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Article L151-4 du Code de l’Urbanisme
Modié par Ordonnance n°2022-296 du 2 mars 2022 - art. 16

Le rappor de présenaon s’appuie sur un diagnosc éabli au regard des prévisions
économiques edémographiques edes besoins réperoriés enmaère de développemen
économique, de suraces e de développemen agricoles, de développemen oreser,
d’aménagemen d’Espace, d’environnemen, noammen en maère de biodiversié,
d’équilibre social de l’habia, de ranspors, de commerce, d’équipemens noammen
spors, e de services.

Il analyse la consommaon d’espaces naurels, agricoles e oresers au cours des dix
années précédan l’arrê du proje de plan ou depuis la dernière révision du documen
d’urbanisme e la capacié de densicaon e de muaon de l’ensemble des espaces
bâs, en enan compe des ormes urbaines e archiecurales. Il expose les disposions
qui avorisen la densicaon de ces espaces ainsi que la limiaon de la consommaon
des espaces naurels, agricoles ou oresers. Il juse les objecs chirés de modéraon
de la consommaon d’Espace e de lue conre l’éalemen urbain compris dans le proje
d’aménagemen e de développemen durables au regard des objecs de consommaon
d’Espace xés, le cas échéan, par le schéma de cohérence errioriale e au regard des
dynamiques économiques e démographiques.

Il éabli un invenaire des capaciés de saonnemen de véhiculesmoorisés, de véhicules
hybrides e élecriques e de vélos des parcs ouvers au public e des possibiliés de
muualisaon de ces capaciés.



Lediagnosc s’appuie sur l’arculaonenreun ravail de errainminueux, une collaboraonenre echniciens
e élus, une conceraon avec la populaon, des renconres avec des aceurs cles, une synhèse des éudes
e données exisanes, e une analyse carographique e sasque mul-hémaques.
Le diagnosc présené consue une analyse des dynamiques socio-démographiques, agricoles, économiques,
oncières, environnemenales (EIE), de la mobilié, de la consommaon (énergies, déches, polluons liées),
du ourisme, ec.
Il consue un éa des lieux qualié e quané aux échelles des communes, de l’inercommunalié, e plus
élargie an de conexualiser les données, e donc le errioire.
Les poenels de oue naure y son invenoriés, an de saisir ceux qui pourron êre mobilisés dans le cadre
du Plan Local d’Urbanisme Inercommunal e du Plan De Mobilié (PDM).
Ce diagnosc présene égalemen une analyse qui vau pour Programme local de l’habia (PLH). Ses objecs
son conenus dans l’arcle L.302-1 du code de la consrucon e de l’habiaon. Il vise à dénir un programme
d’orienaon e d’acons (POA) qui déni les objecs à aeindre en ermes d’ore nouvelle de logemen e
de places d’hébergemen. De la mêmemanière que le PLH, un POA sera aussi déni pour le Plan de Mobilié.

Cee première analyse idene les caracérisques onconnelles d’ECLA e la place des communes au sein
de ce espace pour comprendre noammen son onconnemen, son armaure urbaine, sa dessere, sa
réquenaon.
Les diérenes hémaques sonmises en réseau dans un plan problémasé qui s’appuie sur les mos clés de
la mobilié, la proximié e l’accessibilié.
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 » Localisation
Créé le 1er janvier 2012, Espace Communauaire Lons Aggloméraon
(ECLA) regroupai inialemen 23 communes. Au l du emps, des
communes on rejoin ou quié ECLA, noammen suie à la usion avec
la Communaué de communes du Val de Sorne. A ce jour, le périmère
du PLUi-HM d’ECLA s’éend sur 32 communes, inégran Baume-les-
Messieurs depuis le 1er janvier 2019.

Siué au cœur du déparemen du Jura, en Bourgogne Franche-Comé,
ECLA a pour épicenre la ville de Lons-le-Saunier, égalemen préecure
du déparemen.

Le errioire d’ECLA ore une diversié géographique : les premiers
plaeaux du massi jurassien à l’es e au sud, la plaine de la Bresse à
l’oues, e les vignobles au nord.

ECLA occupe une posion cenrale, avec des disances à vol d’oiseau
relavemen équidisanes enre Besançon, Châlon-sur-Saône, Dijon,
Bourg-en-Bresse e Lyon.

 » Couverture des documents d’urbanisme
24 communes du errioire disposend’un Plan Local d’Urbanisme (PLU),
3 son régies par une care communale e 5 relèven du Règlemen
Naonal d’Urbanisme (RNU).

Localisation de ECLA
Sources, Cittanova

Etat actuel des documents d’urbanisme sur ECLA
Sources, ECLA

PRÉAMBULE
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» LE CONTEXTE REGLEMENTAIRE
La modernisaon des PLU :
Le décre n°2015-1783 du 28/12/2015 modie le conenu du Plan Local
d’Urbanisme (PLU). Les objecs de cee modernisaon du PLU son :

> de simplier e de clarier le conenu des PLU (reone du règlemen écri,
organisé par hémaque, davanage illusré e s’appuyan sur un lexique
naonal),

> d’orir plus de souplesse pour permere d’adaper les PLU aux spéciciés
des errioires (mise en place de règles qualiaves, de règles alernaves,
disncon enre les consrucons neuves e exisanes, enre le rez-de-
chaussée e les éages, abrogaon du Coecien d’Occupaon des sols, mise
en place d’un coecien de bioope, claricaon de la lise des desnaons e
sous-desnaons auorisées),

> de avoriser un urbanisme de proje (mise en place de 3 ypes d’orienaons
d’aménagemen e de programmaon: secorielles, d’aménagemen e
hémaques),

> de redonner du sens au règlemen e demieux le relier au proje de errioire.

L’impact de la loi Climat et Résilience
La loi Clima e Résilience adopée en aoû 2021 suie à son passage en Conseil
d’Ea (décres d’applicaon publiés le 30.04.2022) conore les ambions
des documens d’urbanisme en maère de déense de l’environnemen. Cela
passe noammen par :

> La dénion de l’arcialisaon des sols, qui devra êre raduie à l’échelon
local au sein des documens d’urbanisme an de répondre à l’objec Zéro
Arcialisaon Nee à horizon 2050. Un premier pallier es demandé aux
documens d’urbanisme locaux par la réducon de 50% du ryhme de la
consommaon oncière sur 10 ans. Les errioires devronmere en place un
observaoire du oncier permean de suivre ces dynamiques.
> Le renorcemen d’un urbanisme de proje, qui passe par la réducon du
emps d’évaluaon des Plans Locaux d’Urbanisme à 6 ans. Les errioires

devron désormais enreprendre l’ouverure de leurs zones à urbaniser sous
6 ans sous peine de réviser leur documen d’urbanisme. L’ouverure de ces
zones es en oure soumise à l’audi des poenels onciers mobilisables au
sein du ssu déjà urbanisé e à un phasage qui devra êre déerminé au sein
des documens d’urbanisme.

> La proecon accrue des élémens de la Trame Vere e Bleue (TVB) qui
devra se raduire par ous les moyens réglemenaires disponibles au sein du
documen d’urbanisme.

Le cadre réglementaire local

Le schéma régional d’aménagemen, de développemen durable e d’égalié
des errioires (SRADDET) de Bourgogne-Franche-Comé a éé approuvé le 16
sepembre 2020.

> Le SCoT du Pays Lédonien
Le Schéma de Cohérence Terrioriale (SCoT) du Pays Lédonien a éé approuvé
en 2012. (SCoT N°1)

Une première révision a éé lancée le 13 sepembre 2021. (SCoT N°2)
Une deuxième révision a éé approuvée le 6 juille 2021 e rendue excuoire le
13 sepembre 2021.
Une roisième révision es en cours depuis 2021.

Le SCoT es composé de 4 EPCI (Eablissemen Public de Coopéraon
Inercommunale) e 200 communes.ECLA es inclu en oalié dans le errioire
du SCoT :
• Espace Communauaire Lons Aggloméraon (ECLA), regroupan 32
• communes ;
• CC Bresse Haue Seille, regroupan 54 communes ;
• CC Pore du Jura, regroupan 22 communes ;
• CC Terre d’Emeraude Communaué, regroupan 92 communes

> L’armature urbaine du SCoT
Le Pays Lédonien es srucuré par plusieurs polariés qui assuren un équilibre
erriorial en ournissan services, commerces e équipemens à la populaon.
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Chaque commune conribue au onconnemen du bassin de vie e es classée
selon son niveau de polarié, déerminé par des crières socio-économiques e
d’équipemen. L’armaure urbaine se divise en quare niveaux :

> Le pôle urbain : Composé de 3 communes, il représene 26% de la populaon
du Pays Lédonien e ore une concenraon d’équipemens, reéan le rôle
préecoral de Lons-le-Saunier.
LONS-LE-SAUNIER, MONTMOROT, PERRIGNY

> Les bourgs-centres : 6 communes ormen ces cenres qui ournissen une
gamme d’équipemens inermédiaires e organisen le errioire en bassins de
vie. Ils complèen l’ore du pôle urbain en maère de grandes suraces e
d’équipemens inermédiaires.
ARINTHOD, BLETTERANS, CLAIRVAUX-LES-LACS, MOIRANS-EN-MONTAGNE, ORGELET ET

SAINT-AMOUR.

> Les bourgs-relais : 19 communes oren des services de proximié, des
commerces alimenaires e une ore de sané inermédiaire.

MESSIA-SUR-SORNE, COUSANCE, VAL SURAN, BEAUFORT-ORBAGNA, DOMBLANS, ARLAY,
VOITEUR, MACORNAY, COURLAOUX, HAUTEROCHE, SELLIÈRES, COURLANS, COMMENAILLES,
CONLIÈGE, THOIRETTE-COISIA, RUFFEY-SUR-SEILLE, PONT-DE-POITTE, VAUX-LÈS-SAINT-

CLAUDE, CHAUMERGY, DOUCIER

> Les communes rurales : Les 171 aures communes accueillen la populaon
e conribuen à l’animaon du errioire par leur cadre de vie e leur acvié
agricole.

ALIÈZE, ANDELOT-MORVAL, AROMAS, LA CHAILLEUSE, AUGEA, AUGISEY, BALANOD, BARÉSIA-
SUR-L’AIN, BAUME-LES-MESSIEURS, BEFFIA, BLOIS-SUR-SEILLE, BLYE, BOIS-DE-GAND, BOISSIA,
LA BOISSIÈRE, BONLIEU, BONNEFONTAINE, BORNAY, BRIOD, BROISSIA, CERNON, CESANCEY,
CHAMBÉRIA, CHAMPROUGIER, CHANCIA, CHAPELLE-VOLAND, CHARCHILLA, CHARCIER,
CHARÉZIER, LA CHARME, CHARNOD, LA CHASSAGNE, CHÂTEAU- CHALON, CHÂTEL-DE-JOUX,
CHÂTILLON, LA CHAUX-EN-BRESSE, CHAVÉRIA,CHEMENOT, SAINT-HYMETIÈRE-SUR-VALOUSE,
CHÊNE-SEC, CHEVREAUX, CHEVROTAINE, CHILLE, CHILLY-LE-VIGNOBLE, COGNA, CONDAMINE,
CONDES, CORNOD, COSGES, COURBETTE, COURBOUZON, COYRON, CRENANS, CRESSIA, LES
CROZETS, CUISIA, DENEZIÈRES, DESNES, LES DEUX-FAYS, DIGNA, DOMPIERRE-SUR-MONT,
DRAMELAY, ÉCRILLE, VAL-D’ÉPY, ÉTIVAL, L’ÉTOILE, FONTAINEBRUX, FONTENU, FOULENAY,
FRANCHEVILLE, LA FRASNÉE, FRÉBUANS, FRONTENAY, GENOD, GERUGE, GEVINGEY, GIGNY,

GIZIA, GRAYE-ET-CHARNAY, HAUTECOUR, JEURRE, LADOYE-SUR-SEILLE, MONTLAINSIA,
LARGILLAY- MARSONNAY, LARNAUD, LAVANCIA-EPERCY, LAVIGNY, LECT, VALZIN EN PETIT
MONTAGNE, LOISIA, LOMBARD, LE LOUVEROT, MAISOD, MANTRY, MARIGNA-SUR-VALOUSE,
MARNÉZIA, LA MARRE, MARTIGNA, MAYNAL, MENÉTRU-LE-VIGNOBLE, MENÉTRUX-EN-
JOUX, MÉRONA, MESNOIS, MEUSSIA, MOIRON, MONNETAY, MONTAGNA-LE-RECONDUIT,
MONTAIGU, MONTAIN, MONTCUSEL, MONTFLEUR, MONTREVEL, MOUTONNE, LES
TROIS-CHÂTEAUX, NANCE, NANCUISE, NEVY-SUR-SEILLE, NOGNA, ONOZ, PANNESSIÈRES,
PASSENANS, PATORNAY, PIMORIN, LE PIN, PLAINOISEAU, PLAISIA, POIDS-DE-FIOLE, PRÉSILLY,
PUBLY, QUINTIGNY, RECANOZ, REITHOUSE, RELANS, LES REPÔTS, REVIGNY, ROSAY, ROTALIER,
ROTHONAY, RYE, SAINTE-AGNÈS, SAINT-DIDIER, SAINT-LAMAIN, SAINT-MAUR, SAINT-MAURICE-
CRILLAT, SARROGNA, SAUGEOT, SERGENAUX, SERGENON, SONGESON, SOUCIA, THOIRIA,
THOISSIA, TOULOUSE- LE-CHÂTEAU, LA TOUR-DU-MEIX, TRENAL, UXELLES, VERGES, VÉRIA,
VERNANTOIS, LE VERNOIS, VERS-SOUS-SELLIÈRES, VERTAMBOZ, VESCLES, VEVY, VILLARDS-
D’HÉRIA, VILLENEUVE-SOUS-PYMONT, VILLEVIEUX, LE VILLEY, VAL-SONNETTE, VINCENT-
FROIDEVILLE, VOSBLES-VALFIN

Armature Urbaine du SCoT du Pays Lédonien
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PARTIE 1 : Le cadre de vie comme élément 
d’harmonisation du territoire
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1.1 Des paysages variés structurant le territoire et faisant l’identité d’ECLA

1.1.1 Les formations géologiques d’ECLA ....................................................................
1.1.1.1. Relief du territoire

La Communaué d’Aggloméraon d’Espace Communauaire Lons Aggloméraon esmarqué par un relie varié, e des paysages vallonnés sur l’Es e le Sud-Es du
errioire. Les variaons d’aludes son aibles sur la majorié du errioire, avec des écars plus prononcés au Sud-Es.
L’alude minimale sur le errioire es de 200 mères e aein jusqu’à 660 mères d’alude au sud de Publy.

Relief d’ECLA

Le errioire es caracérisé par plusieurs enés
géomorphologiques :
• À l’Oues se rouve une grande plaine, la Bresse

Comtoise, jusqu’à la ronère de Courlans ;
• Au Cenre e Cenre-Es du errioire se rouve la

Bordure Jurassienne ;
• Au Sud-Es, le débu du plaeau de la PeeMonagne ;
• À l’Es, à parr de Conliège, le débu du Premier

Plaeau.

Aucune commune de la collecvié n’es soumise aux
disposions de la loi Monagne, mais le relie appore
des risques de mouvemens de errains (c. page 33),
noammen des éboulis e des eondremens dans les
zones de ransion d’alude.

Vue depuis le Château de Binans - Commune de Publy (Le Chevalier 
dauphinois)
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Carte géologique simpliée d’ECLA

Le socle géologique du errioire d’ECLA es majoriairemen composé de
sables, argiles, calcaires emarnes.

Ces disncons géologiques suiven le relie observé e ormen les enés
géomorphologiques du errioire avec :
• à l’Oues, des ormaons calcaires, caracérisques du Premier Plaeau.

La ormaon du massi du Jura explique ces variaons marquées, avec
un dépô sédimenaire suivi par des mouvemens econiques qui on
générésdesplis edes chevauchemens, qui son l’originedes alernances
de roches sur le errioire.

• à l’Es, un socle composé de sables e d’alluvions, sur la plaine Bresse
Comoise;

• au Cenre, une ore présence d’argiles e de marnes ainsi que quelques
ormaons calcaires sur la Bordure Jurassienne, ené de ransion de la
plaine au Premier Plaeau e des calcaires massis e compacs au Cenre-
Sud au passage à la Pee Monagne ;

Cee ormaon géologique a conguré l’organisaon du errioire e l’usage
des sols :
• Une richesse en eau grâce à l’imperméabilié des argiles e des marnes,

ainsi que la perméabilié du calcaire ;
• Un sol de qualié pour l’agriculure grâce à la erlié des sols marneux e

la pauvreé des subsras calcaires ;
• Une diversié des roches qui se radui par des archiecures parculières

des villages à ravers la couleur, exure, dureé e l’assemblage des
maériaux.

1.1.1.2. Socle géologique

Vue de l’éperon des Reculées de 
Baume-les-Messieurs
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ZOOM sur l’INPG

Lancé ociellemen par le minisère en charge de l’Environnemen en 2007, l’invenaire du

parimoine géologique s’inscri dans le cadre de la loi du 27 évrier 2002, relave à la démocrae

de proximié. Celle-ci précise en ces ermes (code de l’environnemen, ar. L. 411-5) que « l’Ea […]

assure la concepon, l’animaon e l’évaluaon de l’invenaire du parimoine naurel qui comprend

les richesses écologiques, aunisques, forisques, géologiques, minéralogiques e paléonologiques
».

Ce invenaire a pour objec : d’idener les sies d’inérê, de collecer leurs caracérisques, de

hiérarchiser e valider les sies à vocaon parimoniale, d’évaluer leur vulnérabilié e les besoins en

maère de proecon (DE WEVER e al., 2014).

Ayan, en premier lieu, une vocaon inormave, ce ravail permera aussi de dénir e de mere en

place une ou des polique(s) adapée(s), en aveur de la geson e de la valorisaon du parimoine.

Les gesonnaires du errioire pourron uliser ce invenaire comme un oul d’inormaon e d’aide

à la décision.

LA RECULÉE DE BAUME-LES-MESSIEURS

Idenée par l’Invenaire Naonal de Parimoine Géologique
(INPG), la Reculée de Baume-les-Messieurs es une ené
géomorphologique marquane du errioire, source de parimoine
idenaire e de ourisme.

La Reculée de Baume-les-Messieurs apparen aux reculées du
plaeau lédonien, marquan l’exrémié Sud-Es des reculées de la
Seille. Elle orme des vallées ramiées de 200 mères d’épaisseur
longée par des alaises abrupes, sur une surace oale de 248
hecares. Elle se dessine dans un plaeau de calcaires, avec des
penes ormées demarnes e d’un ond de vallée ormé d’alluvions
e de colluvions. Elle es née d’une érosion progressive du plaeau
calcaire e esmarquée par des éboulemens.

Elle a éé noée rois éoiles par l’INPG, grâce à sesmulples saus
(sie classé, inscri, arrêé de proecon de Bioope, ZNIEFF de
ype 1 e 2 e sie acquis du Conservaoire d’espaces naurels) ainsi
que son rôle imporan dans l’acvié économique e ourisque
du errioire.
La Reculée de Baume-les-Messieurs ne subi acuellemen
aucune vulnérabilié d’origine anhropique, mais une vulnérabilié
naurelle liée à la végéaon du sie.

Ses statuts et son rôle patrimonial en fait un site à enjeux
mulples, liés au paysage parimonial, auxmilieux naurels ainsi
qu’à l’acvié économique e ourisque du errioire à prendre
en compe dans ce PLUiHM.

Reculée de Baume-les-Messieurs (Source : JuraTourisme)

1.1.1.3. Un patrimoine géologique remarquable, vecteur du tourisme
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La loi 93-3 du 4 janvier 1993 relave aux carrières a mis en place les schémas déparemenaux des carrières. Ce documen cadre les condions générales
d’implanaon des carrières dans le déparemen en prenan en considéraon l’inérê économique, les ressources disponibles, les besoins en maériaux, la
proecon du paysage e des milieux naurels.
La loi ALUR prévoi le remplacemen du Schéma Déparemenal acuel du Jura par le Schéma Régional des Carrières (SRC) de Bourgogne-Franche-Comé. Ce
dernier a éé lancé en 2018, es en cours d’élaboraon, à l’éape de la dénion des orienaons. L’approbaon de ce Schéma es envisagée à l’horizon 2023-2024.
En aendan son approbaon, ECLA es sous la direcon du Schéma Déparemenal des Carrières du Jura, approuvé en ocobre 1997.

Le Schéma Régional des Carrières (SRC) es
un documen cadre qui déni les condions
générales d’implanaons de carrières ainsi
que les orienaons relaves à la logisque
nécessaire à la geson durable des granulas,
des maériaux e des subsances de carrières
dans la région. D’après l’arcle L.515-3 du
Code de l’Environnemen, le SchémaRégional
des Carrières doi prendre en compe la
proecon des paysages, des sies e des
milieux naurels sensibles, la préservaon
de la ressource en eau e la nécessié d’une
geson équilibrée e paragée d’Espace.

Le SRC s’impose à deux échelles :
• Aux documens d’urbanisme : SCoT, PLU,

PLUi-HM e Cares Communales
• Aux auorisaons liées à l’acvié

des carrières : auorisaons
environnemenales e auorisaons au
re des Insallaons Classées pour la
Proecon de l’Environnemen (ICPE).

1.1.1.4. L’exploitation des ressources minérales

 » Le Schéma Régional des Carrières (SRC) Bourgogne-Franche-Comté

Gisements potentiellement exploitables pour un usage dans la fabrication du béton comparé aux zones de vulnérabilité majeure et forte 
 ZE Lons-le-Saunier
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Nom Exploian Commune
Maère
exploiée

Dae de n
d’exploiaon

Producon
auorisée

Réaménagemen
prévu

Bois du
Roi

Orsa Granulas
Franche-Comé

Briod Calcaire 30/07/2031 0.5k Remblaiemen

Auparavan se rouvaien 9 carrières, don une qui
exploiai des pierres de consrucon à Revigny, qui
son désormais ermées. La dernière carrière a avoir
éé ermée es Le Rocher, siué dans la commune de
Monmoro, en 2016.
Le Schéma Déparemenal des Carrières du Jura es
applicable depuis deux arrêés préecoraux ; celui
du 14 juin 1994 e du 18 avril 2005, mais les données
de consommaons récenes ne son pas disponibles.
Mais en 2021, la DREAL de Bourgogne-Franche-Comé
a mis en ligne une lise à jour des carrières auorisées
au sein de la région, en lien avec l’élaboraon de leur
SRC.

La seule carrière en acvié, le Bois du Roi à Briod,
exploie des roches massives de calcaires e les
concasse an de produire des granulas.

Selon le SCoT du Pays Lédonien, la zone d’emploi Lons-
le-Saunier exploie 73% des capaciés poenelles du
errioire e ai des exporaons de maères vers la
Suisse. Les besoins de la zone d’emploi de Lons-le-
Saunier seraien de 16,14 à 17,23 millions de onnes
en oncon des scenarii reenus.

Répartition des carrières d’exploitation minérales, en activité ou fermées sur ECLA

Informations sur l’activité d’exploitation de la carrière «Bois du Roi» à Briod (Sources : BRGM 2023)

Vue de la carrière Bois du Roi - Commune de Briod
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 » Réseau hydrographique
Le réseau hydrographique d’ECLA es un réseau concenré à l’Oues, marqué par la Vallière, la Sorne e le Savignard prenan source au Sud-Es.

Au Nord-Es, au niveau des Reculées de Baume-les-Messieurs, se rouve l’afuen de la Seille; la Seille de Baume ainsi que son afuen; le Dard. Les communes à
l’Es du errioire, noammen Briod, Publy, Vevy e Verges ne conennen aucun cours d’eau, ni d’élémen hydrographique de surace.

1.1.1.5. Une disparité de paysages : la plaine, les reculées et le plateau

Réseau hydrographique d’ECLA

Les élémens hydrographiques de surace
rouvés à l’Oues découlen de la Serenne e
ses afuens.

Les cours d’eau suiven le relie observé
précédemmen, marquan les vallées à basse
alude e absenes en alude plus élevée.

Vue de La Sorne (JSL)

Vue de La Vallière (B. Girard)
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» Des paysages variés

Carte des unités et sous-unités paysagères d’ECLA

Le errioire de la collecvié es caracérisé par l’eau e le relie qui son des ondemens rès imporans. Trois ensembles de relie se disnguen : la plaine, les
plateaux et les montagnes oran au errioire des percepons paysagères mulples e créan des ambiances paysagères conrasées.
La qualié des paysages en aussi à la diversié des modes d’occupaon des sols.

Diérenes srucures son ainsi présenes selon
les seceurs :
• En plaine, l’agriculure sur de larges suraces

prédomine
• Le cenre du errioire compore de la vigne

mêlée à des suraces agricoles un peu plus
complexes que dans la plaine

• Sur lesplaeaux, le pâurageavecdes sysèmes
bocagers es prédominan, ainsi que la orê
à majorié de euillus. Dans la monagne,
ces sysèmes bocagers son cependan plus
morcelés que sur les plaeaux

L’Alas des Paysages de Franche-Comé, dans un
premier emps publié en 2001, a éé mis à jour en
2023 à l’échelle du Jura. Ce dernier idene cinq
grandes uniés paysagères sur ECLA, qui suiven
le relie e les enés géomorphologiques du
errioire :
• à l’Oues du errioire, la plaine La Bresse

Comoise
• auCenre, les reculéesduVignobleRevermon
• à l’Es, le Premier Plaeau
• au Sud, la Pee Monagne
• au Sud-Es, le débu du Second Plaeau

L’Alas des Paysages du Jura a mis en exergue
des enjeux pour chaque unié paysagère, qui
permeten d’idener les enjeux spéciques à
prendre en compe pour ce PLUiHM.
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La Bresse Comtoise

Vue de la route de Bletterans, Courlaoux (Source : StreetView)

draine l’eau des reculées. A l’échelle d’ECLA se dessine la sous-unié de Bresse.
La sous-unié paysagère «La Bresse» es à dominance de plaines e de clairières
culvées, enrecoupées par des éangs e orês. L’alas des paysages relève
un éclaemen paysager au sein de cee sous-unié qui inègre le paysage de
la Bresse-Comoise dans un ensemble beaucoup plus vase. Les horizons de ce
paysage sonmajoriairemen boisés, en bordures des culures.

L’unié paysagère de la Bresse Comoise es
caracérisée par un paysage vallonné, raaché à
la plaine de la Bresse. C’es un sie principalemen
composé de milieux naurels ou semi-naurels
(54% de suraces culvées e 42% de suraces
boisées). Il s’agi d’un paysage ouver, découpé par
le réseau hydrographique en 4 pes vallons, qui

Le Vignoble-Revermont
Le Vignoble-Revermon, auremen connu sous le nom de «Bordure Jurassienne», l’ené géomorphologique du errioire, a un paysage riche connecan la Plaine
e les Monagnes, composée de 59% de suraces culvées, oues en AOC ou IGP. Cee unié paysagère es coupée par des reculées sur oue la longueur, don
l’unié géologique parimoniale des Reculées de Baume-les-Messieurs.

Le Vignoble

La sous-unié du Vignoble es désignée comme un
«pachwork agricole» ; un paysage ouver dominé
par des penes e collines culvées ainsi que des
boisemens.

Les vignes cultivées sur les pentes de L’Etoile (Source : StreetView)

Enjeux pour la Bresse Comoise :
• Sensibiliser les aceurs à la geson de l’eau pour limier la disparion des milieux humides avec la ore présence d’éangs e de cours d’eau sur la Bresse ;
• Gérer le développemen des «villagesrues» e des ssus d’acviés le long des axes rouers à proximié de l’A39 e de ses accès, an de limier

l’éparpillemen en parculier sur le village de Courlaoux.

Au sein d’ECLA se disnguen 3 sous-uniés paysagères (c. Care des uniés) : Le
Vignoble, Les Reculées e Le Sud Revermon.
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Les Reculées

Les reculées de cee sous-unié son des alaises
à penes boisées, conenan des pâures en ond
de vallée, qui échancren le Premier Plaeau
à l’aval. La parcularié de ces reculées es la
ormaon d’un micro-clima au sein des vallées,
permean le développemen d’espèces végéales

Le Sud Revermon

Le Sud Revermon es caracérisé par des penes
plus douces en direcon de la plaine, permean
la culure en pene ainsi qu’un paysage ouver,
dégagé sur les boisemens environnans e les
villages en pied de versans.

Reculée de Baume-les-Messieurs (Source : StreetView, Fab360VR)

Enjeux du Vignoble-Revermon :
L’Alas des Paysages a idené plusieurs enjeux auxquels ces uniés paysagères
on ace, desquels on éé déclinés plusieurs orienaons à suivre.
An de renorcer la geson e la proecon des Reculées e aire ace à la
concenraon ourisque sur cerains sies, les orienaons de l’Alas des paysages
son :

médierranéennes. C’es au sein de cee sous-unié que se rerouve la Reculée
parimoniale de Baume-les-Messieurs, ainsi que le siège d’ECLA e che-lieu du
Jura : Lons-le-Saunier.

Cultures en pente à Cesancey (Source : StreetView)

• Aménager des poins d’accueil ourisque dans les paysages des reculées, sobres e n’arcialisan pas les sies ;
• Accompagner les élus sur la geson ourisque e la proecon des reculées ;
• Mainenir une acvié agricole durable pour les milieux e paysages ouvers.
Dans un objec de geson de la densicaon urbaine pour conserver des implanaons inialemen liées à la géographie e l’acvié vicole de l’unié, les
orienaons de l’Alas au suje de la densicaon urbaine son :
• Requalier les zones d’acviés pour valoriser les enrées de ville e les inégrer au paysage e à la géographie du Revermon ;
• Reconnecer les cenraliés anciennes e les exensions conemporaines dans un paysage bâ cohéren e caracérisque (surou à LonsleSaunier e

Conliège);
• Traier e caracériser les coupures urbaines pour prévenir le risque de conurbanisaons, relier géographiquemen.
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La sous-unié du Plaeau Lédonien regroupe la
majorié des communes à l’Esd’ECLA. Elle propose
un paysage relavemen ouver, à dominance de
pâures e de bosques.

Le Premier Plateau

La Petite Montagne
La Pee Monagne Plissée

Ceesous-uniépaysagèrede laPeeMonagnees
l’exemple ypique des plis e ailles caracérisques
du errioire. La Pee Monagne Plissée es un
paysage ermé, dominé par des vallées éroies
pâurées, des penes boisées viran à enrichées

Vue les boisements recouvrant la Petite Montagne Plissée (Source : StreetView)

avec la déprise agricole e le recouvremen des empierremens des prairies
siuées en penes.
Un proje de lue conre l’enrichemen des erres agricoles es en cours dans la
vallée de Revigny, menée par l’associaon Dé Vallée Vallière

Enjeux pour la Pee Monagne Plissée :
• Gérer les ranges boisées pour limier l’enrichemen des erres pâurées e culvées e la ermeure des paysages ;
• Accompagner les départs à la retraite et le transfert du foncier agricole ;
• Poursuivre le mainen des murgers dans les paysages e les valoriser.

Prairie entourée d’une lisière boisée et d’un murger à Vevy (Source : StreetView)

Une ceraine géomérie se dessine par les murgers qui séparen les parcelles
culvées ainsi qu’un grand nombre de lisières boisées, orman un paysage
bocager.

Enjeux pour le Premier Plaeau
• Accompagner l’évoluon des praques agricoles an de mainenir les

caracérisques paysagères du Premier Plaeau ;
• Encourager les praques agroécologiques e de valoriser les murgers avec

des mesures de geson e de mainen.



27

P
la
n
Lo
ca
ld
’U
rb
an
is
m
e
In
te
rc
o
m
m
u
n
al

EC
LA

.

La Combe d’Ain

Le Second Plaeau débue au Sud-Es de Publy, au
niveau du somme observé par le relie, devenan
un ensemble ouver qui es le chemin principal
vers le Plaeau des Lacs de l’Es. Il es dominé par
des champs e des pâurages, condionné par
l’Ain dans sa orme e son usage. Cee sous-unié

Le Second Plateau

Vue sur la Combe de Publy (Source : StreetView)

consue le chemin d’accès principal vers les lacs du Second Plaeau, à l’Es
d’ECLA.
Enjeux pour la Combe d’Ain :
Les enjeux mis en avan par l’Alas des Paysages ne concernen pas
parculièremen la secon de la Combe d’Ain présene sur le errioire car ces
derniers son principalemen liés aux cours d’eau emilieux humides :
• Préserver les milieux oresers e les acviés agricoles en lien avec les

enjeux du Premier Plaeau ;
• Préserver les grands cônes de vus proposés grâce aux suraces ouveres

des grandes parcelles agricoles.
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EnjEux
SCoT du Pays Lédonien :

• La sasacon des besoins en maériaux sur le long erme privilégian
le principe de proximié, dans le respec de la qualié de vie des
populaons riveraines (paysage, poussières...)

Enjeux du PLUi-HM :

• La préservaon du parimoine géologique exisan dans le conexe
du changemen climaque e de son impac sur les sous-sols argileux.

• Pérennisaon des acviés agricoles sur le errioire e leur impac
paysager e environnemenal

• Préserver la diversiépaysagère consuan le caracère de ce errioire
«pré monagnard»

• Conciliaon du développemen urbain avec le paysage parimonial e
les acviés économiques (agriculure, ourisme, exploiaons...)

• La pérennisaon des ressources minérales, de l’exracon ou de
l’imporaon sur la ZE Lons-le-Saunier.

CONSTATS

• Socle géologique richee varié, caracérisan l’organisaondu errioire
e de la réparon des acviés

• Un or parimoine géologique, grâce aux reculées, en parculier
la Reculée de Baume-les-Messieurs e son rôle dans le ourisme e
l’acvié économique du errioire.

• Des paysages diversiés
• Risque de manque de ressources minérales sur les projecons du

SCoT du Pays Lédonien, plus qu’une carrière ouvere e exploiée sur
le errioire

• Concenraon des milieux humides e des cours d’eau sur l’Oues du
errioire, augmenan les risques d’inondaons

• Enrichemen des culures agricoles sur ceraines pares du errioire
(noammen la Vallée Vallière)

P ’ -     ’

Les praques agro-pasorales on des diculés à se mainenir, e le développemen urbain en exension connue, empiéan les erres agricoles, ce qui concour à l’enrichemen des
culures, des prairies e pelouses calcicoles sèches. Le ourisme es oujours rès vivan grâce au parimoine géologique, naurel e paysager, mais l’absence de geson concrèe de ces
milieux mène à leur dégradaon (parimoniale, paysagère, écologique...).

De plus, les gisemens d’inérê son idenés, mais leur exploiaon es insusane, ce qui connue l’imporaon de ces ressources e génère des émissions de Gaz à Ee de Serre.

?
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1.1.2.1. Risques liés à l’eau

 » Risque d’inondation

1.1.2  L’évaluation des risques

Pour rappel, le réseau hydrographique, principalemen les cours d’eau majeurs e les zones humides,
son concenrés sur l’Oues du errioire, paran du Cenre (le ruisseau de la Vallière), mais l’Es du
errioire espeu couverpar des cours d’eau.Néanmoins, le errioire ener es à risqued’inondaon.
Ces inondaons peuven avoir diverses causes :
• Le premier risque es l’inondaon par débordemen des cours d’eau (quand le cours d’eau

déborde de son li habiuel). Il exise deux ypes de crues : les crues lenes de plaines e les crues
rapides e orrenelles.

• Une inondaon peu aussi êre causée par remonée de nappe phréaque.
• Enn les ruissellemens consuen égalemen un risque d’inondaon. En ee, lorsque le sol es

sauré en eau, une pare des précipiaons ne s’inlre plus e ruisselle. Ce phénomène, aggravé
par l’imperméabilisaon des sols, ouche aussi bien les zones urbaines que les seceurs agricoles,
provoquan des «coulées d’eau boueuse».

Documents cadres de la gestion des risques d’inondations
LE PLAN DE GESTION DES RISQUES D’INONDATION RHÔNEMÉDITERRANÉE 20222027 APPROUVÉ LE 21 MARS 2022

Ce dernier déni les objecs de geson, les orienaons ondamenales e les disposions auxquels le PLUi-HM doi êre compable. Une pare du errioire es
idenée comme seceur prioriaire pour la mise en œuvre d’acons conjoines de la resauraon physique e de lue conre les inondaons.

Parmi les objecs majeurs du PGRI Rhône-Médierranée, celles qui concernen le PLUi-HM son :
• Objec 1 : Mieux prendre en compe le risque dans l’aménagemen emaîriser le coû des dommages liés à l’inondaon
D1.1, D1-3, D.1-4, D.1-5 : Connaîre les enjeux, oriener le développemen urbain en dehors des zones à risques an de ne pas aggraver la vulnérabilié, valoriser
les zones inondables e renorcer la prise en compe du risque dans les projes d’aménagemen
• Objec 2 : Augmener la sécurié des populaons exposées aux inondaons en enan compe du onconnemen naurel des milieux aquaques
D2.1 : Préserver les champs d’expansion des crues
• Objec 4 : Organiser les aceurs e les compéences
D.4-2 Assurer la cohérence des projes d’aménagemen du errioire avec les objecs de la polique de geson des risques d’inondaon e inégrer les objecs
e orienaons du PGRI dans le PLUi-HM (Objecs 1 e 2).

Inondation sur la commune de Conliège en 2016
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LE PLAN DE PRÉVENTION DES RISQUES D’INONDATIONS 

Le Plan de Prévenon des Risques d’inondaons es un oul de geson des risques naurels élaboré sur décision du Prée par les services de l’Éa en conceraon
avec les collecviés errioriales.
C’es un documen carographique e réglemenaire (éabli après enquêe publique e arrêé préecoral) qui déni les règles de consrucbilié dans les
diérens seceurs suscepbles d’êre inondés. La délimiaon des zones es principalemen basée sur les crues de réérence, e c’es en ce sens que ces

documens son souven remis en queson, noammen projecvemen en raison du conexe de dérèglemen climaque.
Les PPRI d’ECLA :
• PPRi LaVallière (approuvé le09/02/2007) : cePPRi couvre10communes :Condamine,Conliège, Courlans, Courlaoux, Lons-le-Saunier,Monaigu,Monomoro,

Perrigny e Revigny.
• PPRi Seille (approuvé le 10/06/2011) couvre une commune sur le errioire : Baume-les-Messieurs. Il es concerné par un vole risque d’inondaon ainsi

qu’un vole risque d’inondaon par crue orrenelle ou monée rapide de cours d’eau.
• PPRI Sorne-Savignard (approuvé le 21/04/2008) concerne 10 communes d’ECLA : Chilly-le-Vignoble, Condamine, Courlaoux, Frébuans, Macornay, Messia-

sur-Sorne, Moiron, Monaigu, Trenal e Vernanois. Il compore un vole risque d’inondaon ainsi qu’un vole de risque d’inondaon par crue orrenelle ou
monée rapide de cours d’eau.

• En plus d’un PPRI, la commune de Lons-le-Saunier es couvere par un Porer à Connaissance e un arrêé préecoral pour les risques d’inondaons liés au
Solvan daan du 10 mai 2010.

Quelques principes e règlemenaons son déjà dénis sur le errioire par la circulaire inerminisérielle du 21 janvier 1994, décris dans le SCoT :
• Inerdire la consrucon au sein des zones inondables soumises à des aléas ors, e réduire les consrucons exisanes quand cela es possible
• Prendre les disposions nécessaires pour les consrucons en zones inondables soumises à des aléas plus aibles an de réduire leur vulnérabilié aux

phénomènes poenels
• Conrôler l’exension urbaine dans les zones d’expansions des crues
• Évier ou endiguemen ou remblaiemen nouveau non jusé par la proecon des lieux d’urbanisaon dense, car ils peuven accroîre les risques

d’inondaons en amon ainsi qu’en aval.
Ces règlemenaons seron des enjeux à inégrer au PLUiHM an de renorcer la prise d’acon e assurer la préservaon du errioire.

GESTION DES MILIEUX AQUATIQUES ET PRÉVENTION DES INONDATIONS GEMAPI

La Geson des Milieux Aquaques e Prévenon des Inondaons es une compéence obligaoire des Communaués de Communes e Communaués
d’Aggloméraon depuis 2018. 12 EPCI du bassin de la Seille, don ECLA, a éabli un Eablissemen Public d’Aménagemen e de Geson de l’Eau (EPAGE) en
2022. Celui-ci perme une geson harmonisée des milieux aquaques à l’échelle du bassin versan, en lien avec les aménagemens e enreens des cours d’eau,
de la proecon e resauraon des zones humides mais aussi de la geson des disposis de proecon des inondaons e des crues, de la maîrise des eaux
pluviales e de ruissellemen e de la proecon des eaux supercielles e souerraines.
ECLA ne conen pas de Terrioire à Risque Imporan d’Inondaons (TRI) es n’a pas de Programme d’Acons de Prévenon des Inondaons (PAPI).
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Le risque d’inondation par débordement de cours d’eau
Toues les communes concernées par un PPRi
on un risque plus ou moins or d’inondaon par
débordemen de cours d’eau. Le zonage des diérens
PPRi déermine des zones rouges e des zones bleues,
en oncon de leur risque d’aléas de débordemen des
nappes e son annexés aux documens d’urbanisme
exisans.
L’alas des zones inondables (AZI) sui les cours d’eau
principaux du errioire, soi :
• à l’Oues : la Vallière, la Sorne e le Savignard
• au Nord-Es : le Dard

Les zones inondables son présenes en milieux plus ou
moins urbanisés, avec cerains bâs déjà exisan sur
des zones inondables.
Aléas liés à la Rivière Le Solvan :
Un Porer à Connaissance du 10 mai 2010 déni
les règles à prendre en compe au sein des zones
inondables du Solvan, à l’aide de zones :
• Aléa or (zone violee) : les seceurs où la haueur

d’eau, en cas de rupure de crue imporane, es
supérieurs à 0,5 m e/ou la viesse de couran sera
ore (supérieure à 0,5m/s).

• Aléa modéré (zone orange) : Seceur où la haueur
d’eau sera inérieure à 0,5 m e où la viesse de
couran sera aible (inérieure à 0,5 m/s. Communes couvertes par un Plan de Prévention des Risques Inondations

Le Porer à Connaissance, ainsi que l’alas des zonages se rouven en annexes du PLUi-HM.
Un enjeu majeur de ce PLUiHM sera de prendre en compe ces zones délimiées dans les choix de zonage :
• En inerdisan la consrucon de bâs dans les zones concernées par un aléa or ou rès or d’inondaon ;
• En éablissan des prescripons liées à l’urbanisme dans les zones plus rurales en zones inondables ;
• En préservan les champs d’expansion des crues ;
• En limian l’endiguemen e le remblaiemen de cerains sies proches des zones inondables, ec.
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Le risque d’inondation par remontée des nappes
Toues les communesd’ECLA son concernées par le risque
d’inondaon par remonée de nappes à degré variable. Ce
phénomène es provoqué par la sauraon des nappes,
alimenées par les précipiaons. Ces inondaons peuven
causer des dommages maériels, principalemen sur le
bâ (inondaon des sous-sols, dégradaon des murs,
voire dégradaons des roues) mais peuven égalemen
avoir une inuence sur la polluon.

A l’Oues du errioire, le risque d’inondaon par
remonées de nappes sui le réseau hydrographique
e es en exension des zones inondables idenées
par débordemen des cours d’eau. A l’Es du errioire,
ces derniers ne suiven pas les cours d’eau, mais son
concenrés sur le premier plaeau, en bas du relie hau
en bordure de Conliège.

Le risque d’inondaon par remonées de nappes es
un or enjeu sur le errioire, parculièremen dans
le conexe acuel du changemen climaque e son
impac sur les évènemen pluvieux (réquence e impac
poenellemen accrus).

Risques d’inondation sur le territoire lié aux remontées de nappes
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Le risque d’inondation par ruissellement
Le risque d’inondaon par ruissellemen pluvial ouche ou le errioire
d’ECLA. En 2016, 8 communes on éé déclarées en éa de caasrophe
naurelle suie à un orage violen : Conliège, Courlans, Lons-le-Saunier,
Monaigu, Monmoro, Perrigny, Revigny e Vernanois. Le dernier
évènemen recensé dae de 2021, où un orage e des pluies ores on
inondé les rues dans les communes voisines, avec quelques inondaons
au sein du périmère d’ECLA.
Les zones inondables inscries dans le PPRI de la Vallière délimien
surou les zones inondables rouges (inerdicon de consrucon) le long
des cours d’eau raversan le versan Es-Oues du errioire.
L’arcialisaon e l’imperméabilisaon des sols aggraven ce risque
d’inondaon sur l’ensemble du errioire (orienaons ondamenales 5A
e 8 du SDAGE 2022-2027) .
Adaper l’aménagemen du errioire à proximié de ces zones, en
avorisan la resauraon e la rénovaon es donc un enjeu or au
sien de ce PLUiHM.

Limites des zones rouges et bleues inondables sur le territoire (Source : SANDRE)

P ’

L’aggravaon des dégâs des inondaons es-il lié aux ees du changemen

climaque ?

En France, l’ee du changemen climaque sur les inondaons n’es pas encore

percepble sasquemen.

L’aggravaon des dégâs des inondaons observée depuis quelques décennies

a pour principale cause l’acon de l’homme : imperméabilisaon des sols,

consrucon sur des errains en bordure de cours d’eau e non-respec des

principes de précauon (zones inondables en principe non consrucbles, zones

rouges du plan de prévenon des risques d’inondaons).

En revanche, le changemen climaque va accenuer les exrêmes

mééorologiques, avec des PLUi-HMes plus imporanes sur un plus aible

nombre de jours. Cee augmenaon de l’inensié des précipiaons ampliera

les phénomènes d’inondaon e risque d’accroîre les dégâs observés en zones

vulnérables. (Source OFB)

?

ZOOM  ’  

L’érosion désigne le déplacemen de sol ou de roches sous l’acon combinée de la

gravié e des élémens naurels els que le ven, la pluie, le ruissellemen de l’eau ou

les vagues. Ce phénomène naurel enraîne le ranser progressi de grands volumes de

maère depuis l’amon des bassins versans vers l’aval. Ce processus joue un rôle rès

imporan dans le açonnemen des paysages. Il dessine la morphologie des côes ou la

orme e l’emplacemen des vallées. Il es généralemen len, mais se produi parois

de manière bruale, sous orme de mouvemens de errain. Le risque d’érosion des sols

peu êre limié par une urbanisaon e une arcialisaon modérées respecan les

zones sensibles e par le recours aux disposis de prévenon des coulées d’eau boueuse

(haies, aillis e bandes enherbées limian le ruissellemen, ascines).
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Les mouvemens de errain son l’ensemble des
déplacemens, plus ou moins marqués, du sol e du sous-
sol. Ces mouvemens peuven êre d’origine naurelle ou
anhropique, e se maniesen sous diérenes ormes en
oncon de la ypologie du sol, l’inclinaison des penes ou
même l’élémen perurbaeur :
• Glissemens de errain : Les glissemens son causés par

une ore sauraon des sols en eau, pouvan déplacer
des volumes imporans de errain enmouvemen len ;

• Éboulemens e chues de blocs : Ce son des
mouvemens rapides e disconnus, lié aux orces
imposées sur les roches ;

• Coulées de boue : ce son des mouvemens rapides du
sol, sous orme plus ou moins uide ;

• Érosion des berges : c’es le phénomène de desrucon
des berges e du sol qui se ai enraîner par l’eau
pouvan causer des glissemens de errain ou bien des
éboulemens ;

• Eondremens : ce son des mouvemens plus ou
moins violens qui proviennen de la rupure d’un oi
de cavié souerraine où l’eau aurai inlré les roches
sédimenaires.

Communes concernées par un Plan de Prévention des Risques de Mouvements de Terrain

Cinq Plans de Prévenon des Risques de Mouvemens de Terrains (PPR MVT) couvren 14 communes d’ECLA :
• PPR MVT Haue Sorne, approuvé le 7 juin 1996, couvran ous les mouvemens de errain sur les communes de Macornay, Moiron e Vernanois
• PPR MVT Haue Vallée de la Seille, approuvé le 14 juin 1996, couvran ous les mouvemens de errain sur la commune de Baume-les-Messieurs
• PPR MVT Reculée Conliège-Revigny, aprouvé le 17 évrier 2017, couvran ous les mouvemens de errain, sau l’érosion des berges, sur les communes de

Conliège, Monaigu, Pannessières, Perrigny e Revigny
• R.111-3* Lons e alenours, approuvé le 1er juille 1994, couvran ous les mouvemens de errain sur les communes de Chille, Courbouzon, Lons-le-Saunier

eMonomoro
• R.111-3* Eoile, approuvé le 12 aoû 1993, emodié le 19 décembre 2023 (voir arrêé n°2023-12-13-002) couvran les risques de glissemens de errain sur

la commune de L’Eoile
*ce son des arrêés pour l’applicaon de l’ancien arcle R111-3 du code de l’urbanisme, qui on aujourd’hui la même valeur juridique qu’un PPR MvT approuvé.

1.1.2.2. Risques naturels
 » Risques de mouvements de terrain
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Extrait de l’Atlas des risques géologiques - BRDA 1998

152 caviés souerraines non minières on éé recensées par le BRGM sur le errioire, la majorié
d’enre elles suiven le relie, concenrées vers les sies à environ 500 mères d’alude.

Eondrements, éboulements

Pour les communes du errioire non concernées par
un plan de prévenon des risques, il audra se réérer à
l’Alas des risques géologiques du déparemen au 1/50
000ème élaboré en 1998 par le bureau de recherches
sur le développemen agricole (BRDA) qui compore des
zones de risque géologique sur le errioire de l’EPCI. Le
errioire es concerné par 3 zones don il conviendra
de prendre en compe les prescripons rappelées ci-
dessous :
• Zone 1 – Couleur rouge – Seceur de risque majeur

(mouvemen en cours, ou mouvemen à rès ore
probabilié) – Consrucons à proscrire ;

• Zone 2 – Couleur orange – Seceur de risque
maîrisable (mouvemen possible mais de naure e
d’inensié mesurables e pouvan êre maîrisés) –
Consrucons e aménagemens soumis à condions
spéciales selon éude géoechnique préalable ;

• Zone 3 – Couleur vere – Seceur de risque
négligeable (éa acuel des connaissances ne aisan
pas apparaîre de probabilié de mouvemens)
– Consrucons possibles mais pouvan
poncuellemen nécessier un avis géoechnique.

Au sein de la base de données du BRGM, 102
mouvemens de errain on éé recensés sur le errioire
de la collecvié, majoriairemen des glissemens de
errain.
Les principaux mouvemens de errains se siuen aux
alenours de Lons-le-Saunier, du Nord au Sud d’ECLA, en
parculier au niveau des coeaux e des reculées.
Le dernier mouvemen relevé dae de 2020 : un
eondremen aux alenours du Pose-Source de Lons-
le-Saunier.
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Le phénomène de rerai-gonemen des argiles es produi
par les variaons des condions hydriques des sols lié à
l’alernancedepériodes sèchesehumides.Cecipeuenraîner
une déormaon des sous-sols, engendran des déormaons
en surace. Les principales conséquences de ce phénomène
son des ssures dans les bâmens, don les murs e les sols.

La majorié du errioire es concernée par un risque de
rerai-gonemen des argiles moyen, avec seulemen cinq
communes avec des sies non concernés par le risque ou ayan
un risque d’aléa aible : Briod, Conliège, Publy, Verges e Vevy.
Ce risquemoyenenraineuneobligaond’éudegéoechnique
lors de la vene de errains consrucbles.
Aucune pare du errioire es à risque or du phénomène de
rerai-gonemen des argiles.

Ces deux risques sont des enjeux importants à prendre en
compe lors de l’élaboraon du règlemen e du zonage du
PLUiHM, en parculier au niveau des sies à urbaniser e les
prescripons pour les consrucons nouvelles.

P ’

En an que risque naurel d’origine climaque, le phénomène de rerai-gonfemen des argiles es direcemen infuencé par les ees du changemen

climaque en parculier à la réquence e l’inensié des vagues de chaleur e de sécheresses qui von inéviablemen augmener. Les simulaons du

proje ClimSec mené par Mééo France pour caracériser l’impac du changemen climaque sur la ressource en eau e l’humidié des sols, meen ainsi

en évidence :

- un accroissemen des sécheresses agricoles

- l’apparion de sécheresses inhabiuelles en ermes d’inensié ou d’expansion spaale

- l’apparion de sécheresses du sol exrêmes.

Pour ce qui concerne le phénomène de rerai-gonfemen des argiles, l’adapaon au changemen climaque passera par une polique d’amélioraon

du bâ s’appliquan sous orme de prescripons pour les nouvelles consrucons de maisons individuelles, an de réduire les aux de sinisralié sur les

consrucons neuves. De même, il au évier l’emplacemen de végéaon arborée à proximié des bâs pour limier ce phénomène.

Vulnérabilité du territoire aux risques de mouvements de terrain et au retrait-gonement des argiles

Retrait-gonement des argiles

?
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Un séisme es provoqué par la econique des plaques e des mouvemens de
ces derniers, le long des ailles. D’aures causes de séismes peuven êre des
érupons volcaniques,mais aussi la one des glaciers ou les évènemen pluvieux
exrêmes peuven provoquer des séismes. Ils peuven néanmoins êre d’origine
anhropique, par les mises en eau de barrages ou des sies d’exploiaons ou de
sockage de gaz en proondeur.
L’aléa sismique es un risque qui es déerminé par l’ampleur, la magniude ainsi
que la période de reour des séismes sur un errioire (ecologie.gouv).

La réglemenaon parasismique :
Les prévenon des risques sismiques es déni par la réglemenaon
parasismique, les documens d’urbanisme (SCoT, PLUi-HM...), ainsi que les Plans
de Prévenon des Risques Sismiques (PPRS) dans cerains cas. Impacts des séismes sur le bâti et le paysage (Source : ecologie.gouv)

La réglemenaon parasismique es déni par un arcle principal :
• L.563-1 du code de l’environnemen
«Dans les zones parculièremen exposées à un risque sismique ou cyclonique, des règles parculières de consrucon parasismique ou paracyclonique peuven êre imposées

aux équipemens, bâmens e insallaons.»

Ce arcle es décri e inégré dans l’arcle L.112-18 du code de la consrucon e de l’habiaon.

L’aléa sismique du errioire es modéré, oues les communes son classées en sismicié modérée, caégorie 3. Lorsqu’un sie se siue au sein d’une zone
sismique enre 3 e 5, il es soumis à ceraines règles e normes de consrucon dénies à parr du règlemen parasismique. Ce règlemen parasismique
sera à prendre en compe lors de l’élaboraon du règlemen du PLUiHM en enan compe du SCoT e du Dossier Déparemenal sur les Risques Majeurs
(DDRM).
Le risque sismique devien dangereux seulemen dans le cas de bâmens inadapés. Il s’agi ainsi d’un enjeu parculièremen imporan pour le errioire,
surou que des évènemen sismiques pourraien accroîre d’aures risques déjà présens sur le errioire, els que le risque radon (cidessous) ou bien
impacer l’accessibilié de l’eau en eau poable pour les habians.

Le radon es un gaz radioac d’origine naurelle présen dans la croûe erresre, parculièremen dans les sous-sols graniques e volcaniques. Il es indolore
e incolore, e se diuse dans l’air à rès aible concenraon.

Depuis 1987, le Cenre Inernaonal de Recherche sur le Cancer de l’OrganisaonMondiale de la Sané (OMS) reconnaî le radon comme cancérigène pulmonaire
pour l’Homme. En France, il consue la principale source d’exposion aux rayonnemens ionisans e le second aceur de risque de cancer du poumon après
le abagisme.

» Risque sismique

 » Risque radon
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Le radon es produi par la désinégraon de l’uranium e du pluonium
présens dans les roches e les sols. A l’air libre, il se disperse e se dilue
rapidemen.
En revanche, il peu s’accumuler e se concenrer dans les bâmens. Son
niveau de concenraon dépend de nombreux paramères, en parculier :
des caracérisques du sol, des caracérisques du bâmen, du mode de
vie des occupans, noammen vis-à-vis des habiudes d’aéraon des locaux.

Sur ECLA, oues les communes son caégorisées Poenel Caégorie 1
(poenel radon aible), sau deux communes qui son caégorisées en zone
2 (zones à poenel radon aible, mais avec des aceurs géologiques plus
propices à ransporer le radon en surace) : Lons-le-Saunier eMonmoro.

Savoir idener e connaîre les sies les plus à risque d’émetre du
radon perme de aire préciser les normes des bâs e les habiudes
d’aéraon mais aussi conrôler les ravaux à proximié en cas d’acvié
poenellemen risquée.

Les eux de orês, ou incendies de orês, son caégorisés comme els à parr du momen où une surace supérieure à 0,5 ha es brûlée. Les incendies de orês
peuven avoir plusieurs origines, mais 90% d’enre eux son d’origine anhropique, de rois caégories :
1. Les incendies accidenels : Lignes élecriques, chemins de er, véhicules ou dépô d’ordures ;
2. Inenonnelles : Travaux oresers, agricoles, indusriels ou publics involonaires ou malveillance ;
3. Involonaires dus aux parculiers : ravaux, loisirs, je d’objes incandescens...
Le Jura a inauguré la première pise de Déense Foresère Conre l’Incendie (DFCI) en 2023 après de ors eux de orês en 2022 e l’élaboraon d’un plan
d’acons concres pour le déparemen. Les axes du plan d’acons de lue conre les eux de orê son :
• AXE 1 : Diagnosc- Connaîre e prévenir le risque
• AXE 2 : Acculuraon de la populaon- Sensibiliser, réglemener, communiquer
• AXE 3 : Déense Foresère Conre l’Incendie – Enreenir e aménager les massis les plus vulnérables
• AXE 4 : Réponse opéraonnelle- Surveiller les massis, conrôler la réglemenaon, luer conre les incendies e gérer la crise

Selon le SCoT du Pays Lédonien, les seules communes n’éan pas à risque d’incendies de orês son Courlaoux, Courlans, Condamine, Frébuans e Trenal.
Les communes au nord d’ECLA son idenées comme à risque modéré e le sud e sud-es de la collecvié son désignés à risque élevés. La care des
communes exposées au risque majeur d’incendie de orê dans le Jura de la DDT 39, dénie par l’arrêé préecoral n°2023-06-09-003 du 26 juin 2023, idene
Baume-les-Messieurs eMacornay exposées à ce risque majeur. Du ai que 80% des incendies de orês se déclenchen à moins de 50m des habiaons, il es

Catégories communales de risque au radon (Source : IRSN 2022)
 » Risque de feux de forêts



39

P
la
n
Lo
ca
ld
’U
rb
an
is
m
e
In
te
rc
o
m
m
u
n
al

EC
LA

.

Carte des communes exposées au risque majeur 
particulier d’incendie de forêt dans le Jura (DDT 39)

Indice de sensibilité aux feux de forêt sur la commune 
de Macornay (DDT 39)

Indice de sensibilité aux feux de forêt sur la 
commune de Baume-les-Messieurs (DDT 39)

P ’

Les incendies de orês son avorisés par le changemen climaque e
renorcen l’ee de serre.

• Impacs du changemen climaque sur les orês

En plus de s’adaper dicilemen aux changemens climaques, les arbres
son ragilisés par les empêes e les périodes de sécheresse, ce qui les rend
plus sensibles aux incendies. En ee, sous l’ee du réchauemen, les sols
e la végéaon se dessèchen. L’accumulaon de cee « biomasse » sèche,
parculièremen combusble e infammable, avorise la progression e
l’inensié des incendies. En ee, plus le bois es sec, plus il s’enfamme.

• Conribuon des eux de orês à l’ee de serre

Lors de leur combuson, les végéaux libèren le CO2 accumulé au cours de
leur croissance. Ils relâchenégalemenduméhaneeduprooxyded’azoe,
qui son eux aussi des gaz à ee de serre. Les sols relâchen, quan à eux,
le dioxyde de carbone socké sous erre. En oure, les végéaux disparus
ne peuven plus jouer leur rôle de « puis de carbone ». Selon cerains
spécialises, les orês brûlées peuven mere rene ans à absorber de
nouveau le carbone relâché lors de l’incendie. Par ailleurs, avec la chaleur
e la sécheresse ciées précédemmen, les arbres grandissenmoins vie e
xenmoins le carbone, renorçan le phénomène d’ee de serre. (Source
: ATMO France)

?

imporan d’avoir conscience du risque sur cerains sies an de
dénir ceraines prescripons e ypologies de bâ à proximié des
zones à risque élevé.
Une aenon parculière devra êre porée sur les espaces
exposés au risque d’incendies (espaces boisés, zones de riche)
e en priorié sur les zones d’inerace habia-orê, ainsi que sur
les consrucons e insallaons, les acviés économiques, les
loisirs e inrasrucures de ranspors qui peuven consuer des
aceurs d’aggravaon du risque.
Les eux de orês son liés au clima, e avec le changemen
climaqueeuneréquenceplusélevéedepériodesdesécheresse
ainsi que des manquemens d’eau peuven accroîre ce risque
d’incendies e impacer la qualié de l’air, de la biodiversié ainsi
que les bâs e la sané. Le Porer à Connaissance de la DDT du
Jura propose une mesure d’éviemen d’impacs liés aux eux de
orês en imposan une disance de ou bâ à usage d’habiaon
de minimum 30 mères d’une lisière de orê.
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Le risque indusriel es déni par un évènemen accidenel
sur un sie indusriel qui enraîne des conséquences plus ou
moins sévères sur le personnel, la populaon voisine ainsi que
l'environnemen.
Leséablissemenprésenandes risques indusriels sondénis
Insallaons Classées pour la Proecon de l'Environnemen
(ICPE) e son soumis à diverses règlemenaons, en oncon
du risque de l'acvié.
La direcve «SEVESO» es une polique commune européenne
en maère de prévenon des risques indusriels majeurs e
disngue deux ypes d’éablissemens :
• Éablissemens SEVESO seuil hau
• Éablissemens SEVESO seuil bas

ECLA compe acuellemen 33 ICPE (lise en annexe), don une
à l'arrê e une ICPE classée SEVESO seuil bas : PERRENOT JT
LOGISTIC à Courlaoux.
C’esunéablissemen secondairedans laZoned’Aménagemen
Conceré (ZAC) La Levanchée à Courlaoux, don l’acvié
principale es l’enreposage e le sockage non rigorique. Le
sie es en régime d’ICPE Auorisaon à priorié naonale.

Un aure sie indusriel signica relevé par le DDRM du Jura es Chimirec Cenre Es, un
sie de sockage siué à Monmoro. Il s’agi d’un sie de sockage de déches dangereux, plus
spéciquemen, la collece des huiles noires.

Dans le cas d’une présence de sie classé Seveso Seuil Hau, une commune ai l’obligaon d’un
PPRT.
Aucune commune n’es concernée par un PPRT puisque le sie Seveso d’ECLA es classé seuil
bas.

 » Risques industriels

Répartition des Installations Classées pour la Protection de l’Environnement (ICPE) 

Vue du site PERRENOT JT LOGISTIC

1.1.2.3. Risques technologiques
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Le risque minier es lié à l’évoluon des caviés où son exraies des maériaux els que le charbon, le gaz naurel, le pérole, de l’or ou des diamans par exemple.
Ces caviés peuven êre à ciel ouver ou bien souerraines, e deviennen un risque si ces dernières on éé abandonnées e non-enreenues suie à leur arrê
d’exploiaon. Le risque minier se radui par :
• Des mouvemens au niveau des rons des exploiaons à ciel ouver : chues de blocs, glissemens de errain...
• Des aaissemens progressis d’une succession de couches de errain meuble avec la ormaon d’une cuvee d’aaissemen en surace
• Des ons avec un eondremen localisé du oi d’une cavié souerraine avec une monée progressive de la voûe débouchan à ciel ouver quand les errains

de surace s’eondren.

Idenan Nom usuel
Obligaons

réglemenaire

Seceur
d’Inormaon
sur les Sols

Commune

SSP0003476 Ancienne usine à gaz Oui 39SIS05662 Lons-le-Saunier

SSP0003651 Eurodéches Oui 39SIS05857 Courlans

SSP0003652
Saon-service TOTAL
Relais Rouge de Lisle

Oui 39SIS05858 Monmoro

SSP0009746 Saon BP La Monagne Lons-le-Saunier

SSP0005313 Scierie Perrier SARL Oui 39SIS05701 Perrigny

Les sites pollués ou potentiellement pollués et leurs statuts SIS (Source : BRGM 2023)

La base de données CASIAS a mis en évidence 5 sies BASOLS don 4 sies SIS. Les
sies BASOLS son des sies pollués ou parellemen pollués, nécessian des acons
des pouvoirs publics à re préven ou cura.
Les 5 sies idenés on ous ai l’obje de ravaux de dépolluon e de resauraon,
mais conennen oujours des concenraons de polluans supérieures aux normes
aendues. Dans le cas de l’ancienne usine à gaz, les aux de polluans se posen pas
un risque aux humains, mais les concenraons d’hydrocarbures e de BTEX e de
cyanures oaux. Ces concenraons polluen ainsi les eaux souerraines, le dernier
es de la qualié de l’eau éan eecué en 2013.
Treize éablissemens pollueurs on égalemen éé idenés sur le errioire, don
4 romageries, une exploiaon de gravières e sablières ainsi que 3 enreprises
de collece de déches, don une qui es le sie de sockage de déches dangereux
Chimirec Cenre-Es.
Parmi ces éablissemens pollueurs, DEMAIN Environnemen (anciennemen JuraTri)
a subi un incendie en Novembre 2023 menan à une cessaon emporaire de
ceraines acviés par un arrêé préecoral.

ZOOM    CASIAS  BASIAS

La réalisaon d’invenaires hisoriques régionaux (IHR) des sies indusriels e
acviés de service, en acvié ou non, s’es accompagnée de la créaon de la base
de données naonale BASIAS. Elle a éé créée en 1998 pour récoler, conserver,
invenorier les « anciens sies indusriels e acviés de services, abandonnés ou non,
e suscepbles d’avoir ulisé des subsances poenellemen polluanes. Cependan,
cee lise ne préjuge pas d’une polluon du sol eecve, mais vise à réperorier les
menaces poenelles.

En ocobre 2021, la Care des Anciens Sies Indusriels e Acviés de Services
(CASIAS), a inégré les sies réperoriés dans BASIAS. Les données conenues dans
CASIAS son publiques e diusées via la porail Géorisques.

Les seceurs d’inormaon sur les sols (SIS) concernen des errains où la connaissance
de la polluon des sols juse la réalisaon d’éudes de sols e demesures de geson
de la polluon (noammen en cas de changemen d’usage de ces errains). Ces
éudes emesures visen à préserver la sécurié, la sané ou la salubrié publiques e
l’environnemen.

Ce risque peu ainsi avoir des conséquences sur les humains, mais aussi sur les biens,
principalemen le bâ. Au sein de la collecvié, les communes à risques d’aléas
miniers son Monaigu e Monmoro, auxquels le DDRM a ajoué Perrigny e Lons-
le-Saunier.
Idener les sources du risque minier e évaluer les aléas perme de guider les
poreurs de projes dans leurs consrucons, mais aussi d’idener un besoin ou
non de geson précise. Il es possible d’inerdire la consrucon de bâmens
nouveaux e de concenrer les ravaux sur la rénovaon, ce qui peu êre inégré
e souenu par ce PLUiHM.

» Risque minier

 » Risque des sites pollués et polluants
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Répartition des sites pollués ou partiellement pollués et les établissements pollueurs sur le territoire (Source : BRGM 2023)

Les sies pollués ou poenellemen pollués seron
à prendre en compte dans le choix des secteurs
d’aménagemens du PLUiHM an de prévenir oue
acvié ou ous ravaux de consrucons suscepbles
de perurber le sol e propager des polluans, metan
à risques les humains e l’environnemen.

Les maères considérées dangereuses ne son pas nécessairemen des produis hauemen oxiques, mais surou des maères d’ulié quodienne elles que
les carburans, le gaz ou les engrais.
Les risques adviennen en cas d’événemen qui peu propager ces maériaux e endommager l’environnemen ou poser un risque pour la sané des humains. Ces
risques peuven se manieser par :
• Une explosion provoquée par un choc produceur d’éncelle, par l’échauemen d’une cuve de produi volal ou comprimé, ou bien le mélange de plusieurs

produis.
• Un incendie causé par l’échauemen anormale d’un organe du véhicule ransporeur, par l’inammaon accidenelle d’une uie de cierne ou même une

explosion au voisinage immédia du véhicule. Ce ype d’acciden es le plus probable, car 70% des maériaux dangereux ransporés son des combusbles
ou des carburans.

• Un dégagemen de nuage oxique provenan d’une uie de produi oxique, ou résulan d’une combuson de produi non oxique : propagés dans l’air, l’eau
ou le sol, ces maériaux peuven êre oxique lors de l’inhalaon, l’ingeson direce ou indirece (consommaon de produis conaminés) ou bien par conac
direc.

Vue du site de stockade déchets dangereux Chimirec Centre-Est sur la 
commune de Montmorot

 » Risques de transports de matières 
dangereuses
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Le errioire es raversé par les canalisaons de GRTgaz, le
pipeline Sud européen (SPSE) ainsi que le saumoduc Erez-
Poligny :
• l’Alimenaon Monmoro DP Lons-le-Saunier pour le gaz

naurel raverse les communes de L’Eoile, deMonmoro
e de Sain-Didier.

• le pipeline Sud européen (SPSE) pour les hydrocarbures
raverse les communes de Chilly-le-Vignoble, Courlans,
Monmoro, Frébuans, Trenal, Sain-Didier e Cesancey.

A proximié de ces inrasrucures, les zones de dangers rès
graves à signicas varien enre 20 e 235m selon leur ype.

Es aussi présene sur le errioire la canalisaon d’eau salée
(saumoduc) exploiée par GIE Cancel Bresse qui rejoin la
minede sel dePoligny jusqu’au sockagedegaznaurel d’Erez
(Ain). Elle raverse le sud Revermon e la Bresse jurassienne
(plaine), 6 communes de la collecvié son concernées :
Courlaoux, Courlans, Frebuans, Sain-Didier, Trenal.
Cee canalisaon a éé déclarée d’inérê général par décre
du 6 évrier 1975. Des disances de par e d’aure de la
canalisaon on éé éablies à l’amiable enre les communes
e le gesonnaire an d’en permere l’exploiaon. Cee
disance ne relève pas d’une serviude d’ulié publique.
Le errioire es aussi concerné par le risque de ranspor
de maères dangereuses par roue. Il compore plusieurs
roues à or rac qui son emprunées pour le ranspor de
maères dangereuses :

Risques liés aux transports de matières dangereuses sur le territoire

• l’auoroue A39 ;
• la D1083 (ex RN 83) qui relie Lons-le-Saunier à Besançon e Bourg-en-Bresse ;
• la RD 678 enre Louhans, Lons-le-Saunier e Clairvaux-les-Lacs ;
• la D 470 enre Bleerans, Lons-le-Saunier e Orgele ;
• la D 471 enre Lons-le-Saunier e Pon-du-Navoy.

Ces zones de dangers von condionner le choix d’urbanisaon à proximié, imposan une bande de 10m non consrucble, e limian l’implanaon
d’éablissemen recevan du public (ERP) de plus de 100 personnes, les Immeubles de Grande Haueur (IGH) ainsi que les Insallaons Nucléaires de Base
(INB).
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Le brui consue une des nuisances majeures ressenes par la
populaon. An de répondre à cee problémaque, la direcve
européenne 2002/49/CE du 25 juin 2002 relave à l’évaluaon e à la
geson du brui dans l’environnemen a pour objec de dénir une
approche an d’évier, de réduire e de prévenir les ees nuisibles
causés par l’exposion du brui dans l’environnemen. Ce objec se
radui par :
1. L’évaluaon de l’exposion au brui des populaons : Cartes de
brui sraégiques (CBS)
2. La mise en œuvre de poliques visan à réduire le niveau
d’exposion e à préserver des «zones calmes» : Réalisaon des
plans de prévenon du brui dans l’environnemen (PPBE)
3. L’inormaon du public : Publicaon de ces documens.
Les inrasrucures du errioire son concernées par un classemen
PPBE de l’Ea 2018-2023 e PPBE ECLA 2018-2023 (en cours de
mise à jour), approuvés le 04/07/2019 ainsi qu’un PPBE Conseil
Déparemenal 2018-2023 approuvé le 19/04/2019.

 » Nuisances sonores

1.1.2.4. Nuisances

Une care sraégique du brui 4ème échéance a éé approuvée le 09/05/2023.
Trois ypes de cares son ulisées pour représener cee exposion au brui :
Cares de ype A : illusren les zones exposées au brui ;
Cares de ype B ; reprennen les seceurs aecés par le brui dénis par le classemen
sonore des inrasrucures de ranspor erresre (classemens arrêés par le Prée) ;
Cares de ype C : qui se concenren sur les seules zones de dépassemen des valeurs
limies.
En oncon de deux ypes d’indices :
Indice LN pour les périodes nocurnes ;
Indice Lden/LD pour les journées complèes.

L’éude des zones exposées au brui monre une concenraon de ce dernier auour de
quare roues majeures :
> Auoroue : A39 ;
> Trois roues déparemenales : D1083/D1083E1 ; D678 ; D52*
*Cete roue a éé ajouée lors de cete mise à jour en 2023.

Zones exposées au bruit liées aux transports routiers en journée complète

Valeurs limites dépassées en journée complète
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.Zones exposées au bruit lié aux transports routiers la nuit

Valeurs limites dépassées la nuit

Les communes siuées à l’Es e au Sud du errioire ne son pas
concernés par une exposion au brui nocive, mais les communes à
l’Oues, parculièremen les communes de Lons-le-Saunier, Courlans,
Courlaoux, Gevingey, Messia-sur-Sorne, Monmoro e Villeneuve-
sous-Pymon le son.
L’auoroue ne raverse pas de grande zone d’habiaon au sein
du errioire malgré sa zone d’exposion plus large. Les roues
déparemenales raversen principalemen des zones habiées à Lons-
le-Saunier, Monmoro, Messia-sur-Sorne, Courlans e Courlaoux.
Les endances d’exposion au brui resen similaires de journée
comme de nui, même si ces dernières ne semblen pas dépasser
70dB(A) en période nocurne. Les aggloméraons e cenres-bourgs
resen exposés avec une moyenne journalière minimale de 60dB(A) à
proximié des roues.

Cee exposion au brui a des conséquences sur la sané des habians.
Des bruis supérieurs à 60dB(A) son considérés comme des bruis
agans. La ague audive peu êre causée dès une exposion de
plusieurs heures à 70dB(A).

Dans le cadre du PLUiHM, il es nécessaire de prendre ces zones d’exposion en
compe an de limier les inrasrucures de ranspors dans ces périmères e de
diriger l’aménagemen rouer e les consrucons d’habiaons en dehors de ces
zones. Il conviendra d’évier l’implanaon de zones d’acviés indusrielles dans
les limies immédiaes des zones résidenelles e de limier cete implanaon aux
enreprises ou acviés peu suscepbles de générer un niveau sonore dérangean.
Ces mesures son parculièremen nécessaires aux alenours des populaons
vulnérables elles que les enans e les personnes âgées (écoles, maisons de
reraies, hôpiaux...).

Échelle du bruit et son eet sur les humains (Source : Oce.Easy)
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CONSTATS

• Pas de Plan de prévenon des risques echnologiques (PPRT) (pas d’ICPE classée / 1 sie SEVSO seuil bas)
• Travaux de dépolluon depuis 1986, en lien avec les risques des sies pollués e polluans
• Sies pollués à cause de l’acvié indusrielle dans le passé

•Concenraon de risques imporane sur la commune de Lons-le-Saunier, Monmoro e Courlaoux
•Développemen des périmères de proecon auour des milieux à risque e d’éablissemen de plans de prévenon supplémenaires
• Les risques son connus e éudiés sur le errioire ce qui es un aou pour évier l’exposion aux risques des populaons noammen.
•Des Plans de Prévenon des Risques Naurels déjà éablis sur le errioire (PPR Inondaons sur 50% des communes e PPR Mouvemens de
Terrain) seron à prendre en compe pour dénir les zones à consruire.
• Pas de Terrioire à Risque Imporan d’Inondaon (TRI)/ GEMAPI (EPAGE)
• Risques d’inondaons relavemen élevés sur une majorié du errioire (remonées de nappes, crues, ruissellemen pluvial...)
•Risque aible de radon sur la majorié du errioire.
• Terrioire suje aux risques de rerai-gonfemen des argiles e sismique modéré. Un risque qui peu avoir un impac sur les consrucons.
•Risque de eux de orês modéré ou élevé sur les pares Cenre e Es du errioire qui va condionner l’urbanisaon du errioire (bande
inconsrucble auour des massis oresers)
•Risque d’accéléraon e de développemen des risques de rerai-gonfemen des argiles e des incendies de orê lié à une hausse de la réquence
des périodes de sécheresses liées au changemen climaque.
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EnjEux
SCoT du Pays Lédonien :

• Prise en compe des risques echnologiques (ranspor de maères dangereuses, ICPE, sies SEVESO, mines) lors des projes d’urbanisaon
• La déense incendie à adaper en oncon des caracérisques de la commune (réseau d’eau poable, ressources naurelles e arcielles) pour

les pees communes e acilier l’accès aux massis oresers an de réduire le risque d’incendie
• La prise en compe du risque naurel (inondaon, sismique, mouvemens de errain) dans le choix de développemen de l’urbanisaon (seceurs

inadapés, normes de consrucon, réducon de l’imperméabilisaon des sols...), en sachan que les aléas inondaon, rerai-gonfemen des
argiles risquen de s’aggraver à l’avenir avec le changemen climaque (sécheresses, ores pluies).

• La prise en compe du risque naurel (inondaon, sismique, mouvemens de errain) dans le choix de développemen de l’urbanisaon (seceurs
inadapés, normes de consrucon, réducon de l’imperméabilisaon des sols...) en sachan que les aléas inondaon, rerai-gonemen des
argiles risquen de s’aggraver à l’avenir avec le changemen climaque (sécheresses, ores pluies).

Enjeux du PLUi-HM :

• Respecer les normes de déense incendie e l’idencaon des besoins de sockage d’eau pour la déense incendie
• Prendre en compe les délimiaons de proecon des risques echnologiques
• Prendre en compe les sies pollués e poenellemen pollués an d’y adaper, voire empêcher oue consrucon suscepble de libérer les
polluans e d’impacer les humains e les milieux naurels
• Prise en compe des documens cadres sur la geson des inondaons an de les inégrer dans les prescripons du règlemen (en parculier les
consrucons en zones inondables)
• Prendre en compe les risques echnologiques lors des projes d’urbanisaon
• Prendre en compe le risque naurel (inondaon, sismique, mouvemens de errain) dans le choix de développemen de l’urbanisaon

P ’ -     ’

Le errioire respece les zones inconsrucbles précisées dans les plans de prévenondes risques naurel. Le changemen climaque augmene les périodes e l’inensié des sécheresses,
qui, suivies de grandes pluies ou d’inondaons, causen l’aléa rerai-gonfemen des argiles. Les zones inondables évoluen au cours des années, mais celles idenées en dehors
des PPRi n’éan pas proégées, l’urbanisaon s’y éend. Les bâs e habiaons consruies e non réhabiliées ne son pas opmales ace aux risques du errioire e l’évoluon du
changemen climaque, ce qui les rend plus ragiles e sensibles aux aléas e à la dégradaon. De la mêmemanière, la sécheresse augmene e empire les incidences de orê, mean à
risque oues les habiaons à proximié d’espaces oresers. Les accès peuven êre diciles pour la Déense Incendie, e la quané d’eau à disposion es plus aible, pouvan causer
des dommages maériels ou humains. (la «baaille» pour la ressource en eau).

?
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Le errioire d’ECLA présene une grande diversié en
maère d’habias, conribuan à la qualié de vie de
ses habians. Cee variéé es éroiemen liée aux
quare uniés paysagères qui le composen :

• La Bresse Comoise
• Le Vignoble du Revermon
• Le Premier Plaeau
• La Pee Monagne

Les décisions d’implanaon e les ormes urbaines
son guidées par plusieurs aceurs, els que la
proximié des sources d’eau, l’accès aux erres
agricoles de qualié, la proecon conre les
vens dominans, ainsi que des considéraons
opographiques sraégiques.

Le errioireduJuraescaracériséparuneoccupaon
diuse, hériée de modèles en vigueur jusqu’au XXe
siècle, avec un habia en mosaïque composé de
ermes isolées, de bourgs de ailles variées, e de
villes plus grandes. Cela reèe une sociéé rurale,
riche en main-d’œuvre e dépendane de celle-ci.

Au XIXe siècle, des villes indusrielles se son
implanées dans les onds de vallées du déparemen
du Jura, développan les savoir-aire e les spécialiés
locales. Au XXe siècle, l’arrivée de l’auomobile
a bouleversé l’organisaon spaale originelle,
localisan noammen les commerces, services e
habiaons au plus près des axes rouers.

Typologies des morphologies urbaines et 
villageoise

Source: Diagnostic du SCoT du Pays  Lédonien

1.1.3. L’insertion du tissu urbain dans le territoire communautaire
1.1.3.1 Typologies et morphologies urbaines riches et caractéristiques de l’identité du territoire
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Formes urbaines et architecturales 
du Jura
Source Atlas des paysages
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 » L’implantation des villes et villages.

 Bourgs, hameaux e habia rural dispersé
Enre le XIXe e le XXe siècle, les bourgs e villages
radionnels éaien pluô compacs avec une
emprise limiée. Ils se composaien généralemen
d’une église, d’une école e d’une mairie, auour
desquelles se regroupaien quelques habiaons
souven liées aux praques agricoles elles que
l’élevage e la polyculure. Ce ype d’habia éai
dispersé en hameaux ou en ermes isolées à ravers
l’ensemble du errioire.

 Villes e villages de plaine
À l’origine, les villages de plaine jouaien un rôle
cenral dans l’organisaon agricole. Par la suie,
les expansions urbaines plus récenes se son
développées le longdesaxes rouers, ainsi quedans
les zones d’acviés siuées à l’enrée des bourgs,
provoquan une déconnexion des noyaux villageois
originels. Cee évoluon du bâ a enraîné la
ermeure des paysages par l’urbanisaon de erres
agricoles e naurelles. Ces nouvelles exensions
urbaines son souven réalisées sans ransion avec
les espaces agricoles, ce qui modie noablemen
les silhouees des villages dans le paysage.

BRESSE 
COMTOISE

Source : SCoT Pays lédonien, 2023
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 Villes e villages de coeaux
En lien avec la opographie, ces villages son
implanés sur des coeaux dominan une plaine ou
une vallée. Leur posion en promonoire les rend
visibles dans le grand paysage. Dans ces villages,
l’église consue un poin de repère, souven la
consrucon la plus haue. L’implanaon d’origine
de ces villages de coeaux se siue généralemen
enre les cours d’eau, ulisés pour les culures e
pâurages de ond de vallée, e les plaeaux culvés.
Cee implanaon proège des vens dominans e
opmise l’ensoleillemen.

Villes e villages sommiaux
Ces villages, perchés sur des promonoires,
présenen souven un caracère hisorique
médiéval. Les bâs anciens son posionnés sur des
poins haus e suiven la ligne de crêe, oran des
vues imprenables sur le paysage. Ces bourgs son
réquemmen siués le long d’anciennes roues
celes e romaines, émoignan de leur posion
sraégique e déensive hisorique.

VIGNOBLE
REVERMONT

Source : SCoT Pays lédonien, 2023



52

P
la
n
Lo
ca
ld
’U
rb
an
is
m
e
In
te
rc
o
m
m
u
n
al

EC
LA

.

 Villes e villages de combes
Caracérisques de la Pee Monagne, ces villages
son implanés en ond de combe, dans une éroie
vallée suivan le sens des plis géologiques. La
morphologie de ces villages présene une linéarié
nord-sud, oran des poins de vue dégagés aux
exrémiés. Les coeaux boisés empêchen les
percées visuelles ransversales. Les évoluons
récenes se développen aux exrémiés des
villages de manière linéaire, en cohérence avec le
bâ hisorique.

PETITE 
MONTAGNE

Source : SCoT Pays lédonien, 2023
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 Villes e villages de Plaeaux
Les plaeaux se son ormés grâce à un sous-sol
karsque e à un passé géologique glaciaire. Ces
espaces agricoles son vases, plas e ouvers à
l’implanaon humaine. Les villages implanés on
développé des acviés elles que la polyculure
e le pasoralisme. Comme ces villages ne son
pas conrains par le relie, leurs ormes urbaines
varien e les exensions urbaines récenes son
imporanes. L’église es siuée au cenre de
l’ancienne masse bâe. Les vues son coures, e
les haies ainsi que les cordons boisés ormen des
chambres peu éendues en bordure des villages.

PREMIER
PLATEAU

Source : SCoT Pays lédonien, 2023
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Bâ aligné au ron de la voirie

Dans cee conguraon, les bâmens son
alignés le long de la rue e ormen un ensemble
connu. La ligne de aîage es disposée
parallèlemen à l’axe de la voie, e les plus
grandes açades donnen sur la rue. L’espace
public es ainsi ermé par ces açades.

» L’implantation du bâti vernaculaire dans le Jura

Bâ en rerai de la voirie

L’implanaon de ces bâmens se ai en rerai
de l’axe de la rue pour laisser un espace dédié
aux acviés de la erme, appelé l’usoir. Ces
bâmens son généralemen groupés par rois
ou cinq e peuven êre alignés parallèlemen
à l’axe de la voie ou selon un angle plus ouver.
Aujourd’hui, ces usoirs son devenus des espaces
privas. L’espace public rese aéré, large, e
souven plané.

Bâ perpendiculaire à la voirie

La rue es ryhmée par des pignons e des
cours alernan enre ouverure e ermeure.
Les bâmens son disposés en bandes
perpendiculaires à la rue, avecdes coursouveres
communes à plusieurs bâmens. Aujourd’hui,
ces cours onconnen comme des espaces
paragés par les habians.
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 » L’implantation du bâti récent dans le jura

Exensions le long des voies

C’es la ypologie la plus courane e ancienne. Les nouvelles
consrucons s’éenden le long des voies, en connuié avec
les parcelles exisanes, pour êre proches des accès e des
réseaux. Ces exensions se on au coup par coup, au gré des
disponibiliés oncières, sans enir compe de l’alignemen
exisan ni des bâmens préexisans.

Densicaon des dens creuses

Les habiaons se nichen enre les espaces bâs exisans.
Cee densicaon sur des errains au cœur des villages vise
à limier l’éalemen urbain. La densicaon, souven réalisée
de manière poncuelle e sans lien avec les alignemens, le
rerai ou l’organisaon urbaine, es communémen appelée
densicaon en drapeau.

Implanaon exnihilo

Les implanaons agricoles ex nihilo se réalisen sur des
parcelles récemmen viabilisées e siuées en dehors de
l’emprise du bâ hisorique. Ces implanaons dispersées
enraînen la desrucon du ssu urbain e la déérioraon
des liens srucurans enre le village e son errioire. Ces
exensions n’on que des liens onconnels e echniques avec
leur environnemen.
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Maison de polyculure

La maison polyculurelle es rès répandue dans le Jura. Elle se
caracérise par un volume simple e recangulaire, avec ou sans
exension. Sous un même oi, elle abrie à la ois les oncons
d’habiaon e d’exploiaon pour une amille. Trois ypes d’acviés
agricoles y son généralemen praqués : la culure céréalière,
la culure ourragère e l’élevage bovin. Ces diérenes acviés
son idenables en açade du bâmen grâce aux pores qui les
desserven, elles que la grange, l’écurie e l’habiaon.

» Typologies architecturales du Jura

Maison vigneronne

Lamaison vigneronne es spécialemen conçue pour l’acvié vicole.
Elle regroupe à la ois l’habiaon e les locaux de ravail dans un
même bâmen. Ces maisons son souven siuées dans des zones
où convergen des coeaux, un sol argilo-calcaire, e une orienaon
sud ou oues. La cave peu êre enerrée, semi-enerrée, voire même
siuée au rez-de-chaussée, ce qui modie la disposion de l’éage
d’habiaon e son accès..

Maison pasorale

Il s’agi d’une maison don l’acvié es principalemen axée sur
l’élevagepour la produconde laioude viande. Elle es généralemen
siuée dans des zones où l’exploiaon des champs es dicile en
raison du relie ou du clima. Il exise plusieurs varianes de maisons
pasorales, elles que celles en pignon, en gouereau, avec galerie, la
maison pasorale plus isolée e de pe volume, ou encore le chale
d’alpage.
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BRESSE 
COMTOISE

La Bresse comoise/jurassienne

- Les villages en éoile, se srucuren auour de voies de circulaon se
croisan en leur cenre. Le parcellaire adope une orme recangulaire,
avec des dimensions plus allongées que larges. Les bâmens,
principalemen des ermes vigneronnes ou de polyculure, son souven
mioyens e alignés de manière orhogonale le long des rues, se siuan
en bordure ou légèremen en rerai de celles-ci.

Communes: Trenal et Frébuans

Le principe des formes urbaines en Bresse comtoise et sa traduction sur le 
territoire intercommunal
Source Atlas des paysages

Centre historique

Extensions

Morphologie en étoile

Bâtis historiques

Morphologie en étoile

Extensions

FREBUANS

TRENAL CENTRE
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- Les villages enaculaires bressans, se caracérisen par une
urbanisaon s’éran le long des axes principaux, avec un bâ connu
oriené Nord-Sud, en rerai par rappor à la voie.

Acuellemen, l’expansion des villages en éoile ou enaculaires se
concenre principalemen le long des voies, occupan les espaces
non bâs du cenre du village. De plus, des lossemens émergen à
l’écar des villages, sur d’anciennes erres agricoles aureois dédiées
aux ermes isolées. Pour les hameaux, l’implanaon des nouvelles
consrucons se caracérise par quelques habiaons individuelles
ainsi que par la créaon de lossemens sur des errains agricoles, avec
un parcellaire e un syle archiecural adapés à cee nouvelle orme
d’habia.

Communes: Courlans, Courlaoux, Condamine

Morphologie
tentaculaires bressannes

Trois Centres historiques

Hameau historique

Extensions

Extensions

Morphologie
tentaculaires bressannes

Centre historique

Extensions

Bâtis historiques

Morphologie
tentaculaires bressannes

COURLANS

COURLAOUX
CONDAMINE



59

P
la
n
Lo
ca
ld
’U
rb
an
is
m
e
In
te
rc
o
m
m
u
n
al

EC
LA

.

Le vignoble Revermon

- Les villages ou villes de coeau ou de pied de coeau se nichen sur les versans du
vignoble, adapan leur morphologie à la opographie. Le bâ es échelonné le long
du versan, e perpendiculairemen aux versans.
Les consrucons son principalemen des maisons vigneronnes ou des ermes de
polyculures pour les villages en pied de coeau. Elles son alignées à la rue sur un
parcellaire en bandes, orhogonales à la rue. Ces habiaons disposen souven d’un
jardin à l’arrière, délimié par des mures de pierres.
Une rue parallèle au relie, souven plus large e marquée par la présence de
bâmens publics, de onaines ou de lavoirs, ser de rue principale dans ces villages.

Communes: LonsleSaunier, Macornay, ChillyleVignoble, L’Eoile, Pannessieres,
Perrigny

VIGNOBLE
REVERMONT

Le principe des formes urbaines en Vignoble-Revermont et sa 
traduction sur le territoire intercommunal

SOURCES : Atlas des paysages
Relief/ coteau

Centre historique

Bâti développé le long du coteau
ainsi que perpendiculairement

Extensions

Relief/coteauRelief/coteau

Centre historique

Bâti développé le long
du coteau ainsi que
perpendiculairement

Extensions

MACORNAY CENTRE

CHILLY-LE-VIGNOBLE
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Relief/ coteau

Rue principale parallèle aux
côteaux

Centre historique

Relief/coteau

Centre historique
Relief/coteau

Centre historique

Bâti développé le long du coteau
ainsi que perpendiculairement

Extensions

Extensions

Extensions

Relief/ coteau

Bâti développé le long du coteau
ainsi que perpendiculairement

Centre historique

Extensions

LONS-LE-SAUNIER PANNESSIERES

L’ETOILE PERRIGNY CENTRE
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- Les villagesrue de crêe se disnguen par une urbanisaon le long de la ligne
de crêes, avec un parcellaire en bandes ou en lanières. Les habiaons mioyennes
son soi en bordure de la rue, soi en rerai, souven avec des jardins à l’arrière.
Ces villages oren des perspecves visuelles remarquables en raison de leur posion
opographique.

Commune : Monaigu

 Les villages de croupe se rouven sur la pare supérieure arrondie d’une colline.
Ils son organisés auour d’une rue principale raversan la croupe de la colline, avec
des voies secondaires relian cee rue principale au pied de la colline. Les maisons
d’origine sonmioyennes, alignéespar groupesde3à5maisons, e songénéralemen
orhogonales ou alignées avec la rue.

Commune : Chille

L’urbanisaon récene des villages de vignoble es oremen inuencée par le relie
pour les villages de coeau, de croupe e de crêe. Elle s’eecue principalemen le
long des roues descendan les versans ou en pied de coeau.

MONTAIGU  VILLAGE EN RUE DE CRÊTE

CHILLE  VILLAGE DE CROUPE

Urbanisation le long
de la ligne de crête

Centre historique

Extensions

Centre historique

Rue principale traversant
la croupe de la colline

Extensions le
long des routes
descendant le
versant

MONTAIGU

CHILLE
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 Les villages de plaine du vignoble s‘éenden sur des errains plas
els que la plaine du vignoble ou le glacis. Le bâ se compose souven
de maisons vigneronnes, parois mioyennes, regroupées en pes
ensembles de 2 à 5 maisons. Le réseau rouer de ces villages ne présene
pas de hiérarchie parculière.

Communes :Monmoro, SainDidier, Le Pin, VilleneuvesousPymon,
Courbouzon, MessiasurSorne.

Pour ces villages de plaine du vignoble, moins conrains par la
opographie, l’urbanisaon récene se maniese par des exensions
aux ranges des villages, principalemen sous orme de lossemens
pavillonnaires.

Urbanisation sans
hiérarchie

Bâti historique

Extensions sous forme
pavillonnaire

Urbanisation sans
hiérarchie

Extensions sous forme
pavillonnaire

Structure en T

Bâti historique

Château du Pin

Extensions sous forme
pavillonnaire

MONTMOROT CENTRE
ET EST

LE PIN SAINT-DIDIER
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Extensions
Pavillonnaires
déconnectées
du village
d’origine

Bâti historique

Urbanisation sans
hiérarchie

Bâti historique

Urbanisation sans
hiérarchie

Extensions

Urbanisation sans
hiérarchie

Bâti historique

Extensions
Pavillonnaires

VILLENEUVE-SOUS-PYMONT COURBOUZON

MESSIA-SUR-SORNE
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 Les villages de reculée se caracérisen par une rue
principale au cenre des Reculées, ou par deux rues
parallèles si elle es plus large. Ces villages son reliés
par des roues sinueuses menan du ond des Reculées
au plaeau. Le bâ, souven en rerai de la rue, sui le
racé de la rivière des Reculées. Le parcellaire monre des
bâmens parois mioyens, orman des groupemens
de maisons. À l’arrière des habiaons, des jardins son
réquemmen présens.

Communes: BaumelesMessieurs, Conliège, Revigny,
Vernanois, Moiron.

L’urbanisaon récene de ces villages de reculée es limiée
e se concenre généralemen aux enrées des villages ou
bourgs.

Baume-les-Messieurs-CittanovaRevigny, France-TourismeConliège, Jura Tourisme.

Relief

Relief

Extensions limitées
aux entrées de villes

Bâti historique

Rue principale
historique

MOIRON
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Relief

Deux rues principales
historiques parallèles

Bâti historique

Relief

Bâti historique

Rues principales
historiques qui suivent

la reculée

Extensions aux
entrées de village

Bâti historique
Rues principales
historiques qui
suivent la reculée

Relief

Relief

Rue principale
historique qui suit la

reculée

Extensions
limitées aux
entrées de
village

Bâti historique

Extensions
limitées

BAUME-LES-MESSIEURS CONLIEGE

REVIGNY

VERNANTOIS
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Cee image illusre la orme ypique du relie
des reculées.

Le village de Baume-les-Messieurs, ci-conre,
s’insère dans la vallée, le long du cours d’eau
(La Seille). L’image à droie présene plus
précisémen la manière don les bâmens
s’inègren dans le paysage. Par ailleurs, la
orme du village es oalemen infuencée e
açonnée par les reculées. Plusieurs villages
(présenés ci-après) possèden les mêmes
caracérisques. Ces villages on une rue
principale auour de laquelle s’organise la vie
de la commune.

Vue du village de Baume-les-Messieurs implanté en fond de reculée

BAUMELESMESSIEURS  VILLAGE DE RECULÉE DONT LE DÉVELOPPEMENT 
SE BASE AUTOUR D’UNE RUE PRINCIPALE
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 Des villages en pied de versan adopen souven une orme
d’éoile avec une organisaon à la ois concenrique e radiale.
Pour les communes localisées sur ECLA leur cenre es dense e
oremenmaillée. Des pes hameaux son parois présens.

Communes : Cesancey e Gevingey.

L’urbanisaon récene de ces villages en pied de versan ou de
coeau se caracérise par des exensions pavillonnaires.

Relief

Village à la structure
densément maillée

Bâti historique

Extensions
Pavillonnaires

Hameaux

Bâti historique

Relief

Extensions
Pavillonnaires

Village à la structure
densément maillée

CESANCEY

GEVINGEY
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PETITE 
MONTAGNE

La Pee Monagne

 Des villages de ond de combe ou de val se siuen en bordure
de orês. Ces villages se composen de ermes mioyennes
regroupées, orienées duNord au Sud, le long de la roue principale
qui raverse la combe ou la vallée.

Communes : Bornay e Geruge

Pour ces villages, les consrucons se concenren souven dans
les dens creuses, aux enrées de villages e en périphérie, parois
avec la créaon de nouveaux hameaux.

Fôrets

N

S

Routes principales
traversant la combe
ou vallée du Nord

au sud

Extensions
aux entrées
de village

Bâti historique

Fôrets

N

S

Routes principales
traversant la combe
ou vallée du Nord

au sud

Bâti historique

Extensions
aux entrées
de village

BORNAY

GERUGE
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Les villages en éoile se disnguen par un cœur végéal cenral, composé de
jardins e de parcelles non bâes. Ces villages son généralemen éloignés des
axes rouers principaux e enourés de erres agricoles. L’organisaon urbaine
es srucurée auour d’une rue circulaire, à parr de laquelle rayonnen des
rues radiales desservan les habiaons, les erres agricoles e les villages voisins.

L’archiecure de ces villages es dominée par des ermes pasorales, inialemen
implanées de par e d’aure de la rue circulaire e le long des branches de
l’éoile.

Dans les villages en éoile on rerouve les bâmens publics. Si le village es
siué près d’une voie principale, le cenre peu se déplacer avec de nouveaux
bâmens publics consruis le long de cee voie, créan ainsi une double
cenralié.

Communes concernées : Vevy, Briod, Verges, Publy.

Le principe des formes urbaines sur le Premier Plateau et sa traduction 
sur le territoire intercommunal
Source : Atlas des paysages

PREMIER
PLATEAU

Village en étoile avec
une rue circulaire

Cœur végétal

Bâti historique

Extensions le
long des voies

Bâti historique
Village en étoile

Extensions le
long des voies

VEVY

BRIOD
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Village en étoile avec
une rue circulaire

Cœur végétal

Bâti historique

Extensions le
long des voies

Village en étoile avec
une rue circulaire

Bâti historique

Extensions le
long des voies

PUBLY VERGES
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Selon le minisère de la culure :

Un sie classé es un sie de caracère arsque, hisorique, scienque,
légendaire ou pioresque, don la qualié appelle, au nom de l’inérê
général, la conservaon en l’éa e la préservaon de oue aeine
grave. Le classemen concerne des espaces naurels ou bâs, quelle
que soi leur éendue. Cee procédure es rès ulisée dans le cadre
de la proecon d’un «paysage», considéré comme remarquable ou
exceponnel.

La procédure peu êre à l’iniave de services de l’Éa, de collecviés,
d’associaons, de parculiers, ... Le dossier es ensuie insrui par la
Direcon Régionale de l’Écologie de l’Aménagemen e du Logemen.
Le classemen inervien par arrêé du Minisre en charge des sies ou
par décre en Conseil d’Éa (selon le nombre e l’avis des propriéaires
concernés).

En sie classé, ous les ravaux suscepbles de modier l’éa des lieux
ou l’aspec des sies (par exemple, les ravaux relevan du permis de
consruire) son soumis à auorisaon spéciale préalable du Minisère
chargé des sies, après avis de la DREAL, de la DRAC (Service Terriorial
de l’Archiecure e du Parimoine du déparemen concerné) e de
la Commission Déparemenale de la Naure, des Paysages e des
Sies (CDNPS). L’auorisaon es déconcenrée au niveau du Prée de
déparemen pour les ravaux moins imporans.

LES SITES CLASSES

Le errioire compore 3 sies classés ou inscris au re du code de
l’environnemen.

• Un sie classé :
- Sie classé de Baume-les-Messieurs, d’une supercie de 690.ha

• Deux sies inscris :
- Sie inscri de Baume-les-Messieurs, d’une uspercie de 28.34 ha
- Plaeau de Monciel à Lons-le-Saunier, d’une supercie de 37.63 ha

Un sie inscri es un espace naurel ou bâ de caracère arsque,
hisorique, scienque, légendaire ou pioresque qui nécessie d’êre
conservé.

La procédure peu êre à l’iniave des services de l’Éa (DREAL, STAP), de
collecviés, d’associaons, de parculiers... L’inscripon es prononcée par
arrêé du Minisre en charge des sies. En sie inscri, l’adminisraon doi
êre inormée au moins 4 mois à l’avance des projes de ravaux. L’archiece
des Bâmens de France éme un avis simple, sau pour les permis de
démolir qui supposen un avis conorme.

1.1.3.2 Un patrimoine bâti et paysager de caractère
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Immeuble Commune Adresse Classement

Abbaye SainPierre de Baumeles
Messieurs

Baume-les-Messieurs Classé

Fonaine de BaumelesMessieurs Baume-les-Messieurs Rue de la Croix du Poy Classé

Borne ronère de Condamine Condamine Roue de Savigny Classé

Châeau de Monmoro Monmoro Classé

Châeau du Pin Le Pin Classé

Châeau de Verges Verges Classé

Église SainDésiré Lons le Saunier Rue Sain-DésiréRue de la Préecure Classé

HôelDieu Lons le Saunier 110 rue Regard Classé

Immeuble Lons le Saunier 20 rue Laayee Classé

Maison Lons le Saunier 32 rue du Commerce7 rue Tamisier Classé

Statue de Rouget de Lisle Lons le Saunier Place de la ChevalerieAvenue Jean-MoulinRue
de la Chevalerie

Classé

Théâre Lons le Saunier Classé

Tumulus Lons le Saunier Chemin de Monciel Classé

Le château de Verges

Sur le errioire d’ECLA, 13 monumens son classés aux res des monumens
hisoriques. Deux se rouven dans la commune de Baume-les-Messieurs. Les
communes du Pin, de Verges, e de Monmoro abrien chacune un châeau
classé, andis que les aures monumens classés se siuen dans la ville cenre de
Lons-le-Saunier.

Cee lise reèe la richesse parimoniale du errioire, avec cerains monumens
daan de l’Anquié ou du Moyen Âge.

LES IMMEUBLES PROTEGES AU TITRE DES MONUMENTS HISTORIQUES



73

P
la
n
Lo
ca
ld
’U
rb
an
is
m
e
In
te
rc
o
m
m
u
n
al

EC
LA

.

Sites inscrits et classés - Réalisé par CittànovaAbbaye de Baume Les Messieurs
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Immeuble Commune Adresse Classement
Église SainJeanBapse de Baumeles

Messieurs
Baume-les-Messieurs Inscri

Vieux pon sur la Seille Baume-les-Messieurs Inscri

Chapelle SainÉenne de Coldre Briod Inscri

Cimeère mérovingien de Briod Briod Coldre Inscri

Église SainJérôme de Briod Briod Inscri

Enceinte de Briod Briod Coldre Inscri

Demeure Lebrun Chilly-le-Vignoble 194 rue de l'Hospial Inscri

Église SainGeorges de ChillyleVignoble Chilly-le-Vignoble Inscri

Résidence Chilly-le-Vignoble 125 rue des Écoles Inscri

Collégiale de la NaviédelaVierge de
Conliège

Conliège Inscri

Ermiage de Conliège Conliège Inscri

Maison de la Familiarié Conliège Place de l'Église Inscri

Nécropole umulaire de Conliège Conliège La Croix des Monceaux Inscri

Oraoire SainRoch de Conliège Conliège Inscri

ECLA compe 108 monumens inscris, consuan un parimoine de
caracère à valoriser dans le paysage du errioire. Ce parimoine es un
élémen essenel à inégrer dans le cadre du PLUi-HM an d’assurer sa
préservaon e sa pérennié. Ces monumens évoquen la mémoire du
errioire e conribuen à en consruire l’avenir.

Eglise de Revigny L’église de Saint-Etienne de Coldre à Briod
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Châeau de Courbouzon Courbouzon Rue du Châeau Inscri

Croix de cimeère de Courlaoux Courlaoux Inscri

Châeau de Gevingey Gevingey Inscri

Châeau de Monbourgeau L'Éoile Rue Bouillod Inscri

Châeau de Persanges L'Éoile Inscri

Maison prieurale de L'Éoile L'Éoile 475 rue de l'Église Inscri

Église SainBlaise de Monaigu Monaigu Rue du 25-aoû 1944 Inscri

Maison de Rouge de Lisle Monaigu 15 rue du 25-aoû 1944 Inscri

Villa galloromaine de Marcenay Pannessières Inscri

Église SainJeanBapse de Perrigny Perrigny Rue Sain-Jean-Bapse Inscri

Chapelle de Binans Publy Rue de la ChapelleBinans Inscri

Église de l'AssompondeNoreDame de
Revigny

Revigny Inscri

Oraoire Convers Deschamp Revigny Rue de la Cueille Inscri

Oraoire Goyard Revigny Rue du Tonkin Inscri

Fermes jumelles de Verges Verges Inscri

Croix de Vernanois Vernanois Rue du Calvaire Inscri

Église SainMarn de Vernanois Vernanois Inscri

Châeau de Pymon Villeneuve-sous-Pymon Pymon Inscri

Ancien hôel de ville Lons le Saunier Place de l'Hôel-de-Ville Inscri

Église des Cordeliers Lons le Saunier 11 rue des Cordeliers Inscri

Fonaine aux Dauphins Lons le Saunier Rue Perrin Inscri

Hôel Lons le Saunier 14bis rue Rouge-de-Lisle Inscri

Hôel Abrio de Grusse Lons le Saunier 8 rue Sébile Inscri

Hôel de Balay Lons le Saunier 7 rue des Cordeliers Inscri
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Hôel de Foissy Lons le Saunier 1 rue du Commerce Inscri

Hôel Guigue de Maisod Lons le Saunier 3 rue du CommerceRue de la Comédie Inscri

Hôel de LezayMarnézia Lons le Saunier 8 place Perraud Inscri

Hôel Pejean de Roalier Lons le Saunier 1 place Perraud Inscri

Hôel de préecure du Jura Lons le Saunier 55 rue Sain-Désiré Inscri

Immeuble Lons le Saunier 45 rue Lecourbe Inscri

Maison Lons le Saunier 4 place Bicha Inscri

Maison Lons le Saunier 17 avenue Camille-Pros Inscri

48 Maisons inscries rue du commerces Lons le Saunier rue du Commerce Inscri

Maison Lons le Saunier 22 rue des CordeliersRue Traversière Inscri

Maison Lons le Saunier 45 rue Jean-Jaurès Inscri

Maison Lons le Saunier 6 place Perraud Inscri

Maison Lons le Saunier 17 rue Sain-Désiré Inscri

Maison de Clarisses Lons le Saunier 3 place Bicha Inscri

Monumen unéraire du sculpeur Bourgeois Lons le Saunier 30 rue Rober-Schuman Inscri

Monumen unéraire de la amille Daloz[1] Lons le Saunier 30 rue Rober-Schuman (ombe 48, allée 5) Inscri

Monumen unéraire du vigneron François
Duer[1]

Lons le Saunier 30 rue Rober-Schuman (ombe 85, allée 12) Inscri

Monumen unéraire du chasseur Marin
Gousse[1]

Lons le Saunier 30 rue Rober-Schuman (ombe 186, allée 2) Inscri

Palais de jusce Lons le Saunier 11 rue Paseur Inscri

Parc Édouard Guénon Lons le Saunier Inscri

Statue du général Lecourbe Lons le Saunier Place de la République Inscri

Thermes Lédonia Lons le Saunier 4 rue Pavigny Inscri

Tour de l'Horloge Lons le Saunier 10 place de la Liberé Inscri
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Comme l’indique le poré à connaissance de l’Ea:

A comper de la publicaon de la loi du 7 juille 2016, les périmères
de proecon au re des monumens hisoriques adapés e modiés
insués en applicaon du 5° e 6° alinéa de l’arcle L.621-30 du code
du parimoine (dans sa rédacon anérieure à la publicaon de la loi)
deviennen de plein droi des périmères délimiés des abords au sens de
la nouvelle loi.
La proecon au re des abords s’applique à ou immeuble, bâ ou non
bâ, siué dans un périmère délimié.
Ce périmère peu êre commun à plusieurs monumens hisoriques e en
son absence la proecon s’applique sur un périmère de 500 m auour
du MH.

Le errioire compore 5 périmères délimiés des abords (PDA) :
- L’Eoile, PDA créé par délibéraon du conseil municipal du 22/02/2011,
auour de la Demeure die du châeau de Monbourgeau, inscrie le
20/05/1986 ;
- Courlaoux, PDA créé par arrêé préecoral du 20/03/2014, autour de la
croix du cimeère, inscrie le 26/10/1927 ;
- ChillyleVignoble e MessiasurSorne, PDA créé par arrêé préecoral
du 30/01/2015, auour de la Demeure sise 125 rue des Ecoles, inscrie
le 29/12/2003 e de la demeure die Lebrun, sise 194 rue de l’Hospial,
inscrie le 19/07/2006 ;
- Perrigny, PDA créé par arrêé préecoral du 21/06/2017, autour de
l’Église SainJean Bapse, inscrie le 03/01/1997 ;
- Courbouzon, PDA créé par arrêé préecoral du 20/10/2017 autour du
Châeau de Courbouzon, inscri le 28/07/2004.

6 nouveaux PDA son à l’éude e pourraien êre inégrés à l’enquêe
publique conjoinemen au documen d’urbanisme :
• Lons-le-Saunier, PDA qui pourra êre créé lors de la révision du PLU ou
avec l’élaboraon du PLUi-HM ;
•Chilly-le-Vignoble :suieà l’inscriponauredesmonumenshisoriques
de l’église Sain- Georges sise rue de l’Église, en dae du 16/05/2019 ;
•Conliège, auourdes 5monumens hisoriquesde la commune : l’oraoire
Sain-Roch e l’ancien cimeère, à « Verancul » inscri le 03/08/2009 ; la
nécropole umulaire sise « Croix des Monceaux », inscrie le 26/07/1993 ;
l’ermiage, chemin rural 004, inscri le 29/07/1998 e l’anciennemaison de
la Familiarié don le porail es inscri le 04/08/1970 ; l’église paroissiale,
rue Neuve, inscrie le 03/08/2009 ;
• Gevingey : auour du châeau don le porche es inscri le 12/01/1931 ;
•Monmoro, auour des ruines du châeau, sises « Au Châeau », classées
au re des monumens hisoriques le 12/12/1910 ;
• Villeneuve-sous-Pymon, auour du Châeau, sis « En Pymon », inscri
le 28/12/1994.

 » De nombreux monuments historiques protégés
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LES SITES PATRIMONIAUX REMARQUABLES SPR

Le errioire compore deux sies parimoniaux remarquables :
- le SPR de Lons-le-Saunier a remplacé la ZPPAUP, en applicaon de la loi
LCAP de 2016. Il a éé créé par arrêé préecoral du 22/01/2004. Il es
composé des seceurs suivans : cenre ancien, aubourg d’exension, Parc
Edouard Guenon e le seceur Monciel.
- le SPR de Baume-les-Messieurs a remplacé la ZPPAU, en applicaon de
la loi LCAP de 2016. Il a éé créé par arrêé préecoral du 31/05/1994. il
es composé des seceurs suivans : Peyrouse-Cour Froide ; Sermu ; Percy
Mon du Cha ; Fravo Gip Bega ; Fravoz à Fauche ; seceur abbaal ; Champ
de Bri e Villeneuve.

Selon le Porer à connaissance de l’Ea :
Les SPR consuen une serviude d’ulié publique aecan l’ulisaon des
sols dans un bu de proecon, de conservaon e de mise en valeur du
parimoine culurel.
Les SPR se subsuen aux anciens disposis de proecon :
- les seceurs sauvegardés,
- les zones de proecon du parimoine archiecural, urbain e paysager
(ZPPAUP)
- e les aires de valorisaonde l’archiecure eduparimoine (AVAP, crééepar
la loi du 12 juille 2010 poran engagemen naonal pour l’environnemen,
die Grenelle II).
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Baume-les-Messieurs bénécie d’une siuaon géographique unique. Niché
au cœur d’une reculée, ce village es açonné par des rivières e ruisseaux
qui on sculpé le paysage, créan noammen des groes au pied des alaises
par l’érosion. Les alaises vercales qui surplomben la reculée oren aux
visieurs une vue imprenable sur le village depuis les belvédères.

Le village de Baume-les-Messieurs es un sie ourisque privilégié sur le
errioire d’ECLA. Il combine des sies naurels e parimoniaux à visier. Classé
parmi les Plus Beaux Villages de France, il possède un sie clunisien e ai
pare du grand inéraire culurel européen. Considérée comme une cié de
caracère de Bourgogne-Franche-Comé, l’abbaye de Baume-les-Messieurs,
inscrie parmi les sies clunisiens de France, es en lice pour le classemen de
ces sies au parimoine mondial de l’Humanié.

En ermes de réquenaon, la groe a accueilli près de 60 000 visieurs en
2022, soi une augmenaon de 38,2 % par rappor à 2021. Ce sie ai pare
des cinq sies du Jura accueillan plus de 50 000 visieurs en 2022. L’abbaye
a enregisré une augmenaon de réquenaon de 31,8 % sur la même
période.
Ces inormaons son cruciales pour l’élaboraon du PLUi-HM. Le ourisme
peu avoir de mulples impacs sur un errioire, noammen en période

Baume-les-Messieurs : «Plus Beau Village de France»

Cirque de Baume-les-Messieurs, site ociel de la commune de Baume-les-Messieurs.

de pic ourisque, avec des problémaques liées au saonnemen, aux
emboueillages exceponnels, à la polluon des sies naurels, ec. An de
préserver le parimoine e les sies naurels, le documen de planicaon
pourra éablir un cadre d’accueil adapé pour maîriser la croissance de la
réquenaon. Grâce à son parimoine e son paysage, la commune vise
une inscripon à l’Opéraon Grand Sie, permean d’allier préservaon e
développemen ourisque.

Baume-les-Messieurs se lance dans l’Opéraon Grand Sie. Selon le sie de la
collecvié de Haue Seille, « Un Grand Sie es un errioire remarquable pour
ses qualiés paysagères, naurelles e culurelles, don la dimension naonale
es reconnue par un classemen d’une pare signicave du errioire au re
de la proecon des monumens naurels e des sies. Il accueille un large
public e es engagé dans une démarche parenariale de geson durable e
concerée pour en conserver la valeur, l’arai e la cohérence paysagère. »
Cee opéraon, proposée par l’Éa aux collecviés errioriales, répond aux
diculés posées par l’accueil des visieurs e l’enreen des sies classés à
ore réquenaon. Elle permera de dénir e demere enœuvre un proje
conceré de resauraon, de préservaon, de geson e de mise en valeur du
errioire.
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Cascade des tufs

Reculéesvillage de caractère

L’engagemen dans cee opéraon permera de ravailler sur quare
orienaons :

1. Dénir un proje de errioire cohéren à ravers plusieurs sies à
l’idené marquée.

2. Préserver, mainenir e gérer durablemen le parimoine naurel,
paysager e bâ.

3. Améliorer les condions d’accueil du public.
4. Communiquer e sensibiliser un large public aux valeurs du sie.



81

P
la
n
Lo
ca
ld
’U
rb
an
is
m
e
In
te
rc
o
m
m
u
n
al

EC
LA

.

Un deuxième sie, cee ois inscri pour son caracère naurel remarquable, es le plaeau de Monciel à Lons-le-Saunier.

Ce parc, lieu d’acviés ludiques e sporves, es siué sur les haueurs dominan la ville de Lons-le-Saunier ainsi que la Plaine de Bresse. Ce espace es composé
de grands bosques d’arbres magniques aux essences rares, de vases errasses engazonnées e d’avenues planées qui quadrillen l’espace.

Plateau de Montciel
Source: Site Sortir à Lons
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LE PETIT PATRIMOINE
D’aures élémens parimoniaux son présens sur le errioiremais ne son pas orcémen
classés ou inscris :

• Parimoine religieux : cimeères, chapelles, croix, ec.
• Habiaons remarquables : maisons de maîres, châeaux, ec.
• Parimoine local :maisons vigneronnes,maisons de polyculeurs-vignerons emaisons

agricoles à rois ravées.

Le errioire d’ECLA possède une grande variéé de parimoines liés à l’eau :

• Fonaines, lavoirs, abreuvoirs, puis communaux, ciernes e réservoirs.
• Moulins e usines ulisan la orce hydraulique.
• Pons sur la Vallière, la Sorne e la Seille.

Aures ypes de parimoine :

• Parimoine arsanal : comme les Tuileries de Courlans.
• Parimoine public : mairies, écoles, ruières.
• Parimoine commémora : monumens e sies liés à la Grande Guerre.
• Parimoine du XXe e XXIe siècles : ceraines demeures e ciés ouvrières.

patrimoine industriel du Jura - La société l’Imprimerie moderne Lons le Saunier © 
Région Bourgogne-Franche-Comté, Inventaire du patrimoine

Fontaine Cesancey
Source Cittanova

Maison de Maitre - Revigny
Source Cittanova
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Entrée de ville, Lons-le-Saunier, rocade sud, McDonalds, à côté de la gare SNCF.

Source : Les photographies de cette partie concernant les entrées de ville ont 
toutes été prises le 26 février 2024 par CITTANOVA.

Les enrées de ville on pares des élémens essenels qui conribuen
à l’aracvié d’un errioire. Il s’agi de la première image que le visieur
ou l’habian a ou aura de celui-ci. En ee, elles incarnen l’idené de la
commune e parcipe nà la dénion de son cadre e de sa qualié de vie.
Le ravail sur l’eshéque des communes parcipe à l’image, ainsi qu’au
développemen local.
C’es pourquoi une première analyse des enrées de ville du errioire d’ECLA
a éé engagée à ravers ce diagnosc. Les enrées de ville de douze communes
on éé recensées comme éan à améliorer dans le cadre de l’élaboraon du
PLUi-HM.

LAMETHODE

Les enrées de ville on éé classées de jaune à rouge en oncon de leur
besoin en requalicaon. Des crières ci-après découlen une qualicaon de
FAIBLE à FORT pour idener les enrées de ville à reravailler en priorié. Les
enrées de ville évaluée à «FORT» son alors à ravailler en premier, selon les
enjeux idener grâce aux crières ci-dessus.

Le choix de la couleur a éé déerminé en oncon des crières suivans :
• Inseron des bâmens en enrée de ville dans le paysage
• Niveau de lisibilié de l’enrée de ville (es-elle rouère ? Saurée par

des panneaux/publiciés ? Enourée de saonnemen, de bâmens
commerciaux ou indusriels mal insérés dans l’environnemen ?)

• L’enrée de ville parcipe--elle à améliorer le cadre de vie des habians
? Par cadre de vie es enendu ou ce allie l’accès à des environnemens
naurels (ou ressens de cee açon) e aux services de proximié. Cela
correspond aux améniés disponibles sur un espace.

Comme le présene l’alas des ZAE (Zones d’Acvié Economique) dans le
diagnosc du SCOT e conormémen aux objecs de ces zones inscris
dans le PAS (Proje d’Aménagemen Sraégique), des opporuniés
de réhabiliaon des anciennes ZAE on éé idenées. Le documen
encourage égalemen de poursuivre l’eor en maère d’inseron des
nouvelles ZAE dans l’environnemen e de consruire des aménagemens
respecueux de l’environnemen.

1.1.3.2. Des entrées de ville à améliorer
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ENTRÉE NORD DEPUIS 
LONSLESAUNIER PÔLE 
DE FORMATION CFA

GevinGey

CONTEXTE URBAIN ET PAYSAGER
L’enrée de ville de Gevingey se ai par la Roue de
Lons le Saunier qui raverse le errioire communal
sur sa pare nord es. Le rond poin siué en
amon du panneau d’enrée de ville vienmarquer
la limie enre un paysage de plaines agricoles e la
zone urbanisée.
L’espace es srucuré de manière onconnelle,
la voirie es séparée de l’espace dédié aux modes
doux (vélos e piéons) par une bande végéalisée.
A l’es de la voirie, on rerouve le Cenre de
FormaondesApprens (CFA)du Juraqui consue
un ensemble de bâmens don la haueur e le
volume bloquen le champ visuel. A l’oues de la
voirie es implanée une saon service.
Ces deux aménagemens présenen des espaces
desaonnemens imporansen rondeparcelles
qui démonren la place imporane accordée à la
voiure.

CONSTATS
» Un aménagemen qui peme une circulaon
sécurisée des piéons e des cycles, cependan la
queson de la connuié de ces deux élémens
avec les aures communes se pose pour garanr
la sécurié de ces usagers vers le rond-poin qui se
rouve en amon de la roue.

PROPOSITION D’AMENAGEMENT
La connuié végéale pourrai êre agrémenée
d’arbuses ou d’aures ypes d’essences an
d’apaiser la vue que les arrivans on sur la saon
essence e sur le parc de saonnemen du CFA.

» Une connuié végéale bien présene mais
une absence d’inseron paysagère du bâ
» Ce accès ne desser pas le cenre du village
mais se présene comme l’enrée principale de
la commune, cee enrée de ville se présene
principalemen comme un seceur de ransi
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ENTRÉE SUD

MontaiGu

CONTEXTE URBAIN ET PAYSAGER
L’enrée sud de la commune de Monaigu es agréable e peu êre divisée en rois séquences
disnces.
Une première séquence marquée la dessere de la D52 e de ai un roe présence du réseau
rouer.
Une seconde séquence plus végéalisée avec une logique de plaanes alignés de par e d’aure
le long de la voie. Cee rame arborée encadre le champ visuel e donne une sensaon de
rérécissemen de la voirie ce qui a pour ee de aire ralenr les véhicules.
La roisième séquence correspond à l’enrée dans la pare urbanisée avec un alignemen des
maisons le long de la roue consuan un aubourgs.
On noe une absence d’aménagemens pour les modes doux aux abords de la commune e un
manque de sécurisaon des espaces piéons exisans. En heure de poine, la commune a observé
des emboueillages qui nuisaien à la qualié de l’enrée de village.

CONSTATS
» Une ambiance paysagère agréable mais des aménagemens modes doux qui peuven êre
développés.
» Une problémaque de rac rouer qui a un impac sur le cadre de vie des habians de la
commune.
PROPOSITION D’AMENAGEMENT
Lesbascôéde la rouepourraienêre réinvess (espacesécurisépour lesmodesdedéplacemen
doux e les piéons). Evenuellemen, un prolongemen du rooir qui commence devan la
première maison jusqu’en sore de ville pourrai êre envisagé. Il pourra s’agir égalemen de
rouver un oul pour réguler la viesse des auomobilises en enrée de ville pour uidier le
rac (Ralensseur, passage piéon dessiné avec un ee opque de proondeur pour encourager
les auomobilises à rouler plus doucemen). Ces mesures viseron à apaiser l’enrée de ville en
ermes de brui e de désagrémens induis par une circulaon dense.

Phoo google SreeView
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ENTRÉE NORD
FROMAGERIE

vevy

CONTEXTE URBAIN ET PAYSAGER
L’enrée nord de la commune de Vevy esmarquée par la présence
d’un bâmen d’acvié économique dédié à la producon. Il s’agi
du premier élémen bâ que l’on peu apercevoir depuis la Roue
de Chalain qui raverse en amon un seceur à dominance de
pâures e de bosques. Bien qu’imposan, le choix de la couleur
des açades e desmaériaux perme au bâ de bien s’insérer dans
le paysage. Aucun élémen bâ n’es présen de l’aure côé de
la voie ce qui créé une dissymérie de percepon e une enêre
paysagère sur le côé nord de la voie.
L’espace de la voirie es enèremen dédié à la circulaon des
véhicules, il n’exise pas d’aménagemenmode doux.
Cee organisaon de l’espace ne laisse pas immédiaemen
percevoir la présence d’un cenre bourg.

CONSTATS
» Le bâmen de la romagerie es un élémen srucuran e
caracérisque de cee enrée de village
» L’absence d’élémens venan conorer le senmen d’enrée de
village peu êre un aceur d’insécurié

PROPOSITION D’AMENAGEMENT
Pour améliorer l’eshésme e la sécurié de cee enrée de
village, une réexion pourrai êre engagée concernan le parage
de la chaussée avec d’aures usagers e évenuellemen sur la
connuié végéale vers le cenre-bourg.
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SECTEUR NORD
JURA MOTO

Macornay

CONTEXTE URBAIN ET PAYSAGER
Au premier plan de l’enrée de la commune deux enés paysagères se
disnguen. A l’oues on peu observer un paysage de près e de boisemens,
à l’es on rouve un pe seceur d’acviés économiques avec au premier
plan un aelier de réparaon pour moos. Plusieurs suppors d’enseignes e de
publiciés son présens sur ce côé de la voie. Les deux espaces son raversés
par une ligne élecrique don les poeaux marquen oremen le paysage.

En arrière plan on observe la silhouee des reculées du plaeau lédonien.

Une rame végéale longe la voirie jusqu’au débu du seceur résidenel.

CONSTATS
» Si la qualié paysagère de cee enrée de ville es appréciée, les poeaux
e l’enseigne Jura Moo son bien visibles depuis la roue e dénoen dans le
cadre qui les enoure.

» On noe égalemen une absence d’aménagemens sécurisés pour les modes
doux qui pourraien êre développés du ai de la proximiée enre les hameaux

PROPOSITION D’AMENAGEMENT
Ainsi, il s’agirai, comme pour les aures enrées de ville, de poursuivre le
ravail de connuié végéale via la planaon d’arbuses ou de haies, comme
il en exise déjà e de signier l’inégraon des cycles sur la chaussée.

An d’améliorer l’inégraon des poeaux dans le paysage, il s’agirai, dans la
mesure du possible, de poser des poeaux en bois, pour rappeler ceux planés
le long de la roue (phoo du bas).
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conlièGe - PerriGny

ZONE EN CONTINUITÉ 
URBAINE

CONTEXTE URBAIN ET PAYSAGER
L’enrée de la commune de Conliège s’inscri dans la connuié du bâ de la commune de Perrigny.
Une rupure de ypologie s’opère enre les seceurs de maisons individuelles avec la présence d’une
carrosserie e d’un réparaeur auomobile d’une par e avec celle d’un espace de saonnemen
d’aure par. La connuié du bâ e des aménagemens le long de la voie mainen le senmen de
raversée de village e vien cadrer le champ de vision sur les relies en arrière plan.
L’espace es aménagé pour la circulaon e le saonnemen des véhicules, peu de place es laissée à
la circulaon des modes doux.
On rerouve sur l’enrée sud de Perrigny des bâmens dédiés aux acviés économiques le long de la
roue de Conliège. S’ils on pour avanage d’évier un passage des ravailleurs e des ournisseurs en
cenre-bourg, ils desserven la mise en valeur de la commune e nuisen au cadre de vie des habians.

CONSTATS
» La place aux aures usagers de la chaussée (cycles, piéon, ec.) pourrai êre améliorée, elle es
absene acuellemen.
» L’espace laissé vide au sud de la chaussé n’a pas de oncon clairemen idenée e es peu qualia
sur le plan visuel e onconnel

PROPOSITION D’AMENAGEMENT
Côé Perrigny, l’espace de saonnemen pourrai êre réaménagé pour proposer un raiemen
paysager plus qualia avec par exemple du mobilier urbain ou un rame végéale permean de
limier la visibilié depuis la voie
Cela pourrai permere d’améliorer l’eshéque de cee enrée de ville e lui donner une oncon qui
parcipe à l’amélioraon du cadre de vie des habians.
Un ravail d’inégraon d’aures usagers que les auomobilises sur la voie pourrai êre éudié, ainsi
qu’une connuié végéale pour marquer plus signicavemen l’enrée vers le cenre-bourg.
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SECTEUR NORD

Frébuans

CONTEXTE URBAIN ET PAYSAGER
La Roue de Frébuans es bordée par en amon par des alus e en se rapprochan de la limié
communale par un linéaire arboré de par e d’aure. La présence d’un pon permean de
ranchir La Sorne créé un rérécissemen de la chaussée avorisan le ralenssemen des
véhicules. Après le passage du pon la vue s’ouvre à l’es sur un ensemble de bâmens
d’acvié économiques e d’imporanes zones de saonnemen. Ces aménagemens créen
une rupure avec l’ambiance rès végéale qui enoure la voirie avan le passage du pon.
L’acvié de l’enreprise de errassemen encadre la chaussée qui s’emble venir raverser ce
seceur d’exploiaon e de logisque. Ce agencemen de l’espace soulève des quesons de
sécurié pour la circulaon des piéons.

CONSTATS
» Une enréemarquée par la présence de l’enreprise de errassemen, un élémen consu
de l’idené de la commune
» De possibles conis d’usages enre les diérens modes de ranspors ou enre diérens
véhicules du ai de la présence de véhicules lourds

PROPOSITION D’AMENAGEMENT
Il s’agirai de ravailler la connuié avec la qualié paysagère exisane juse avan l’enrée de
ville pour rendre l’accès au cenre-bourg agréable pour les riverains e les visieurs.
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Messia-sur-sorne

SECTEUR SUD
ZONE D’ACTIVITÉ LE CHAMPS DE LA 
CROIX

CONTEXTE URBAIN ET PAYSAGER
La zone d’acvié de Messia-sur-Sorne propose une
enrée de ville dédiée aux acviés économiques,
agrémenées de quelques opéraons de consrucon.
Un linéaire d’arbres délimie la voirie au nord avan de
laisser place aux bâmens de la zone d’acvié en cours
d’urbanisaon.
Au sud, le paysage es beaucoup plus végéalisé,
composé de prés e de haies.
Le raiemen des abords de la voirie dans le cadre
du proje de développemen de la zone d’acvié
économique sera déerminan pour la qualié de l’enrée
de ville, une noon d’ailleurs prise en compe dans le
diagnosc du SCoT.
L’enrée dans le seceur résidenel de la commune
es délimiée par un rond poin. Le long de la roue
de Lyon qui raverse la commune, on rerouve ensuie
une ypologie d’habia individuel e de lossemen
égalemen en cours de consrucon.

CONSTATS
» Une enrée de ville marquée par la présence d’une
zone d’acvié en cours de développemen. L’enjeu sera
de ravailler l’inseron paysagère de l’ensemble de la
zone e de penser le ron bâ de manière qualiave
pour valoriser l’enrée de ville.
» Aucun espace n’es dédié à la circulaon sécurisée
des modes doux.

PROPOSITION D’AMÉNAGEMENT
L’enrée de ville pourrai êre davanange marquée
en dessinan une connuié végéale jusqu’au cenre-
bourg, ou en inégran des aménagemens pour les
aures usagers sur la chaussée (cycles, piéons, ec.).

PHOTOS ?
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SECTEUR SUDEST
ROUTE VERS LONSLESAUNIER

l’etoile

CONTEXTE URBAIN ET PAYSAGER
L’enrée au sud de la commune se ai depuis la RD1083 qui
rejoin Lons le Saunier. Après la raversée d’un pe hameau de la
commune, le paysage s’ouvre sur des prés e des champs,marqués
par un léger relie e des bosques.
En arrivan aux abords du village, on noe la présence de
bâmens d’acvié économique en conre hau de la chaussée.
Ces bâmens, visibles de loin, s’imposen dans le paysage e
viennen réduire la vue sur les coeaux implanés plus en recul.
Deplus,despoeauxe lignesélécriquesenourenesurplomben
la roue.

CONSTATS
» La présence des bâmens d’acvié économique e des
nombreux cables e poeaux dénoe dans le paysage rès végéal
e agricole
» Les coeaux localisés en enrée de village ne son pas mis en
valeur

PROPOSITION D’AMENAGEMENT
Un ravail sur la valorisaion des acviés vigneronnes de la
commune pourraien êre enrepris.

Les bâmens pourraien êre davanages dissimulés par la
présence d’un linéaire d’arbre ou un ravail d’inseron paysagère
pourrai permere de les rendre moins imposans visuellemen
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PerriGny - lons le saunier 

SECTEUR SUD EST DE 
LONS LE SAUNIER
ZONE COMMERCIALE

L’enrée de Perrigny, limirophe à Lons-le-Saunier, es l’une des enrées de ville avec les enjeux
les plus imporans. En ee, aujourd’hui, elle es essenellemen béonnée e l’espace es
dédié à la circulaon auomobile avec :
-une aire dédiée aux camions
-un passage sous la voie errée
-des parkings pour les commerces
-deux giraoires successis

Du ai de la présence d’acviés de logisques, le seceur es réquené par des poids lourds,
qui viennen s’ajouer au ux de voiures ou saonner en bord de roue.

» Ce sie d’acviés périphériques es peu arac urbainemen e le passage de la
voie erré créé une coupure visuelle imporane. On noe de plus la présence de nombreux
panneaux publiciaires qui consuen un réel aceur de polluon visuelle. Le sie bénécie
cependan d’une bonne accessibilié e d’un ravail de végéalisaon.

Ce carreour es un espace cle pour la dessere du errioire, pour auan, il
s’agirai, dans le cadre du PLUi-HM de l’apaiser en réalisan une connuié végéale
vers le cenre-bourg, e en permean à d’aures usagers que les auomobilises
d’empruner ce carreour e de garanr leur sécurié.

L’objec serai alors d’évier la congeson e d’orir une enrée de ville eshéque
e qualiave vers une des rois communes du pôle urbain d’ECLA. Il s’agi égalemen
de ravailler le lien enre Lons-le-Saunier e Perrigny, de poursuivre la créaon de
la voie cyclable, piéonne e végéale an d’incier les habians à avoir recours à
d’aures modes de déplacemens que la voiure.

CONSTATS

PROPOSITION D’AMÉNAGEMENT

CONTEXTE URBAIN ET PAYSAGER
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SECTEUR EST
ZONE D’ACTIVITÉ

SECTEUR EST
BRICOMARCHÉ

La connuié végéale pourrai êre ravaillée égalemen depuis
la zone d’acvié de Lons-le-Saunier, jusqu’à Courlaoux, en sore
de errioire.

De même que pour les aures enrées de ville, l’idée es de
permere l’accès à la chaussée de manière sécuriaire aux cycles
e aux piéons. Ainsi, cela parcipera à l’apaisemen de ce axe
srucuran pour le errioire. Cela avorisera l’apaisemen des
diérenes enrées de ville e améliorera signicavemen le
cadre de vie des habians e des visieurs.

L’enrée de ville enre ces deux communes
es jonchées de locaux commerciaux (c.
phoo ci-conre). Comme pour d’aures
communes de l’inercommunalié, ce ype
d’enrée de ville n’es pas inséré idéalemen
dans le paysage e n’ore pas un cadre
agréable pour les habians e les visieurs
du errioire. D’auan plus que ces villes se
rouven juse avan Lons-le-Saunier e sur la
roue qui mène à l’auoroue A39.
L’enrée de ville de Courlaoux se ai par la
roue de Louhans qui donne sur une zone
d’acviés économiques.

PROPOSITION D’AMÉNAGEMENT

Comme pour la commune de Gevingey, le
cenre de la commune se siue plus au sud
de la déparemenale.
L’enrée nord de la commune n’es pas
clairemen idenable, on observe un
mélange enre :
-des maisons d’habiaon, sans alignemen
connu du ron bâ
-des dens creuses à usage de saonnemen
-une zone d’acvié économique à
l’organisaon rès onconnelle e peu de
recherche d’inégraon archiecurale
Le seceur es égalemen marqué par la
présence d’une enreprise siuée en ace du

courlaoux
SECTEUR NORD
ZONE D’ACTIVITÉ

courlans et MontMorot 

CONTEXTE URBAIN ET PAYSAGER

panneau d’enrée de la commune (grues,
aures engins de chaner e bâmen
économique).

CONSTATS
» L’espace de la voirie es principalemen
dédié à la voiure, on ne rerouve pas
aménagemen modes doux permean aux
piéons ou cyclises de circuler de manière
sécuriaire.
» La présence de bâmens économiques
peu ou pas insérés dans le paysage vien
alérer la qualié visuelle de ces espaces.
» Le cadre de vie pour les habians peu
êre amélioré.
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lons-le-saunier/
villeneuve-sous-
PyMont

L’accès à Lons-le-Saunier depuis Villeneuve-sous-
Pymon se ai pas la raversée d’une zone d’acviés
économiques.
Le seceur nord-oues es dédié à des acvés de
resauraon e hoellerie.
Le paysage es parculièremenmarqué par la présence
d’un concessionnaire e d’un bâmen de chaîne de
resauran.
Un linéaire végéal de haies vien limier la vue sur le
bâmen siué à l’es de la déparemenale. Ce dernier
éan égalemen un peu en conrebas par rappor à la
roue, son impac visuel es imié.On consae cependan
la présence de plusieurs banderoles publiciaires qui
créen une polluon visuelle.

CONSTATS
» Un seceur où le paysage es marqué par la présence
de bâmens imposans, pour beaucoup liés à une
acvié de concessionnaire
» Des acviés économiques ayan besoin de visibilié
mais don l’inseron globale peu êre repensée
» Des élémens publiciaires venan créer une polluon
visuelle pour les usagers de la roue
» Un manque de mise en valeur du paysage en arrière
plan

PROPOSITION D’AMÉNAGEMENT
A l’image de l’enrée de ville de la zone d’acvié
de Perrigny il s’agi de l’apaiser par un linéaire
végéal e de repenser la place réservée aux
cycles e aux piéons en sécurisan noammen
les bas-côés de la roue. Il s’agirai égalemen de
ravailler sur la vue vers les reculées pour mere
en avan le paysage.

CONTEXTE URBAIN ET PAYSAGER
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SECTEUR OUEST
INTERMARCHÉ

Cee zone d’acvié es siuée au sud de Lons-le-Saunier, repérée comme éan
une des enrées de ville avec l’enjeu le plus or sur le errioire. En ee, comme
en émoigne les phoographies, la zone d’acvié dénaure le paysage e le poin
de vue de la ville. Elle ore aux visieurs e aux habians une enrée de ville
marquée par des parkings, un cenre-commercial e une «rocade». La riche
de l’enseigne Conorama es repérée comme éan un seceur parculier à
requalier. Ces aménagemens impacen l’aracvié e l’image de la ville, plus
généralemen, du errioire, Lons-le-Saunier éan la ville-cenre, virine d’ECLA.

Aussi, cee roue es pensée uniquemen pour l’usage de la voiure : aucune
pise cyclable ou pico-vélo n’y es aménagé.

CONSTATS
» Des riches à requalier

» Uneambiance visuelle rèsminérale, avec la présencedebeaucoupd’enseignes
e de publicés

» Un enjeu de réaméngamen imporan, à l’échelle de la zone d’acvié

Une Orienaon d’Aménagmen e de Programmaon (OAP) sur ce seceur
pourra permere de repenser à la ois les quesons de mobiliés, d’insereons
paysagère des bâmens e des enseignes publiciaires.

PROPOSITION D’AMÉNAGEMENT

lons-le-saunier

CONTEXTE URBAIN ET PAYSAGER
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CONSTATS
- Quares enés paysagères, qui on ormées des morphologies urbaines e
archiecures diérenes
• La Bresse Comoise
• Le Vignoble du Revermon
• Le Premier Plateau
• La Pee Monagne

- 15 enrées de villes recensées comme éan a améliorer : Réaménager
les enrées de ville pour améliorer le cadre de ville e «adoucir/apaiser»
les aménagemens dédiés uniquemen à la voiure. Conormémen aux
prescripons du SCOT Lédonien, l’amélioraon de la qualié des ZAE, pour
la plupar siuée en enrée de ville, apporerai une croissance de l’acvié
économique, résidenelle e ourisque pour le errioire.

- Un accès dicile e peu sécuriaire aux villes e villages

- Des zones d’acviés pas assez insérées dans le paysage e avec un or
impac sur l’image du errioire.

- Une banalisaon des enrées de ville impacan l’aracvié du errioire

EnjEux
SCoT du Pays Lédonien :

- Le errioire du Pays Lédonien présene des aous paysagers naurels e
bâs reconnus, ondés sur l’eau e le relie, qui parcipen à la qualié du
cadre de vie e incien à la découvere.
- Une richesse des paysages à proéger, qui en à la diversié des enés
paysagères e des percepons
- Une idené archiecurale e urbaine des villages e des bourgs à mainenir,
qui conribue à l’aracvié résidenelle e ourisque du errioire

Enjeux du PLUi-HM :
- Reconverr les église n’ayan pas d’inérê parimonial pour d’aures
vocaons (logemens, hébergemens ourisques)
- Requalier les enrées de ville non qualiaves pour armer le caracère
paysager des communes
-Travailler sur l’inseron paysagère e archiecurale des zones d’acviés
-Préserver le caracère e l’idené paysagère des communes en cenre
ancien e noammen les villages vicoles, l’archiecure des ermes (Bresse
jurassienne, Premier plaeau)
- Revaloriser le parimoine de Lons-le-Saunier dans le cadre du sie parimonial
remarquable (SPR) e la préservaon du pe parimoine : puis, chapelles,
lavoirs, onaines, alambics, …
- Valoriser la présence du sel sur le errioire noammen l’exisence des puis
salés.
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Consommation d’ENAF 2010/2020 -  Source Pays Lédonien 

Origine des espaces articialisés -  Source Pays Lédonien 

Le bilan de la consommaon oncière, produi par la Pays Lédonien dans le cadre de la révision de son SCoT, indique une consommaon oncière enre 2010 e
2020 de l’ordre de 159 hecares. L’arcialisaon représene 132 hecares. 64 % de la consommaon s’es aie sur des erres agricoles.
Un assemen du ryhme de consommaon es enregisrée ces dernières années, de l’ordre de 6 ha.

1.1.4.1. Une consommation contenue ces dernières années 

1.1.4. L’articialisation des sols, bilan et enjeux 

1.1.4.2 Un potentiel de densication. 
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Destination des espaces articialisés -  Source Pays Lédonien 

Destination de la consommation -  Source Pays Lédonien 

La consommaon s’es aie à desnaon des zones d’habia (61 ha), d’acviés économiques
(48 ha) ainsi que d’inrasrucures (43 ha). On noe une consommaon imporane axée sur
la consrucon d’inrasrucures en lien avec la mise en œuvre de roue déparemenale
jurassienne, parculièremen la RD1083 enre L’Eoile, Monmoro e Macornay, à parr de
2015.

Les communes siuées à l’oues d’ECLA on consommées plus d’espaces principalemen
sur les communes de Monmoro, Courlaoux, L’Eoile e Messai-sur-Sorne. Pour Lons-le-
Saunier, l’arcialisaon s’es aie essenellemen en dens creuses, soi 6 ha sur les 10,5 ha
consommés.
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1.2.1. Assurer la durabilité de la ressource en eau

 » Les outils de gestion et de planication de la ressource en eau
Le Schéma Directeur d’Aménagement et de Gestion des Eaux Rhône-Méditerranée 2022-2027

1.2.1.1. Les outils de gestion et de planication pour la pérennité de la ressource

En France, la qualié de l’eau es encadrée par diérenes mesures de proecon, la principale éan la Direcve Cadre sur l’Eau (DCE), e le découpage du
errioire en Schémas Direceurs d’Aménagemen e de Geson des Eaux (SDAGE). La DCE es une direcve cadre européenne du 23 ocobre 2000, qui éabli
des obligaons de résulas concernan le bon éa écologique ainsi que le bon éa chimique des cours d’eau. Cee direcve perme d’insaurer une cohérence à
l’échelle européenne dans la geson e les éas des ressources en eau.

ZOOM   SDAGE

Créé par la loi sur l’eau de 1992, le Schéma

Direceur d’Aménagemen e de Geson des Eaux,

le SDAGE, « xe pour chaque bassin les orienaons

ondamenales d’une geson équilibrée de la

ressource en eau ». Les SDAGE son les documens

de planicaon de la Direcve Cadre sur l’Eau, avec

lequel le SCoT doi êre compable (puis les PLUi-

HM qui doiven êre compables avec les SCoT).

Le SDAGE Rhône Médierranée pour la période 2022-2027, approuvé le 18 mars 2022 concerne l’enèreé
d’Espace Communauaire Lons Aggloméraon. Le SDAGE xe les objecs de qualié e de quané des eaux
e les orienaons qui permeen une geson équilibrée e durable de la ressource en eau. Il déermine les
aménagemens e les disposions à mere en place an d’aeindre les orienaons ondamenales éablies.
Parmi les orienaons ondamenales 7 concernen les besoins e enjeux du errioire d’ECLA :
• OF 0 : S’adaper aux ees du changemen climaque
• OF 1 : Privilégier la prévenon e les inervenons à la source pour plus d’ecacié
• OF 2 : Concréser la mise en œuvre du principe de non dégradaon des milieux aquaques
• OF 5 : Luer conre les polluons par les subsances dangereuses

• OF 5.A : Poursuivre les eors de lue conre les polluons d’origine domesque e indusrielle
• OF 5.B : Luer conre l’europhisaon des milieux aquaques
• OF 5.D : Luer conre la polluon par les pescides par des changemens conséquens dans les praques acuelles

• OF 5E : Évaluer, prévenir emaîriser les risques pour la sané humaine

• OF 6 : Préserver e resaurer le onconnemen des milieux aquaques e des zones humides
• OF 6A : Agir sur la morphologie e le décloisonnemen pour préserver e resaurer les milieux aquaques

• OF 7 : Aeindre e préserver l’équilibre quana en amélioran le parage de la ressource en eau e en ancipan l’avenir
• OF 8 : Augmener la sécurié des populaons exposées aux inondaons en enan compe du onconnemen naurel des milieux aquaques

Le SDAGE 2022-2027 évalue égalemen le Risque de Non-Aeine des Objecs Environnemenaux (RNAOE) à l’horizon 2027, en oncon des objecs
environnemenaux éablis par la Direcve Cadre sur l’Eau :

1. La non-dégradaon des masses d’eau, e la prévenon e la limiaon de l’inroducon de polluans dans les eaux souerraines
2. L’objec général d’aeine du bon éa des eaux
3. Les objecs liés aux zones proégées
4. La réducon progressive ou, selon les cas, la suppression des émissions, rejes e peres de subsances prioriaires, pour les eaux de surace
5. L’inversion des endances, pour les eaux souerraines.
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Localisation des bassins versants 

BASSINS VERSANTS DE GESTION 
ECLA es composé de rois bassins versans :
• Le Bassin Versan de la Seille couvre la majorié

du errioire e conen les seules masses d’eau
supercielles présenes sur le errioire ;

• Les Bassins Versans de la Loue e de la Haue Vallée
de l’Ain son présens en bord de errioire, mais ne
couvren aucunes des masses d’eau présenes sur le
errioire.

 » L’état des masses d’eau 
supercielles et souterraines
Des masses d’eau souterraines en bon 
état, favorables au développement
Les masses d’eau souerraines d’ECLA présenen un
bon éa quana e chimique. Un déci quana
lié aux prélèvemens sur la masse d’eau Alluvions de la
Bresse - Plaine de la Vallière a éé idené par le prol
environnemenal régional.
Les masses d’eau souerraines présenen diérenes
ypologies :
• Des nappes alluviales : Alluvions de la Bresse- Plaine

de la Vallière
• Dominance sédimenaire non alluviale : Miocène de

Bresse e le Domaine marneux de la Bresse e du Val
de Saône

• Nappes karsques : Domaine riasiquee liasiqueduVignoble Jurassien, Calcaires jurassiques, chaînedu1er plaeau ainsi que les calcaires emarnes jurassiques,
chaîne du Jura e Bugey (Bassin Versan Ain e Rhône)

•
Malgré ou, ces masses d’eau souerraines resen sensibles au risque de polluon :
• Les nappes karsques à cause de la perméabilié imporane des errains
• La couche d’alluvions au dessus des nappes alluviales es ne, ce qui rend la nappe souerraine plus suscepble à la polluon provenan des cours d’eau

suraciques, malgré leur lrage naurel.

Le périmère d’ECLA n’es concerné par aucun Schéma d’Aménagemen e de Geson des Eaux (SAGE), déclinaison à l’échelle locale du SDAGE.



103

P
la
n
Lo
ca
ld
’U
rb
an
is
m
e
In
te
rc
o
m
m
u
n
al

EC
LA

.

Sous
Bassin
Versan

Code de
masse
d’eau

Libellé

SDAGE 2022-2027

Ea
écologique

Ea
quana

Seille FRDG140
Calcaires jurassiques Chaîne
du Jura Premier Plaeau

Bon Bon

Seille FRDG149
Calcaires jurassiques Hau Jura
e Bugey- BV Ain e Rhône

Bon Bon

Seille FRDG212 Miocène de Bresse Bon Bon

Seille FRD349
Alluvions de la Bresse- Plaine

de la Vallière
Bon Bon

Seille FRDG516
Domaine riasique e liasique

du Vignoble Jurassien
Bon Bon

Seille FRDG525
Domaine marneux de la Bresse

e du Val de Saône
Bon Bon

Des masses d’eau supercielles soumises à 
des pressions écologiques

Sous
Bassin
Versan

Code de
masse d’eau

Libellé

SDAGE 2022-2027

Ea
écologique

Objec de bon éa
écologique (ou éa

OMS)

Ea chimique
avec ubiquises

Objec de bon éa
chimique avec ubiquise

Seille FRDR10520 Rivière d’Esenard Médiocre 2027 Bon 2015

Seille FRDR11070 Ruisseau de la serenne Médiocre 2027 Bon 2015

Seille FRDR11226 Ruisseau de blaine Médiocre 2027 Bon 2015

Seille FRDR11319 Rivière le Dard Médiocre 2027 Bon 2015

Seille FRDR11548 Rivière la Sorne Moyen 2027 Bon 2015

Seille FRDR12097 Ruisseau de la
madeleine

Bon 2015 Bon 2015

Seille FRDR599 La Vallière Sonnee
incluse

Médiocre 2027 Bon 2021

Etat écologique et chimique des cours d’eau (Source : SDAGE Rhône-Méditerranée 2022-2027)

Masses d’eau souterraines

Qualité des masses d’eau souterraines (Source : SANDRE 2023)

ECLA conen sep cours d’eau relevés par le SDAGE
2022-2027.

L’éa écologique de ces cours d’eau es relavemen
médiocre, seule la Rivière de la Sorne présene un
éa écologique moyen e seul le ruisseau de la
madeleine es en bon éa écologique.
Les cours d’eau en éamédiocre ou moyen on ous
un objec d’éa écologique à aeindre pour 2027 :
• un objec de bon éa pour la rivière d’ésenard

e la rivière du Dard ;
• un objec d’éa OMS pour les aures ruisseaux

e la Vallière.
Tous les cours d’eau subissen un cerain niveau de
pression écologique, qui risque de les empêcher
d’aeindre leur objec d’éa en 2027.
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Etat écologique des cours d’eau (Source : SDAGE Rhône-Méditerranée 2022-2027)

Parmi les pressions que peuven subir ces masses d’eau se rouven
égalemen les nurimens d’origine urbaines e indusrielles, les
prélèvemens d’eau du errioire ainsi que des aléraons du régime
hydrologique, de la morphologie des milieux e l’aléraon de la connuié
écologique. Tou les cours d’eau son en bon éa chimique, avec ou sans
ubiquises depuis 2015.

La polluon par les pescides es la pression principale qui aece ous
les cours d’eau, avec le plus grand risque d’impac or, suscepble de
déclasser l’éa de la masse d’eau. Une praque agricole adapée es
imporane an de préserver e resaurer les cours d’eau.

La direcve 91/271/CEE du 21 mai 1991 impose un raiemen spécique
aux zones dénies comme sensibles à l’europhisaon pour laquelle la lise
es mise à jour ous les quare ans. L’ensemble du errioire d’ECLA es
sensible à l’europhisaon lié aux polluons diuses e les rejes direcs ou
indirecs de niraes qui pourraien avoriser l’europhisaon des milieux
aquaques. Les milieux aquaques parculièremen ragiles e sensibles à
l’europhisaon son la Vallière Sonnee incluse (FRDR599), la Rivière la
Sorne (FRDR11548) e le Ruisseau de Blaine (FRDR11226).

LaDirecveeuropéenne91/676/CEEdu12décembre1991, die«Direcve
Niraes» oblige la délimiaon de zones vulnérables, où les eaux son
suscepbles d’êre polluées par les niraes d’origine agricole. Toues les
communes au Nord du errioire son concernées par cee direcve, en
parculier les communes de L’Eoile, le Pin, Sain-Didier e Villeneuve-
sous-Pymon qui son classées oalemen vulnérables.

Les éas écologiques e quanas des masses d’eaux souerraines son
bonnes, mais les risques de polluons diuses liées aux acviés agricoles
resen un enjeu imporan, pour lequel des mesures de proecon e
de réducon devron êre mises en place an de préserver la qualié des
milieux aquaques, en parculier les cours d’eau, ainsi que la qualié de
l’eau poable sur le errioire.

Une ressource en eau vulnérable à l’activité 
agricole

Zones vulnérables et sensibles sur le territoire
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La disposion 5E-01 du SDAGE a éabli une lise
de masses d’eau souerraines e d’aquières qui
son à or enjeu pour la sasacon des besoins
en eau poable. Ces «Zones de Sauvegarde»
son des ressources à préserver an d’assurer
une alimenaon sécurisée e pérennisée en eau
poable.

Parmi les sources d’eau poable exploiées sur le
errioire se rouven deux zones de sauvegardes :
> Alluvions de le Bresse :

> Les Puis de Bonnaud
> Les Puis de Trenal

> Alluvions de la Vallière :
> Les Puis de Villevieux, Bleerans e
Cosges

Le PLUi-HM devra préserver ces zones en oncon
des programmes d’acons agricoles exisans,
e mere en place des disposions permean
de réduire les risques de polluons par les
phyosaniaires e/ou les niraes.

Zones de Sauvegarde alimentant ECLA (Source : SDAGE 2022-2027)
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1.2.1.2. Les diérents usages de l’eau sur le territoire
 » Les captages du territoire

Répartition des ouvrages de prélèvements d’eau selon leur secteur (Source : SANDRE 2023)

Répartition des volumes d’eau utilisés en fonction des secteurs (Source :
BNPE 2021)

Un oal de 21 ouvrages de prélèvemens se rouven sur le errioire,
don 8 dédiés au capage de l’eau poable.

Environ 12.8millions dem3 d’eau on éé consommés sur le errioire
en 2021, avec une réparon rès inégale. Seul un ouvrage es dédié
au urbinage de l’eau, mais ce dernier représene 91% du volume
d’eau prélevé. Ce dernier permede produire l’élecriciéhydraulique
sur le errioire à parr du barrage à Messia-sur-Sorne .

Le SCoT du Pays Lédonien de 2021 indique que les communes de
Baume-les-Messieurs e de Pannessières, régies par le SIE l’Heue la
Roche, son en déci d’alimenaon en eau poable.
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OUVRAGES DE PRÉLÈVEMENT D’EAU POTABLE
Cinq sies de prélèvemens principaux ressourcen les communes d’ECLA en eau poable, don 2 ouvrages de Puis de Trenal e 3 de Sources-sous-le-Mon. En
2023, 2 304 774m3 d’eau son prélevés pour l’alimenaon en eau poable d’ECLA.

Les ouvrages de Villevieux son les seuls sources en eau poable qui se siuen en dehors de la collecvié e qui produisen régulièremen enre 1.3 e 2 millions
de m3 d’eau par an. Ces puis capen leur eau poable de la nappe de la Seille e de la Seillee e son exploiés par la régie des Eaux d’ECLA. Ils alimenen
principalemen la ville de Lons-le-Saunier, mais peuven aussi alimener d’aures communes en cas de pénuries. Il s’agi d’un capage prioriaire du SDAGE e
ourni environ 2/3 de l’eau poable au errioire. Ainsi, la source majeure d’eau poable d’ECLA es imporée d’en dehors du errioire (RPQS AEP 2022).
La ville de Lons-le-Saunier es égalemen alimenée par les sources de Conliège e de Revigny.

Nom de l’ouvrage Commune
Volume prélevé
en 2023 (en

m3)

Volume
Maximal
Autorisé

Taux de
rendement

Puis de Trenal Trenal 447 260 306 600 69.33%

Source sous-le-
Mon

Moiron 8 215 25 550 70.44%

Source de la Doye Monaigu 14 370 N/A 84.98%

Sources de Revigny-
Conliège

Conliège 419 857 N/A
86.19%

Puis de Villevieux Villevieux 1 415 072 N/A

Volumes d’eau potable captée par les ouvrages alimentant ECLA en 2023 (Sources : BNPE 2024, DUP, 
RPQS Régie Eau ECLA 2023)

Capages prioriaires

 » Alimentation en eau potable :

Villevieux 2023 : 1415072
Trenal : 447260
Moiron : 8215
Conliège/Revigny : 419857
Montaigu : 14370
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Il exise déjà 4 Déclaraons d’Ulié Publique (DUP) sur le errioire, avec une
dernière en cours de nalisaon : la DUP de Monaigu.

Les ressources en eau poable on l’obligaon d’êre proégées
réglemenairemen à cause de leur vulnérabilié aux polluons diverses.
C’es ainsi que son éablis des périmères de proecon, qui peuven êre
présenés à rois échelles :
• Périmèredeproecon immédiae : l’objedecepérimèreesd’empêcher

la déérioraon des ouvrages ou bien l’inroducon de subsances
polluanes dans les eaux de capage. Pour ce aire, le errain délimié doi
êre acquis de pleine propriéé par la collecvié e se doi d’êre clôuré.

• Périmère de proecon rapprochée : l’objec es de proéger le capage
de la migraon des subsances polluanes en souerrain. Dans ce cas,
oues acviés, insallaons ou dépôs pouvan nuire direcemen ou
indirecemen à la qualié des eaux peuven êre inerdies, ou bien
oremen réglemenées.

• Périmère de proecon éloignée : Ce périmère es acula, mais perme
une proecon acve d’un capage ace à des polluons, permanenes ou
diuses. Les réglemenaons liées à ce périmère peuven impacer oues
acviés, insallaons ou dépôs suscepbles d’impacer négavemen les
eaux.

Sur le errioire d’ECLA se rouven plusieurs périmères de proecon
rapprochées e éloignées, présenés à la page suivane.
Ces périmères seron à prendre en compe dans le zonage de ce PLUi-HM,

Périmètre de protection de captage de Moiron (Source : 
COPIL Moiron 2023)
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Périmètres de protection des captages de Trenal et Savigny-en-
Revermont (extérieur à ECLA mais périmètre éloigné identique à Trenal)

Périmètres de protection des captages de Moiron

Périmètres de protection des captages de VillevieuxPérimètres de protection des captages de Conliège et Revigny

Périmères éloignés

Périmères immédias

Périmères rapprochés

Légende :

Source : ARS Bourgogne-
Franche-Comté 2024
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Répartition des Aires d’Alimentation de Captage (SANDRE 2023)

A l’échelle d’ECLA, deux aires d’alimenaon de
capage (AAC) on éé idenées ainsi que deux
capages prioriaires pour la mise en place de
programmes d’acons vis à vis des polluons
diuses de niraes e de pescides par le SDAGE
2022-2027 :
• Source de la Doye, Monaigu
• Source le Mont Freillon, Moiron

L’Aire d’Alimenaon du Capage de Villevieux
couvre une pare du errioire (L’Eoile, Sain-
Didier, Villeneuve-sous-Pymon e le Pin), e
possède un capage prioriaire pour les pescides,
don le maîre d’ouvrage es ECLA, mais l’ouvrage
lui-même se siue en dehors du errioire, dans la
commune de Villevieux.
Les deux capages prioriaires, à Moiron e
Monaigu, se ressourcen de la nappe karsque
«Calcaires jurassiques chaîne du Jura 1er Plaeau»,
qui peu êre plus suscepble aux polluons de
suraces que ceraines aures, comme indiqué
précédemmen.
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LA QUALITÉ DE L’EAU POTABLE 
La qualié de l’eau poable es majoriairemen rès bonne, mais quelques pics de concenraon rop élevée de niraes e de pescides on éé observés,
noammen à la source de Moiron, aeignan 35.53mg/L en valeur maximale (valeur guide : 20mg/L). Ces pics de concenraons de polluons azoées e de
pescides son liés avec la classicaon vulnérable aux niraes e sensibles à l’europhisaon. Ces aux doiven ainsi êre réduis, en agissan sur les praques
agricoles ainsi que les mesures de reje des déches agricoles e l’usage des pescides.
Les sources de Conliège e Revigny son égalemen plus sensibles à la polluon, à cause de leur origine karsque.
Des relevés en 2023 on démonré la présence de pescides dans les puis de capages de Villevieux, noammen l’ESA méolachlor, qui es un méabolie du
désherban S-méolachlor. La concenraon de ceemolécule es en baisse sur plusieurs puis (saon principale, puis 1,2 e 4), es sagnane dans le puis 3 mais

augmene légèremen dans le puis 5. Cee molécule es désormais classée en Produi Phyosaniaire
Non Ulisable ADIVALOR, qui sera appliqué dès le 21 ocobre 2024.
Le suivi de la qualié de l’eau à Villevieux a mis en avan 5 molécules pour lesquelles non seulemen les
analyses éaien posives, mais don la concenraon éai supérieure à 0.1µg/L, don 2 herbicides, un
inseccide, un ongicide ainsi que l’ESA Méolachlore. L’arrêé préecoral ZSCE de niveau 2 de évrier
2023 impose des seuils de qualié à l’échelle du bassin versan :
• Une concenraon en pescides < 0.1µg/l par molécule ;
• Une concenraon en pescides <0.5µg/l pour la somme des molécules
• L’inerdicon de l’usage des herbicides à base de S-méolachlor ou de méazachlore
• L’inerdicon des herbicides (e leurs molécules acves) si leurs méabolies son mesurés à des

concenraons > à 0.1µg/l.
Pour ce aire, ECLA a lancé des ravaux e des changemens de praques an de limier l’usage de ces
pescides, els que le désherbage mécanique, l’usage du umier e la réalisaon d’analyses de sols
(mesures prévues sur l’AAC de la Doye à Monaigu en 2024).
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 » Un assainissement collectif surchargé, en cours de mise en conformité
L’assainissemen collec es assuré par ECLA sur ou le errioire. Il y a acuellemen 13 saons de raiemen des eaux usées (STEU), ou saons d’épuraons
en acvié sur le errioire. Un sysème d’assainissemen collec exise égalemen sur la commune de Publy, celui du lossemen du Visessard.

LA DISTRIBUTION DE L’EAU 
ECLA es couver par 4 syndicas des eaux :
• Régie Eau ECLA : Trenal, Condamine, Courlaoux, Courlans, Monmoro,

Sain-Didier, Messia-sur-Sorne, Courbouzon, Macornay, Moiron, Monaigu,
Lons-le-Saunier, L’Eoile, Frébuans, Chilly-le-Vignoble, Conliège

• SyndicaMixe Eau e Assainissemen Beauor : Gevingey, Cesancey
• Syndica Inercommunal des Eaux de la Haue Seuille : Le Pin, Villeneuve-

sous-Pymon, Chille, Baume-les-Messieurs
• Syndica Inercommunal des Eaux de Heue la Roche (géré par Suez) :

Pannessières, Perrigny, Briod, Vevy, Verges, Publy, Revigny, Vernanois,
Bornay, Geruge

Selon le Rappor Annuel sur le Prix e la Qualié du Service Public de l’eau poable
(RPQS) de 2022 publié par la Régie Eau Poable d’ECLA, un oal de 1 781 411 m3

d’eau auraien éé vendus aux communes couveres par la Régie.
Les aures syndicas n’on pas de RPQS publiés.

La Régie Eau Poable d’ECLA es acuellemen en cours de démarche pour la
réalisaon d’un Schéma Direceur Parimonial e Plan de Geson de la Sécurié
Saniaire des Eaux (PGSSE). Leur objec es d’éablir un réérenel an d’avoir
une compréhension iéravedu onconnemende leur réseaud’assainissemen
e d’eau poable, permean la réalisaon d’un Schéma de Disribuon d’Eau
Poable (SDEP).

Répartition des services de distribution de l’eau sur ECLA (Source 
: GéoJura, SIDEC du Jura, 2021)

Le SDEP es un descrip déaillé des ouvrages de ranspor e de disribuon d’eau poable incluan le plan e l’invenaire des réseaux ainsi qu’un Plan de Geson
de la Sécurié Saniaire des Eaux (PGSSE) sur son errioire d’acon (16 communes).

Leur cahier des charges noe le vieillissemen de l’usine d’ulralraon de Lons-le-Saunier qui, à ce jour, perme la poabilisaon de l’eau prélevée des nappes
karsques de Conliège e Revigny, qui n’es pas sans impac puisqu’elle es la deuxième source prélevée (en m3) au sein même du errioire (hors les sources de
Villevieux).

Granges-

sur-Baume

Crançot

ECLA

Mallerey

M

Bonnaud

Vincelles

Vercia

Saint-Laurent-

la-Roche

Grusse

Essia

Nevy-sur-Seille

Ruffey-
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La Marre
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Le Vernois

Beaufort

Lavigny
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Villevieux

Hauteroche

Le

Louverot

Montain
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Pannessières

Plainoiseau

ontainebrux

Repôts
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Saint-Didier

Montmorot
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Courlans
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le-Saunier
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Condamine
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Briod

Trenal

Vevy
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Châtil
Verges

Publy

Alièze

Char

Revigny

Courbette

Conliège
Montaigu

Vernantois

Macornay

Nogna

Mesnois

Moiron

Courbouzon

Messia-

sur-

Sorne

Bornay

Blye

Geruge

Patornay

Gevingey

Cesancey

Frébuans

27

11

3
21

21
7

La somme des capaciés nominales sur l’ensemble du errioire es de 55 045 équivalens habians (EH), e la charge maximale en enrée éai de 70 513
EH, soi une surcharge de 15 468 EH (28%) en 2023.



113

P
la
n
Lo
ca
ld
’U
rb
an
is
m
e
In
te
rc
o
m
m
u
n
al

EC
LA

.

Répartition des stations d’épuration sur le territoire et leur niveau de conformité à l’échelle de leur performance 

Plusieurs saons on éé déclarées non conormes en
ERU en raison de la collece en 2022, il s’agi des STEU
des communes: Bornay, Courlaoux, L’Eoile, Pannessières,
Sain-Didier, Trenal, Vevy.

Trois saons d’épuraons on éé déclarées non conormes
au niveau de leur perormance, la saon de Courlaoux,
qui desser 9 communes, celle de Trenal, qui n’en desser
qu’une e enn la saon de Monmoro.
La STEU de Courlaoux a éé déclarée non conorme car elle
a ai de nombreux déversemens en êe de saon, en
dessous du débi de réérence.
La STEU de Trenal, quan à elle, ne produisai pas
susammen de boues, e ce sans juscaon.
Pour ce qui es de la conormié globale des saons de
raiemen des eaux usées d’ECLA, 8 d’enre elles ne son
pas conormes aux règles de la Direcve Eaux Résiduaires
Urbaines (ERU).
Trois d’enre elles son en cours de mise en conormié à
l’éapede réalisaond’éudes (Pannessières, Sain-Didier e
Trenal), deux aures en son à l’éape de ravaux (Courlaoux
eMonmoro).
Suie à l’arrêé naonal du 21 juille 2015, plusieurs STEU
on eu des raiemens requis :
• Courlaoux : Déniricaon (mise en conormié

01/06/2010); Déphosphasaon (01/06/2010) ;
Traiemen secondaire (31/12/2022)

• Lons-le-Saunier : Déniricaon (01/01/2018)
; Déphosphasaon (01/01/2018) ; Traiemen

secondaire (01/01/2025)

An d’ateindre les objecs du SDAGE 20222027, le PLUiHM devra garanr la mise en conormié des saons d’épuraon, dans oues les caégories
(perormances, équipemens, raiemens...). An de garanr un meilleur mainen de la conormié des saons d’épuraon il es nécessaire de prévoir
la déconnexion des eaux de pluie au réseau d’eaux usées, qui risquen de ransérer des polluans dans ces dernières mais aussi de conrôler les ICPE
suscepbles de rejeer des eaux usées inadapées aux sysèmes d’assainissemens auxquelles elles son raccordées.
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Commune
Capacié
nominale
(eqHab)

Charge
maximale
en entrée
(eqHab)

% de
sauraon
en 2021

Conormié
globale

Avancemen de mise en conormié

Bornay 250 138 55.2 Non conorme Non conorme

Briod 200 185 92.5 Conorme Conorme

Condamine 305 246 80.7 Conorme Conorme

Courlaoux 7000 8431 120.4 Non conorme En cours de mise en conormié (Travaux)

L’Etoile 600 40 6.7 Non conorme Non conorme

Gevingey 900 467 51.9 Conorme Conorme

Montmorot 44000 60313 137.1 Non conorme En cours de mise en conormié (Travaux)

Pannessières 400 167 41.8 Non conorme En cours de mise en conormié (éudes)

Pannessières 70 50 71.4 Conorme Conorme

Le Pin 300 153 51 Conorme Conorme

Sain-Didier 270 95 35.2 Non conorme En cours de mise en conormié (éudes)

Trenal 350 192 54.9 Non conorme En cours de mise en conormié (éudes)

Vevy 400 36 9 Non conorme Non conorme

Répartition des stations d’épuration sur le territoire et leur niveau de conformité à l’échelle de leur performance (Source : Géorisques 
2024)

 » Un assainissement non collectif de 
moyenne qualité, fragilisant le sol et 
les cours d’eau

Taux de conformité des dispositifs d’assainissement non collectifs d’ECLA (Source : RPQS_ANC_2022)

L’assainissemen non collec es sous la geson des
Services Publics d’Assainissemen Non Collec (SPANC)
qui se rerouven chargés de conseiller e accompagner
les parculiers dans la mise en place de leur insallaon
d’assainissemen non collec e de conrôler ces
insallaons.

Le Service Public d’AssainissemenNon Collec es assuré
sur l’ensemble du errioire par le service d’ECLA.
Le Rappor sur le Prix e la Qualié du Service Public
d’Assainissemen Non Collec (RPQS ANC) de 2022
esme 1947 habians (sur une base de 2,19 personnes
par oyer) desservis par un disposi d’assainissemen non
collec, soi un aux de couverure de 5,71% (environ 889
oyers). Au cours de l’année 2022, 828 insallaons on
éé conrôlées, avec un aux de 32,97% jugés conormes.

Les ravaux de mise en conormié des sysèmes
d’assainissemen non collecs son à mener en
parallèle du PLUiHM. Des seceurs jugés inadapés
à l’assainissemen collec devron égalemen êre
délimiés e éablis comme inconsrucbles dans le
PLUiHM.

Travaux sur la STEP de Montmorot en 2022 (Photo : ECLA)
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CONSTATS

• Des masses d’eau souerraines en bon éa écologique e quana qui resen sensibles aux polluons noammen agricoles.
• Ea écologique médiocre des cours d’eau
• Srucuraon de l’ore ourisque rop concenrée occasionnan des risques environnemenaux liés à la poenelle sur réquenaon des sies
naturels
•Réserve naurelle côe de Mancy, ballade Monaigu monée de l’Hermiage Monciel pour des événemens
•Une rès bonne qualié d’eau poable sur la majorié du errioire
• Proecon de la ressource en eau (2 aires d’alimenaon de capage sur le errioire)
•Capages prioriaires pour les pescides e les niraes dans le SDAGE 2022-2027
•Absence de SAGE sur le territoire
•Risque de manque d’eau poable sur le errioire, avec le changemen climaque, e les sécheresses plus réquenes.
• Elaboraon d’un Schéma Direceur d’Eau Poable sur ECLA
• Vieillissemen de l’usine d’ulralraon de Lons-le-Saunier
• 13 saons de raiemen des eaux usées, don 3 non conormes, 5 en cours de mise en conormié e 5 conormes.
• 6% assainissemen en non collec, don 67% des disposis d’assainissemen non collecs non conormes en lien avec les nouvelles
règlemenaons. (sources RPQS ECLA)
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EnjEux
SCoT du Pays Lédonien :

• Répondre aux objecs xés par le Programme de Mesures du SDAGE 2022-2027 sur la proecon des ressources en eau
• Préservaon de la qualié de la ressource en eau, noammen par la lue des polluons diuses, noammen les nappes alluviales e les nappes karsques.

Enjeux du PLUi-HM :
• Développer l’urbanisaon en oncon des possibiliés de déconnexion des eaux de pluie du réseau d’eaux usées (mise en sépara) ou a minima
de l’inlraon des eaux de pluie à la parcelle
• Avoir un développemen conrain des hameaux e ermes isolées non raccordés e desservis par le réseau d’eau
• Adaper les projes de développemen urbain (habia, acviés économiques, agriculure) à la disponibilié quanave e qualiave de la
ressource en eau disponible
• Permere la récupéraon des eaux de pluie dans les consrucons dédiées aux logemens pour un usage inérieur e exérieur
• Inégrer la problémaque des eaux pluviales dans les communes où l’inlraon ne peu se aire à la parcelle (errains marneux en pene
noammen)
• Limier l’imperméabilisaon des sols pour ne pas porer aeine au cycle de l’eau, ainsi qu’en végéalisan e renauran .
• Améliorer le réseau d’eau poable e la proecon des capages d’eau poable par la créaon de nouvelles zones de proecon
• Appliquer e suivre les sraégies de geson de l’eau à l’échelle globale e locale
• Favoriser le développemen urbain en dehors des zones à risques d’inondaon
• Prendre en compe des documens cadres sur la geson des inondaons an de les inégrer dans les prescripons du règlemen (en parculier
les consrucons en zones inondables)
• Adaper des méhodes de gesons sylvicoles e oresères en oncon de la ressource en eau e de l’augmenaon des jours de sécheresses liées au
changemen climaque

P ’ -     ’

Les proecons exisanes pour la ressource en eau poable e des masses d’eau (aires d’alimenaon de capages, périmères de proecon des capages, zones de sauvegarde...)
permeen de limier les impacs de l’aménagemen e du changemen climaque els que la polluon par ruissellemen. Néanmoins, l’absence de Schéma d’Aménagemen e de
Geson des Eaux ou de plan de geson local concour à des dégradaon de ces milieux.

Les inrasrucure d’assainissemen subissen les ravaux en cours, mais sans geson des sies d’accueil des nouveaux habians, ces derniers pourraien subir des déséquilibres (cerains
en surcharge, d’aures en sous-charge) ce qui augmene les risques de ransers de polluans.

L’évoluon du changemen climaque lance la ressource en eau au cenre des enjeux errioriaux : les périodes de sécheresses plus réquenes e plus inenses on pression sur les
ressources quanaves. De ce ai, l’eau devien plus dicile d’accès e doi êre répare parmi les seceurs concernés : l’agriculure, l’alimenaon en eau poable, l’indusrie, la déense
incendie... Ceci peu mener à des baisses de rendemens agricoles, une indusrie moins dynamique (moins de capaciés de reroidissemen), voire des conséquences sur les milieux
naurels e les humains en cas d’incendies de orês (don le risque augmene avec la sécheresse)..

?
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1.3. Les milieux naturels

ECLA es un errioire caracérisé par un paysage
rural dominé par des orês, des prairies e des
culures agricoles avec un cenre urbain dius
auour de Lons-le-Saunier e quelques zones
urbaines dispersées sur les aures communes.

Le errioire d’ECLA possède un paysage de
milieux naurels or, dominé par les milieux
boisés e les milieux ouvers.

Occupation du sol d’ECLA

Milieux Recouvremens (en %)

Milieux arcialisés 9.8

Prairies 48.1

Culures 2.5

Vignes 0.5

Milieux boisés 38.8

Landes, ourrés e pelouses 0.2

Milieux aquaques 0.1

Surfaces de recouvrement des diérents milieux sur le territoire  
en % (Source : OSO Théïa, 2022)

1.3.1. La biodiversité du territoire

 » L’occupation du sol

1.3.1.1. Les milieux naturels ouverts et boisés
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Une aible dynamique d’enrichemen s’observe sur le
errioire enre 2016* e 2022, avec peu de variaon
dans l’occupaon du sol :
-1,7% de milieux naurels ouvers
- 0,2% milieux de culure
e-0,5% de milieux arcialisés
+2,2% de milieux naurels oresers

Néanmoins, la majorié des milieux naurels ouvers,
donmajoriairemen des pelouses, on disparu, laissan
place à des milieux culvés ou oresers. Ces pelouses
se rouvaien parsemées sur la oalié du errioire.

*Les données ulisées proviennen de l’OSO Théia, don le millésime le plus ancien
avec lequel la nomenclaure es compable dae de 2016 : hps://www.heia-land.
r/produc/care-doccupaon-des-sols-de-la-rance-meropoliaine/

Répartition de l’occupation du sol en 2016 à ECLA 
(Source : OSO Théïa 2016)

Répartition de l’occupation du sol en 2022 à ECLA 
(Source : OSO Théïa 2022)

Milieu naturel ouvert, peu cultivé entre 2011 et 2015 à 
L’Etoile (Source : IGN Remonter le temps)

Même milieu en 2024, avec une extension des milieux 
cultivés à L’Etoile (Source : IGN Remonter le temps)
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Argus Bleu-nacré (Photo : Hervé Bouyon, INPN)Bruant zizi (Photo : S.Wroza, INPN) Spiranthe d’Automne (Photo : Clémence Jilliot, 
Spece.fr)

» Un territoire dominé par les milieux ouverts

Répartition des milieux ouverts sur ECLA

La moié du errioire d’ECLA es consuée de milieux ouvers. Ces
derniers son recouvers d’une végéaon herbacée dominane avec
des arbuses, e parois quelques arbres.
Parmi ces milieux ouvers se rerouven principalemen des prairies
mésiques. Ces prairies son des pâurages e prairies de auche
mésorophes e europhes (moyennemen riches à pauvres en
nurimens). Il s’agi d’un habia relavemen erle qui peu
égalemen servir comme lieu de loisir. Ces prairies subissen des
auches ou des pâurages qui son indispensable pour conserver leur
ouverure.
Ils son caracérisés par une biodiversié riche, qu’elle soi orisque
ou aunisque, avec plusieurs espèces parimoniales. Ces milieux,
e de ce ai, les espèces qu’ils accueillen, son inmemen liés
aux acviés agricoles elles que l’élevage e le pâurage pour leur
mainen en bon éa.

Les milieux ouvers d’ECLA se composen d’une variéé d’espèces
remarquables. Les pelouses sèches atren plusieurs oiseaux
parculiers, els que le Bruan jaune e le Bruan zizi, avec la
présence de nombreux arhropodes, don des papillons de jour e de
nui (l’Argus bleu nacré, le Cuivré des Marais) ainsi que des reples
(Vipère aspic) ou de la ore remarquable (Spiranhe d’Auomne,
Bugle Jaune). Ces milieux accueillen quelques caviés e groes, qui
à leur our, accueillen de nombreuses espèces de chiropères, elles

que le Miniopère de Schreibers.

Ces espèces bénécien de
proecons e son des espèces
indicarices de la valeur biologique
de la naure des sies au sein du
errioire.
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Martin-Pêcheur d’Europe (Photo : S.Wroza, INPN)Sarcelle d’Hiver (Photo : S.Wroza, INPN) Marsilée à quatre feuilles (Photo : Michel Garnier, 
INPN)

» Des milieux humides et aquatiques
riches en biodiversité

Répartition des milieux humides et aquatiques sur ECLA

Les milieux humides son dénis comme des « poron[s] du
errioire, naurelle[s] ou arcielle[s], caracérisée[s] par la
présence de l’eau. Un milieu humide peu êre ou avoir éé
[...] en eau, inondé ou gorgé d’eau de açon permanene ou
emporaire. L’eau peu y êre sagnane ou courane, douce
ou salée ou saumâre» (Convenon Ramsar, SANDRE). C’es
pour cee raison que les prairies humides, permanenes
ou saisonnières, son caégorisées comme milieux humides
e non milieux ouvers secs. Les milieux humides au sein
d’ECLA son concenrés à l’Oues du errioire, avec une ore
présence de prairies humides.
Le Pôle milieux humides Bourgogne-Franche-Comé a
composé un invenaire des milieux humides en 2023 à
parr des invenaires réalisés par la DREAL, la Fédéraon
Déparemenal de la Chasse du Jura e le Conservaoire des
Espaces Naurels de la Franche-Comé. Ce invenaire n’es
pas exhaus e ceraines mares par exemple n’on pas éé
conrmées par une visie sur le errain. Néanmoins, ces
invenaires monren la présence de poenellemen 116
mares sur l’ensemble du errioire.
ECLA compe alors 451.13 ha de milieux humides recensés e
99 mares conrmées (17 resen à vérier) en 2023.
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Plusieurs éangs eplans d’eau son invenoriés commeZNIEFF oumêmedes Espaces
Naurels Sensibles. Ils hébergen des espèces parimoniales e déerminanes
ZNIEFF elles que le Milan Noir (Milvus migrans), la Sarcelle d’hiver (Anas crecca),
caégorisée En Danger crique sur la Lise Rouge des oiseaux nicheurs de Franche-
Comé ou bien le marn-pêcheur d’Europe (alcedo ahis) espèce quasi-menacée en
Franche-Comé.
De nombreuses espèces de ore déerminanes ZNIEFF e proégées se rouven
dans ces milieux els que la Marsilée à quare euilles (Marsilea quadriolia), En
Danger sur la Lise Rouge de la ore vasculaire de la région ou bien la Ludwigie des
marais (Ludwigia palusris), quasi-menacée en Franche-Comé.

Les cours d’eau, quan à eux, raversen une grande majorié du errioire. Le SDAGE
a idené un réservoir biologique siué sur le errioire, dans la commune de Baume-
les-Messieurs. La rivière de la Seille e son efuen, le ruisseau du dard, son nommés
réservoirs biologiques puisqu’ils on un or poenel de producon piscicole pour la
ruie e le Chabo e une populaon d’écrevisses à pieds blancs à préserver. De ce
ai, ils doiven êre préservés e pris en compe dans la Trame Vere e Bleue. Etangs de la Bresse (Source : Jura Tourisme)
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Les milieux boisés d’ECLA son répars sur une majorié du
errioire (environ 40%), avec une présence plus ore e
dense sur l’Es du errioire. Il s’agi principalemen de orês
de euillus caducioliés, c’es à dire qui perden leurs euilles
en hiver.
La valeur seuil ulisée sera celle de la BD TOPO puisqu’elle sera
mise à jour le plus régulièremen, avec une surace boisée de
7743.45 ha en 2023.

Plusieurs régions oresères son idenées sur le errioire,
suivan les enés paysagères décries précédemmen :
• La Bresse Jurassienne, des pees orês éparses sur la

plaine, à dominance de euillus, en parculier des chênes
;

• Les Côeaux Pré-Jurassiens (Revermon le Vignoble),
zone de ransion à ore présence de euillus, composée
de orês légèremen plus denses dans leur réparon e
leur aille ;

• Le Premier Plaeau du Jura, monran une densicaon
majeure des espaces oresers mixes euillus, résineux ;

• La Pee Monagne Jurassienne, moins densémen
couvere, égalemen couvere de orês mixes euillus/
résineux.

» Des milieux boisés à enjeux nationaux

Répartition des milieux boisés sur ECLA

Les orês de euillus caducioliés
d’ECLA accueillen plusieurs
espèces de chiropères,
noammen les Grands Murins, les
Murins de Naerer e les Grands
Rhinolophes qui se serven de ces
orês en période d’alimenaon
ainsi que les Miniopères de
Schreibers, qui y résiden sans
condions parculières, mais à
proximié des groes e caviés du
errioire. Grand rhinolophe (Source : INPN) Chat Sauvage (Source : Alain LAURENT, INPN) Pic Mar (Source : S.Wroza, INPN)
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Forêt communale de Perrigny (Source :Johan Badey, GoogStreetMap) 

Au sein des hêraies-chênaies se rouve noammen l’espèce proégée
e déerminane ZNIEFF, le Pic mar.
Une aure espèce remarquable, proégée e déerminane ZNIEFF au
sein desmilieux boisés d’ECLA es le cha oreser, unmammièremoyen
privilégian l’Es du errioire naonal.

Au sein du errioire se rouve égalemen le Lynx boréal, une espèce
qui présene des ors enjeux pour les milieux oresers puisqu’elle es
caégorisée En Danger sur la Lise Rouge Naonale. De plus, le Lynx
privilégie les orês monagnardes e n’es réapparu en France que dans
les années 1970 en quian la Suisse. Les orês du errioire son idéaux
pour le Lynx du ai de leur aille e de la présence de ses proies (chamois,
chevreuils, ec.), mais la ragmenaon de ces milieux peu êre un rein
à sa colonisaon d’aures espaces.

Un Plan Naonal d’Acons (PNA) a éé mis en place pour le Lynx Boréal
sur la période 2022-2027 pour assurer la pérennié de cee espèce sur
le errioire rançais. Le PLUi-HM e la Trame Vere e Bleue peuven
accompagner e raduire l’enjeu or qui es le mainen de cee espèce,
en agissan sur la préservaon des réservoirs de biodiversié oresers.
Un des enjeux ors es de permere le bon déplacemen de cee espèce
pour limier sa desrucon par collision (en moyenne 7 lynx ués par an
en France) e mainenir une dynamique démographique inerannuelle
posive sur le massi jurassien.

La préservaon des ces milieux oresers, par une geson raisonnée
e durable es indispensable, e doi êre pris en compe dans le PLUi
HM.

ZOOM     

Les orês on un ee d’aténuaon de cerains risques naurels els que les inondaons,
même s’ils son plus sensibles à d’aures (incendies). Ces milieux jouen un rôle dans
le mainen de l’acvié économique, à l’aide des seceurs de sciages e de la lière bois
énergie, mais demanden un bon équilibre e un suivi de bonne praques durables an de ne
pas nuire à l’inégrié environnemenale de ces orês.

Le Plan Simple de Geson (PSG) es un documen obligaoire pour oues les orês don la
surace de propriéé oresère es de 20 ha ou plus. Il es égalemen obligaoire pour oue
propriéé oresère de plus de 10 ha ayan obenu une aide de l’Ea (CNPF BFC). Il peu êre
éabli pour oue orê supérieure à 10 ha à la demande du propriéaire.
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Cee geson peu prendre plusieurs ormes, en oncon de la naure publique ou privée de la orê :

• Forês privées :
Le Schéma Régional de Geson Sylvicole (SRGS) es un documen cadre qui déni les règles de geson durable des orês privées au sein de la région, en déclinan
la polique des orês naonales à leur échelle. Le SRGS Bourgogne-Franche-Comé a éé approuvé par le minisre de l’agriculure le 4 décembre 2023 e es enré
en applicaon 15 avril 2024. Ce schéma me en avan les enjeux que présenen les orês à l’échelle régionale, applicable à l’échelle locale d’ECLA. Par exemple,
pour les orês du Premier Plaeau, il conseille de privilégier les essences de euillus puisque les changemens climaques on un impac rop or sur les épicéas
e le sapin.

• Forêts publiques :
Le régime oreser encadre la geson des orês publiques. Le régime oreser énonce un ensemble de principes visan à assurer la conservaon e la mise en
valeur du parimoine oreser des collecviés. Sur ECLA, 44% des orês son soumises au régime oreser, soi 2 838ha.
Les orês publiques peuven égalemen êre encadrées par des Plans d’Aménagemens Communaux. C’es le cas de la orê communale de Revigny, sur une
surace de 114ha. Ce plan d’aménagemen ai un éa des lieux acuels de la qualié du milieux e des praques qu’elle subie e perme d’élaborer un programme
d’acons e des engagemens (sur la producon oresère ou la oncon écologique par exemple).
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1.3.2 Les protections environnementales

 » Les sites NATURA 2000

1.3.2.1. Les zonages réglementaires

Le errioire d’ECLA conen 4 sies Naura 2000 : rois Zones Spéciales de Conservaon (ZSC) sous la direcve «Habias, aune, ore» (ZSC) e une Zone de
Proecon Spéciale (ZPS) sous la direcve «Oiseaux» :
• Réseau de caviés à Miniopères de Schreibers en Franche-Comé (6 caviés)- ZSC- FR4301351 (21.47 ha)
• Reculées de la Haue Seille - ZSC- FR4301322 (1420.06 ha) e ZPS- FR4312016 (1420.02 ha)

Les sites Natura 2000 sur ECLA

• Côe deMancy- ZSC- FR4302001 (45.98 ha)

ZOOM    NATURA 2000

Le réseau Naura 2000 es desné à assurer un
ensemble cohéren d’espaces proégés, visan à
assurer le mainen de la biodiversié des habias
naurels e des espèces sauvages sur le errioire
européen. Il couvre ainsi un ensemble de sies
naurels, erresres e marins, idenés pour la
rareé ou la ragilié des espèces sauvages, animales
ou végéales e de leurs habias. Présen dans oue
l’Europe, il concilie préservaon de la naure e
préoccupaons socio-économiques. Sa consuon
repose sur deux direcves européennes :

> La direcve « oiseaux » (Zones de Proecon
Spéciale), vise la conservaon à long erme de
oues les espèces d’oiseaux sauvages de l’Union
européenne, en idenan 181 espèces menacées
qui nécessien une aenon parculière ;

> La direcve « habias, aune, fore » (Sies
d’Inérê Communauaire), éabli un cadre pour
les acons communauaires de conservaon de
ceraines espèces de aune (aure que les oiseaux)
e de fore sauvages ainsi que d’habias naurels
présenan ceraines caracérisques. Cee
direcve réperorie 231 ypes d’habias naurels
e 900 espèces animales e végéales dis d’inérê
communauaire.
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Réseau de cavités à Minioptères de Schreibers en 
Franche-Comté (6 cavités) - FR4301351

Enjeux :
Le réseau de caviés à Miniopères de Schreibers en Franche-Comé es
composé de 5 groes naurelles e une mine, répares à 93% dans le
déparemen de la Haue-Saône e à 6% sur le déparemen du Jura.
Le Miniopère de Schreibers es une espèce de chauve-souris de aille
moyenne, exclusivemen cavernicole résidan principalemen dans les
régions karsques. Ce Miniopère es classé vulnérable sur la Lise Rouge
des mammières connenaux de France Méropoliaine, e bien qu’elle ne
soi pas sur la Lise Rouge de Bourgogne-Franche-Comé, elle es classée
En Danger sur les lises de région voisine, Auvergne-Rhônes-Alpes. Il s’agi
égalemen d’une espèce déerminane ZNIEFF.

Sur ECLA se rouve la Groe de la Gravelle, dans la commune de Macornay,
qui ai pare d’un vase réseau de gîes ulisés par le Miniopère de
Schreibers. L’enjeu principal de ce sie es la présence d’une colonie mixe
de mise bas en période esvale, qui rassemble plus de 400 grands e pes
murins. Cee cavié accueille au oal 8 espèces d’inérê communauaire.

Vulnérabilié :
La ypologie de ces groes es rès parculière, concenran leur présence
dans des vallées ou des agrosysèmes peu urbanisés, ainsi il es indispensable
de les conserver e leur environnemen en éa adéqua. Ces caviés son
parculièremen arayanes pour des acviés de spéléologie ede ourisme,
qui dans 2 des groes, on éé inerdies, e dans deux aures, oremen
conrôlées e régulées auour des cycles annuels des chauves-souris an de
ne pas perurber leur cycle de vie, en parculier leurs périodes de mise-bas.

La Minioptère de Schreibers (Source : INPN, 2023 - 
Laurent Rouschmeyer)

Le Petit Murin (Source : Laurent Arthur, Plan Actions 
Chiroptères 2023)

Entrée de la Grotte de la Gravelle - Commune de Macornay (Photo : cpepesc.org)
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Côte de Mancy - FR4302001
Enjeux :
Siué sur les communes de Lons-le-Saunier e Macornay, la côe de Mancy es
remarquable pour son parimoine écologique rès oremen lié à la présence d’un
habia en mosaïque : pelouses, éboulis, haies e bosques. Connue pour sa diversié en
lépidopères, c’es aussi un des rares sies périurbains où 10 des 12 espèces de reples
rancs-comois cohabien.
La Côe de Mancy es une ormaon caracérisque du Jura, résulan de l’érosion
des grandes ormaons géologiques calcaires du déparemen. Cee Côe couvre 46
ha enre Lons-le-Saunier e Macornay e es perchée à 150 m au dessus de la plaine
Lédonienne, avec une pene aible à l’oues e une alaise abrupe à l’es. Elle a les
mêmes caracérisques d’une pelouse sèche calcaire grâce à ses sols ns e sa aible
capacié à reenir l’eau. Elle se rouve à seulemen quelques kilomères de la groe
de Gravelle, du réseau de caviés à Miniopères de Schreibers, décri ci-dessus, e es
l’un des sies principaux pour l’alimenaon des chiropères qui s’y rouven, don la
pipisrelle commune e les pes murins en plus des Miniopères.

Vulnérabilié :
Le rôle écologique que joue la Côe de Mancy es non-négligeable pour les chiropères
à proximié, qui peuven êre acilemen perurbés par les acviés humaines (ourisme,
spéléologie, ravaux, ec.). La Côe de Mancy subi plusieurs pressions exérieures, en
parculier provenan des espèces exoques envahissanes e de l’abandon des sysèmes
pasoraux, sous-pâurages (inuence négave à ore inensié).
Les objecs de préservaon de l’Invenaire Naonal du Parimoine Naurel (INPN)à
aeindre sur le sie son :
• Enreenir e resaurer les milieux ouvers en voie d’enrichemen ;
• Resaurer e préserver les éboulis, mures e pierrers ;
• Évier l’emploi de produis de naure à perurber les écosysèmes ;
• Supprimer progressivemen les espèces arborescenes indésirables ;
• Surveiller les végéaux à endance invasive.

Lareprisedupâuragee lagesondesespècesexoquesenvahissanespermetraien
de limier les impacs sur le sie. Ce sie classé Réserve Naurelle Régionale es
aujourd’hui géré par le Conservaoire d’Espaces Naurels de FrancheComé qui
assure une geson durable desmilieux naurels en aveur des espèces parimoniales.

Côte de Mancy - Vue historique et actuelle - CEN Franche-Comté

Baguenaudier (Source : INPN) Laineuse du prunelier (Source : INPN)



128

P
la
n
Lo
ca
ld
’U
rb
an
is
m
e
In
te
rc
o
m
m
u
n
al

EC
LA

.

Reculées de la Seille - FR4302001 & FR4312016

Lynx Boréal (Source : INPN)

Enjeux de la Direcve «Habias, aune e fore» :

Issu de l’érosion des roches calcaires, ce sie de 1420 ha es présen en pare
sur la commune de Baume-les-Messieurs.
Ces impressionnanes alaises laissen apparaîre ailles e groes, propices à
une ore e une aune diversiées. Les pelouses sèches e éboulis abrien des
espèces végéales e animales rares e proégées.

Cesreculéesaccueillendenombreuxhabiasnaurelsd’inérêcommunauaire,
inscris à l’Annexe I de la Direcve «Habias» don au moins 7 son considérées
prioriaires.
En ond de vallée se rouve une orê alluviale, don la srae arborée es
dominée par le rêne commun e l’érable sycomore (rênaie-érablaie), mais qui
se rerouve accompagnée par l’orme des monagnes, le cerisier à grappes avec
une srae herbacée riche en biodiversié. Le second habia prioriaire es des
orês de penes, éboulis ou ravins du Tilio-Acerion, à dominance de Tilleuls e
d’Érables e enn des pelouses rupicoles calcaires ou basophiles.

Elles son égalemen habiées par de nombreuses espèces aunisques
proégées (hors aviaune), don le Lynx Boréal classé «en danger» sur la Lise
Rouge de France, 8 espèces de chiropères (don le Miniopère de Schreibers)
ainsi que le Cuivré des Marais, un lépidopère déerminan ZNIEFF.

Enjeux de la Direcve «Oiseaux» :

Ce sie abrie plusieurs espèces d’oiseaux remarquables, espèces proégées ou
déerminanes ZNIEFF, don parculièremen le Faucon pélerin, rapace qui a
approché de la disparion dans les années 1970 mais a éé conservée grâce
aux acons mises en place dans le massi jurassien. S’y rerouven égalemen
le Grand Duc d’Europe, dans les milieux rocheux du sie, le Milan Royal, espèce
remarquable avec plusieurs niches au sein des paysages ouvers du sie, ainsi
quedeux aures rapaces d’inérêeuropéen : leMilan noir e la Bondrée apivore.
La pie-grièche écorcheur comprend plus de 40 couples sur 150 ha des reculées.

Cuivré des marais (Source : INPN)

Vue des reculées de la Seille (Source : Réseau Natura 2000)
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Vulnérabilié :
La aune, ore, ou comme l’aviaune, son sensibles aux acons d’origine
anhropique liés à la culure e aux loisirs, mais aussi aux ravaux, à
l’urbanisaon e au ourisme.

L’aviaune du sie es parculièremen sensible aux perurbaons humaines,
mais aussi à la polluon des eaux du surace.
UnDocumend’Objecs Naura 2000 a éé publié en 2002 pour les Reculées
de la Haue Seille, avec des objecs encore d’acualié els que :
• Préserver l’inégrié des habias naurels e des espèces d’inérê

communauaire e les mainenir dans un éa de conservaon avorable
;

• Mainenir une acvié agricole e sylvicole en avorisan des praques
compables avec les objecs de geson, e plus globalemen avoriser
des acviés e praques, économiques ou non, compables avec ces
mêmes objecs

• Mainenir, oumême resaurer les réseaux de haies au niveau des prairies
de ond de vallons

• Concilier praques, respec des milieux e respec muuel avec les
acviés de loisirs ainsi qu’un mainen des zones de quiéudes pour la
aune e les chiropères.

Tou uur proje d’aménagemen ou de développemen de l’acvié
économique en ermes de loisir, de ourisme ou d’urbanisaon sur le
sie des reculées devra prendre ces enjeux en compe, e adaper les
praques en oncon des requis de geson e de conservaon du sie e
de ses nombreuses espèces remarquables.

Faucon Pélerin (Source : INPN)

Milan Royal (Source : INPN)
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Nom Code Enjeux Vulnérabiliés
Surace
sur ECLA
en ha

Corniches
calcaires du Jura :
Monumen du
Bienheureux

Néron à Bornay //
Creux du Revigny

FR3800859

Conservaone reproducondebioopes
rupesres don le Grand Duc d’Europe, le
Faucon Pélerin e le Marne à venre
blanc. Garanr l’équilibre biologique
des milieux e la conservaon des
bioopes nécessaires à la reproducon,
l’alimenaon, au repos e à la survie des

espèces rupesres.

R e m b l a i e m e n  s ,
exracons de maériaux,
consrucons, insallaons
d’acviés anhropiques
(escalade, spéléologie...)

1642.59

Reculées de la
Haue Seille FR3800680

Proéger les bioopes nécessaires à la
reproducon, l’alimenaon, le repos e
la survie des espèces proégées elles
que le Faucon Pélerin ou l’Hirondelle des

rochers

Travaux aléran ou
déruisan les bioopes,

reournemen de
pelouses, exracons,
remblais, dépôs de
produis chimiques,
insallaons xes des
acviés humaines

(escalade, spéléologie....)

420.47

Synthèse des sites APPB du territoire

» Arrêtés Préfectoraux de Protection
de Biotope (APPB ou APB)

ECLA accueille 2 APPB sur le errioire, répars
en 3 sies :
• «Corniches calcaires du Jura»- FR3800859,

à Bornay e Revigny ;
• «Reculées de la Haue Seille»- FR3800680

Vue des Corniches calcaires du Jura - Commune de Bornay  (Source : 
Streetview)
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Carte des sites protégés par un Arrêté Préfectoral de Biotope (APB) sur ECLA 

ZOOM   APPB

L’arrêé préecoral de proecon de bioope es un oul réglemenaire
en applicaon de la loi du 10 juille 1976 relave à la proecon de la
naure. Il poursui deux objecs :

• la préservaon des bioopes ou oues aures ormaons naurelles
nécessaires à la survie (reproducon, alimenaon, repos e
survie) des espèces proégées inscries sur la lise prévue au code
de l’environnemen.

• la proecon des milieux conre des acviés pouvan porer
aeine à leur équilibre biologique.

An de préserver les habias, l’arrêé édice des mesures
spéciques qui s’appliquen au bioope lui-même e non aux espèces.
Il peu égalemen inerdire ceraines acviés ou praques pour
mainenir l’équilibre biologique du milieu.

 » Réserves Naturelles Nationale ou Régionale

Sur le errioire il y a une réserve naurelle naonale e une régionale :
• La Groe de Gravelle (RNN) (1.25 ha)
• La Côe de Mancy (RNR) (49.7 ha)

La Côe de Mancy a éé déclarée Réserve Naurelle Régionale après
demande le 12 évrier 2010 en raison de samosaïque de ore e d’habias
remarquables ainsi que la aune qui s’y niche e la raverse, comme
décri précédemmen. Toues acviés y son resreines, sau une pise
d’escalade exisane au sud du sie.

ZOOM   R N R  N (RNR/RNN)

Une Réserve Naurelle Régionale (RNR) es une aire proégée aisan pare des réserves
naurelles en France e don le sau es déni par la loi relave à la démocrae de proximié
du 27 évrier 2002.

Les réserves naurelles régionales son des ouls rès proches des réserves naurelles
naonales. Elles son placées sous la responsabilié exclusive des Conseils régionaux, qui on
en charge leur créaon e leur geson adminisrave (pour oue décision de classemen,
d’agrandissemen ou pour des modicaons réglemenaires).

Les réserves naurelles régionales présenen l’inérê d’insuer une réglemenaon « à la
care », adapée aux besoins de proecon de chaque espace naurel. Elles visen principalemen
à préserver des sies riches en biodiversié. A ce re, elles consuen des pièces maîresses
dans les schémas régionaux de proecon de la naure, e eron pare des « réservoirs de
biodiversié » de la uure rame vere naonale.
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Réserves Naturelles Nationale et Régionale au sein d’ECLA 

La Groe de Gravelle ai l’obje d’un décre depuis le 15 décembre
1992 inerdisan oue acvié poenellemen nuisible ou
perurbarice des cycles de vie, d’alimenaon e de reproducon
de la aune à proximié, e ous ravaux en dehors de la geson des
alus.
La Groe de Gravelle possède un plan de geson pour la période
2020-2029. Celui-ci me en avan comme enjeu or, l’enjeu de
conservaonrelaauxChiropèreseà laqualiée la onconnalié
des relaons inersies dans leurs domaines viaux.
Les chiropères possèden un domaine vial éendu sur plusieurs
dizaines de kilomères donc hors du périmère de la RNN qui es
essenel pour la réalisaon de leur cycle biologique (corridors de
déplacemen, sies de chasse..).
Le mainen de l’éa de conservaon des corèges d’espèces
réquenan la cavié es donc inmemen lié à la qualié de ces
habias e ineraces viales.
La sraégie du plan de geson se xe donc comme objec :
• Objec Opéraonnel 2 : Travailler en cohérence à l’échelle

du domaine vial des chiropères à enjeux rès or e or en
oncondes grandes composanes de leurs besoins écologiques
(se déplacer, se nourrir, se reposer, se reproduire)

A ravers ce objec, il vise à conribuer à la conservaon e à
la resauraon des corridors de déplacemens avorables aux
corèges de chiropères réquenan la RNN e des habias de
chasse avorables aux corèges de chiropères gîan en période
d’acvié dans la RNN.

Évolution du contexte paysager de la grotte de la Gravelle - Plan de gestion 2020-2029
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» Sites du Conservatoire d’Espaces Naturels de Franche-Comté
Le Conservaoire d’Espaces Naurels (CEN) de Franche-Comé
es une associaon loi 1901 don l’obje es la préservaon des
espaces naurels à ravers leur acquision, leur geson e le
suivi scienque des acons menées. Le CEN Franche-Comé
propose aussi des acons de sensibilisaon e d‘éducaon
à l’environnemen. Sur le errioire d’ECLA, il gère 3 sies
majeurs :
• Les Pelouses des Reculées de la Haue Seille - FR4505456

(76.03 ha)
• Réserve Naurelle Régionale de la Côe de Mancy -

FR4505461 (49.71 ha)
• Les Baumes- FR4505709 (18.65 ha)

S’y rerouven égalemen :
• les mares de l’éang Colas ;
• la mare de la Grande Levanchée, à l’Es de Courlaoux.
Les mares son de pee aille, couvran seulemen 1,36 ha
combinées. Néanmoins, elles son d’une ore imporance d’un
poin de vue de la biodiversié.

 » Les Espaces Naturels Sensibles (ENS)

Localisation des sites gérés par le Conservatoire d’Espaces Naturels de Franche-Comté (Source : CEN Franche-Comté)

Pour srucurer la polique des Espaces Naurels Sensibles (ENS)
iniée depuis plusieurs années, un schéma déparemenal des
Espaces Naurels Sensibles a éé adopé en 2015. Il déni les
grandes orienaons, noammen pour gérer durablemen les
sies remarquables du errioire e les resaurer dans cerains cas,
e ciblen des seceurs en raison de leurs inérês écologiques e
parimoniaux, en parculier des pelouses sèches calcaires, des
milieux oresers e des milieux humides e aquaques incluan
des enjeux de ressource en eau e de limiaon des risques
d’inondaons.
Les sies labellisés par le Déparemen peuven êre des sies
d’iniave déparemenale, porés par le Déparemen, ou
des sies d’iniave locale, porés par des collecviés ou des
associaons qui prennen en charge la geson de ces sies sous
l’accompagnemen du Déparemen.

Localisation des Espaces Naturels Sensibles  (Source : INPN, PAC 2023)
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Localisation des Espaces Naturels Sensibles  (Source : INPN, PAC 2023)

A ce jour, 8 Espaces Naurels Sensibles (ENS) son délimiés au
sein du errioire :
Sous la geson du Conseil Déparemenal du Jura son les
sies :
• de ChillyleVignoble (8.37 ha) ;
• deMonmoro (7.45 ha) ;
• de L’Etoile (9.85 ha).
Sous la geson du Conservaoire d’Espaces Naurels :
• Etang Colas (1.12 ha)
Sous la gesonde la FédéraonDéparemenaledes chasseurs
du Jura :
• Marais du Vernois de Binans (14.41 ha)
Sous une geson communale individuelle :
• Eang en Bedey (Courlaoux) (2.28 ha) ;
• Pelouses de Gevingey (85.82 ha) ;
• Pelouses e Mare de Monaigu (24.43 ha).

Localisation des Espaces Naturels Sensibles  (Source : INPN, PAC 2023)Localisation des Espaces Naturels Sensibles  (Source : INPN, PAC 2023)

ZOOM   E N S

La polique des Espaces Naurels Sensibles (ENS), compéence
déparemenale dénie dans le code de l’urbanisme, vise à préserver
e gérer des milieux naurels e à les valoriser auprès du public, sous
réserve du respec de l’inégrié des milieux naurels concernés.
Les Espaces Naurels Sensibles (ENS) peuven êre des espaces à ore
valeur environnemenale ou des espaces don le caracère naurel es
menacé par un ou plusieurs aceurs els que la pression urbaine, les
acviés économiques ou de loisirs.
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 » Les Zones Naturelles d’Intérêt Écologique Faunistique et Floristique (ZNIEFF)

1.3.2.2. Les zonages d’inventaire

Il exise à ce jour, sur le errioire d’ECLA, 14 ZNIEFF de ype I e
4 ZNIEFF de ype II.

Nom du sie
Code

Naonal
Type

Surace en
ha sur ECLA

Eang Romee 430010484 I 3,93

Eang du Chaeau Rouillard 430010489 I 1.02

Eangs de Villeron e de la Chaigne 260014838 I 21.67

Pelouse, alaise e éboulis de sous la
Baume

430020141 I 19.06

Vallée de la Vallière 260014840 I 0.25

Falaises de Nevy-sur-Seille, bois de
Roche Coard e de Chapelle Volan

430009469 I 0.06

Reculées de Baume-les-Messieurs e
Sain-Aldegrin

430009470 I 187.54

Reculée de Revigny 430009471 I 102.78

La Renversure 4300020497 I 7.77

Groe de Gravelle 430007775 I 1.44

Combles de l’Abbaye de Baume-les-
Messieurs

430020186 I 0.15

Eang Milien 430010486 I 2.06

Eang Jean Guyon 430010488 I 12.66

Côe de Mancy 430002202 I 59.27

Liste des ZNIEFF de type 1 (Source : INPN 2023)

Localisation des ZNIEFF Type I (Source : INPN 2023)

Vue de l’étang Milien - Commune 
de Courlaoux (INPN)
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Ces ZNIEFF permeen d’idener des sies à imporance parculière els
que :
• Des éangs e marécages accueillan des espèces proégées à inérê

communauaire sur la Plaine de Bresse e la Combe d’Ain ;
• Des reculées, parimoines géologiques e paysagers, abrian de

nombreuses espèces de chiropères e d’aviaune elles que la
Miniopère de Schreibers ou le Faucon Pélerin ;

• Despelouseseprairiesrupicoles,richesenbiodiversiéed’imporance
paysagère ;

• Des orês alluviales dans les reculées, regroupan des espèces
orisques remarquables.

Bien que les ZNIEFF n’aien pas de porée juridique parculière, elles
souennen un socle de biodiversié e poren un inérê écologique
à l’échelle du territoire ainsi que des enjeux patrimoniaux et même
inernaonaux.
Leur prise en compe dans le PLUiHM se ai via la Trame Vere e Bleue,
qui perme d’idener des réservoirs de biodiversié e d’éablir des
règlemens de proecon de ces milieux naurels riches.

Nom du sie Code Naonal Type
Surace en ha
sur ECLA

La Combe d’Ain 430010963 II 62.86

Eangs e Forês du Sud de la Bresse 430002213 II 161.52

Bresse Sud-Orienale, Vallière e
Solnan

260014823 II 96.45

Reculées de la Haue-Seille 43002185 II 651.07 Liste des ZNIEFF de type 2 (Source : INPN 2023)

Localisation des ZNIEFF Type II (Source : INPN 2023)

ZOOM   ZNIEFF

Issus de l’arcle 23 de la loi n°93-24 du 8 janvier 1993 die loi « Paysage », qui dispose que l’Éa peu décider de l’élaboraon d’invenaires régionaux du parimoine aunisque e
forisque, les invenaires des Zones Naurelles d’Inérê Écologiques, Faunisques e Florisques (ZNIEFF) consuen l’élémen de réérence du parimoine naurel en France. Ce son
des invenaires, aussi exhauss que possible, des espaces naurels don l’inérê repose soi sur l’équilibre e la richesse de l’écosysème, soi sur la présence d’espèces végéales ou
animales menacées.
On disngue deux ypes de ZNIEFF :
• Les ZNIEFF de ype 1 qui recensen des seceurs de supercie souven limiée, caracérisés par leur inérê biologique remarquable (milieux rares ou rès représenas, espèces

proégées) ;
• Les ZNIEFF de ype 2 qui dénissen des grands ensembles naurels riches e peu modiés ou qui oren des poenaliés biologiques imporanes.
L’invenaire ZNIEFF es avan ou un oul de connaissance, indiquan la présence sur cerains espaces d’un inérê écologique requéran une aenon e des éudes plus approondies.
Les ZNIEFF peuven consuer une preuve de la richesse écologique des espaces naurels e de l’opporunié de les proéger. L’invenaire n’a pas, en lui-même, de valeur juridique direce
e ne consue pas un insrumen de proecon réglemenaire des espaces naurels. Malgré cee absence de valeur juridique direce, ces invenaires son largemen desnés à éclairer
les décisions publiques ou privées.
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 1.3.3. La Trame Verte et Bleue (TVB) 
1.3.3.1. La dénition de la Trame Verte et Bleue
La Trame Vere e Bleue es un oul développé à la suie des lois Grenelle I e II en France. Conormémen à la loi
Engagemen Naonal pour l’Environnemen (ENE) du 12 juille 2010, les PLUi doiven idener la Trame Vere e
Bleue (TVB).

La rame vere e bleue a pour objec de :
• Diminuer la ragmenaon e la vulnérabilié des habias naurels e habias d’espèces
• Relier les espaces imporans pour la préservaon de la biodiversié
• Mainenir la qualié des paysages
• Préserver la biodiversié à ravers la conservaon, la resauraon e la créaon de connuiés écologiques.

La Trame Vere e Bleue (TVB) « a pour objec d’enrayer la pere de biodiversié en parcipan à la préservaon,
à la geson e à la geson e à la remise en bon éa des milieux nécessaires aux connuiés écologiques, ou
en prenan en compe les acviés humaines, e noammen agricoles, en milieu rural.» (Ar. L.371-1 du Code de
l’Environnemen- Loi Grenelle 2).
Ainsi, elle a pour objec de conribuer à la préservaon e à la remise en bon éa des connuiés écologiques.
La TVB es appréhendée à diérenes échelles du errioire :
• Au niveau naonal, l’Éa xe le cadre de ravail e veille à sa cohérence sur l’ensemble du errioire. Il a réalisé

le documen cadre «Orienaons naonales », qui précise les grandes lignes direcrices pour la mise enœuvre
de la TVB e les enjeux naonaux. Il a élaboré diérens guides TVB noammen sur les choix sraégiques à
engager lors de l’élaboraon d’une TVB locale.

• Au niveau régional, l’Éa e chaque Région élaboren ensemble un documen de planicaon, appelé schéma
régional de cohérence écologique (SRCE). Ce schéma, soumis à enquêe publique, vise à prendre en compe
les orienaons naonales e idene la Trame vere e bleue à l’échelle régionale.

 » Sa réglementation

ZOOM   TVB   PLU-HM

Le PLUi-HM joue un rôle majeur dans
l’applicaon de la rame vere e bleue. Il doi
à la ois :

- Prendre en compe les enjeux régionaux de
connuiés écologiques déclinés par le Schéma
de Cohérence Terriorial, en les déclinan à
l’échelle locale

- E inégrer, le cas échéan, les enjeux de
connuiés écologiques propres au errioire
concerné.

Concrèemen, la préservaon de la TVB
implique une carographie ne e sa raducon
dans le documen d’urbanisme : zonage e
règlemen, préservaon d’élémens poncuels
des connuiés écologiques… Ces règles
doiven concilier l’aménagemen du errioire
e le mainen des onconnaliés naurelles.
Elle es basée sur un sysème de réservoirs
de biodiversié connecés onconnellemen
par des corridors. Ces deux élémens ormen
ensemble des connuiés écologiques, qui son
plus ou moins inerrompues ou ragilisées par
des élémens ragmenan (inrasrucures,
homogénéisaon des milieux ou des
praques...).

Source :Minisère de la Transionécologique
e solidaire.

• Au niveau local, le code de l’environnemen e celui de l’urbanisme prévoien la préservaon des connuiés écologiques dans les documens de
planicaon e projes de l’Éa, des collecviés errioriales e de leurs groupemens. Sur ECLA, la TVB du SRCE FrancheComé es radui e raié
dans une premier emps par le SCoT, puis dans les PLUiHM. La mise en œuvre de la TVB s’appuie aussi sur de nombreux ouls, noammen conracuels,
permetan d’agir pour garanr la préservaon e la remise en bon éa des connuiés écologiques, par le biais de la geson des espaces consus de
la TVB.
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Les espèces animales e végéales on besoin de se déplacer
pour assurer leur survie, même les espèces les moins mobiles.
Leurs déplacemens s’eecuen au ravers des connuiés
écologiques qui permeen ainsi :
• Aux individus de se renconrer pour « échanger » leurs

gênes. Il s’agi d’évier la consanguinié en avorisan le
brassage généque des populaons ;

• Aux individus de se déplacer pour assurer l’ensemble de
leurs besoins viaux (se nourrir, accéder à des zones de
repos, de nidicaon, ec.) ;

• Aux populaons animales e végéales de reconquérir un
sie à parr d’un aure en se dispersan via les corridors
écologiques.

Pour êre onconnelles, les connuiés écologiques doiven
êre composées de :
• Réservoirs de biodiversié : Ce son des zones dans

lesquelles les individus peuven réaliser ou ou pare de
leur cycle de vie (alimenaon, reproducon, migraon e
repos).

• Corridors écologiques : Ils représenen les « couloirs
» de déplacemen, ulisés par la aune e la ore, relian
les réservoirs de biodiversié. Ces liaisons onconnelles
enre écosysèmes ou habias d’une espèce permeen sa
dispersion e sa migraon.

Schéma de la Trame Verte et Bleue (Source : Cittànova)

» Les continuités écologiques

Généralemen, ce son des srucures linéaires (haies, bords de chemin, ripisylve, …), en « pas japonais » (poncuaon d’espaces relais comme les mares ou
les bosques), ou en marices paysagères (ype de milieu paysager). Ces corridors ne son pas nécessairemen maérialisés mais peuven êre créés par des
condions physiques : couloirs d’obscurié, zone à hygromérie susane, ec.

Les connuiés écologiques peuven se disnguer en sous-rame. Chaque sous-rame correspond à un ype de milieu auquel es associé un corège d’habias
e d’espèces. L’ensemble des sous-rames orme le réseau écologique.
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Aujourd’hui, la ragmenaon des milieux es considérée comme l’une des causes majeures de l’érosion de la biodiversié. Si la ragmenaon
n’es pas un phénomène nouveau, son ampleur, son accéléraon e la pression des aceurs socio-économiques associés son aujourd’hui
préoccupanes. Elle se radui par une diminuon des suraces des habias e par l’augmenaon des disances enre ces derniers. La
conséquence direce es l’isolemen des populaons animales e végéales dans des ragmens d’habias naurels de plus en plus
resreins qui ne susen plus à sasaire leurs diérens besoins.
Plusieurs raisons son à l’origine de ce phénomène :
• Les réseauxde ranspor : Les inrasrucures linéaires (voies errées, roues, auoroues,…) ormendesbarrières souven inranchissables

pour de nombreuses espèces animales à déplacemen erresre.
• Les espaces arcialisés : Si ceraines enés peuven êre éviées e conournées, ce n’es pas le cas des suraces rop imporanes (zones

indusrielles e commerciales, résidenelles). L’impossibilié de ranchissemen de ces obsacles es augmenée avec une urbanisaon qui
se développe le long des inrasrucures.

• La geson des espaces e l’acvié humaine : de nombreux espaces représenen une barrière pour la aune en raison de la geson
employée. Par exemple, l’agriculure inensive peu diminuer la onconnalié des connuiés écologiques (absence de zones reuges,
ulisaon de produis phyosaniaires). D’aures acviés peuven perurber des milieux généran une pere d’habias naurels pour de
nombreuses espèces.

• La polluon lumineuse : résula des acviés humaines, la polluon lumineuse peu avoir des impacs ors sur les migraons nocurnes
de cerains oiseaux, inseces e chauves–souris. Ainsi des phénomènes d’aracon ou de répulsion peuven êre observés.

• Les aménagemens poncuels els que les aménagemens hydrauliques sur les cours d’eau : Ainsi les barrages, seuils ou encore les
insallaons hydroélecriques comparmenen les cours d’eau e consuen souven des barrières inranchissables pour les poissons
migraeurs.

• Les obstacles aériens : Les lignes à haue ension mais aussi les éoliennes peuven représener des obsacles pour l’aviaune migrarice
e les chauves-souris. Au-delà du risque de moralié par collision, ces ouvrages peuven modier les rajecoires des ux migraoires e
des espèces.

» La fragmentation des habitats naturels
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Fragmentations potentielles des habitats naturels de la TVB ( R.Sordello, MNHN)

Toues les espèces ne son pas aecées de la même açon par
la ragmenaon des espaces naurels. Les espèces animales qui
on besoin de vases espaces naurels pour survivre, celles qui on
de aibles densiés de populaon ou encore de aibles capaciés
de dispersion son les plus sensibles à la ragmenaon de leurs
habias.

Toue occupaon du sol peu concourir à ragmener l’habia
d’une espèce dès lors qu’elle ne correspond pas à son milieu de
vie. Ainsi, les corridors des uns peuven consuer les barrières
des aures. Par exemple, un cours d’eau correspond à un corridor
écologique pour un poisson, mais peu représener une barrière
pour les espèces erresres.

De açon générale, c’es donc la mosaïque des diérens ypes
d’espaces naurels du paysage qui doi êre recherchée pour
permetre demainenir les connuiés écologiques exploiables
par les diverses communaués animales e végéales du
errioire.

La réponse la mieux adapée à ce phénomène es de avoriser
les connuiés écologiques e paysagères pour mainenir
ou créer des liens enre les zones naurelles proégées e la
naure « ordinaire ». Celleci conribue souven à rendre plus
onconnels les écosysèmes ragilisés en ournissan une «
rame » écologique.
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1.3.3.2. La TVB à l’échelle régionale
 » Schéma Régional d’Aménagement, de Développement Durable et d’Égalité des Territoires

Le Schéma Régional d’Aménagemen, de Développemen Durable e d’Égalié des Terrioires (SRADDET) es un documen cadre de la planicaon d’aménagemen
errioire à l’échelle régionale, issu de la loi n°2015-991 du 7 aoû 2015 poran sur la nouvelle organisaon errioriale de la République, die NOTRe.
Le SRADDET de Bourgogne-Franche-Comé, appelé «SRADDET ICI 2050» a éé approuvé le 16 sepembre 2020, e déni les axes d’aménagemen e d’enjeux
errioriaux régionaux. Le SRADDET ICI 2050 inègre la biodiversié e la Trame Vere e Bleue dans plusieurs objecs régionaux :
• Objec 16 : Placer la biodiversié au cœur de l’aménagemen

> Agir en aveur de la biodiversié dans les documens d’urbanisme, via la TVB
> Inroduire la biodiversié dans ous les projes d’aménagemen
> Traier conjoinemen la biodiversié dans ous les projes d’aménagemen

• Objec n°17 : Préservaon e la Resauraon des Connuiés écologiques :
> Améliorer la connaissance de la Trame Vere e Bleue Régionale
> Garanr l’appropriaon des enjeux relas à la Trame Vere e Bleue, par ous les aceurs
> Encadrer les acons en aveur de la Trame Vere e Bleue

Le SRADDET Bourgogne-Franche-Comé a publié unemise à jour sur les sous-rames à l’échelle de la région, idenan seulemen 5 sous-rames, conrairemen au
Schéma Régional de Cohérence Écologique (SRCE) de Franche-Comé, approuvé le 16 ocobre 2015, qui en idenai 7. Le SRADDET es en cours de modicaon
sur le vole TVB pour avoir l’harmoniser enre la Bourgogne e la Franche-Comé. La usion des deux SRCE a permi d’éablir des objecs en oncon des sous-
rames :

Sous-trames identiées dans le SRCE Franc-Comtois (Source : SRCE 
Franche-Comté 2015)

La sousrame orê  milieux oresers :
La couverure oresère majeure du errioire en ai un enjeu or, un suppor de biodiversié e de
connuiés écologiques onconnelles régionales e inerrégionales e même ransronalières, avec
la Suisse. Le surpâurage e la propagaon des hêraies en aludes son des élémens perurbaeurs
de cee sous-rame. An de proéger ceraines espèces nécessian des orês claires e diversiées,
elles que le Grand Téras ou la Gélinoe des bois, il es indispensable de réduire, voire arrêer le
pâurage exensi des clairières e des prés-bois liés à la déprise agricole.
• Mainenir la diversié des essences, des srucures e des ypes de orês ;
• Mainenir e renorcer les connexions enre les grands ensembles oresers ;
• Favoriser le développemen d’une sylviculure à haue valeur environnemenale.
La sous-rame prairies e bocage- milieux herbacés permanens- milieux en mosaïque paysagère :
• Cesmilieux on un poenel de réservoirs de biodiversié ordinaires e remarquables, dans le cas où

elles son gérées de açon durable. Ce son principalemen les espaces linéaires, els que les haies,
les murgers ou les lisières observés dans le paysage qui jouen un rôle essenel d’inerace enre
les milieux agricoles e oresers. Ils nécessien ainsi une geson durable des milieux agricoles,
qu’ils soien secs ou humides.

• Conserver la qualié du réseau bocager e la quané de linéaire ;
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Trame Verte et Bleue de la région Franche-Comté, en fonction des sous-trames (Source : SRCE Franche-Comté 2015)

• Préserver les inrasrucures agroécologiques
(haies, murgers, bosques, prés bois...) qui jouen
un rôle d’inerace clé enre milieux agricoles e
oresers ;

• Préserver les prairies alluviales.
La sousrame pelouses sèches  milieux xériques
ouvers :
Inéodées aux sols calcaires, les pelouses sèches
souennen une biodiversié exceponnellemen riche.
Elles se rouvenmenacées par la déprise agricole e les
embroussaillemens liés.
• Améliorer la connaissance ;
• Rechercher le bon équilibre enre la réquenaon

e la préservaon des sies en zone demonagne en
raison de leur richesse e de leur ragilié ;

• Limier la ermeure e la ragmenaon de ces
milieux.

La sousrame plans d’eau e zones humides  milieux
humides :
• Mainenir l’inégrié e la connecvié des grands

ensembles humides ;
• Conorer la connuié des milieux alluviaux de

qualié dans les grandes vallées (Saône, Doubs,
ec.) ;

• Pérenniser e resaurer le réseau de mares.
La sousrame cours d’eau e milieux humides associés  milieux aquaques :
Ces milieux son soumis à des perurbaons dus aux ouvrages hydrauliques, Ces ouvrages perurben non seulemen le déplacemen des espèces piscicoles mais
aussi la ransporaon sédimenaire, en parculier dans les sous-bassins versans de la Saône amon e la vallée de l’Ain. La lue conre ce enjeu se raache à
celui de la lue conre les inondaons. Il es ainsi imporan d’aménager ces milieux an de réduire les risques e de avoriser les connuiés.
• Mainenir e resaurer la onconnalié e la connuié du réseau hydrographique rès dense ;
• Mainenir e resaurer la onconnalié des champs d’expansion de crues en vallées alluviales.
La sousrame des milieux rocheux souerrains :
Bien que ces derniers n’aien pas de corridors dénis, la réquenaon des milieux rocheux, els que les groes e caviés doi êre conrôlée an de limier l’impac
des acviés humaines sur les espèces présenes.
Un appui a éé mis sur les milieux souerrains, en raison du rôle majeur des chiropères. Ces derniers son reconnus par la présence de groes e caviés, mais
aucun corridor n’a pu encore êre idené. En raison de la présence de milieux rocheux e souerrains réglemenés sur le errioire, cee sous-rame sera à bien
prendre en compe dans la déclinaison locale de la TVB e les enjeux ciés dans le SRCE seron conservés en parallèle des enjeux mis à jour du SRADDET.
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» La TVB à l’échelle du Schéma de Cohérence Territorial du Pays Lédonien.
Le SCoT du Pays Lédonien a éé approuvé en 2021 e es en
cours de révision n°2. Ce dernier a soulevé quare sous-rames
principales à l’échelle du errioire du SCoT, don :

La sousrame oresère :
Pour l’élaboraon du SCoT, rois espèces dies «parapluie»
(espèces déerminanes des milieux) on éé idenées an
d’idener les connuiés écologiques du errioire : le Lynx
boréal, la Salamandre acheée e le Pic mar. Grâce à leurs
disances de dispersion, à l’échelle du Pays Lédonien, des
connecviés enre les réservoirs on pu êre mis en avan,
présenan une connecviés quasi-oale du errioire. 96% des
milieux oresers son connecés par une disance de dispersion
de 2km e 84% par une disance de 500m.

La sousrame agriculure exensive :
Cee sous-rame es composée de l’ensemble des cœurs de
biodiversié siués dans des espaces agricoles exensis, comme
les prairies permanenes, les pelouses sèches, les prés, ec. Cee
sous-rame inègre plusieurs sous-rames du SRCE, don la sous-
rame des milieux en mosaïque paysagère, les milieux herbacés
permanens e les milieux xériques.
Pour cee sous-rame, les rois espèces choisies son : le Céphale,
le Lézard Ver, la Pie-grièche écorcheur.
Pour une dispersion de 500m, 96% des réservoirs des milieux ouvers se rouven connecés, e 86% des réservoirs le son pour une disance de dispersion de
250m. Le SCoT me en avan l’enjeu or de cee sous-rame du ai que les espèces son souven inéodées à leurs milieux e ne se déplacen peu. Il es donc
indispensable de les prendre en compe e de les préserver an de ne pas perurber les populaons.

La sousrame milieux rocheux :
L’accen es mis au sein du SCoT ou comme le SRCE, sur les milieux rocheux, les groes e les caviés. Ils son considérés comme des réservoirs de biodiversié,
emalgré une dispersion rès large sur le errioire, ils accueillen plusieurs espèces communauaires à or enjeu. Cee sous-rame es éroiemen associée à la
diversié d’espèces de chiropères nichan au sein des caviés e des groes souerraines. Ces milieux présenen un enjeu parculier lié aux acviés humaines
(spéléologie, escalade....), qui on éé resreines sur cerains sies.

Trame Verte du SCoT du Pays Lédonien (Source : SCoT du Pays Lédonien, 2021)
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La sousrame des milieux aquaques e humides :
Pour l’élaboraon de cee rame bleue, les espèces
choisies par le SCoT son :
• la Couleuvre à collier, un reple inéodé à son milieu

avec une disance de dispersion élevée de 3km ;
• le Trion alpesre, un amphibien non inéodé avec une

disance de dispersion de 500m ;
• le Damier de la Succise, un papillon inéodé auxmilieux

humides avec une disance de dispersion de 2km.

Les élémens ragmenan / poins de confis :
Le SCoT de 2021 a idené plusieurs poins de conis
au sein du errioire. Des conis de ypes urbains,
ragmenan les connuiés, son observables au nord de
Lons-le-Saunier. De plus, des conis rouers son recensés
au niveau de la RD 678 raversan Lons-le-Saunier ainsi
qu’au niveau des voies errées.

Cerains de ces poins de conis son nommés e
approondis en raison de leur or impac sur les connuiés
écologiques. A l’échelle d’ECLA, le SCoT du Pays Lédonien
en idene 7 :

Trame Bleue du SCoT du Pays Lédonien (Source : SCoT du Pays Lédonien, 
2023)

1. Le sie Les Plaines, siué sur Courlaoux e Courlans, au niveau de l’éang Guyon, qui es un paysage ypique de la Bresse. Son enjeu environnemenal majeur
es le mainen d’une rame vere e bleue onconnelle permean de relier les milieux naurels du Nord-Oues avec ceux du Sud-Oues. Ce milieu se rouve
perurbé par la D678 e l’urbanisaon associée. Il es indispensable de proéger les corridors exisan en empêchan l’urbanisaon e de préserver les élémens
xes du paysage en conexe agricole e des milieux humides e aquaques.
2. Le sie de VilleneuvesousPymon, siué à proximié de la zone humide. Ce sie pore des enjeux environnemenaux au niveau du corridor écologique pour la
moyenne e pee aune oresère, car il perme le passage au sein des milieux agricoles e oresers enre Chille eMonmoro.
3. Le Grand Sugny à Monmoro, sie conenan une zone humide réperoriée ainsi qu’un ENS, se rouve perurbé principalemen par les zones d’acviés e
l’urbanisaon grandissane mais parculièremen par les roues e la D470.
4. La onaine aux Daims, Longe n e les Nues es un sie composé de mulples zones humides e se rouve adjacene à des milieux remarquables els que
la Réserve Naurelle Naonale de la Groe de Gravelle e la Réserve Naurelle Régionale de la Côe de Mancy. Ce sie es impacé par l’urbanisaon e le
développemen des habiaons. Il s’agi d’une zone idéale pour une Trame noire e celle-ci doi êre prise en compe e la polluon lumineuse conrôlée an de
ne pas perurber les chiropères des réserves naurelles.
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Principaux éléments fragmentant de la TVB (hors pollution lumineuse) du SCoT du Pays Lédonien 
(Source : SCoT du Pays Lédonien, 2023)

5. Le sie de MessiasurSorne, contenant un écoulement secondaire classé
cours d’eau e des zones humides invenoriées, se rouve oremen impacé
par l’urbanisaon e l’exension urbaine du village ainsi que les zones d’acviés
consruies aux alenours mais aussi par une déprise agricole. Elle es raversée
par la D1083 e les milieux naurels siués de par e d’aure de cee roue
doiven êre proégés e resaurés.
6. LesiedeMonadro,siuésurlacommunedeChille,escomposédeplusieurs
cours d’eau e de zones humides invenoriés. L’urbanisaon en cours doi êre
limiée an de proéger l’équilibre paysager e écologique, parculièremen
remarquable mais insusammen proégé (présence d’espèces e d’habias
remarquables ainsi qu’un réseau hydrographique riche)
7. Le site de Robinet se rouve au sein de la commune de L’Eoile e conen
un ENS du Jura, des zones humides réperoriées ainsi que l’aire d’alimenaon
de capage de Villevieux. Ce sie joue le rôle de «pore d’enrée» au Nord du
errioire e perme une connuié écologique en parculier pour la aune de
grande e moyenne aille. Il accueille égalemen des habias e des espèces
d’inérê parimonial.

• La Trame Noire es une démarche ayan pour objec de luer conre la
ragmenaon des habias par la polluon lumineuse. Son objec es de
préserver ou de resaurer les réseaux écologiques propices à la vie nocurne.
Dans le SCoT du Pays Lédonien, une polluon lumineuse imporane a éé
idenée à Lons-le-Saunier. Ils meen en avan que bien que la majorié
des réservoirs de biodiversié des espèces nocurnes se siuen dans des
milieux avec une polluon lumineuse passable ou bonne, cerains se rouven
direcemen à proximié des espaces de ore polluon.
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1.3.3.3. La TVB à l’échelle d’ECLA

 » La dénition des sous-trames et les 
apports cartographiques

La démarche de carographie du réseau écologique du errioire se décompose en 4 éapes principales :
• Une synhèse bibliographique des enjeux sur les espaces naurels, à l’aide du SRCE e du SCoT, qui débouche sur la dénion des sous-rames à considérer
• L’idencaon e la hiérarchisaon des réservoirs de biodiversié sur la base d’une analyse de leur imporance
• L’idencaon des élémens de ragmenaon du paysage
• La hiérarchisaon des réservoirs de biodiversié

La première éape de consrucon de la rame vere e bleue es
l’idencaon des sous-rames pernenes à conserver à l’échelle
d’ECLA. Il s’agi ainsi d’idener les grands ensembles de milieux naurels
pour lesquels seron idenés les réservoirs de biodiversié e corridors
écologiques spéciques. Ces grands ensembles demilieux doiven prendre
en compe les enjeux écologiques du errioire e permeen ensuie de
guider les orienaons de resauraon e de geson durable de cesmilieux
au bénéce des espèces e habias ypiques A l’échelle de la Communaué
d’Aggloméraon d’Espace Communauaire Lons Aggloméraons, 5 sous-
rames on éé conservées. La sous-rame souerraine a éé conservée à
re inorma, sans prise en compe dans l’élaboraon des corridors.
Les cinq sous-rames conservées son donc :
• Sousrame des milieux oresers
• Sousrame des milieux ouvers
• Sousrame des milieux xériques ouvers
• Sousrame des milieux souerrains
• Sousrame des milieux humides
• Sousrame des milieux aquaques

Trame Sous-Trame Types de milieux

Trame
Vere

Sous-rame oresère
Forês mixes, orês de euillus caducioliés, orês

de euillus sempervirens, orês de conières

Sous-rame milieux
ouvers

Prairies permanenes, alpages, parcours, pelouses,
pâurages naurels, lisières, bocages, pré-bois,

vergers

Sous-rame des milieux
xériques

Eboulis, pelouses, prairies sèches

Sous-rame des milieux
souerrains

Groes, caviés, alaises.

Trame
Bleue

Sous-rame milieux
humides

Mares, éangs, prairies humides, bois humides,
ourbières, plaines e pelouses alluviales, plans

d’eau inermiens

Sous-rame aquaque
Réseau hydrographique linéaire (cours d’eau) e lacs

permanens

Détails des éléments constitutifs par sous-trame :

Un recueil des données disponibles a éé eecué comprenan :
• Le rassemblemen des onds carographiques ;
• Le rassemblemen des données relaves à l’occupaon du sol, aux
habias naurels, zones humides, prairies e cours d’eau ;
• L’exploiaon de données complémenaires (descripon des sies
apparenan à des zonages règlemenaires ou invenaires, saons
d’espèces, inormaons qualiaves sur les milieux, ec.)
Le ableau suivan recense les sources des données ulisées :

Type de données Sources

Occupaon du sol

OSO Théia- 2022

BD Topo- 2023- IGN

Orhophoographie 20m- 2023

Habias

CarHAB Jura- 2023

SINP- SIGOGNE / INPN

SDAGE Rhône-Médierrannée 2022-2027

Source des données
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Une synhèse carographique des données perme d’éablir la base de ravail pour la suie de la démarche.
Les données d’espèces apporen principalemen des inormaons sur l’éa ou la onconnalié d’une espèce, mais peuven égalemen inervenir pour conrmer
ou conorer l’idencaon des connuiés écologiques locales. Ces données d’espèces peuven êre ulisées :
• Au momen de l’idencaon de milieux parculiers, consus de la rame vere e bleue ;
• Lors du ravail sur les connuiés écologiques, pour l’idencaon de réservoirs de biodiversié ou pour la validaon de corridors écologiques (prise en

compe d’espaces ampons auour de cerains réservoirs de biodiversié en oncon des capaciés de dispersion e de déplacemen des espèces, idencaon
d’habias relais exploiés par une aune parculière, ec.)

Les données d’espèces peuven donner des complémens sur les enjeux spéciques du errioire, e peuven ainsi oriener cerains choix au l de la démarche. Les
besoins e capaciés de déplacemen des espèces on la possibilié d’éclairer l’approche e d’inuencer les modaliés de mise enœuvre de l’approche géomaque,
e les modaliés de représenaon des connuiés écologiques.

 » L’identication et hiérarchisation des continuités écologiques
Idener les réseaux écologiques consise à analyser l’inormaon exisane sur le errioire concernan le
parimoine naurel. Une présélecon des milieux à or enjeux écologique es aie, dans un premier emps
avec les périmères de zonages invenaires e règlemenaires, e dans un second emps au regard des données
du SRCE.
Les zonages de parimoine naurel idenen e délimien les espaces reconnus pour une biodiversié
remarquable. Ils permeen ainsi de prendre en compe un grand nombre d’espèces e d’habias rares e
menacés au sein du errioire, en dehors des poenaliés écologiques de l’espace naurel. Le ableau ci-conre
lise les zonages insuonnels qui on éé inégrés dans les réservoirs de biodiversié, e leur imporance.
De nombreuses espèces se rouven sur le errioire, qui permeen ainsi d’évaluer e éablir les connuiés
écologiques grâce à leurs habias e disances de déplacemen e de dispersions, la lise se rouve ci-dessous.
D’aures espèces parapluies auraien pu êre choisies, elles que le Lynx Boréal, mais les observaons de celui-ci
ne son données qu’à l’échelle d’une commune, e non d’un lieu spécique.

Zonage
Prise en
compe

Caégorie de
réservoir

APB Oui Principal

RNN / RNR Oui Principal

Naura 2000 Oui Secondaire

ZNIEFF de ype 1 Oui Secondaire

ZNIEFF de ype 2 Oui Secondaire

ENS Oui Secondaire

Sies du CEN Oui Secondaire

Espèces Type Sous-rame Taille de réservoir Disance de dispersion

Sonneur à venre jaune Amphibien Milieux humides <400 m

Cha oreser Mammière Forês 100 ha 10 000m

Blaireau Mammière Milieux ouvers 100 ha 10 000m

Pie-grièche écorcheur Aviaune Milieux ouvers 10 000 m

Cuivré des marais Lépidopère Milieux humides > 10 000 m

Lézard ver Reple inéodé Milieux ouvers 0.02-0.12 ha 500 m

Pic mar Aviaune Forês 10 000 m

Salamandre acheée Amphibien Forês 500 m

Trion crêé Amphibien Milieux humides 1000m

Zonages institutionnels pris en compte dans la trame verte et 
bleue d’ECLA :

Espèces choisies pour l’élaboration des continuités écologiques 
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Les composantes de la trame verte
La rame vere es consuée de ous les milieux e oues les
sous-rames erresres idenés au sein du SRCE e du SCoT,
appliqués au errioire d’ECLA. Dans le cas de la déclinaison de la
rame vere à l’échelle inercommunale, rois sous-rames son
prises en compe : la sous-rame oresère, la sous-rame prairiale
(composée de la sous-rame des milieux herbacés permanens e
de la sous-rame de mosaïque paysagère) ainsi que la sous-rame
des milieux xériques. Les milieux conribus e associés à la rame
vere son :
• Les orês e bois
• Les pairies sèches e humides
• Les haies, e ormaons linéaires boisées
• Les pelouses, éboulis e alaises
La hiérarchisaon des milieux consus, pour évaluer les
capaciés de déplacemen des espèces es :
• Fore perméabilié : cœurs de orês, orês humides,
• Perméabilié inermédiaire : lisières e haies, pré-bois, prairies

permanenes, vergers, plans d’eau, zones humides, passages
à aune

Les réservoirs de biodiversié principaux idenés à l’échelle
du SCoT du Pays Lédonien on éé repris en an que réservoirs
principaux à l’échelle inercommunale, de nombreux zonages
insuonnels se superposen à l’échelle d’ECLA :
• Arrêé Préecoral de Proecon de Bioope : les orês de ravin Les éléments constitutifs de la Trame Verte

des Reculées de Baume-les-Messieurs, les orês de la Côe de Mancy
• Réservoirs Naurels Régionaux e Naonaux, Naura 2000 : les orês de la Groe de Gravelle, de la Côe de Mancy e des Reculées de la Haue Seille
• Espaces Naurels Sensibles : la végéaon de l’éang Colas e de l’éang en Bedey, les pelouses de Gevingey, les sies de L’Eoile, de Chilly-le-Vignoble e de

Monmoro, les pelouses de Monaigu
• Les ZNIEFF de ype 1 : La Reculée de Revigny, la Côe de Mancy, les Reculées de Baume-les-Messieurs e Sain-Aldegrin à Baume-les-Messieurs, les pelouses,

alaises e éboulis de sous la Baume, Les alaises de Nevy sur Seille, bois de roche Coard e de Chapelle Volan
• Les ZNIEFF de ype 2 : les orês de la Combe d’Ain, des Reculées de Baume-les-Messieurs e des éangs e orês du sud de la Bresse
• En supplémen, les parcelles oresères adjacenes d’une surace supérieure à 1000 ha on égalemen éé compabilisées en an que réservoirs secondaires
Les corridors de la rame vere, éablis à parr des disances de dispersion de la Salamandre acheée, du cha oreser e du Pic mar, son assez onconnels.
Quelques poins de conis son idenés, mais ces derniers n’impaceron que rès peu les déplacemens des mammières e de l’aviaune.

» Les composantes de la Trame Verte et Bleue
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Les composantes de la trame bleue

Les milieux conribus e associés à la rame bleue son :
• Les plans d’eau e cours d’eau
• Les ourrés e bois humides
• Les landes humides
• Les prairies, pelouses humides e roselières
• Les zones humides invenoriées

Les réservoirs de biodiversié principaux e secondaires du
SRCE on éé reenus comme réservoirs principaux à l’échelle
inercommunale :
• Les Espaces Naurels Sensibles : l’éang Colas, l’éang

en Bedey, les Mares de Monaigu, le marais du Vernois
de Binans

• Les ZNIEFF de ype 1 : les prairies humides des Reculées
de Baume-les-Messieurs, les éangs de Villeron e de la
Chaigne, l’éang Jean Guyon, l’éang Romee, l’éang
du Châeau Rouillaud

• Les ZNIEFF de ype 2 : La Combe d’Ain, les prairies
humides des Reculées de Baume-les-Messieurs, les
éangs du Sud de la Bresse, la Bresse sud-orienale,
Vallière e Solvan.

• Le réservoir biologique idené par le SDAGE sur le
errioire (au sein de Baume-les-Messieurs)

Son classés en an que corridors écologiques principaux

Les éléments constitutifs de la Trame Bleue

aquaques :
• Les cours d’eau idenés «réservoir régional de biodiversié», les cours d’eaux ou pares de cours d’eau classés en lise 1 au re de l’arcle L214-17 du

Code de l’Environnemen, ces milieux corresponden à des cours en rès bon éa écologique ou nécessian une proecon compèe pour les espèces de
poissons migraeurs

• Les ronçons avec des ouvrages classés prioriaires au re de la loi Grenelle 2, qui son des corridors à remere en bon éa.
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Les éléments fragmentant

Au sein d’un errioire, il y a des élémens
paysagers e onconnels qui perurben le bon
onconnemen des réservoirs de biodiversié
e surou les connuiés écologiques. Il
s’agi en parculier des milieux urbanisés
e les roues de plus ou moins grande aille.
Ces milieux empêchen le bon déplacemen
des espèces, mean à risque d’accidens
e de collisions pour les moyens e grands
mammières e peuvenmême complèemen
bloquer leur déplacemen.
Sur le errioire d’ECLA, les élémens
ragmenan principaux son :
• Tous les milieux urbanisés e cœurs de
bourg ;
• L’auoroue A39 ;
• Les roues déparemenales e régionales ;
• La voie errée ;
• Les obsacles d’écoulemen des eaux,
Réérenels d’Obsacles à l’Écoulemen
(barrages, seuils...)
• Les cenre-bourgs principaux e leur
polluon lumineuse pour la Trame Noire.
Il exise égalemen des élémens ragmenan
complémenaires, els que les grillages, les
porails ou d’aures inrasrucures bloquande
pee aille,maiscesderniers sondicilemen
mobilisables à l’échelle inercommunale.

Ces milieux ragmenan son à prendre en compe ainsi que leur rôle dans les connuiés écologiques e oue urbanisaon uure, qui doi êre pensée de
manière à limier ou impac néga sur les connuiés écologiques.
Des poins de conis son idenés par le SCoT : Les Plaines- 2 , Villeneuve-sous-Pymon / Feschaux 4, Le grand Sugny- Monmoro, La Fonaine aux Daims, Longe
n e les Nues, Messia-sur-Sorne, Monadro, Robine, Vincen-Lombard

Éléments fragmentant des continuités écologiques de la Trame Verte et Bleue d’Espace Communautaire Lons Agglomération (Sources : Carhab, 
INPN, BD TOPO, SCoT )
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La Trame Noire 

La polluon lumineuse :
Il exise un alas de la polluon lumineuse publié en 2016, qui modélise la qualié du
ciel nocurne, en oncon de la visibilié des éoiles e des consellaons. Ce alas a éé
élaboré à parr des données issues des saellies de la NASA (VIIRS) e compléées de
mesures de errain (programme mondial de sciences parcipaves). Un aure alas a éé
produi à l’échelle de la France, par l’associaon Avex, une associaon d’asronomie.

La care ci-conre monre qu’il s’agi principalemen de Lons-le-Saunier qui produi cee
polluon, s’éendan aux communes voisines : Messia-sur-Sorne, Monmoro, Courlans,
Frébuans, Chilly-le-Vignoble, Perrigny e à plus aible mesure, Courlaoux. Il es à noer que
plusieurs communes e villages d’ECLA éeignen leurs poins lumineux de 23h à 5h, ce qui
es une des mesures principales pour limier la ragmenaon des connuiés.

Sur le errioire, cee rame s’appuie sur les réservoirs de biodiversié, noammen les
réservoirs souerrains e oresers, e les corridors écologiques de la Trame Vere e Bleue
don la polluon lumineuse vien ajouer des élémens ragmenan.
Cee polluon impace peu les réservoirs de biodiversié primaires idenés au sein de la
Trame Vere e Bleue. Néanmoins, la ore présence d’espèces nocurnes en ai un suje
imporan à prendre en compe dans le PLUi-HM e les choix de geson de l’éclairage e
d’aménagemens.

Carte de la pollution lumineuse du territoire (Source :  avex asso)

Atlas de la pollution lumineuse sur le territoire (Source : www.lightpollutionmap.info; 
Légende : DarkSkyLab, EIE SCoT du Pays Lédonien)

ZOOM   TRAME NOIRE

La Trame Noire es une déclinaison de l’oul TVB au regard des espèces nocurnes. Cee rame es
consuée de l’ensemble des espaces naurels e semi-naurels caracérisés par un cerain niveau
d’obscurié. Cee rame a pour objec de proéger e préserver les espèces nocurnes des polluons
lumineuses e se rouve principalemen ulisée à l’égard des chiropères, une amille d’espèces rès
sensibles aux acviés anhropiques e aux lumières. Il es esmé que l’éclairage public menace 60% des
espèces nocurnes, pouvanmême rendre des lieux inranchissables pour ceraines espèces.

Les déplacemens exacs de la Trame Noire son plus coûeuses à recenser, mais la soluon majeure es
le conrôle des polluons lumineuses, des sources de lumières anhropiques els que les lampadaires
publics, en diminuan leur ulisaon, obligean une exncon à un cerain horaire, en parculier au
niveau des corridors idenés au sein de la Trame Vere e Bleue.

Le SRADDET ICI 2050 demande une déclinaison d’un vole «noir» dans les documens de planicaon e encourage des acons visan à réduire ou adaper
l’éclairage dans les zones sensibles pouvan êre déployés ainsi qu’une acquision de connaissances locales an de sensibiliser e de ormer davanage d’aceurs
au rôle que joue la rame noire. Le SCoT du Pays Lédonien a idené des zones à enjeux (c. page 140), mais ces derniers n’on pas éé raduis.
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ECLA es un errioire avec un
parimoine naurel riche, en
parculier des milieux oresers.
Une parcularié du errioire es
la présence de milieux souerrains,
suppors d’espèces de chiropères
parimoniaux. De nombreuses
espèces proégées, déerminanes
ZNIEFFed’espècesàenjeuxe inérê
ors son présens sur le errioire.
L’aviaune es aussi rès présene
sur le errioire e les variaons
d’alude e les milieux boisés e
ouvers dominans permeen leur
bon déplacemen.
Une majorié des élémens
ragmenan son localisés auour
de Lons-le-Saunier e de l’Oues du
errioire avec les lignes de voies
errées e de roues majeures,
noammen l’auoroue A39. Une
ragmenaon es aussi présene le
long des cours d’eau, qui son à or
enjeux puisqu’il s’agi des corridors
e des connuiés écologiques
principaux des espèces aquaques
du errioire.

Une Trame Verte et Bleue à réservoirs riches, soumise à des pressions anthropiques

Pour nir, comme mis en avan dans le SCoT, la polluon lumineuse à proximié des Réserves Naurelles Régionales e Naonales (Groe de Gravelle e Côe de
Mancy) es problémaque dû à leur ore populaon de chiropères. La prise en compe des milieux naurels, de leurs rôles dans le onconnemen biologique
des espèces e des espaces ainsi que les connuiés écologiques son indispensables à prendre en compe. Ceci perme de limier ou impac négamajeur lors
des choix d’aménagemens e d’urbanisaon. Il au prendre en compe les zones à enjeux idenés par le SCoT (c. page 138) dans la raducon règlemenaire
de la TVB an de limier l’impac du développemen erriorial sur les milieux naurels e la biodiversié.
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CONSTATS

•De nombreuses espèces parimoniales e/ou déerminanes e/ou proégées

• Présence de nombreux habias riches avorables à la aune

•Des milieux oresers larges e riches en biodiversié

•Des milieux souerrains remarquables, accueillan des espèces de chiropères proégées

•Des milieux ragilisés par les acviés humaines, noammen les zones humides emilieux souerrains

•Des milieux sensibles aux changemens climaques

•Valorisaon des milieux naurels idenaires en cohérence avec leurs enjeux e les enjeux économiques de l’aracvié ourisque

•Risques de ragilisaon voire de rupures des connuiés écologiques avec le développemen urbain e l’imperméabilisaon des sols.

EnjEux
SCoT du Pays Lédonien :

• La préservaon des espaces naurels remarquables (Naura 2000, APPB, RNR, RNN, sies gérés par le conservaoire d’espaces naurels....) dans
les seceurs de la Pee Monagne, de la Plaine Bressane e des reculées

• Le mainen des zones humides (Vallées de la Seille e de la Vallière) pour leur rôle plurionconnel (diversié biologique, régulaon du débi des
cours d’eau, épuraon des eaux....)

• Pour lesespacesagricolese oresers, l’équilibreenrepérenniéde l’acviééconomique,mainend’unebiodiversiédiversiée,développemen
de l’urbanisaon e enreen du paysage

• Le mainen d’un équilibre enre le développemen économique e urbanisque du errioire e la préservaon des habias naurels essenels
à la diversié aunisque e forisque qui jouen un rôle primordial dans l’idené paysagère lédonienne e de ai, son aracvié ourisque
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• La prise en compe de la biodiversié inra-urbaine e l’adopon de mesures en sa aveur dans le cadre des projes d’aménagemen

• La préservaon ou la resauraon de la rame vere e bleue an de ne pas créer de nouveaux confis lors du développemen de l’urbanisaon
e des inrasrucures de ranspor

Enjeux du PLUi-HM :
• Préserver les prairies pour leur rôle environnemenal majeur mais aussi pour évier leur enrichemen

• Porer une aenon parculière aux « poins de confis du SCoT » en les précisan pour conorer leur imporance

• Idener les pelouses sèches pour armer leur rôle environnemenal imporan

• Mainenir emere en valeur les réservoirs de biodiversié e corridors écologiques e leur prise en compe dans l’aménagemen

• Proéger les réservoirs de biodiversié, mais aussi les élémens naurels ordinaires, qui permeen le bon déplacemen des espèces

• Préserver les cours d’eau e les proéger des pressions exernes qui peuven enraver leur remise en bon éa écologique

• Préserver e resaurer les connuiés écologiques pour limier les ees du changemen climaque e de l’arcialisaon sur les milieux
naurels e les habias

• Préserver les bois, haies e arbres isolés

• Préserver les zones humides e les mares, veiller au mainen des zones humides e leur remise en bon éa des cours d’eau an de sécuriser
les connuiés aquaques

• Préserver les vergers, alignemens d’arbres, parcs arborés, arbres isolés, jardins en milieu bâ

• Adaper e gérer les acviés économiques e de loisirs en oncon de la sensibilié des milieux

P ’ -     ’

Les sies e espaces naurels resen des sies rès aracs, souenan le ourisme e l’acvié économique du errioire. La réquenaon élevée de cesmilieux engendre des dégradaons
de leurs écosysèmes, une érosion des sols e de la desrucon de biodiversié. En l’absence de limies inconsrucbles, le développemen erriorial e les projes d’aménagemens
empièen sur les réservoirs de biodiversié e sies à ors enjeux, ou en limian les déplacemens de la aune du errioire.

Le changemen climaque aece le onconnemen des écosysèmes (changemens des empéraures, des nurimens, europhisaon des zones humides, sress hydrique sur la fore...)
perurban les cycles de vie des espèces, ce qui rédui la qualié écologique de ces milieux. Ceraines espèces spéciques peuven êre ragilisées elles que le Lynx Boréal e la Miniopère
de Schreibers.

Les ravaux sur les poins de confis idenés par le SCoT ne son pas encadrés à l’échelle inercommunale, e ils resen perurbaeurs dans les connuiés écologiques.

?
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1.4.1 Les enjeux du changement climatique
14.1.1. La dénition du changement climatique
Le changemen climaque es déni par les Naons Unies de la manière suivane :
«Les changemens climaques désignen les variaons à long ermede la empéraure
e des modèles mééorologiques. Il peu s’agir de variaons naurelles, dues par
exemple à celles du cycle solaire ou à des érupons volcaniques massives.
Cependan, depuis les années 1800, les acviés humaines consuen la cause
principale des changemens climaques, essenellemen en raison de la combuson
de combusbles ossiles comme le charbon, le pérole e le gaz. La combuson de
combusbles ossiles génère des émissions de gaz à ee de serre qui agissen comme
une couverure auour de la Terre, emprisonnan la chaleur du soleil e enraînan
une hausse des empéraures. Les émissions de dioxyde de carbone e de méhane,
noammen, son à l’origine des changemens climaques. Elles résulen par exemple
de l’ulisaon de carburans pour alimener les véhicules ou du charbon pour chauer
un bâmen. Le dérichemen des erres e des orês peu égalemen enraîner
la libéraon de dioxyde de carbone. L’agriculure e les moeurs à combuson
consuen une source imporane d’émissions de méhane. Les seceurs de l’énergie,
de l’indusrie, des ranspors e de la consrucon ainsi que de l’agriculure e d’aures
ulisaons des erres guren parmi les principaux émeeurs.»

La synhèse du sixième rappor d’évaluaon du Groupe d’Expers Inergouvernemenal sur l’Évoluon du Clima (GIEC), publiée le 20 mars 2023 rappelle que les
émissions de gaz à ee de serre dues aux acviés humaines on réchaué le clima à un ryhme sans précéden : la empéraure de la surace du globe s’es
élevée d’1,1°C par rappor à la période pré-indusrielle.

Quelles que soien les scénarios d’émission, le GIEC esme que le réchauemen de la planèe aeindra 1,5°C dès le débu des années 2030.

Aeindre l’objec de limiaon de ce réchauemen de 1,5°C à 2°C ne sera possible qu’en accéléran e en approondissan dès mainenan la baisse des
émissions pour :
• Ramener les émissions mondiales nees de CO2 à zéro ;
• Réduire oremen les aures émissions de gaz à ee de serre.

ZOOM   G ’E I  ’É 
C (GIEC)

Le GIEC es un organisme inergouvernemenal chargé d’évaluer la réalié, les

causes e les conséquences du changemen climaque en cours.

Créé en 1988 sous l’égide de l’Organisaon mééorologique mondiale e du

Programme des Naons unies pour l’environnemen à la suie d’une iniave

polique inernaonale, le GIEC es ouver à ous les pays membres de

l’Organisaon des Naons unies. En 2021, il regroupe 195 Éas. Les évaluaons

du GIEC son principalemen ondées sur les publicaons scienques e

echniques. Elles son publiées sous la orme de rappors synhéques ou dédiés

à un aspec parculier du changemen climaque.

Le GIEC en es à leur sixième rappor, e leur ravail révèle d’un consensus pour

l’ensemble de la communaué scienque, assuran la abilié de ces éudes.

1.4 Les dés climatiques

1.4.1.2. La synthèse du 6ème rapport du GIEC
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Le 6ème rappor d’évaluaon du GIEC aese d’une augmenaon des risques (vagues de
chaleur, précipiaons, exrêmes sécheresses, one de la cryosphère, changemen du
comporemen de nombreuses espèces…) pour un même niveau de réchauemen par
rappor au 5ème rappor d’évaluaon de 2014. Les risques climaques e non climaques
von s’aggraver e se mulplier, ce qui rendra leur geson plus complexe e dicile.

Développerunaménagemen résilienesprimordial and’assurer lebien-êree la sécurié
des habians en prenan compe de la vulnérabilié du errioire. Cee vulnérabilié se
déni par la prise en compe de l’exposion e de la sensibilié d’un errioire à ous les
risques liés aux changemens.

L’analyse de l’exposion évalue commen le clima se maniese «physiquemen» sur un
espace géographique. L’exposion, elle, correspond à la naure e au degré auxquels un
sysème es exposé à des variaons climaques signicaves (évènemens exrêmes,
modicaon des moyennes climaques, ec.)

L’analyse de la sensibilié du errioire au clima qualie la proporon dans laquelle le
errioire exposé es suscepble d’êre aecé, avorables ou non, par la maniesaon
d’un aléa.

Les impacs, aussi appelées «ees» ou «conséquences», d’un aléa peuven êre direcs
(cas d’un aléa climaque, par exemple unemodicaon des rendemens agricoles liée à un
changemen de la valeur moyenne, de l’ampliude ou de la variabilié de la empéraure)
ou indirecs.

Synthèse du 6ème rapport du GIEC en images (Source : Ministère de la transition 
écologique)

Diagramme de Venn de l’analyse des impacts du changement climatique 
(Source : Cittànova)
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Le climad’ECLAesd’unepar connenal ede l’aure, océanique, inuencépar ses ormaons
géomorphologiques : la Plaine de Bresse e les Plaeaux eMonagnes.
• Les plaeaux e massis (Premier e Second Plaeau e la Pee Monagne) son enourés
d’un clima ypiquemen monagnard, rès pluvieux, don les caracères s’accenuen avec
l’alude ;
• La plaine de Bresse bénécie d’un clima semi-connenal d’abri, caracérisé par un clima
relavemen clémen, poran une ampliude hermique annuelle plus élevée.

Les données deMééo France se on à l’échelle régionale, avec quelques saons réérencées.
La saon de la Bourgogne-Franche-Comé la plus proche du errioire es la saon
mééorologique de Mâcon. Cee dernière monre une augmenaon de la empéraure
mensuelle annuelle auour de 1,5°C enre 1959 e 2019.
Lons-le-Saunier connaî une moyenne de 1900 heures d’ensoleillemen.

Le cumul moyen de précipiaons sur 1991-2020 relevé par la saonmééorologique de Lons-
le-Saunier es de 601 mm (InoClima).
Les précipiaons mensuelles son similaires, avec les mois les plus pluvieux éan Avril,
Sepembre eOcobre (>60mm). Cee réparon de précipiaons es conrmée par l’absence
de saison sèche idenée par le SCoT du Pays Lédonien, spécique au clima semi-connenal
de la plaine.
Le graphique ci-conre représene le pourcenage de la surace régionale ouchée par la
sécheresse en Franche-Comé, ainsi qu’une moyenne glissane sur 11 ans. Cee moyenne
glissane perme de visualiser l’évoluon de ce phénomène à une plus grande échelle
emporelle, ce qui acilie les esmaons d’évoluons des années à venir.
Cee moyenne glissane ne monre pas d’augmenaon nee du phénomène. Néanmoins, le
aux es croissan depuis une grande augmenaon enre 2017 e 2018.

Comparaison des températures moyennes mensuelles à Lons-le-
Saunier entre 1991 et 2020 à 2023 (Source : InfoClimat)

 » Une température moyenne en hausse depuis 1991

Cumul moyen des précipitations entre 1991 et 2020 (Source : InfoClimat)

1.4.1.3. Les évolutions climatiques

Pourcentage annuel de surface de Franche-Comté touchée par la 
sécheresse (Source : MétéoFrance)
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Évolution de la température annuelle en Franche-Comté selon trois scénarios d’évolutions (RCP2.6 étant
le scénario le plus optimiste et RCP 8.5 le plus pessimiste) : écart à la référence 1976-2005

Évolution de la température moyenne annuelle et projection 2100 de Lons-le-Saunier (Source : Diagnostic 
PCAET ECLA 2019)

» Une tendance de hausse qui continue
Les projecons d’évoluon du clima de Bourgogne monren
une augmenaon à minima de 1,2°C pour le scénario le plus
opmise, avec éablissemen de poliques climaques qui
on baisser les concenraons en CO2, e jusqu’à 4,7°C pour
la projecon la plus pessimise, scénario sans poliques
climaques, d’ici 2100.

Le diagnosc du Plan Clima Air Energie Terriorial projee
une augmenaon de 3°C en 2100 par rappor à 2012. Cee
augmenaonn’esbaséequesur l’évoluondes empéraurese
ne prend pas en compe les évoluons e variaons poenelles
liées aux émissions de gaz à ee de serre.

Ces projecons suiven les prévisions du GIEC d’augmenaon
de empéraures. Il es à noer que le che-lieu Lons-le-
Saunier possède un micro-clima un peu parculier de par son
emplacemen dans les vallées, comme expliqué précédemmen,
ainsi ces prévisions ne son pas ceraines de s’appliquer à
l’ensemble du errioire.
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Les simulaons climaques du cumul annuel de précipiaons en Franche-Comé
ne monre pas de changemen remarquable, peu impore le scénario reenu. Ces
projecons ne prennen pas en compe la réparon annuelle des évènemen
pluvieux, qui risquen d’êre impacés, plus que la quané, en parculier en
période hivernale.
Le changemen climaque a égalemen un impac sur les phénomènes de
empéraures exrêmes, à l’échelle de la Bourgogne, une diminuon des jours
roids e de gels es à prévoir. Au conraire, les évènemen de chaleur seron plus
réquens e plus inenses, peu impore le scénario reenu.

Cee variaon de empéraures exrêmes, des sécheresses plus marquées, des
jours de gels plus nombreux, demanden une adapaon non seulemen dans les
praques quodiennes, mais aussi dans l’aménagemen. Dans le cas de nouvelles
consrucons, des consrucons de ypes maisons bioclimaques (par exemple)
seron à privilégier. Ce ype de maison cherche à maximiser les appors en
luminosié e en chaleur, orienan les pièces de vie au Sud, orienan les pièces
moins ulisées direcon Nord. Cee archiecure perme de limier les uies
d’énergies e d’opmiser les appors naurels (chaleur) de la mééo

Cumul annuel de précipitations en Franche-Comté : rapport à la référence 1976-2005. Observations 
et simulations climatiques pour trois scénarios d’évolution RCP 2.6, 4.5 et 8.5 (Source : MétéoFrance)

Évolution du nombre de jours de gels en Franche-Comté selon 3 scénarios climatiques (RCP 2.6 
étant le plus optimiste et RCP 8.5 le plus pessimiste) (Source : MétéoFrance)

Évolution du nombre de jours chauds en Franche-Comté selon 3 scénarios climatiques (RCP 2.6 
étant le plus optimiste et RCP 8.5 le plus pessimiste) (Source : MétéoFrance)
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1.4.1.4. Impact de ce dérèglement climatique

L’augmenaon des empéraures moyennes e de la réquence e
inensié des vagues de chaleur dues au changemen climaque
augmenera égalemen le nombre de jours de sécheresse. Cee
sécheresse a un impac direc sur les milieux naurels, empêchan
leur accès à l’eau, leur causan du sress hydrique. Ceci pourrai aussi
augmener le besoin des culures en eau, exacerban la compévié
pour l’eau à ravers les seceurs : les besoins agricoles, les besoins
en eau poable pour les populaons, pour les acviés indusrielles,
économiques, ourisques, ec.
Les prévisions deMééoFrance simulen une prolongaon de la période
sèche des sols de 1 mois (scénario 2021-2050) jusqu’à 3 mois (scénario
2071-2100).
Cee augmenaon des empéraures risque de diminuer les débis
des cours d’eau e conduire à une baisse de la recharge en eau des
nappes souerraines.
Les zones humides seron égalemen impacées par lemanque d’eau e
l’augmenaon des empéraures, dégradan, voir déruisan, ceraines
de leurs oncons écologiques. Au vu de l’éa écologique déjà moyen
des cours d’eau suraciques du errioire, ECLA es parculièremen

Cycle annuel d’humidité du sol, moyenne de 1961-1990, records secs et humides et simulations climatiques pour 
deux horizons temporels (Scénario d’évolution SRES A2, équivalent au scénario RCP 8.5) (Source : MétéoFrance)

sensible à ce phénomène.
Les milieux naurels son ragilisés par de nombreuses pressions anhropiques qu’ils subissen : urbanisaon, polluons diverses, prélèvemens imporans en eau,
inensicaon agricole... Les dérèglemens climaques s’ajouen à cee lise e renorceron les dégradaons des écosysèmes remarquables :
• Fragilisaon / Risques de disparion de cerains milieux ;
• Adapaon ou disparion de ceraines espèces animales e végéales ;
• Proliéraon d’espèces envahissanes ;
• Migraons des espèces.

Les zones humides, en parculier les vallées alluviales e les milieux associés, son pluô sensibles à l’assèchemen e la concenraon des polluans liées à
la baisse du volume d’eau disponible. Les services écosysémiques proposés par ces milieux se rouveron déséquilibrés : libéraon de gaz carbonique e de
méhane, régulaon des crues, assainissemen naurel des eaux de surace.... Les sress hydrique e hermiques impacen parculièremen les écosysèmes
oresers par la proliéraon des risques phyosaniaires e physiques. La sécheresse augmene égalemen le risque de eu de orês, qui es non négligeable à
l’échelle du déparemen du Jura e du errioire d’ECLA.

 » Impact sur les milieux
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En prenan en compe une augmenaon de 2 à 3 °C :
une diminuon de 20 à 30 % de la diversié spécique es aendue
• la sauraon de l’océan en CO2 provoque une augmenaon de son acidié, ce qui
menace des pans eners de la aune aquaque ;
• une modicaon des aires de réparon des espèces conduisan à la disparion
de ceraines ;
• une augmenaon du risque incendie aura d’imporanes conséquences sur la
biodiversié e les écosysèmes.
La préservaon de la biodiversié es une soluon majeure pour luer conre le
changemen climaque. Cela avorise l’absorpon des émissions de gaz à ee
de serre, mais ore aussi de nombreux avanages comme la résilience ace aux
événemens mééorologiques exrêmes (vagues de chaleur, inondaons) ou bien la
proecon des côes, l’amélioraon de la qualié de l’eau, la réducon de l’érosion
des sols…

Évolution de l’indicateur de biodiversité en moyenne jusqu’en 2100 en fonction des 
scénarii d’évolution du climat (Source : AFP)

Le seceur agricole d’ECLA es un seceur srucuran e une des sources économiques
majeures du errioire. L’impac du changemen climaque sur les pâurages ragilise
la sécurié ourragère des éleveurs, en parculier les élevages laiers. Ce enjeu es
d’auan plus or que le errioire compe deux aires d’AOP romagères (le Comé e
le Morbier), ainsi que 2 IGP romagères (l’Emmenal rançais e le Gruyère).
Les conséquences du changemen climaque sur les acviés agricoles son diverses
e peuven aecer plusieurs seceurs :
• Diminuon de la producon laière ;
• Alimenaon en ourrage plus dicile (sécheresse des prairies de auches e
pâurées) ;
• Modicaon des caracérisques des vins (ragilisaon poenelle de l’AOC
L’Eoile) ;
• Impac sur la qualié e les rendemens de ceraines culures (noammen celles
les plus dépendanes en eau)
L’impac du changemen climaque, en parculier les épisodes de sécheresses, sur
l’agriculure es or, e es un enjeu majeur pour l’acvié économique locale liée à la
producon de vins, de produis laiers e de ourrages pour les élevages.

 » Impact sur l’agriculture

L’AOC L’Etoile (Photo : Dico du vin)
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Le changemen climaque sera veceur d’événemens climaques exrêmes plus
réquens e plus inenses avec noammen des périodes caniculaires plus récurrenes.
La populaon urbaine es parculièremen exposée aux ees direcs e indirecs au sein
des espaces urbains denses avec le renorcemen du phénomène d’îlos de chaleur et
la dégradaon de la qualié de l’air. Ce phénomène sera parculièremen ressen dans
les grands espaces urbains d’ECLA, comme Lons-le-Saunier, mais ous les milieux bâs
ressenen les impacs de l’arcialisaon des sols
Ce phénomène es égalemen amplié par les sources de chaleur anhropiques (indusrie,
circulaon auomobile, chauage, climasaon, ec.) e la modicaon du régime des
vens (la orme urbaine dense pouvan empêcher les vens de circuler).

Les condions mééorologiques en emps de canicule (vens aibles, empéraures
nocurnes élevées e or ensoleillemen) son avorables à la ormaon de polluans
amosphériques. Au sein des habiaons, celles-ci peuven avoriser la mulplicaon des
acariens, des moisissures, des bacéries e de l’émanaon de produis oxiques.

Les habians peuven ainsi sourir d’irriaons oculaires, d’insusances respiraoires, de
pahologies ashmaques e d’incidens cardio-vasculaires. La sensibilié des personnes
aux canicules dépend essenellemen de leur ragilié sociodémographique (âge,
condions de sané, niveau de ressource, ec.) e des caracérisques de leur lieu de
vie (isolaon e venlaon du logemen, proximié d’un espace ver, accès aux soins e
proximié à un hôpial, ec.).
Les populaons les plus vulnérables aux ores chaleurs son noammen les jeunes
enans, les personnes âgées ou malades, ainsi que les personnes isolées e précaires. Ces
canicules se raduisen par des siuaons d’inconor, de malaises pouvan aller jusqu’au
décès.
D’aures ees saniaires indirecs son à noer comme l’accroissemen de l’exposion
aux allergènes e la propagaon de maladies via l’élargissemen de l’aire de réparon de
ceraines espèces.

L’inégraon de ces risques pour la sané publique au sein des aménagemens à venir
est primordial que ce soi à ravers : des bâmens avec isolaon hermique adapée, la
créaon e la préservaon des espaces vers, le renorcemen de la rame brune (dés-
imperméabilisaon, planaon en pleine erre, ec.).

Eets du changement climatique (Source : ADEME)

» Impact sur la santé humaine
ZOOM    ’  

Le phénomène d’îlo de chaleur es l’augmenaon des empéraures dans les
milieux urbains, en parculier la nui. En ee, cerains maériaux davanage
présens dans les villes (béon, biume) socken l’énergie solaire qu’ils reçoiven
pendan la journée e la resuen la nui. L’air se reroidi ainsi moins vie qu’en
seceur moins densémen peuplé, où la végéaon, la diversié des zones humides
e les sols naurels permeen une meilleure régulaon hermique

Ce phénomène a des impacs variés : conséquences sur la sané, sur le bien-êre
des habians, sur la «pracabilié» de l’espace public e donc sur l’aracvié des
cenres-villes, sur les consommaons énergéques (climasaon), sur la résilience
des inrasrucures e les réseaux urbains e sur le mainen de la biodiversié
animale e végéale.
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Pour nir, le changemen climaque accenuera la vulnérabilié des milieux, en parculier
du errioire ace aux risques naurels.

Les évènemens de sécheresse e de vagues de chaleurs expliqués précédemmen
accenueron le risque d’incendies de orê, auquel le errioire es sensible.

De plus, les variaons e vacillaons enre les évènemens exrêmes (alernance de vagues
de chaleur e d’événemens pluvieux) accenuen le phénomène de rerai-gonemen des
argiles, un risque déjà moyen sur l’enèreé du errioire.
Le errioire,enparculier lescommunesà l’Oues, sonsensiblesàdesrisquesd’inondaons,
par remonées de nappes e débordemen de cours d’eau, qui son développés dans la
prochaine pare.

Les impacs du changemen climaque son indispensables à prendre en compe pour ce
PLUi-HM, ou aménagemen du errioire doi êre guidé par le changemen climaque,
avec les méhodes e localisaon adapées en oncon du degré de vulnérabilié d’un sie.

» Impact sur les risques
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1.4.2 Le Plan Climat Air Energie Territorial (PCAET) 
Le PCAET es un oul sraégique e opéraonnel qui perme une approche direce aux problémaques liées à l’air, l’énergie e le clima sur un errioire. Ce
documen perme la concrésaon de sraégies à échelles inernaonale, européenne, naonale e à l’échelle locale. A la ois sraégique e opéraonnel, il vise
à développer un proje d’aménagemen e de développemen durable communauaire ayan pour nalié la lue conre le changemen climaque e l’adapaon
du errioire ace à ses ees. ECLA a lancé l’élaboraon de son PCAET en 2019, qui sera à inégrer dans le PLUi-HM.

 » Le cadre réglementaire
Les PCAET son inscris dans le cadre réglemenaire déni par la Loi Grenelle II de 2010, e renorcé par la
Loi Transion Énergéque pour la Croissance Vere (LTECV) de 2015. Ils son mis en place pour une durée
de 6 ans.
La loi LTECV rend obligaoire l’élaboraon e l’adopon d’un PCAET pour les éablissemens publics de
coopéraon inercommunale (EPCI) :
• de plus de 50 000 habians avan le 31/12/2016 ;
• de plus de 20 000 habians avan le 31/12/2018.
Ainsi, cee loi renorce la cohésion e la densié du maillage erriorial en généralisan les plans de
développemen durable locaux, e en augmene leur porée avec l’ajou de la hémaque «Air».

L’insauraon des PCAET renorce le rôle des inercommunaliés, qui deviennen coordinarices de la
ransion écologique sur leur errioire e cadres de réérence de l’acon environnemenale. La consrucon
de leur sraégie s’inscri ou de même dans une démarche mul-scalaire qui impose une cohérence avec
les documens de planicaon naonaux e régionaux, ainsi qu’avec les poliques d’urbanisme déjà en
place.

Le PCAET perme alors une raducon locale des orienaons régionales, basés sur 5 axes ors :
• La réducon des émissions de gaz à ee de serre (GES);
• L’adapaon au changemen climaque ;
• La sobriéé énergéque ;
• La qualié de l’air ;
• Le développemen des énergies renouvelables.

ECLA es un errioire-piloe, désigné par la DREAL Bourgogne-Franche-Comé, pour l’élaboraon d’un
PCAET en co-consrucon avec les cioyens. Les conceraons on eu lieu de juin à décembre 2019, e on
permis d’abour à plus de 70 proposions d’acons sraégiques. C’es suie à cee année de conceraons
qu’ECLA a lancé son diagnosc.

Cadre multiscalaire du PCAET

N

LTECV, SNBC..

R

SRADDET

EPCI
PCAET

Programme d’actions
opérationnelles
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La sraégie errioriale du PCAET ECLA, acuellemen en cours d’écriure, se décline en
rois axes majeurs :

AXE 1 : Développer son indépendance énergéque :
1. Réducon des consommaons par une ulisaon raonnelle e sobre de l’énergie
(éco-geses, exncon des éclairages nocurnes, ec.)

2. Répondre aux besoins en consomman moins grâce à une meilleure ecacié
énergéque (isoler les bâmens, améliorer le rendemen des appareils élecriques,
ec.)

3. Développer les énergies renouvelables locales dans une approche concerée e
impliquan les aceurs e cioyens du errioire.

AXE 2 : Préserver les richesses du errioire e adaper nos praques auour des hèmes de
l’eau, la biodiversié, la orê, les haies, l’agriculure biologique, la producon e disribuon
locales de produis manuacurés.

AXE 3 : Faire ensemble : développer les coopéraons, impliquer chacun e ne laisser
personne sur le bord du chemin, noammen ace à la précarié énergéque.

Cee sraégie errioriale se radui enn à ravers 3 objecs majeurs, chacun composés
de 2 scénarios : minimal e ambieux.

• Objec 1 : Réducon des émissions de GES
• Objec 2 : Réducon des consommaons d’énergie
• Objec 3 : Augmenaon de la producon d’énergies renouvelables

Dans le cadre de ce PLUi-HM, ces objecs son les ls conduceurs des enjeux errioriaux
qui seronmis en exergue.

Le plan d’acons proposé dans le uur PCAET 2020-2026 déni 64 acons qui son
caégorisées en diverses hémaques en oncon de l’axe sraégique ci-conre.
Le PLUiHM pourra surou inégrer les acons e objecs liés aux Axes 1 e 2 dans ses
enjeux, en parculier les délimiaons de zones de proecon de la biodiversié e la
réducon du phénomène d’îlo de chaleur, de la lute conre la précarié énergéque, la
réducon des consommaons énergéques e la producon d’énergies renouvelables.

» La stratégie territoriale

AXE 1 : Développer son indépendance éner-
gétique

• Mobilité
• Bâmen e urbanisme
• Energie

AXE 2 : Préserver les richesses du territoire et 
adapter nos pratiques

• Eau
• Agriculure biologique e alimenaon
• Biodiversié
• Forêt
• Développemen économique
• Déches

AXE 3 : Faire ensemble
• Vivre la ransion au quodien
• Conceraon emobilisaon cioyenne
• Jeunes
• Communicaon

AXE TRANSVERSAL : Collectivité moteur et 
exemplaire

• Mobilisaon inerne
• Commission environnemen
• Communicaon

Axes stratégiques et thématiques des actions proposées dans le PCAET 2020-2026 
(Source : PCAET 2020-2026)
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1.4.3 La qualité de l’air
1.4.3.1. Une qualité de l’air dégradée par les particules nes
Une saon urbaine de mesure de qualié de l’air es insallée à Lons-le-Saunier, qui
mesure principalemen les parcules nes (PM2.5) e l’ozone. Celle-ci perme de aire
des relevés journaliers de la qualié de l’air e des divers polluans amosphériques
pouvan impacer les cioyens.
La saon de Lons-le-Saunier mesure les aux d’ozone e de parcules nes PM2.5.
Le graphe ci-conre monre l’évoluon des polluons amosphériques d’ozone e de
parcules nes PM2.5 enre 2020 e 2022, La valeur moyenne de parcules nes es
de 7µg/m3, e bien que ceemoyenne soi inérieure à la valeur moyenne européenne
(8µg/m3), elle rese supérieure à l’objec de qualié de l’OMS (5µg/m3).

La Communaué d’aggloméraon a connu le plus grand nombre de journées avec un
indice de qualié de l’air médiocre ou mauvais du déparemen Jura sur l’année 2020.
Aeignan 7,7% de l’année, soi 28 jours de l’année en 2020.
Une grande pare des polluans son en baisse depuis 2008, avec une légère
augmenaon enre 2014 e 2016.
Le prol erriorial de l’OPTEERmonre que les seceurs les plus émeeurs de parcules
nes PM10 (incluan les PM2.5) son les seceurs de l’indusrie manuacurière e les

Évolution des pollutions atmosphériques de Lons-le-Saunier (Source : ATMO BFC, PAC ECLA 
2024

seceurs résidenels. Il es à noer que l’émission de PM10 du seceur du ranspor rouer (3ème seceur le plus émeeur) diminue de plus en plus, comme le
seceur résidenel, bien que plus lenemen.

An de conserver cee endance de baisse d’émissions, le Plan Clima Air Energie Terriorial disngue rois seceurs prioriaires :
• Réduire les émissions du chauage en menan des opéraons de rénovaon hermique
• Diminuer le seceur du ranspor rouer en avorisan les mobiliés acves, les ranspors collecs e des véhicules moins polluans
• Développer les lières bio dans le seceur agricole an de limier les émissions d’ammoniac

Les changemens de comporemen e de rénovaons immobilières son des leviers imporans pour réduire les concenraons de polluans, en parculier
dans l’air inérieur. L’ozone es un polluan secondaire, mais diminuer les acviés polluanes primaires permetrai de limier sa concenraon.
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Le Porer à Connaissance indique que 5 communes on éé
idenées comme sensibles à la polluon amosphérique : Lons-
le-Saunier, Chille, Monmoro, Perrigny e Villeneuve-sous-Pymon.
La promoon des disposis de réducon des émissions passe
noammen par la diminuon de l’usage de l’auomobile e le
développemen des ranspors en commun e desmobiliés douces.
Les disposis de réducon du seceur résidenel e de l’indusrie
consuen égalemen un or enjeu.

Évolution des émissions de particules 
nes (PM10) par secteur au sein d’ECLA  

entre 2008 et 2020 
(Source : Atmo BFC; Réalisation : 

OPTEER)

1.4.3.2. Émissions de Gaz à Eet de Serre 
sur le territoire
D’après les données de l’OPTEER, les émissions des gaz à ee de
serre (GES) de la Communaué d’Aggloméraon son de 4.7CO2
équivalen par habian en 2020. Conormémen à l’objec du
PCAET sur la période 2020-2026, les émissions de GES du errioire
on déjà baissé de 15.6%, soi 75% du scénario minimal e 50% du
scénario ambieux pour 2026.
Le seceur résidenel ainsi que le seceur des déches son les
seceurs les plus émeeurs de gaz à ee de serre sur le errioire
en 2021.
Une nee augmenaon des émissions liées au raiemen des
déches s’observe sur le errioire, en parculier dans deux
communes : Courlaoux e Lons-le-Saunier. Au conraire, les
émissions liées au ranspor rouer on baissé de 52% enre 2016
e 2021 (Diagnosc PCAET 2019).

Répartition des émissions de GES en fonction des secteurs d’ECLA en 2021 (Sources 
: OPTEER , ATMO BFC)

ZOOM sur les Gaz à Ee de Serre (GES)

Un gaz à ee de serre es un gaz présen dans l’amosphère
qui absorbe une pare de l’énergie solaire. Il exise des GES
d’origine naurelle (CO2, vapeur d’eau, ec.) ,mais égalemen
d’origine anhropique.

L’augmenaon des GES dans l’amosphère enraine une

hausse des empéraures.
(Source : nore-environnemen.gouv.r)
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Répartition des émissions de gaz à eet de serre par commune et par secteur (Source : OPTEER 2021)

Les seceurs émean des GES sur ECLA varien
énormémen en oncon du errioire. Les
émissions liées au seceur de l’agriculure son
oremen représenées dans les communes
rurales au sein des communes plus rurales d’ECLA,
avec plus de 50% des émissions provenan de
l’agriculure sur 5 communes : Bornay, Geruge,
Pannessières, Publy e Verges.
Les seuls aures seceurs oremen représenés
son les émissions liées au ranspor rouer,
majoriaire sur rois communes : L’Eoile, Cesancey
e le Pin, raversées par la RN 83, ainsi que les
émissions liées au seceur résidenel e eraire.

La diminuon des émissions de GES es
indispensable pour la lute conre le changemen
climaque e es un enjeu majeur dans le
développemen du errioire, en cohérence avec
les atenes des documens cadres supérieurs.

1.4.4 Dés énergétiques à 
relever
1.4.4.1. Consommation 
énergétique du territoire

Selon les données ournies par la plaeorme OPTEER, la consommaon énergéque oale d’ECLA de 2020 es de 876,6 GWh, soi 2.25ep /hab.

La consommaon énergéque es relavemen équilibrée enre les seceurs. Les seuls seceurs qui se démarquen son l’agriculure e les ranspors non rouers
par leur aible aux ainsi que le raiemen des déches, plus élevé que la moyenne, lié aux acviés du SYDOM (c. Emissions GES).

La consommaon d’énergies renouvelables ne présene que 12,12% des consommaons oales, e les ressources ossiles resen majoriaires, mais en baisse
depuis 2016 (33% de produis péroliers en 2020 conre 37% en 2016 e 21% de gaz naurel en 2020 conre 24% en 2016) (Sources : OPTEER e PCAET 2019).
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Le seceur du eraire a une par de consommaon relavemen élevée sur la collecvié,
qui, couplé avec le seceur résidenel, représene auour de 50% des consommaons
oales. Ceci es lié à la grande présence de services e d’acviés sur le errioire. Un aceur
à prendre en compe dans ces données de consommaon de 2020 es la crise saniaire
de la Covid-19, qui a oremen inuencé l’impac des consommaons dans les seceurs
résidenels-eraires en parculiers.

Consommation d’énergie par secteur (en GWh) sur le territoire d’ECLA (2020) (Sources : 
OPTEER, ATMO BFC)

1.4.4.2. Une production d’énergies renouvelables variable
Les énergies renouvelables consuen 12% de la producon énergéque de la collecvié.
La majorié des énergies renouvelables consommées sur le errioire son à desnaon de
chauage. La producon oale d’énergies renouvelables (hors bois-énergies) de 2022 sur
le errioire a éé de 16,35 GWh. En 2020, la producon oale d’énergies renouvelables
éai de 80 GWh, mais les données des producons oales de bois énergie e de chauage
de bois des ménages n’éaien pas disponibles sur l’année 2022.

Seulemen 50% de l’énergie produie par la valorisaon des déches e du biogaz son
considérées comme des énergies renouvelables, les 50% resans son des énergies de
récupéraon. En 2021, 80% des déches éaien incinérés, don 60% on pu êre mobilisés
pour de l’énergie (élecrique e hermique). La collecvié possède un or poenel de
valorisaon des déches avec une producon hermique imporane e régulière, malgré
une baisse en 2022.

L’hydroélecricié es l’énergie renouvelable la moins produie sur errioire, avec une seule
insallaon siuée au sein de la commune deMonaigu produisan 0,2GWh (196,9MWh) en
2022. Il n’y a pas encore d’insallaons de méhanisaon sur le errioire, mais un gisemen
organique mobilisable a éé idené dans un périmère de 40km auour de Lons-le-
Saunier. Ce gisemen propose une producon poenelle de 4062 MWh, mais es soumise
à de nombreuses conraines liées aux ICPE, aux périmères de proecon de capage,
aux habiaons ainsi qu’aux conraines des zones AOP Comé, limian la possibilié
d’implanaon de disposis de méhanisaon agricole.
Le PCAET 20202026 a pour objec de porer la par des énergies renouvelables
consommées sur le errioire à 25% en augmenan le boisénergie de 50% e mulplier
l’énergie solaire phoovolaïque par 20 (scénario minimal). En cohérence avec la loi
n°2023175 du 10 mars 2023 relave à l’accéléraon de la producon d’énergies
renouvelables, l’arcle 15 inrodui l’obligaon pour les communes de dénir des zones
d’accéléraon pour le développemen des énergies renouvelables, qui seron à inégrer
dans le PLUiHM.

Évolution et répartition de la production d’énergies renouvelables sur ECLA 
(2016-2018) (Source : OPTEER)
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Comme di précédemmen, le bois-énergie e le bois des ménages ainsi
que la valorisaon des déches son les principales producons d’énergies
hermiques renouvelables sur le errioire. La par de revalorisaon
des déches es en baisse depuis 2018, dae à laquelle on observe un
imporan aux de croissance de la par du solaire phoovolaïque.

Cee dernière a connu une baisse en 2022, sûremen dû aux acons
menées par le SYDOM qui a pour objec de diminuer la quané de
déchesproduispar lesménages, encouragean le composeediminuan
le nombre de passages des colleces de déches. Le SCoT du Pays Lédonien
demande égalemen un mix énergéque, en encouragean l’énergie
solaire hermique. L’énergie solaire hermique es peu développée sur le
errioire, mais la producon sur oiure es un levier pour la producon
hermique. Ces insallaons peuven êre mises en place en parallèle à
une rénovaon hermique d’anciens bâs.

Production d’énergie thermique sur ECLA par secteur 2022-2027 (Source : OPTEER 2023)

Production d’énergie électrique sur ECLA par secteur 2022-2027 (Source : OPTEER 2023)
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Les Orienaons d’Aménagemen e de Programmaon (OAP)
L’OAP vise à oriener les projes d’aménagemen e de consrucon au sein du errioire
dans l’objec de avoriser le développemen d’un cadre de vie agréable pour les
habians.
Les OAP hémaques xen les inenons en maère de développemen ourisque, de
développemen archiecural e de mairise énergéque, de ranspor, ...
Une OAP hémaque concernan la sobriéé énergéque e le développemen des
énergies renouvelables perme de raduire les enjeux idenés sur le vole producon
e consommaon énergéque. L’ensemble des objecs e orienaons consuen
une déclinaison du PADD sur le vole environnemenal e renvoien à quelques règles
du PLUi-HM. La collecvié à la possibié d’insaurer une OAP dans son PLUi-HM pour
encourager le développemen des disposis de producon d’énergie renouvelables ou
xer des objecs de perormances énergéques e environnemenales renorcées.

Production d’énergie solaire photovoltaïque sur ECLA 2016-2027 (Source : 
OPTEER 2023)

L’énergie solaire phoovolaïque es la source d’énergie visée
dans le développemen des énergies renouvelables dans
le PCAET 2020-2026. Enre 2016 e 2022, sa producon a
augmené de 255%, soi 1.02GWh, emalgré quelques années
en baisse, la courbe de endance monre une croissance
sable e posive. Cee évoluon es rès promeeuse ace
aux scénarii présenés dans le PCAET ECLA 2020-2026 e
le SCoT du Pays Lédonien. En 2022, un oal de 1,68GWh a
éé produi sur le errioire, don 0,77GWh provenan des
insallaons des parculiers, soi 46% de la producon oale,
e 0,91GWh provenan des insallaons des proessionnels de
moins de 500kWc, soi 54% de la producon oale. Il n’y a eu
aucune producon par des cenrales au sol. L’évoluon de la
producon a beaucoup grimpé enre 2021 e 2022, ce qui es
encouragean ace aux objecs de développemen de la lière
mis en avan du PCAET e de la Loi TVEC.

Le développemen de l’énergie solaire phoovolaïque doi
êre encouragée e aciliée dans le PLUiHM an d’ateindre
les objecs des documens cadres supérieurs. De plus, le
développemen de l’énergie solaire hermique sur oiure
es un levier de producon d’énergies renouvelables encore
peu exploié.
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1.4.5.1. A l’échelle départementale

La geson des déches es déerminée à l’échelle naonale par la Loi relave
à la Transion Énergéque pour la Croissance Vere (LTCEV), publiée le 18
aoû 2015. Parmi les objecs en maère de geson des déches qu’elle a
xé se rouven :
• Une réducon de 10% des quanés de Déches Ménagers Assimilés
(DMA) ;
• L’augmenaon de la valorisaon énergéque des déches non
valorisables sous orme maère, résulan d’une opéraon de ri réalisée
dans une insallaon prévue à ce ee ;
• Une réducon de 30% des quanés de déches non dangereux non
ineres admis en insallaon de sockage en 2020 par rappor à 2010, e de
50% en 2025.

La loi relave à la lue conre le gaspillage e à l’économie circulaire (loi
AGEC) du 10 évrier 2020 xe égalemen des objecs, don noammen :
• Réduire les DMA de 15% en 2030 par rappor à 2010 ;
• Réduire le gaspillage alimenaire :

• 50% en 2025 par rappor à 2015 dans les domaines de la disribuon
alimenaire e de la resauraon collecve ;
• 50% d’ici 2030, par rappor à 2015, dans les domaines de la
consommaon,de laproducon,de la ransormaonede la resauraon
commerciale

• Assurer la valorisaon énergéque d’aumoins 7%des déches ne pouvan
aire l’obje d’une valorisaon maère d’ici 2025.

1.4.5 La gestion des déchets

Le 1er janvier 2024 es enrée en vigueur le ri à la source des biodéches,
conormémen à la loi AGEC. Ceci rend obligaoire la mise en place de
disposis de collece par les collecviés, pouvan êre des colleces de
pore à pore, des composeurs dans les quarers, en bas d’immeubles, ec.
Le Syndica de Traiemen des Ordures Ménagères du Jura (SYDOM), don le
siège se siue à Lons-le-Saunier, es composé de 5 adhérens, don le SICTOM
de la zone de Lons-le-Saunier qui prend en charge la collece des déches à
l’échelle d’ECLA.

Le SYDOMaélaboré un Programme Local de PrévenondesDéches Assmilés
(PLPDMA), don le 3ème vole a éé proposé en 2022 pour la période 2022-
2026.
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ZOOM    AGEC

La loi n°2020-105 du 10 évrier 2020 relave à la lue conre le

gaspillage e à l’économie circulaire a apporé des modicaons

à l’arcle L.541-21-1 du code de l’environnemen disposan

qu’«Au plus ard le 31 décembre, cee obligaon [de composer

les biodéches] s’applique à ous les produceurs ou déeneurs

de biodéches, y compris aux collecviés errioriales dans

le cadre du service public de geson des déches e aux

éablissemens privés e publics qui génèren des biodéches »

Positionnement du SYDOM Jura en rapport aux objectifs du Plan Régional de Prévention 
et de Gestion des Déchets (PRPGD) (Source : PLPMDA 2022, SCOT 2023)

Objecs Ea du SYDOM Conormié

Réducon des Déches Ménagers e
Assimilés de 15% enre 2010 e 2030
(Loi AGEC) e de 20% enre 2010 e

2031 (PRPGD)

-3.2% enre 2010 e 2020 Non conorme

Valorisaon maère des Déches
Ménagers e Assimilés de 55% en 2025,

60% en 2030, 65% en 2035

60% de déches valorisés
maère en 2020 don 17% en

valorisaon organique
Conorme

Valorisaon maère des Déches non
dangereux non ineres de 66% en 2025

59% de déches valorisés
maère en 2020 don 19% en

valorisaon organique
Conorme

-50% de Déches Non Dangereux Non
Ineres enouis enre 2010 e 2025, 10%

des DMA en sockage en 2035

Réducon de l’enouissemen
des DND NI 36% enre 2010 e

2020
11% des déches enouis en

2020

Moyennemen
conorme
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1.4.5.2. A l’échelle du territoire

Au sein du errioire se rouven deux inrasrucures majeures du SYDOM
du Jura, don l’Unié de Valorisaon Énergéque des ordures ménagères,
exploiée par Juralia ainsi que le cenre de sockage du Jura, basé à
Courlaoux, qui socke les déches recyclables non dangereux classée ICPE.
S’y rouven égalemen deux décheeries à Messia-sur-Sorne e à Perrigny
ainsi que la recyclerie OASIS à Lons-le-Saunier.
En 2022, 13 288 onnes de déchesménagers on éé incinérés par le Cenre
Déparemenal de Traiemen des Ordures Ménagères (CDTOM) à Lons-le-
Saunier (aenon, les déches ne proviennen pas ous d’ECLA, mais son
ous raiés au sein du errioire). Le SICTOM de Lons-le-Saunier a 3 objecs
principaux :
• Diminuer l’empreine carbone de la collece des déches en limian les
kilomères parcourus
• Incier les usagers àmoins produire de déches, à changer leurs habiudes
: mieux rier, composer, limier le gaspillage alimenaire
• Maîriser les coûs liés à la consommaon de carburan e au raiemen
des déches
Ainsi, une démarche de collece inciave a éé lancée en 2022 sur ou
le errioire, sau Lons-le-Saunier. Cee démarche inègre ces objecs
en diminuan la réquence de collece des bacs d’ordures ménagères, de
hebdomadaire à bimensuelle. Après leur première année, une baisse de 7%
des onnages d’ordures ménagères a éé reenue, mais idenée comme
insusane de la par du SICTOM. Comme le monre le graphique ci-conre,
cee diminuon d’ordures ménagères collecés es relavemen aible,
l’année 2022 marque le moins de déches produis sur le errioire depuis
10 ans. Elle correspond à une baisse de 176kg/hab d’ordures ménagères en
2021 à 164 kg/hab en 2022 (-0.07%).
En dehors des déches, les nouvelles mesures on permis de réduire la
disance parcourue de 35 000 km comparé à 2021 e d’économiser 35 000

Évolution des quantités de déchets collectés en fonction de leur type entre 2012 et 2022 
(Source : Rapport SICTOM Lons-le-Saunier 2022)

lires de gazole.
En 2021 son mis en place des disposis de valorisaon des déches e de
producon d’énergie élecrique e hermique sur le errioire, permean
d’incinérer 80% des déches ménagers collecés à Lons-le-Saunier.

Ces acons son en cohérence avec la voloné de réduire les quanés
de déches à raier, mis en avan dans l’axe 2 « Préserver les richesses
du errioire e adaper nos praques » du PCAET 2019 en cours
d’approbaon. Une des acons proposées serai la massicaon du
composage collec. Ces acons du SICTOM doiven êre valorisées e
développées dans le PLUiHM an d’ateindre les objecs du PRGPD e
des lois naonales AGEC e TVEC.
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CONSTATS

• L’énergie solaire phoovolaïque déjà lancée sur le errioire
• Des acons de valorisaon des déches mises en place depuis 2021
• Une grande quané d’énergie hermique produie par les bois des ménages
• Augmenaon des jours de sécheresse liées au changemen climaque
• Une qualié de l’air moyenne par rappor au rese du déparemen.
• De ores émissions de GES e de consommaon d’énergie des seceurs résidenels e indusriels

EnjEux
SCoT du Pays Lédonien :

• La lue conre le changemen climaque : limiaon de l’imperméabilisaon des sols an de réduire les îlos de chaleurs
• L’adapaonau changemen climaque : impac sur la ressourceeneaue sur le risque inondaons, augmenaondesees de rerai-gonfemen
des sols argileux, consrucon des logemens (isolemens, ondaons), réducon de l’enneigemen pour les loisirs, impac sur la végéaon e les
cultures
• Aménager les zones d’acviés en cohérence avec les besoins de mobilié des acs e des marchandises pour accompagner la réducon des
émissions de GES
• Renorcer la place dédiée aux mobiliés acves dans les cenres e aner le maillage du errioire en alernaves à la voiure
• Préserver les ressources en énergies renouvelables : sané des orês e ressource hydraulique.
• Srucurer localemen e à l’échelle régionale les lières de producon d’énergie renouvelable e assurer la présence des équipemens e
enreprises nécessaire, sur l’ensemble de la lière.
• Augmener la producon d’énergie solaire, éolienne eméhanisaon, en cohérence avec les enjeux environnemenaux du errioire.
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Enjeux du PLUi-HM :

• Diminuer la consommaon d’énergies ossiles en aveur du développemen d’énergies renouvelables (principalemen l’énergie solaire
phoovolaïque)
• Facilier les mobiliés plus douces (covoiurages, vélo , ec.) en augmenan égalemen les ranspors en commun an de baisser les émissions
de gaz à ee de serre
• Développer les énergies renouvelables, en parculier les lières d’énergies solaire hermique e bois-énergies, en lien avec les objecs du
PCAET 2020-2026, ou en limian les impacs sur le parimoine paysager e naurel.
• Privilégier les consrucons de bâmens économes en énergie, e incier la remise aux normes énergéques les bâs exisans.
• Diminuer les émissions de GES, en parculier sur le seceur résidenel, an de répondre aux objecs du PCAET 2020-2026
• Prise en compe du changemen climaque dans l’aménagemen du errioire, en parculier son lien e son impac sur les risques déjà présens
sur le territoire
• Délimiaon e prise en compe des îlos de chaleur dans les cenres urbains

P  ’ -     ’ 
La producon d’énergies renouvelables connue à augmener avec le développemen acuel du phoovolaïque, permean de réduire le besoin d’énergies
ossiles. Néanmoins, l’usage des produis péroliers rese la norme pour les véhicules individuels, produisan des émissions de GES. Les déches connuen
à diminuer égalemen.
Les empéraures ne cessen d’augmener sans acon climaque, augmenan les périodes de sécheresses, qui ne se rouven pas compensées par des
épisodes pluvieux. De ce ai, les risques de mouvemens de errain, de eux de orês, e d’inondaons augmenen sur le errioire. L’augmenaon
des empéraures es parculièremen marqué dans les milieux urbains, les villes e bourgs, ce qui impace la sané des habians, parculièremen les
populaons sensibles. Les ees du changemen climaque e l’usage des véhicules individuels auron des ees néases sur la qualié de l’air du errioire.

?
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Synthèse des enjeux environnementaux

THÉMATIQUE ENJEUX FORT MOYEN FAIBLE

Paysage

La conciliaon enre le développemen urbain e le paysage parimonial e les
acviés économiques

x

La pérennisaon des acviés agricoles du errioire e leur impac paysager
e environnemenal

x

La préservaon de la diversié paysagère consuan le caracère de ce
errioire « pré-monagnard »

x

La préservaon du parimoine géologique comme source de ourisme ace
aux impacs du changemen climaque

x

Risques

Prendre en compe les risques d’incendies de orê en oncon du changemen
climaque e de l’augmenaon des jours de sécheresse

x

Prendre en compe des risques echnologiques e indusriels liés au
ranspor de maères dangereuses e des périmères de proecon dans les

aménagemens à proximié
x

Adaper la localisaon e les méhodes d’urbanisaons en oncon des
risques sismiques e des aléas rerai-gonfemen des argiles dans le conexe

du changemen climaque
x

Prendre en compe des délimiaons de proecon des risques echnologiques x

Prendre en compe les sies pollués e poenellemen pollués an d’y adaper,
voire empêcher oue consrucon suscepble de libérer les polluans e

d’impacer les humains e les milieux naurels
x

Risques liés à l’eau

Limier l’imperméabilisaon des sols e encourager la resauraon des
capaciés d’inlraon an de limier la polluon e réduire les risques

d’inondaons par ruissellemen
x

Favoriser le développemen urbain en dehors des zones à risques d’inondaon x

Prendre en compe des documens cadres sur la geson des inondaons
an de les inégrer dans les prescripons du règlemen (en parculier les

consrucons en zones inondables)
x



178

P
la
n
Lo
ca
ld
’U
rb
an
is
m
e
In
te
rc
o
m
m
u
n
al

EC
LA

.

THÉMATIQUE ENJEUX FORT MOYEN FAIBLE

Risques liés à l’eau

Inégrer la problémaque des eaux pluviales dans les communes où
l’inlraon ne peu se aire à la parcelle (errains marneux en pene

noammen)
x

Ressource en eau

La préservaon des cours d’eau e leur proecon ace aux pressions exernes
suscepbles d’enraver leur remise en bon éa écologique

x

Améliorer le réseau d’eau poable e la proecon des capages d’eau poable
par la créaon de nouvelles zones de proecon

x

Développer l’urbanisaon en oncon des possibiliés de déconnexion des
eaux de pluie du réseau d’eaux usées (mise en sépara) ou a minima de

l’inlraon des eaux de pluie à la parcelle
x

Adaper les projes de développemen urbain (habia, acviés économiques,
agriculure) à la disponibilié quanave e qualiave de la ressource en eau

disponible
x

Appliquer e suivre les sraégies de geson de l’eau à l’échelle globale
et locale

x

Encourager la mise en conormié des disposis d’assainissemen non
collecs e acilier le raachemen aux sysèmes collecs dans les zones

idenées comme non adapées aux ANC.
x

Mise en conormié des saons de raiemen des eaux usées, en grand
nombre non conormes.

x

Réduire les aux de polluons azoées, en parculier au niveau des aires
d’alimenaon de capages e des sources de prélèvemen d’eau poable e de

rejes en milieux aquaques.
x

Pérenniser la ressource en eau poable en prenan en compe les zonages
exisans e en adapan les acviés à proximié pour limier la polluon

x

Adaper des méhodes de gesons sylvicoles e oresères en oncon de
la ressource en eau e de l’augmenaon des jours de sécheresses liées au

changemen climaque
x
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THÉMATIQUE ENJEUX FORT MOYEN FAIBLE

Ressource en eau

Avoir un développemen conrain des hameaux e ermes isolées non
raccordés e desservis par le réseau d’eau

x

Permere la récupéraon des eaux de pluie dans les consrucons
dédiées aux logemens pour un usage inérieur e exérieur

x

Milieux naurels

Préservaon des milieux naurels e des espèces orisques e aunisques
an de conserver la richesse spécique e parimoniale du errioire

x

Adaper e gérer les acviés économiques e de loisirs en oncon de la
sensibilié des milieux

x

Préserver e resaurer les connuiés écologiques pour limier les ees
du changemen climaque e de l’arcialisaon sur les milieux naurels

e les habias
x

Proéger les réservoirs de biodiversié, mais aussi les élémens naurels
ordinaires, qui permeen le bon déplacemen des espèces

x

Préserver les zones humides e les mares, veiller au mainen des zones
humides e leur remise en bon éa des cours d’eau an de sécuriser les

connuiés aquaques
x

Idener e prendre en compe les services écosysémiques proposés par les
milieux naurels e leur rôle dans l’aénuaon du changemen climaque

x

Porer une aenon parculière aux « poins de conis du SCoT » en les
précisan pour conorer leur imporance

x

Préserver les prairies pour leur rôle environnemenal majeur mais aussi pour
évier leur enrichemen

x

Préserver les bois, haies e arbres isolés ainsi que les vergers, alignemens
d’arbres, parcs arborés, arbres isolés, jardins en milieu bâ

x

Mainenir e mere en valeur les réservoirs de biodiversié e corridors
écologiques e leur prise en compe dans l’aménagemen

x

Idener les pelouses sèches pour armer leur rôle environnemenal
imporan

x
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THÉMATIQUE ENJEUX FORT MOYEN FAIBLE

Energie

Développer les énergies renouvelables, en parculier les lières d’énergies
solaire hermique e bois-énergies, en lien avec les objecs du PCAET 2020-

2026, ou en limian les impacs sur le parimoine paysager e naurel.
x

Privilégier les consrucons de bâmens économes en énergie, e incier la
remise aux normes énergéques des bâs exisans.

x

Diminuer la consommaon d’énergies ossiles en aveur du développemen
d’énergies renouvelables (principalemen l’énergie solaire phoovolaïque)

x

Développer un habia économe en énergie : réhabiliaon énergéque des
bâs, ormes urbaines économes, orienaon des consrucons par rappor

au soleil, ec.
x

Diminuer les émissions de GES, en parculier sur le seceur résidenel, an de
répondre aux objecs du PCAET 2020-2026

x

Changemen climaque

Délimiaon e prise en compe des îlos de chaleur dans les cenres urbains x

Prendre en compe le changemen climaque dans l’aménagemen du
errioire, en parculier son lien e son impac sur les risques déjà présens

sur le errioire
x

Geson des déches

Incier la massicaon du composage collec, en cohérence avec les acons
proposées par le PCAET 2020-2026.

x

Encourager la réducon des déches à la source, en appliquan la collecon
des déches bimensuelle sur l’ensemble du errioire

x

Prise en compe des documens cadre de geson des déches sur le errioire
e leurs objecs à aeindre.

x
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Tables AFOM des enjeux environnementaux
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» Le socle physique et paysager

FAibleSSeS

- Risque de manque de ressources minérales sur les projecons du SCoT du Pays
Lédonien, plus qu’une carrière ouvere e exploiée sur le errioire
- Concenraon des milieux humides e des cours d’eau sur l’Oues du errioire,
augmenan les risques d’inondaons
- Enrichemen des culures agricoles sur ceraines pares du errioire
(noammen la Vallée Vallière)

ATOuTS

- Socle géologique riche e varié, caracérisan l’organisaon du errioire e de
la réparon des acviés
- Un or parimoine géologique, grâce aux reculées, en parculier la Reculée de
Baume-les-Messieurs e son rôle dans le ourisme e l’acvié économique du
errioire.
- Des paysages diversiés

MeNACeS

- Risque de dégradaon de la qualié paysagère si le ourisme n’es pas
correcemen géré
- Développemen urbain empiéan les suraces agricoles e encouragean la
déprise

OppOrTuNiTéS

- Un développemen durable de l’urbanisaon e des acviés agricoles pour la
préservaon des paysages

EnjEux
SCoT du Pays Lédonien :

- La sasacon des besoins en maériaux sur le long erme privilégian le principe de proximié, dans le respec de la qualié de vie des populaons riveraines
(paysage, poussières...)

Enjeux du PLUi-HM :
- La préservaon du parimoine géologique exisan dans le conexe du changemen climaque e de son impac sur les sous-sols argileux.
- Pérennisaon des acviés agricoles sur le errioire e leur impac paysager e environnemenal
- Préserver la diversié paysagère consuan le caracère de ce errioire «pré monagnard»
- Conciliaon du développemen urbain avec le paysage parimonial e les acviés économiques (agriculure, ourisme, exploiaons...)
- La pérennisaon des ressources minérales, de l’exracon ou de l’imporaon sur la ZE Lons-le-Saunier.
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FaiblEssEs

• Terrioire suje aux risques de rerai-gonemen des argiles e sismique modéré
• Risque de eux de orês modéré ou élevé sur les pares Cenre e Es du errioire
• Concenraon de risques imporane sur la commune de Lons-le-Saunier,

Monmoro e Courlaoux
• Sies pollués à cause de l’acvié indusrielle dans le passé

• Risques d’inondaons relavemen élevé sur une majorié du errioire
(remonées de nappes, crues, ruissellemen pluvial...)

ATOuTS
• Des Plan de Prévenon des Risques Naurels déjà éablis sur le errioire (PPR

Inondaons sur 50% des communes e PPR Mouvemens de Terrain)
• Risque aible de radon sur la majorié du errioire
• Pas de PPRT (pas d’ICPE classée SEVESO AS/ Seuil hau)
• Travaux de dépolluon depuis 1986
• Risques connus e éudiés sur le errioire
• Pas de Terrioire à Risque Imporan d’Inondaon (TRI)
• GEMAPI (EPAGE)

MeNACeS

• Risque d’accéléraon e de développemen des risques de rerai-
gonemendesargiles edes incendiesde orê lié àunehaussede réquence
des périodes de sécheresses liées au changemen climaque

OppOrTuNiTéS

• Développemen des périmères de proecon auour des milieux à
risque e d’éablissemen de plans de prévenon supplémenaires
• Possibilié de développemen d’un Programme d’Acons de Prévenon des
Inondaons pour le errioire

EnjEux
SCoT du Pays Lédonien :

• Prise en compe des risques echnologiques (ranspor de maères dangereuses, ICPE, sies SEVESO, mines) lors des projes d’urbanisaon
• La déense incendie à adaper en oncon des caracérisques de la commune (réseau d’eau poable, ressources naurelles e arcielles) pour les pees communes e acilier l’accès
aux massis oresers an de réduire le risque d’incendie
• La prise en compe du risque naurel (inondaon, sismique, mouvemens de errain) dans le choix de développemen de l’urbanisaon (seceurs inadapés, normes de consrucon,
réducon de l’imperméabilisaon des sols...), en sachan que les aléas inondaon, rerai-gonfemen des argiles risquen de s’aggraver à l’avenir avec le changemen climaque (sécheresses,
ores pluies...)
• La prise en compe du risque naurel (inondaon, sismique, mouvemens de errain) dans le choix de développemen de l’urbanisaon (seceurs inadapés, normes de consrucon,
réducon de l’imperméabilisaon des sols...) en sachan que les aléas inondaon, rerai-gonfemen des argiles risquen de s’aggraver à l’avenir avec le changemen climaque (sécheresses,

ores pluies).

Enjeux du PLUi-HM :
• Respecer les normes de déense incendie e l’idencaon des besoins de sockage d’eau pour la déense incendie
• Prendre en compe les délimiaons de proecon des risques echnologiques
• Prendre en compe les sies pollués e poenellemen pollués an d’y adaper, voire empêcher oue consrucon suscepble de libérer les
polluans e d’impacer les humains e les milieux naurels
• Prise en compe des documens cadres sur la geson des inondaons an de les inégrer dans les prescripons du règlemen (en parculier les
consrucons en zones inondables)
• Prendre en compe les risques echnologiques lors des projes d’urbanisaon
• Prendre en compe le risque naurel (inondaon, sismique, mouvemens de errain) dans le choix de développemen de l’urbanisaon

» Les risques naturels et technologiques
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» Le cadre réglementaire

FAibleSSeS

• Capages prioriaires pour les pescides e les niraes dans le SDAGE 2022-
2027

• Ea écologique médiocre des cours d’eau
• Absence de SAGE sur le errioire
• Srucuraon de l’ore ore ourisque rop concenrée risques

environnemenaux liés à la poenelle surréquenaon des sies
naturels

ATOuTS

• Des masses d’eau souerraines en bon éa écologique e quanas
• Une rès bonne qualié d’eau poable sur la majorié du errioire
• Proecon de la ressource en eau (2 aires d’alimenaon de capage sur le

errioire)
• Elaboraon d’un Schéma Direceur d’Eau Poable sur ECLA
• Parimoine bâ, culurel, naurel sies en augmenaon de

réquenaon (Baume-les-messieurs, Lons-le-saunier, reculées,
maison de la vache qui ri)

MeNACeS

• Impact du changement climatique sur les états des masses d’eau

• Vieillissemen de l’usine d’ulralraon de Lons-le-Saunier
• Risque de manque d’eau poable sur le errioire

OppOrTuNiTéS

• Réserve naurelle de mancy, ballade monaigu monée de l’hermiage
moncier pour des événemens

EnjEux
SCoT du Pays Lédonien :

• Répondre aux objecs xés par le Programme de Mesures du SDAGE 2022-2027 sur la proecon des ressources en eau
• Préservaon de la qualié de la ressource en eau, noammen par la lue des polluons diuses, noammen les nappes alluviales e les nappes karsques.

Enjeux du PLUi-HM :
• Développer l’urbanisaon en oncon des possibiliés de déconnexion des eaux de pluie du réseau d’eaux usées (mise en sépara) ou a minima
de l’inlraon des eaux de pluie à la parcelle
• Avoir un développemen conrain des hameaux e ermes isolées non raccordés e desservis par le réseau d’eau
• Adaper les projes de développemen urbain (habia, acviés économiques, agriculure) à la disponibilié quanave e qualiave de la
ressource en eau disponible
• Permere la récupéraon des eaux de pluie dans les consrucons dédiées aux logemens pour un usage inérieur e exérieur
• Inégrer la problémaque des eaux pluviales dans les communes où l’inlraon ne peu se aire à la parcelle (errains marneux en pene
noammen)
• Limier l’imperméabilisaon des sols pour ne pas porer aeine au cycle de l’eau, ainsi qu’en végéalisan e renauran .
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• Améliorer le réseau d’eau poable e la proecon des capages d’eau poable par la créaon de nouvelles zones de proecon
• Appliquer e suivre les sraégies de geson de l’eau à l’échelle globale e locale
• Favoriser le développemen urbain en dehors des zones à risques d’inondaon
• Prendre en compe des documens cadres sur la geson des inondaons an de les inégrer dans les prescripons du règlemen (en parculier
les consrucons en zones inondables)
• Adaper des méhodes de gesons sylvicoles e oresères en oncon de la ressource en eau e de l’augmenaon des jours de sécheresses liées au
changemen climaque
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FAibleSSeS

• Des sies ragiles aux acviés humaines, noammen les zones humides e
milieux souerrains
• Des milieux sensibles aux changemens climaques

ATOuTS

• Denombreuses espèces parimoniales e/ou déerminanes e/ou proégées
• Présence de nombreux habias riches avorables à la aune
• Des milieux oresers larges e riches en biodiversié
• Des milieux souerrains remarquables, accueillan des espèces de
chiropères proégées

MeNACeS

• Risques aux connuiés écologiques avec le développemen urbain
e l’imperméabilisaon des sols.

OppOrTuNiTéS

• Valorisaon des milieux naurels idenaires en cohérence avec leurs
enjeux e les enjeux économiques de l’aracvié ourisque

EnjEux
SCoT du Pays Lédonien :

• La préservaon des espaces naurels remarquables (Naura 2000, APPB, RNR, RNN, sies gérés par le conservaoire d’espaces naurels....) dans les seceurs de la Pee Monagne, de la
Plaine Bressane e des reculées
• Le mainen des zones humides (Vallées de la Seille e de la Vallière) pour leur rôle plurionconnel (diversié biologique, régulaon du débi des cours d’eau, épuraon des eaux....)
• Pour les espaces agricoles e oresers, l’équilibre enre pérennié de l’acvié économique, mainen d’une biodiversié diversiée, développemen de l’urbanisaon e enreen du
paysage
• Le mainen d’un équilibre enre le développemen économique e urbanisque du errioire e la préservaon des habias naurels essenels à la diversié aunisque e forisque qui
jouen un rôle primordial dans l’idené paysagère lédonienne e de ai, son aracvié ourisque
• La prise en compe de la biodiversié inra-urbaine e l’adopon de mesures en sa aveur dans le cadre des projes d’aménagemen

• La préservaon ou la resauraon de la rame vere e bleue an de ne pas créer de nouveaux confis lors du développemen de l’urbanisaon e des inrasrucures de ranspor

Enjeux du PLUi-HM :
• Préserver les prairies pour leur rôle environnemenal majeur mais aussi pour évier leur enrichemen
• Porer une aenon parculière aux « poins de confis du SCoT » en les précisan pour conorer leur imporance
• Idener les pelouses sèches pour armer leur rôle environnemenal imporan
• Mainenir emere en valeur les réservoirs de biodiversié e corridors écologiques e leur prise en compe dans l’aménagemen
• Proéger les réservoirs de biodiversié, mais aussi les élémens naurels ordinaires, qui permeen le bon déplacemen des espèces
• Préserver les cours d’eau e les proéger des pressions exernes qui peuven enraver leur remise en bon éa écologique
• Préserver e resaurer les connuiés écologiques pour limier les ees du changemen climaque e de l’arcialisaon sur les milieux naurels
e les habias
• Préserver les bois, haies e arbres isolés

 » Les milieux naturels
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• Préserver les zones humides e les mares, veiller au mainen des zones humides e leur remise en bon éa des cours d’eau an de sécuriser les
connuiés aquaques
• Préserver les vergers, alignemens d’arbres, parcs arborés, arbres isolés, jardins en milieu bâ
• Adaper e gérer les acviés économiques e de loisirs en oncon de la sensibilié des milieux
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FAibleSSeS

• Augmenaon des jours de sécheresse liées au changemen climaque
• Une qualié de l’air moyenne en rappor avec le resan du errioire.
• Fores émissions deGES e de consommaon d’énergie des seceurs

résidenels e indusriels

ATOuTS

• L’énergie solaire phoovolaïque déjà lancée sur le errioire
• Acons de valorisaon des déches
• Une grande quané d’énergie hermique produie par les bois des
ménages

MeNACeS

• Risque de dégradaon de la qualié de l’air avec le changemen
climaque

OppOrTuNiTéS

• Développemen de l’énergie solaire phoovolaïque e hermique

EnjEux
SCoT du Pays Lédonien :

• La lue conre le changemen climaque : limiaon de l’imperméabilisaon des sols an de réduire les îlos de chaleurs
• L’adapaon au changemen climaque : impac sur la ressource en eau e sur le risque inondaons, augmenaon des ees de rerai-gonfemen des sols argileux,
consrucon des logemens (isolemens, ondaons), réducon de l’enneigemen pour les loisirs, impac sur la végéaon e les culures
• Aménager les zones d’acviés en cohérence avec les besoins de mobilié des acs e des marchandises pour accompagner la réducon des émissions de GES
• Renorcer la place dédiée aux mobiliés acves dans les cenres e aner le maillage du errioire en alernaves à la voiure
• Préserver les ressources en énergies renouvelables : sané des orês e ressource hydraulique.
• Srucurer localemen e à l’échelle régionale les lières de producon d’énergie renouvelable e assurer la présence des équipemens e enreprises nécessaire, sur
l’ensemble de la lière.

• Augmener la producon d’énergie solaire, éolienne eméhanisaon, en cohérence avec les enjeux environnemenaux du errioire.

Enjeux du PLUi-HM :
• Diminuer la consommaon d’énergies ossiles en aveur du développemen d’énergies renouvelables (principalemen l’énergie solaire phoovolaïque)
• Facilier les mobiliés plus douces (covoiurages, vélo , ec.) en augmenan égalemen les ranspors en commun an de baisser les émissions de gaz à ee de serre
• Développer les énergies renouvelables, en parculier les lières d’énergies solaire hermique e bois-énergies, en lien avec les objecs du PCAET 2020-2026, ou en
limian les impacs sur le parimoine paysager e naurel.
• Privilégier les consrucons de bâmens économes en énergie, e incier la remise aux normes énergéques les bâs exisans.
• Diminuer les émissions de GES, en parculier sur le seceur résidenel, an de répondre aux objecs du PCAET 2020-2026
• Prise en compe du changemen climaque dans l’aménagemen du errioire, en parculier son lien e son impac sur les risques déjà présens sur le errioire

• Délimiaon e prise en compe des îlos de chaleur dans les cenres urbains

 » Climat, air, énergie
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• La réducon des déches ménagers e assimilés n’es pas en adéquaon
avec les aenes de la loi AGEC e du PRGPD

ATOuTS

• Des acons éablies pour réduire les déches
• Disposis de valorisaon des déches en place
• Desmesures réduisan les polluons liées à la geson des déches (réducon
de la réquence de passage)

MeNACeS

• Une hausse des déches avec l’accueil de nouveaux habians

OppOrTuNiTéS

• Réduire les déches en appliquan les mesures éablies sur l’ensemble
du errioire.

EnjEux
SCoT du Pays Lédonien :

• La poursuie des démarches engagées pour le recyclage e la valorisaon des déches recyclés, mais aussi pour la réducon des déches à la source,
noammen par le composage en milieu rural e urbain an de réduire les déches à incinérer
• L’ancipaon de l’évoluon de la producon des déches du bâmen e des ravaux publics, selon les objecs de créaon de nouveaux logemen répars
enre consrucon / démolion-reconsrucon / rénovaon
• La conciliaon des enjeux de densicaon urbaine e d’implanaon de nouveaux sies e équipemen pour la geson des déches (besoins de PAV, poubelles
requises pour le ri, disposis pour le composage...)
• La prise en compe de la polluon du sol lors du changemen d’usage pour les sies pollués ou poenellemen pollués

Enjeux du PLUi-HM :
• Incier la massicaon du composage collec, en cohérence avec les acons proposées par le PCAET 2020-2026.
• Encourager la réducon des déches à la source, en appliquan la collecon des déches bimensuelle sur l’ensemble du errioire
• Prise en compe des documens cadre de geson des déches sur le errioire e leurs objecs à aeindre.

» Les déchets
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PARTIE 2 : DES DEFIS 
DEMOGRAPHIQUES ET RESIDENTIELS 
A RELEVER



Taux d’évolution annuel moyen
2009-2020

ECLA -0,22

Lons le Saunier -0,42

Pôle urbain : Lons le Saunier/ 
Montmorot/Perrigny

-0,33

Autres communes -0,01

Pays Lédonien -0,07

Jura 0,0
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2.1. Une structure démographique qui évolue 

2.1.1. Une dynamique démographique qui s’amoindrit

Le errioire d’ECLA compai 34 113 habians en 2020, don la moié réside
dans la ville-cenre, Lons-le-Saunier, avec 17 092 habians. Le pôle urbain,
composé de Monmoro, Lons-le-Saunier e Perrigny, représene 63,6% de la
populaon oale de l’aggloméraon.

La populaon de l’aggloméraon a aein son apogée en 1982 avec 35 112
habians, avan de connaîre une baisse démographique jusqu’en 2020, soi
une pere d’environ un millier d’habians, avec une légère reprise en 2009.
Le errioire d’ECLA es donc en déclin démographique, avec une diminuon
moyenne de 0,22% par an. Cee baisse es de-0.42 % par an pour la ville de
Lons-le-Saunier. Quan aux aures communes, bien qu’elles ne connaissen pas
de croissance démographique posive, leurs peres son plus limiées, s’élevan
à environ 0,01% par an, dans l’ensemble.

2.1.1.1 Des dés démographique à relever



193

P
la
n
Lo
ca
ld
’U
rb
an
is
m
e
In
te
rc
o
m
m
u
n
al

EC
LA

.

Taux d’évolution annuel moyen - Source insee 2020

L’évoluon démographique au
sein d’ECLA es conrasée. Alors
que de nombreuses communes
enregisren une baisse de leur
populaon, d’aures connaissen
une croissance. Ainsi, le errioire
présene des endances
démographiques diversiées.

Courlaoux e Vevy se démarquen
avec les aux d’évoluon annuels
moyens les plus élevés, andis que
Monaigu, Baume-les-Messieurs,
Chille e Sain-Didier achen les
aux d’évoluon annuels moyens les
plus en diminuon.

Les communes de l’oues d’ECLA
connaissen une évoluon
démographique posive, à l’inverse
des communes du pôle urbain.
Ce consa s’explique par un
phénomène de périurbanisaon, où
les habians quien les villes pour
s’insaller en périphérie.

CHIFFRES DU SCoT
Pays Lédonien:
88 487 hab en 2019
Une légère diminuon de la populaon
depuis 2008
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Les soldes migraoire e naurel ournissen des éclairages précieux sur les
dynamiques démographiques du errioire. De 1968 à 2009, le solde naurel
éai posi, raduisan un excéden de naissances par rappor aux décès.
Toueois, cee endance s’es inversée depuis 2009, avec un solde naurel
devenu néga. Cela signie que le nombre de décès dépasse désormais
celui des naissances, enraînan une pere démographique non compensée
par le solde migraoire.

En analysan le aux de naalié depuis 1968, on consae une diminuon
connue qui a condui ce aux à êre inérieur à celui de la moralié en
2009, expliquan ainsi la baisse démographique depuis cee dae. Le aux
de moralié es quan à lui resé relavemen sable, avec une légère
augmenaon enre 1968 e 2020.

Malgré un solde naurel déavorable, ceraines communes parviennen à
compenser ces peres grâce à un solde migraoire posi. Sur le errioire
d’ECLA, ce solde migraoire présene des variaons imporanes d’une
année à l’aure. Il a éé posi lors des périodes 1968-1975, 1999-2009
e 2014-2020, raduisan une augmenaon de la populaon due à des
arrivées plus nombreuses que les dépars.

Néanmoins, malgré un solde migraoire récen posi, celui-ci n’a pas éé
susan pour compenser la baisse du solde naurel, conribuan ainsi à la
diminuon démographique globale.

Le vieillissemen de la populaon e le dépar des jeunes acs concouren
à rendre le solde naurel néga.

Solde migratoire et solde naturel
source insee 2020

Taux de natalité et de mortalité
source insee 2020
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Nombre de 
personnes par 

ménage 

Nombre de 
ménages en 

2009

Nombre de 
ménages en 

2014

Nombre de 
ménages en 

2020

Diérence 
entre 2009-

2020
ECLA 16591 16785 16962 371

Lons le Saunier 9314 9218 9172 -143

Pôle Urbain : Lons le 
Saunier/ Montmorot/

Perrigny

11444 11431 11371 -72

Autres communes 5147 5353 5590 443

Jura 114552 117250 120500 5948 195
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En 2020, le errioire d’ECLA
compe 16 962 ménages. Enre
2009 e 2020, le errioire a
enregisré une augmenaon de
371 ménages. Cee croissance
s’observe principalemen dans
les communes en dehors du pôle
urbain. L’augmenaon du nombre
de ménages es due en grande
pare à une hausse des séparaons,
conduisan à la ormaon de
ménages avec une populaon
similaire.

Évolution des ménages
Source INSEE 2020
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La majorié des mobiliés résidenelles se ai à l’inérieur d’ECLA, avec 9
203 ménages ayan déménagé d’une commune à une aure au sein de la
communaué d’aggloméraon. Les plus imporans ux se siuen enre les
communes de Monmoro e Perrigny, Macornay e Messia sur Sorne en
direcon principale de Lons-le-Saunier.

ECLA perd de la populaon au niveau déparemenal, avec davanage de
ménages déménagean vers d’aures errioires jurassiens que de ménages
venan du Jura pour s’insaller sur le errioire d’ECLA. Les dépars vers les
déparemens limirophes resen égalemen supérieurs aux arrivées, bien
que cela rese relavemen limié.



197

P
la
n
Lo
ca
ld
’U
rb
an
is
m
e
In
te
rc
o
m
m
u
n
al

EC
LA

.

Sources: INSEE 2020
Carte réalisée par Cittànova
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Le SCoT du Pays Lédonien prévoi un aux de croissance annuel
moyen de +0,06%. Selon ce scénario le errioire d’ECLA aeindra
34 513 habians.

2.1.1.2 Les perspectives démographiques de demain ?
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Sur le errioire d’ECLA, les ranches d’âge des 60-74 ans e des plus de 75
ans on enregisré la plus ore croissance enre 2009 e 2020, représenan
désormais 32,6 % de la populaon oale, conre 26,8 % en 2009.

Le nombre de personnes âgées de 60 à 74 ans a augmené de 1 381 habians
sur cee période. Cee évoluon souligne le vieillissemen de la populaon
eme en lumière des besoins spéciques en maère de sané, de logemens
e de loisirs. Il sera crucial de répondre à ces besoins à l’avenir, noammen
pour les personnes âgées en pere d’auonomie.

La ranche d’âge la plus représenée sur le errioire es celle des 45-59 ans,
consuan 20 % de la populaon d’ECLA. Néanmoins, comme pour les
ranches d’âge plus jeunes, leur nombre a diminué enre 2009 e 2020. Cee
baisse s’explique par la diminuon de la naalié, évoquée précédemmen à
ravers le solde naurel, ainsi que par le dépar des jeunes pour leurs éudes e
qui ne reviennen pas oujours sur le errioire une ois en acvié.
Le phénomène de vieillissemen de la populaon es observable sur
l’ensemble du errioire d’ECLA, mais avec des variaons signicaves enre
les communes.

Les communes de Chilly-le-Vignoble, Gevingey, Géruge e Bornay achen les
indices de jeunesse les plus élevés, supérieurs à 1,5. Un indice proche de 1
indique une réparon équilibrée enre les moins de 20 ans e les plus de 60
ans. Dans ces communes ciées, les moins de 20 ans son légèremen plus
nombreux que les plus de 60 ans.

À l’inverse, les communes de Le Pin, Villeneuve-sous-Pymon, Chille, Perrigny,
Baume-les-Messieurs, Monaigu e Courbouzon présenen les indices de
jeunesse les plus bas, enre 0,6 e 0,8. Cela signie que les plus de 60 ans y
son plus nombreux que les moins de 20 ans.

Répartition et évolution des classes d’âges
Source INSEE 2020

2.1.2 Une évolution du prol des ménages qui traduit d’un vieillissement de la 
population et un desserrement des ménages 
2.1.2.1. Un vieillissement de la population

0

5

10

15

20

25

15 16 16
20 20

13

Répartition de la population en classe d'âge en 2020 en %

0 à 14 ans 15 à 29 ans 30 à 44 ans 45 à 59 ans 60 à 74 ans 75 ans ou plus

16,5 17,1
18,6

20,9

15,1

11,7

15,5 16,2 16,9

20,8

17,7

12,9
15,2 16,1 16

20 19,5

13,1

0

5

10

15

20

25

0 à 14 ans 15 à 29 ans 30 à 44 ans 45 à 59 ans 60 à 74 ans 75 ans ou plus

Population par grandes tranches d'âges en

(%)

2009 2014 2020

5774 5973
6494

7312

5283

4098

5199
5503 5463

6825 6664

4460

0

1000

2000

3000

4000

5000

6000

7000

8000

0 à 14 ans 15 à 29 ans 30 à 44 ans 45 à 59 ans 60 à 74 ans 75 ans ou plus

Evolution de la répartition de la population par classe d'âge

2009 2020



200

P
la
n
Lo
ca
ld
’U
rb
an
is
m
e
In
te
rc
o
m
m
u
n
al

EC
LA

.

L’indice de jeunesse moyen pour le errioire d’ECLA es de 1,2, indiquan
acuellemen un équilibre enre les populaons jeunes e âgées. Néanmoins, ce
indice rese inérieur à ceux du Jura e de la France.
Pour mainenir un indice de jeunesse équilibré, il es crucial de préserver e de
développer des services, équipemens e ormaons scolaires an d’évier la
uie des jeunes.

Indice de Jeunesse en 2020
source insee 2020

Le vieillissemen de la populaon es à mere en perspecve avec
les aux de naalié e de moralié menonnés précédemmen. En
ee, une baisse de la naalié combinée à une augmenaon des
décès explique ce phénomène. La diminuon des naissances es
plus prononcée que l’augmenaon des décès, ce qui conribue au
vieillissemen de la populaon. De plus, le nombre de jeunes personnes
nées sur le errioire diminue, andis que la longévié des personnes
âgées augmene, accenuan ainsi les chires du vieillissemen.



Nombre de personnes par 
ménage 

2009 2014 2020

ECLA 2,05 1,99 1,95

Lons le Saunier 1,85 1,80 1,78

Pôle Urbain : Lons le Saunier/
Montmorot/Perrigny

1,89 1,83 1,82

Autres communes 2,40 2,32 2,20

Pays Lédonien 2.30 2.20 2.10

Jura 2.23 2.17 2.10
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L’évoluon sociodémographique, infuencée par le prol des
habians e les modes de vie, a des répercussions sur la srucure
des ménages du errioire.

Depuis 1968, on observe un « desserremen des ménages », avec
une diminuon de la aille moyenne des ménages, passan de
2,91 personnes par ménage en 1968 à 1,95 personnes en 2020.
Plusieurs aceurs conribuen à ce phénomène : décohabiaon
généraonnelle, aux de divorce élevé, baisse de la écondié e
vieillissemen de la populaon....

Cee endance es parculièremen accenuée à Lons-le-Saunier, où
la aille moyenne des ménages es de 1,78 personne. Cee moyenne
es due en grande pare à la prédominance des ménages composés
d’une seule personne. Néanmoins, en ce qui concerne l’évoluon
sur la période 2009-2020, ce son les communes en dehors du pôle
urbain qui on enregisré la plus ore diminuon de la aille des
ménages.

2,91
2,79

2,58
2,38

2,19
2,05 1,98 1,95

0

0,5

1

1,5

2

2,5

3

3,5

1968 1975 1982 1990 1999 2009 2014 2020

Évolution de la taille des ménages

ZOOM PLH

Le PLH devra mere en place des acons

elles que : L’augmenaon de l’ore de

logemen de pee aille pour s’adaper à la

réducon de la aille des ménages.

Évolution de la taille des ménages
Source INSEE 2020

2.1.2.2. Typologie des ménages 
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Témoin de cee diminuon de la aille moyenne des ménages, la par des ménages
composés d’une seule personne augmene, en pare due au vieillissemen de
la populaon. Les amilles monoparenales connaissen égalemen une légère
augmenaon, éanmajoriairemen présenes à Lons-le-Saunier.

Les ménages composés d’une seule personne son parculièremen représenés
à Lons-le-Saunier, consuan 54 % de ces ménages, conre 29 % dans les aures
villages. Cee prévalence à Lons-le-Saunier s’explique par plusieurs raisons. Tou
d’abord, la ville ore davanage de pes logemens adapés à ces prols. Ensuie,
les personnes seules, souven ayan des revenus plus modeses, cherchen à se
rapprocher des services e des opporuniés d’emploi pourmaîriser leurs dépenses.
Enn, Lons-le-Saunier déen la majorié des logemens sociaux, réquemmen
solliciés par ces ménages.

Depuis 2009, on observe une diminuon du nombre de amilles (couples avec
enans). Les couples avec enans e les couples sans enan son davanage
représenés dans les aures villages par rappor à Lons-le-Saunier.

MENAGE D’UNE
SEULE PERSONNE

REPRÉSENTATION DES MÉNAGES (%)
source insee 2020
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Le aux de pauvreé indique la proporon de personnes don le revenu es inérieur au seuil de
pauvreé, équivalan à la moié du revenu médian de la populaon oale. Pour ECLA, ce aux es de
14.3 %, dépassan ainsi celui du déparemen. En 2021, la ville de Lons le Saunier ache un aux de
pauvreé élevé, aeignan 21 %.

La pauvreé ouche principalemen les jeunes, avec des aux d’environ 20 % pour les moins de 30
ans e les 30-39 ans.

Le revenu médian par unié de consommaon divise la populaon en deux pares égales, soi
50 % avec un revenu supérieur e 50 % avec un revenu inérieur. Pour ECLA, ce revenu médian
s’élève à 22 570 euros en 2021, inérieur à celui du Jura (23 140 euros) mais similaire à celui de la
région Bourgogne Franche-Comé (22 750 euros). En revanche, la ville de Lons le Saunier ache
une médiane de revenu de 20 580 euros, indiquan des revenus relavemen modeses pour les
ménages.

Les écars de revenus sur le errioire son signicas, comme le monre le rappor inerdécile. Ce
derniermesure l’écarenre les10% lesplus richese les10% lespluspauvres. Sur le errioired’ECLA,
ce rappor es de 3.1 pour les ménages, e de 3.3 pour la ville de Lons le Saunier. Comparavemen,
le Jura présene un rappor inerdécile de 3, andis que la communaué d’Aggloméraon du Grand
Dole ache un rappor de 2.9.

TAUX DE PAUVRETÉ INSEE 2020

ZOOM PLH

Le PLH devra mere en place des acons el

que :

L’augmenaon de l’ore locave pour

personnes à ressource rès aible (PLAI)

pour répondre aux besoins des publics

prioriaires.

REVENU MEDIAN et  ECART INSEE 2020

2.1.3 Des niveaux de revenus diérenciés au sein d’ECLA
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ZOOM PLH

Le PLH devra êre aen à la localisaon

des logemens consruis, conorme aux

objecs du SCoT, proche des ranspors

collecs, e dans les communes reconnues

comme cenraliés.

Des dispariés de revenus son
observables au sein d’ECLA en 2019.
Les communes achan les revenus
médians les plus élevés son en
premier lieu Chille, avec un revenu
médian dépassan les 28 000 euros par
ménage.
Les communes du nord de Lons le
Saunier, elles que Sain Didier, L’Eoile,
le Pin e Villeneuve-Sous-Pymon,
ainsi que Monaigu e Courbouzon,
présenen des revenus médians
compris enre 26 000 e 28 000 euros
par ménage en 2019.

En revanche, des revenus médians plus
bas son observés dans des communes
elles que Lons le Saunier, Gevingey,
Moiron, Vernanois, Publy e Verges,
avec moins de 21 000 euros.
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Le niveau de vie es évalué en regroupan les ménages
scaux, c’es-à-dire les oyers scaux vivan dans un même
logemen. Par exemple, un couple de concubins paragean
un logemen mais déclaran leurs revenus séparémen es
considéré comme un ménage scal. Les personnes sans
domicile xe e celles vivan en insuons collecves elles
que les maisons de reraie, oyers ou cenres de déenon
ne son pas incluses dans cee caégorie.

L’indicaeur ulisé es le niveau de vie, qui mesure les
ressources disponibles pour chaque individu en oncon de
la composion de sonménage. Il es calculé en rapporan le
revenu disponible du ménage (incluan les revenus déclarés,
les presaons sociales, la prime d’acvié, après déducon
des impôs, ec.) au nombre de personnes dans le ménage,
an de prendre en compe les économies réalisées en vivan
ensemble.

En 2019, à Lons-le-Saunier, le niveau de vie éai plus aible
dans le sud-es de la ville, où se rouve le parc social, ainsi
qu’au cenre-ville. En revanche, les quarers siués au nord
e au sud-oues présenaien les niveaux de vie les plus
élevés.

Niveau de vie en euros par individu e par an à Lons le Saunier

À savoir :

- pour des raisonsde condenalié, les données apparaissan sur un ondhachuréonéémodiéespar impuaon.

- un raiemen a éé appliqué sur les valeurs exrêmes (winsorisaon).

Les données son dies « carroyées » : l’inormaon es présenée, à l’échelle la plus élevée, dans un carreau de 200
m de côé. Il s’agi du maillage le plus n qui exise pour la diusion de l’inormaon sasque en France.

Source : Insee FiLoSoFi 2019-géoporail
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FAibleSSeS

- Un vieillissemen de la populaon consaée dans oues les communes du
errioire.
- Un dépar des jeunes vers d’aures régions pour leurs éudes, conribuan à
un vieillissemen démographique.
- Une diminuon de la populaon, bien que moins prononcée dans les villages.
- Une augmenaon des amilles monoparenales, nécessian des logemens
adapés e soulevan des préoccupaons quan à une évenuelle paupérisaon
de ces ménages.

- Des villages caracérisés par une ore proporon de propriéaires
e de logemens individuels de grande aille, ne répondan pas
nécessairemen à ous les besoins en logemen.

ATOuTS

- Un solde migraoire posi
- De nombreuses migraons résidenelles inernes au errioire
- Un nombre de ménages qui connue d’augmener
- Une réparon de la populaon équilibrée selon une densié concenrique :
ville-cenre, première couronne e deuxième couronne.
- ECLA ache une densié de populaon supérieure à celle du rese du
déparemen, démonran ainsi son aracvié à l’échelle déparemenale.

MeNACeS

- Accenuer l’isolemen des personnes âgées aue de services
- Déclin démographique enraînan une pere de populaon.
- Mobilié résidenelle déséquilibrée : davanage de dépars que d’arrivées sur le
errioire d’ECLA.

- Baisse de la aille des ménages.
- Pauvreé ouchan les jeunes.
- Diculé de renouvellemen de la populaon avec un solde naurel néga.
- Les communes enregisran la plus ore croissance du nombre de
logemens son les communes rurales, ce qui émoigne d’un phénomène de
périurbanisaon enraînan une consommaon plus imporane de oncier e
un éloignemen des commerces e services.

OppOrTuNiTéS

- Mainenir la populaon vieillissane
- Des villages arayans en raison de leur cadre de vie agréable.
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EnjEux
SCoT du Pays Lédonien :

- Un errioire arac pour de nouveaux ménages malgré une rès légère baisse démographique
- Une diminuon de la aille des ménages, en lien avec un phénomène de vieillissemen de la populaon
- Ces récenes évoluons posen des quesons sur l’avenir du errioire e son développemen, noammen :

• La queson des équilibres enre pôle urbain, bourgs e villages
• La queson du mainen de la populaon ragile sur le errioire
• La queson du mainen des jeunes sur le errioire

- Un errioire arac pour de nouveaux ménages malgré une rès légère baisse démographique

Enjeux du PLUi-HM :
- Atrer des amilles avec enans an de mainenir les écoles locales.
- Équilibrer au mieux la réparon de la populaon pour évier l’exode de la ville cenre, préservan ainsi sa vialié e son arai en ermes de services.
- Poursuivre le développemen d’un habia adapé aux ménages aisés dans les villages ou en proposan une diversicaon de l’habia dans les communes
disposan de services e d’emplois, an de limier les dispariés e les illégaliés sociales e errioriales.
- Accompagner le vieillissemen de la populaon en développan une ore de services e de logemens adapés aux besoins des seniors.
- Rechercher un rééquilibrage démographique en renorçan les cenraliés
- Encourager la réenon des jeunes sur le errioire en leur oran des opporuniés



Le parc de logemens sur ECLA es en croissance, passan de 18 804 logemens au oal en 2009 à 20 065 logemens au oal en 2020, avec respecvemen 16 583
e 16 979 résidences principales. Cela représene une augmenaon de +0,6 % par an. Cee croissance es plus rapide que la dynamique démographique d’ECLA.
Cee endance s’explique par le phénomène de desserremen des ménages, avec une augmenaon des ménages de pee aille due au vieillissemen de la
populaon, aux changemens dans les modes de cohabiaon els que les séparaons e un reard dans la vie en couple pour les jeunes. Cependan, l’évoluon
annuelle moyenne des résidences principales sur la période 2009-2020 es inérieure à celle de la période 1968-2020, ce qui indique un ralenssemen de la
producon de logemens e une augmenaon de la vacance.
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2.2. Des dynamiques résidentielles à accompagner 

2.2.1. Une ore à diversier spatialement et par typologie
2.2.1.1 Un parc de logements en croissance

ÉVOLUTION DU NOMBRE DE RÉSIDENCES PRINCIPALES  DEPUIS 
1968  SUR ECLA (base 100 :1968) INSEE 2020
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Lons-le-Saunier représene 55 % du parc de résidences principales de la
communaué d’aggloméraon. Bien que le nombre de logemens connue
à augmener, la démographie de Lons-le-Saunier diminue depuis 1975. De
plus, Lons-le-Saunier connaî une évoluon enre 2009 e 2020 de +0,3 % de
résidences principales, ce qui es inérieur à celui des communes plus rurales,
qui enregisren ces dernières années un aux d’évoluon de +0,8 % par an :
endance conrman la périurbanisaon.
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Comparaison de l'évolution du logement et de la

démographie sur Lons le Saunier (base 100 :1968)

Nombre résidences principales Lons le Saunier

Nombre de population Lons le Saunier

Résidences principales Taux d'évolution 
annuel moyen 

1968-2020

Taux d'évolution 
annuel moyen 2009-

2020
ECLA 1,0 0,6

Lons le Saunier 0,9 0,3

Pôle Urbain : Lons le 
Saunier/ Montmorot/

Perrigny

0,8 0,0

Autres communes 0,6 0,8

Jura 1,0 0,6

ÉVOLUTION DU NOMBRE DE RÉSIDENCES PRINCIPALES  ET DE LA POPULATION 
DEPUIS 1968  SUR ECLA (base 100 :1968) INSEE 2020

ÉVOLUTION DU NOMBRE DE RÉSIDENCES PRINCIPALES  ET DE LA POPULATION 
DEPUIS 1968  SUR LONS LE SAUNIER (base 100 :1968) INSEE 2020

ÉVOLUTION DU PARC DE LOGEMENTS DEPUIS 1968 
Sources: INSEE 2020
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Une par imporane de résidences principales



La par de résidences principales es plus
imporane pour les communes auour de
Lons-le-Saunier, noammen celles siuées à
l’es e à l’oues. C’es la commune de Baume-
les-Messieurs qui possède la par de résidences
principales la plus aible, en raison de son nombre
imporan de résidences secondaires lié à son
caracère ourisque.

Le errioire connaî une par de résidences
principales plus élevée que la moyenne
déparemenale. Cependan, une augmenaon
de la vacance des logemens es observée.
Selon les chires de l’INSEE en 2020, la par de
logemens vacans sur le errioire d’ECLA éai
de 11,3 %, conre 9,8 % pour le Jura.

Lons-le-Saunier es encore plus ouchée par cee
vacance, avec un aux de 13 %, principalemen
concenré dans le cenre-ville. Cela souligne
un besoin de réhabiliaon imporan pour ces
bâmens, ce qui enraîne un aux de vacance
élevé.

Les résidences secondaires sonmoins présenes
sur le errioire d’ECLA que dans le rese du
Jura. Cela renorce l’idée que la communaué
d’aggloméraon es un errioire résidenel.

Les villages présenen une prépondérance
de résidences principales occupées par des
propriéaires, ce qui s’explique par la ore
proporon de maisons dans ces zones. En milieu
rural, les propriéaires son souven associés à ce
ype de logemen.

PART DES RÉSIDENCES PRINCIPALES
Sources: INSEE 2020
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Le nombre de résidences secondaires sur ECLA a augmené, passan de 518
en 1968 à 809 en 2020, avec une augmenaon noable enre 2019 e 2020,
car le nombre de résidences secondaires éai de 661 en 2019. Les communes
siuées à l’es e au sud du errioire compen le plus grand nombre de
résidences secondaires, en parculier la commune de Baume-les-Messieurs
en raison de son caracère parimonial e paysager. Pour d’aures communes, il
s’agi principalemen de celles siuées à proximié de la Région des Lacs (Lac de
Chalain, lac de Clairvaux, ...).

Des résidences secondaires en augmenaon
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Enre 2012 e 2023, 473 logemens on éé commencés, soi une moyenne de 39 logemens commencés par an. Les
années 2017 e 2020 son celles où il y a eu le plus de logemens commencés, respecvemen 95 e 87 logemens,
liés noammen à d’imporans programmes de logemens collecs.

Sur la période 2012-2023, Lons-le-Saunier rese la commune ayan produi le plus de logemens, avec 227 logemens
commencés en 12 ans. Courlaoux eMonmoro suiven avec 43 e 34 logemens commencés enre 2012 e 2023.

Ces chires monren que les villages e les bourgs, proporonnellemen au nombre d’habians, on endance à
créer plus de logemens que le pôle urbain du errioire. Ces dernières années, la oalié des logemens commencés
éai de la maison individuelle.

Nombre de logemen
commencé enre 2012-2023

Bornay 4

Briod 3

Cesancey 2

Chille 11

Chilly le Vignoble 6

Courbouzon 9

Courlans 11

Courlaoux 43

L’Eoile 10

Frébuans 4

Geruge 4

Gevingey 2

Lons le Saunier 227

Macornay 25

Messia sur Sorne 19

Monaigu 3

Monmoro 34

Pannesières 2

Perrigny 22

Le pin 2

Publy 3

Revigny 1

Sain Didier 1

Trenal 6

Vevy 9

Villeneuve sous Pymon 10

TOTAL 473

NOMBRE DE LOGEMENTS COMMENCÉS DEPUIS 2012 SUR ECLA
Sources: SITADEL 2023

NOMBRE DE LOGEMENTS COMMEN-
CÉS PAR TYPOLOGIE DEPUIS 2012 SUR 
ECLA
Sources: SITADEL 2023

Une réparon inégale des nouvelles consrucons
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En 2020, ECLA compai une par de 55,5 % de propriéaires occupans, conre 42,6 % de
résidences occupées par des locaaires. L’ore de locaon es principalemen localisée
dans le Pôle Urbain (Lons-Perrigny-Monmoro), représenan 54,5 %, andis que Lons-
le-Saunier ache un aux de locaon de 59,9 %. En revanche, les aures communes
présenen un pourcenage élevé de résidences occupées par des propriéaires, soi
80,1 %.

La par de propriéaires a augmené sur ECLA, passan de 53 à 55 %. Ce consa es
égalemen visible dans le Pôle Urbain.

Cee ore proporon de locaaires dans les communes du Pôle Urbain s’explique
noammen par le nombre imporan de logemens sociaux à Lons-le-Saunier, avec
2731 logemens sociaux loués, 125 à Monmoro e 48 à Perrigny.

La diversié du parc de logemens es un enjeu crucial à considérer pour préserver
l’aracvié des villes e villages.

% Part des résidences 
occupées par un 

propriétaire 2020

Part des résidences 
occupées par un 

propriétaire 2009

Part des résidences 
occupées par un 
locataire 2020

Part des résidences 
occupées par un 
locataire 2009

ECLA 55 53 43 40

Lons le Saunier 38 20 60 79

Pôle Urbain : 
Lons le Saunier/ 

Montmorot/Perrigny

43 40 55 51

Autres communes 80 80 18 15

Jura 66 64 32 33

STATUT D’OCCUPATION DES RÉSIDENCES PRINCIPALES EN 2020
Sources INSEE 2020

ÉVOLUTION DU STATUT D’OCCUPATION DES RÉSIDENCES PRINCIPALES EN 2020
Sources INSEE 2020
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2.2.1.2 Un parc de logements diversié



% Part de 
maison % en 

2020

Part de maison 
% en 2009

Part 
d'appartement 
en % en 2020

Part 
d'appartement 
en % en 2009

ECLA 48 48 51 52

Lons le Saunier 20 20 79 79

Pôle Urbain : 
Lons le Saunier/ 

Montmorot/Perrigny

29 29 71 71

Autres communes 89 91 11 9

Jura 65 64 34 35

ECLA se disngue du Jura par un équilibre enre les apparemens
e les maisons individuelles. Cee présence du collec es
principalemen porée par Lons-le-Saunier, où les apparemens
représenen largemen la majorié du parc, soi 79 % en 2020.
Enre 2099 e 2020, cee réparon es resée idenque à l’échelle
d’ECLA, de Lons-le-Saunier e du pôle urbain.

Les communes de Monmoro e Villeneuve-sous-Pymon son
celles qui on la plus grande par en apparemens après la ville
cenre.

Cependan, ces dernières années, lorsqu’on observe les logemens
créés selon leur ype, ce son principalemen des logemens
individuels qui on éé consruis.

RÉPARTITION DU PARC DE LOGEMENTS
Sources: INSEE 2020
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COMMUNE PART DE MAISON % PART D’APPARTEMENT %

Baume-les-Messieurs 95 4

Bornay 94 6

Briod 97 3

Cesancey 92 8

Chille 96 4

Chilly-le-Vignoble 85 15

Condamine 93 7

Conliège 74 26

Courbouzon 90 10

Courlans 88 12

Courlaoux 93 6

L'Éoile 92 8

Frébuans 92 8

Geruge 87 12

Gevingey 88 12

Lons-le-Saunier 20 79

Macornay 89 11

Messia-sur-Sorne 91 8

Moiron 95 4

Monaigu 95 5

Monmoro 62 38

Pannessières 84 15

Perrigny 73 27

Le Pin 92 7

Publy 96 4

Revigny 87 13

Sain-Didier 93 7

Trenal 92 7

Verges 93 7

Vernanois 90 10

Vevy 92 8

Villeneuve-sous-Pymon 60 39

RÉPARTITION DU PARC DE LOGEMENTS
Sources: INSEE 2020
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Part des log de moins de 
3 pièces

%

2020 2009

ECLA 35,1 36,1

Lons le Saunier 47,9 48,6

Pôle Urbain : Lons le 
Saunier/ Montmorot/

Perrigny

44,4 55,6

Autres communes 16,3 83,7

Jura 27,5 28,7

Le parc de logemens d’ECLA propose des ailles diversiées, avec en moyenne 3,9 pièces
pour les résidences principales, conre 4,1 pour le Jura. Du ai de la ore proporon
d’apparemen, la ville de Lons a une moyenne inérieure, avec 3,5 pièces.

Néanmoins, les grands logemens (4 e 5 pièces) resen majoriaires. Les sudios son
en aible quané, représenan seulemen 3,5 % e localisés principalemen dans le pôle
urbain.

La aille des logemens a connu une légère baisse depuis 2009, ce qui peu s’expliquer
par les mouvemens de densicaon demandés aux collecviés, ainsi que par les
changemens des prols démographiques qui privilégien des logemens plus pes.

Pour que le logemen soi en adéquaon avec l’évoluon de la populaon, noammen
l’augmenaon des pes ménages, il es nécessaire de connuer à développer des pes
logemens an de répondre à ous les besoins du parcours résidenel puisqu’il y a 46 %
des personnes viven seules alors que l’ore en pes logemens T1 e T2 ne représene
que 13 % du parc.

TAILLE DES LOGEMENTS SUR ECLA EN 2020
Sources: INSEE 2020

ÉVOLUTION DE LA TAILLE DES LOGEMENTS
Sources: INSEE 2020
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3,50%

9,20%

22,40%

26,80%

38,10%

1 pièce 2 pièces 3 pièces 4 pièces 5 pièces
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Part avant 1945 Part 1945-1970 Part 1970-2005 Part Après 2005

ECLA 19,5 28,7 42,1 9,3

Lons le Saunier 14,4 38,5 39,7 7,3

Pôle Urbain : Lons le 
Saunier/ Montmorot/

Perrigny

15,0 37,0 40,7 7,1

Autres communes 28,8 11,9 44,8 13,6

Jura 27,3 20,2 40,8 10,5
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L’ancienneé du parc es à mere en corrélaon avec la vacance. À ECLA, la majorié des logemens a éé consruie enre 1970 e 2005, représenan 28.7%,
suivis de 28.7% consruis enre 1945 e 1970, e 19.5% avan 1945. Cela signie que le parc de logemens d’ECLA vieilli, nécessian des ravaux de rénovaon
e de mise aux normes, en parculier sur le plan énergéque, comme l’isolaon e les sysèmes de chauage.

Les communes de Vernanois, Moiron e Baume-les-Messieurs on les pars de logemens les plus anciens. En comparan cee donnée avec la vacance des
logemens, on observe que les communes avec les bâmens les plus anciens, els que Vernanois, Monmoro, Lons le Saunier, Conliège e Gevingey, on des
aux élevés de vacance. Cela suggère que la vacance peu êre parellemen expliquée par le vieillissemen du parc immobilier, car les bâmens consruis
avan 1970 ne respecaien pas oujours les normes hermiques acuelles, ce qui les rendmoins arayans en ermes de perormance énergéque, d’insalubrié
ou de ypologie.

AGE DU PARC DE LOGEMENT
Source : INSEE 2020

2.2.1.3 Un parc qui tend à vieillir et à se dégrader
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ZOOM SUR LES COPROPRIÉTÉS 

L’éude sur les copropriéés, menée par Urbanis, dans le cadre de l’ORT ai
éa de 530 copropriéés regroupan 4898 logemens à Lons-le-Saunier e
Monmoro.

Ce son principalemen des copropriéés de pees ailles, puisque 77 % de
copropriéés onmoins de 10 logemens (49 % moins de 5 logemens).

«Au sein du périmère ORT, le parc de logemens en copropriéé es composé
à 29% de pes logemens (T1 e T2), conre 23% pour le oal des deux
communes de Lons-le-Saunier eMonmoro.

58 % des copropriéés on éé consruies avan 1946.

La vacance des logemens en copropriéé se siue enre 13,7% e 16,6%
selon les sources (Majic e 1767bisCOM).

20%descopropriéésd’aumoins2 logemens son sasquemen idenées
comme vulnérables. Cela représene 96 logemens.»
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VULNERABILITE DES COPROPRIETES
Source : Urbanis

ANCIENNETE DES COPROPRIETES
Source : Urbanis
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2.2.3 : Une vacance plus soutenue
doc provisoire : en attente du retour communes sur le logement vacants (ches ZLV)
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Sur le errioire d’ECLA, 2277 logemens son vacans. Cela représene 11,3%
du parc de logemens. Ce chire es supérieur aux chires déparemenaux
(9,8%) régionaux (9,9%) e naonaux (8,2%).

Toues les communes ne présenen pas les mêmes caracérisques en ermes
de vacance. En ee, la commune de Villeneuve-sous-Pymon présene le
aux le plus élevé avec un oal de plus 20% de logemens vacans, suivi de
Monmoro (13,7%) e Lons-le-Saunier (13%).

Les communes du Pin e de Chille achen les aux de vacance les plus aibles
avec respecvemen 2,5% e 2,9%, suiven ensuie Frébuhans (3%), Géruge
(3,1%) eMacornay (3,9%).

Au delà de la par communale de logemens vacans comparée au nombre de
logemens oal, il au souligner que ce phénomène ouche principalemen la
ville de Lons-le-Saunier e plus globalemen le Pôle Urbain. Puisque la ville de
Lons-le-Saunier concenre 63 % des logemens vacans. Ce aux aein 76% à
l’échelle du Pôle Urbain.

La problémaque de la vacance n’es pas récene sur le errioire, oueois il
s’es inensiée depuis la n des années 90 où le aux de vacance n’a cessé de
progresser de 5,5 % en 1999 à 8,1 % en 2009, 10,6 % en 2014 pour aeindre
11,3 % en 2020.

L’éude d’ORT menonnai que 34% de logemens éaien vacans depuis plus de 3 ans. La vacance srucurelle (de plus d’un an) ouche davanage Lons-le-
Saunier e les communes de le Pôle Urbain. La vacance conjoncurelle es à l’inverse plus répandue en dehors du périmère d’ORT c’es-à-dire sur les aures
communes d’ECLA.

Dans le cadre du PLUi-HM, des acons pourron êre inscries pour que ces logemens puissen êre à nouveau habiés. Qu’ils agissen de réhabiliaon, de
rénovaon ou de réadapaon, dans la perspecve du ZAN, ces logemens peuven consuer un moyen de redensier les cenre-bourgs sans arcialiser des
sols naurels.

Diérens disposis son en place sur le errioire pour raier la vacance.
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Oure les données INSEE, il es possible d’analyser cee
hémaque à l’aide des chiers LOVAC raiés via la plaeorme
Zéro Logemen Vacan.

Sur le errioire d’ECLA, ce son 513 logemens recensés, cequi
correpond à un aux de vacance de 2,6 %.

Sur cee base, il s’agi d’une vacance qui ouche :

- le parc ancien : 66 % des logemens consruis avan 1945.

- les pees suraces : 20 % de la vacance concerne des
logemens de moins de 35 % e 44 % pour des logemens don
la aille es comprise enre 35 e 74 m².

- principalemen les apparemens (70 %).

La vacance es ancienne, 23 % des logemens son vacans
depuis plus de 15 ans.

COMMUNE NOMBRE DE LOGEMENTS VACANTS PART DE LA VACANCE %

Baume-les-Messieurs 5 3,2

Bornay 4 4,2

Briod - -

Cesancey 4 1,9

Chille 2 1,4

Chilly-le-Vignoble 1 0,3

Condamine - -

Conliège 24 5,5

Courbouzon 6 1,9

Courlans 9 2,1

Courlaoux 1 0,2

L'Éoile 10 3,4

Frébuans 1 0,6

Geruge 3 3,4

Gevingey 2 0,8

Lons-le-Saunier 308 2,8

Macornay 5 1,

Messia-sur-Sorne 5 1,2

Moiron - -

Monaigu 29 11,9

Monmoro 41 2,4

Pannessières 10 4,1

Perrigny 12 1,5

Le Pin 1 0,8

Publy 4 2,7

Revigny 8 5,6

Sain-Didier - -

Trenal 5 2,1

Verges 1 0,8

Vernanois 5 2,5

Vevy 3 2

Villeneuve-sous-Pymon 4 2,1 RÉPARTITION DES LOGEMENTS VACANTS 
Source : ZLV 2025
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Le programme Acon Coeur de Ville, piloé par le gouvernemen, a pour objec
d’améliorer les condions de vie des habians des villes moyennes e de leur
donner les moyens d’inier ou relancer une dynamique de développemen du
errioire.

La ville de Lons-le-Saunier a bénécier de ce programme, ceraines acons,
précisées ensuie on déjà ai l’obje de nancemen e de ravaux. En ee,
le programme proposai la créaon d’un insu hérapeuque, éduca e
pédagogique, la créaon de la Cié des Spors, ces projes son en cours mais
ne son pas nancés. D’aures on déjà éé livrés comme noammen le campus
numérique, la sécurisaon de l’avenue Jean Moulin, la reconversion d’un
bâmen clinique, la réhabiliaon d’un immeuble Pon Neu e d’une maison
ancienne en micro-crèche.

Les acons nancées on noammen éaien :
• La créaon d’une OAP commerciale
• La démolion de la riche de Bel e la créaon de logemens
• L’aménagemen du pôle d’échange mulmodal
• Une exension d’EHPAD
• La réhabiliaon d’immeubles du parc privé

Ces acons présenen les enjeux du errioire en maère d’habia,
d’aménagemen des zones commerciales, de conversion des riches en proje
d’habia par exemple, demobilié e d’exension des services pour les srucures
qui accueillen des personnes âgées e les enans. Ces inormaons alimenen
le diagnosc du PLUi-HM e souligne les besoins du errioire.

Par ailleurs, ce programme vise réellemen à redynamiser les cenre-villes
des villes moyennes e à mainenir ou recréer de l’acvié. Cela indique que
la ville cenre de l’inercommunalié perd en aracvié (le aux de variaon
de la populaon le prouve). Des aceurs peuven aussi l’expliquer comme
le phénomène de périurbanisaon, la présence de zones d’acviés e
commerciales en périphérie de la ville, e peu-êre, la diculé d’accès au
cenre-ville (queson du saonnemen).

ZOOM SUR DES INITIATIVES AMBITIEUSES

Perimètre secteurs actions coeur de Ville -  Source Ville de Lons-le-Saunier



2.2.4. Une tension sur le parc social
2.2.4.1 Une ore en diminution 
Les logemens locas sociaux représenen environ 18 % des
résidences principales sur ECLA, soi un aux plus élevé que la
moyenne déparemenale qui es de 12 %. Ce son 3212 logemens
sociaux recensés, don 2916 son siués à Lons-le-Saunier. Ainsi la par
de logemens sociaux aein 32 % pour la ville cenre.

Un nombre de logemens qui ne cessen de diminuer depuis une
dizaine d’années.

La majorié de l’ore concerne des biens nancés par le Prê Loca à
Usage Social (PLUS), soi 97,5 %. Les biens nancés par le Prê Loca
d’Aide à l’Inseron (PLAI), qui cible les ménages les plus ragiles, son
rès peu présens sur le errioire, avec seulemen 1,9%. Les logemens
nancés par le Prê Loca Inermédiaire (PLI), desnés aux personnes
don les revenus son rop élevés pour les logemens HLM mais rop
aibles pour le parc privé, représenen 0,6 % du parc.

Le parc social es composé à 72 % de T3 e T4.

Le aux de vacance es aible, de l’ordre de 2,7 % e le aux de roaon
de 11 %, indiquan une ension sur le parc.

TOTAL
LOGEMENT
SOCIAL

PART PLAI
en %

PART PLUS
en %

PART PLS
en %

PART PLI
en %

Lons le Saunier 2 916 1,6 97,8 0,0 0,6

Pôle Urbain 3 101 1,8 97,6 0,0 0,6

A u  r e s
communes

111 4,5 95,5 0,0 0,0

ECLA 3 212 1,9 97,5 0,0 0,6

JURA 14146 5,7 93,1 0,7 0,5

BFC 190 803 6,2 88,8 3,1 2,0

RÉPARTITION DU LOGEMENT SOCIAL PAR TYPE DE FINANCEMENT 
Source : RPLS 2022
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Ensemble du parc social Individuel Collectif

Courlans 45 45 -

Courlaoux 16 16 -

L'Étoile 1 1 -

Lons-le-Saunier 2 916 101 2 815

Macornay 7 7 -

Messia-sur-Sorne 33 33 -

Montmorot 136 39 97

Pannessières 5 - 5

Perrigny 49 49 -

Vevy 4 - 4

ECLA 3 212 291 2 921

RÉPARTITION DU LOGEMENT SOCIAL PAR TYPE 
Source : RPLS 2022
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Le parc loca social es vieillissan, avec environ 72 % des logemens locas
sociaux ayan plus de 40 ans. Malgré des programmes de ravaux réalisés par
les bailleurs publics, l’ancienneé du parc peu enraîner des problèmes de
perormance énergéque, près de 10 % du parc es en classes énergéques
E, F e G, conre 6,3 % se siuen dans les classes A e B

ÂGE DU PARC LOCATIF SOCIAL
Base de données RPLS 2022
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Le nombre de demandes de logemens sociaux sur ECLA s’élève à 977 en 2022,
ce chire es en augmenaon depuis 2020. 83 % des demandes son aies pour
des logemens siués à Lons-le-Saunier. Les aures communes plébisciées son
Monmoro (7,5 % des demandes), Perrigny (4 %) eMessia-sur-Sorne (2%).

En 2022, sur ECLA, 243 demandes on éé sasaies, soi en moyenne une
demande sur quare sasaie. Ceci émoigne d’une ension imporane sur le
marché du logemen social.

Les logemens les plus demandés son les T2 (321 demandes) e les T3
(313 demandes). Cependan, les demandes sasaies en 2022 concernen
principalemen des logemens de ype T3 (102) e T4 (73). Ce déséquilibre enre
l’ore e la demande soulève un problème signica : les logemens sociaux
disponibles sur le errioire son souven rop grands, avec rès peu de T1
aribués (seulemen 3 demandes sasaies) alors que la demande pour ce ype
de logemen es de 125.

0 50 100 150 200 250 300

CA ECLA (Espace Communautaire Lons Agglomération)

Lons-le-Saunier

Montmorot

Perrigny

Autres

Analyse des demandes satisfaites par type de logement attribué (entre

début JANVIER 2022 et fin DÉCEMBRE 2022)

T1 T2 T3 T4 T5 T6

2.2.4.2 Une demande croissante
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Source : SNE
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Source : SNE

REPARTITION DES DEMANDES SATISFAITES EN LOGEMENT SOCIAL SELON  
LE TYPE DE LOGEMENT  EN 2022

Source : SNE
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Les demandes en logemen social son le plus souven
liées à des logemens rop pes (111 demandes), des
logemens rop chers (108 demandes), des siuaons de
handicap (105 demandes) e des divorces ou séparaons
(93 demandes).

Les mos d’aribuon son les logemens rop
pes (35 demandes sasaies), ce qui s’explique
par la disponibilié d’un parc de logemens sociaux
relavemen grand pour répondre à cee demande.
Ensuie, viennen les divorces ou séparaons (25
demandes sasaies) signica d’une grande par de
amilles monoparenales au cenre de Lons-le-Saunier.

Comparan ces résulas aux demandes par siuaon
amiliale, les célibaaires son les plus demandeurs
de logemens sociaux (66 %), suivis des personnes
séparées. Cee consaaon prouve bien qu’il y a un
besoin de pes logemens dans le parc social.

Non Renseigné
0%

Célibataire
66%

Marié (e)
12%

Pacsé (e)
1%

Concubin (e)
8%

Divorcé (e)
0%

Séparé (e)
13%
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0%

RÉPARTITION DES DEMANDES EN COURS PAR SITUATION FAMILIALE DU
DEMANDEUR (SITUATION À FIN DÉCEMBRE 2022)
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ANALYSEDES DEMANDES SATISFAITES PAR SITUATION FAMILIALE
DU DEMANDEUR (ENTREDÉBUT JANVIER 2022 ET FIN DÉCEMBRE

2022)
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Les demandeurs sur le errioire proviennen de ous les âges,
avec les groupes les plus imporans éan les 50-54 ans, puis les
20-24 ans e les 30-34 ans.

En ce qui concerne la siuaon proessionnelle des demandeurs,
la majorié son des personnes ayan déclaré d’aures siuaons
(437), suivies par des salariés du privé (380 demandeurs), e
ensuie par les chômeurs (102).
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Les demandeurs les plus nombreux en oncon de leurs niveaux de ressources son ceux éligibles aux PLAI (Prês Locas Aidés d’Inégraon), desnés aux
locaaires en siuaon de grande précarié, avec 752 demandes. Ce son égalemen eux qui voien le plus de leurs demandes sasaies. En deuxième posion,
mais dans une moindre mesure, se rouven les demandeurs don les revenus se siuen enre les plaonds éablis pour les PLAI e les PLUS (Prês Locas à Usage
Social, correspondan aux locaons HLM).

Il es nécessaire de s’inerroger sur l’adéquaon enre la demande e l’ore puisque la majorié du parc es en PLUS. Pour ne pas créer de disorsion, une par de
logemens en PLAI plus imporane serai à éudier. En oure, en rapprochan l’ore disponible des niveaux de revenus permerai égalemen de limier le nombre
de demandes de changemens de logemens au mo de loyer rop élevé.
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Le marché immobilier d’ECLA se siue dans une ourchee de prix moyens,
sans êre parmi les plus bas ni les plus élevés du déparemen.

Par exemple, en 2024, à Le Pin, l’une des communes achan des prix
immobiliers plus élevés dans ECLA, le prix moyen au mère carré pour une
maison es de 2212 euros e de 1589 euros pour un apparemen. À Lons le
Saunier, le prix moyen au mère carré pour un apparemen es de 1716 euros
e de 1923 euros pour une maison. En revanche, dans une commune comme
Publy, caracérisée par des prix immobiliers plus bas dans ECLA, le prix moyen
au mère carré d’une maison es de 1311 euros.

À Lons le Saunier, des dispariés de prix se disnguen enre les quarers . Les
quarers Les Princesses e Les Pendans achen les prix les plus élevés.

PRIX DE L’IMMOBILIER Source : Meilleurs agents.com

2.2.5. Un marché immobilier hétérogène 
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2.2.6. Des publics spéciques à accompagner dans leur parcours résidentiel  
2.2.6.1 L’hébergement des personnes âgées
Capacié d’accueil des EHPAD, don les aux d’occupaon aeignen ous 100 %
- Résidence Edilys à Lons : 91 lis
- Maison François d’Assise à Lons : 71 lis
- Parc des Salines à Lons : 83 lis
- Ma Maison à Lons : 68 lis
- La Châelaine à Monmoro : 41 lis
- Le poirier doré à Villeneuve sous Pymon : 45 apparemens

A cee ore il convien de prendre en compe les services d’aide à domicile ainsi que
les aides de l’ANAH dans le cadre de MaPrimeAdap’ permean aux personnes âgées
de reser le plus logemps possible chez elles.

Les projecons à horizon 2050 esmen un gain de 4460 personnes âgées de plus de
75 ans. En considéran le mainen du niveau d’équipemens e la endance acuelle
de vieillissemen, 125 nouvelles places en EHPAD seraien nécessaires (esmaon
réalisée dans le schéma déparemenal en aveur de l’auonomie 2021-2025).

ZOOM   S D    ’A

Le schéma départemental de l’autonomie s’inscrit dans un cadre réglementaire 
déni par le code de l’Action Sociale et Familiale. Il xe   les politiques « 
dépendance » et « handicap » relevant des compétences du Conseil départemental.

Sept  thématiques prioritaires, comportant au total 24 actions, sont validées pour la période 
2021-2025, dont :  

- Renforcer  la prévention de la perte d’autonomie, le soutien auprès des aidants familiaux, 
la coordination entre les acteurs et la communication sur les actions menées an de les 
rendre plus compréhensibles,

- Valoriser les métiers de l’accompagnement et la qualité du service rendu,

- Accentuer  l’intégration du plus grand nombre d’aînés au sein des politiques de l’autonomie,

- Faire évoluer l’ore médico-sociale au rythme des évolutions sociétales.
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2.2.6.2 L’hébergement des personnes handicapées
L’ore en srucure d’hébergemen compe plus de 300 places e se localise dans le pôle urbain (Lons-le-Saunier, Perrigny eMonmoro), en complémen ces
srucures accueillen e proposen des services aux personnes en siuaon de handicap :

Hébergemens des personnes en siuaon de handicap :
- Foyer de vie APEI VIVACITE PÔLE SERVICES ET HABITATS à Lons-le-Saunier:

• Un Eablissemen d’Accueil Non Médicalisé (EANM) de 56 places.
• Un Accueil de Jour (AJ) de 10 places
• Un Hébergemen en Milieu Ordinaire (HMO) de 33 places
• Un Service d’Accompagnemen à la Vie Sociale (SAVS) de 52 places
• Un Foyer d’Accueil Spécialisé (FAS) de 41 places
• Un Eablissemen d’Accueil Médicalisé (EAM) de 12 places
• Une Unié pour Personnes Handicapées Vieillissanes (UPHV) de 10 places

- APEI pôle ENFANTS ET ADOLESCENTS à Perrigny :
• Un Service d’Éducaon Spécialisée e de Soins A Domicile (SESSAD) de 33 places
• Une Unié d’EnseignemenMaernelle Ausme (UEMA) de 7 places
• Une Secon d’Accueil pour Personnes Polyhandicapés (SAPH) de 18 places
• Un InsuMédico-Éduca (IME) de 72 places
• Une Équipe Mobile Ausme Jurassienne (EMAJ)
• Une Équipe Mobile d’Appui à la Scolarisaon (EMAS)
• Un Disposi de répi aux aidans de personne présenan un rouble du specre ausque (DRA 39)

- Foyer Le Colibri à Lons-le-Saunier compe 30 couchages

- APEI éablissemen e Service d’Aide par le Travail (ESAT) à Perrigny : 178 places accueillan des adules en siuaon de handicap orienés par la Maison
Déparemenale des Personnes Handicapées (MDPH).

- L’insu-médico éduca « Les Cen Tilleuls siué à Monaigu accueille les enans e les jeunes adules âgés de 6 à 20 ans présenan une décience légère ou
moyenne avec ou sans roubles associés. L’insume à disposion des apparemens inclusis dans le cenre-ville de Lons-le-Saunier.

Habias inclusis :
- Maison relais LES CHARMILLES à Lons-le-Saunier : 30 résidens au 31/12/2022- Taux d’occupaon 2022 : 91.11 %
- Maison relais à Monmoro : 8 places, don 6 chambres individuelles e 2 sudios
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ZOOM   PDALPD

-A ACTUALISER SUITE A LA REVISION DU PDALPD

Créé par la loi du 31 mai 1990, le Plan Départemental 
d’Action  pour le Logement et l’Hébergement des Personnes 
Défavorisées (PDALPL) « xe les mesures complémentaires 
destinées à répondre aux besoins en hébergement des 
personnes et familles en dicultés». Ce plan comporte 
diérentes actions mises en oeuvre par les partenaires 
concernés (collectivités, Etat, associations , bailleurs, ...).

Le présent PDALHPD  est dénit pour la période 2019/2024. 
Il sera révisé courant 2024. Une nouvelle version sera 
disponible  à laquelle le PLUi-HM HM devra répondre. 

2.2.6.3 L’hébergement des personnes défavorisées

L’ore en srucure d’hébergemen es principalemen localisée dans le pôle
urbain (Lons-le-Saunier ou Monmoro) :

- Cenre d’inormaon drois des emmes e des amilles desné aux emmes
vicmes de violences, 41 places
- CCAS de Lons, CHRS pour l’hébergemen e l’inseron d’adules e de amilles
en diculé, 26 places
- Hébergemen d’urgence ouver aux amilles en diculé ou sans logemen,
38 places
- Oasis à Monmoro accueille les adules en diculé d’inseron sociale, 12
places
- Maison- relais les Charmilles, pour ous publics en diculé, 20 places.

Pour les mineurs en diculés,
- Maison d’accueil provisoire pour les mineurs non accompagnés sur le
errioire rançais, 96 couchages
- Foyer CAP VIE pour des adolescens e jeunes majeurs présenan des
roubles du comporemen, du caracère, voire de la personnalié, en
siuaon d’inadapaon sociale, d’exclusion ou d’alernave à l’incarcéraon,
11 couchages
- Foyer Sain Joseph pour les enans en diculé, 43 couchages
- Foyer déparemenal de l’enance accueillan d’accueillir en urgence les
enans de 0 à 6 ans, 19 couchages
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ZOOM   SDAGV

La loi Besson du 5 juillet 2000  relative à l’accueil et à l’habitat des gens du voyage, introduit pour les communes de plus de 5 000 habitants, 
l’obligation de réaliser des aires d’accueil des gens du voyage. Le SDAGV est un document pivot de cette loi. 

Ce schéma départemental prévoit  en fonction des besoins constatés le nombre, la localisation et la capacité des aires et terrains à créer par les 
établissements publics de coopération intercommunale (EPCI), ainsi que les interventions sociales nécessaires. 

Le SDAGV de 2014 identiait  un besoin de deux d’aires d’accueil (dont une est déjà en service à Montmorot avec 16 places) et d’une aire de grand 
passage.

La loi Egalité Citoyenneté  a introduit plusieurs dispositions en faveur de la prise en compte des besoins d’habitat à destination des gens du voyage:

· Le PLH doit désormais  préciser les actions et opérations d’accueil et d’habitat destinées aux personnes dites gens du voyage (L.302-1 du CCH)

· Les terrains locatifs  familiaux sont intégrés au décompte SRU, et les dépenses des communes en faveur de leur construction sont éligibles 
aux dépenses déductibles de l’amende SRU.

Mais l’accueil des gens du voyage  concerne aussi toutes les communes ou communautés de communes qui doivent satisfaire à l’obligation de 
permettre la halte de courte durée des gens du voyage sur des terrains qu’elles leur indiquent pendant une durée minimum (48 h).

Le SDAGV est en cours de révision et serait mis en œuvre n 2024. Il mentionne le besoin de deux aires d’accueil et la création d’une aire de grand 
passage. Le PLH doit préciser les actions et opérations d’accueil de d’habitat destinées aux gens du voyage. Des objectifs de création de terrains 
locatifs familiaux seront à intégrer.

2.2.6.4 Répondre aux exigences du Schéma Départemental d’Accueil des Gens du Voyage
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FAibleSSeS

- Ralenssemen dans la consrucon de nouveaux logemens e cenrée exclusivemen
vers le logemen individuel depuis 2020.
- Prédominance de grands logemens ne correspond pas oujours aux besoins de la
populaon.
- Des capaciés d’accueil des personnes âgées en sauraon.

ATOuTS
- Une ore locave cenrée auour du Pôle Urbain.
- Une proporon signicave de résidences principales.
- Une aible densié de résidences secondaires.
- Un équilibre enre logemens individuels e collecs.
- Une ore en srucures d’accueil présene sur le pôle urbain permean l’accueil

des personnes en diculé e les personnes âgées.

MeNACeS
- Diminuon progressive de la diversié des ypes de logemens dans le parc

immobilier.

- Augmenaon du aux de logemens vacans.
- Pression croissane sur le logemen social, en parculier pour les pees ypologies.
- Hausse de la demande en logemens sociaux.
- Un besoin d’accueil adapé pour les personnes âgées eu égard au vieillissemen de la
populaon.

OppOrTuNiTéS

- Une aible densié de résidences secondaires.

- Un équilibre enre logemens individuels e collecs.

EnjEux

SCoT du Pays Lédonien :

- Un ralenssemen du ryhme des consrucons
- Un parc de logemens rès peu diversié, qui ne répond pas à l’ensemble des besoins des ménages noammen en logemen loca.
- Un aux de vacance imporan e qui connue d’augmener : une des conséquences de l’inadapaon du parc de logemens aux besoins des ménages
- Une rop aible réhabiliaon du bâ ancien au regard des poenels
- Les résidences secondaires : un poenel inéressan hors saison ourisque
- Un besoin en logemens à reconsidérer
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CONSTATS

TrANSVerSAliTe :

• L’ore de ormaon supérieure ne correspond pas enèremen aux besoins économiques du errioire d’ECLA, ce qui consue un rein pour les enreprises
dans le recruemen.

• La diminuon des eecs scolaires, liée à une baisse de la naalié, soulève des inerrogaons sur la pérennié des inrasrucures éducaves.

• Les éudians, les inernes de l’hôpial e les apprens du monde agricole se raréen sur le errioire par manque de logemens adapés à leur siuaon ainsi
que de services (mobilié, ormaons, ec.).

• L’accessibilié aux soinsmonre des signes de diculé croissane, avec un vieillissemen du personnelmédical e un remplacemen dicile des proessionnels
de sané. De plus, la populaon vieillissane du errioire soulève des quesons sur l’accessibilié des pôles de sané, noammen en ermes de mobilié.

• La ville cenre regroupe l’ensemble des équipemens nécessaires pour le errioire d’ECLA e à l’échelle du pays lédonien, noammen pour les équipemens
spors e culurels. La ville de Lons-le-Saunier es une vériable locomove pour le errioire e il es crucial de mainenir cee dynamique pour garanr son
aracvié.

• La réparon des équipemens spors e de loisirs es équilibrée sur le errioire.

• La couverure inerne e mobile es sasaisane, avorisan les nouveaux modes de ravail à disance, la ormaon à disance, l’aracvié des nouveaux
ménages e ouvran de nouvelles opporuniés économiques sur le errioire.
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EnjEux
SCoT du Pays Lédonien :

- Un bon maillage erriorial en équipemens e services mais qui masque des dispariés selon les seceurs du errioire e selon les ypes d’équipemens
Des problémaques spéciques dans cerains domaines:

• L’ore en équipemens e services de sané rese ragile
• L’ore en équipemens scolaires es susane, mais il exise des diculés de mainen dans cerains seceurs en raison de la baisse des eecs des enans
de moins de 15 ans.
• L’ore de ormaon sur le errioire es relavemen peu éoée
• L’ore en équipemens e sies de plein-air es dense e bien répare

Enjeux du PLUi-HM :

- Développer une ore de logemens adapés pour les éudians e apprens (mineurs) du errioire
- Veiller à la pérennié des écoles sur le errioire en lien avec la baisse de la naalié
- Tendre vers la créaon de pôles éducas scolaires en lien avec le dynamisme démographique sur les communes
- Répondre aux besoins en srucure d’accueil de la pee enance pour accompagner le développemen résidenel du errioire
- Développer les ormaons proessionnelles pos bac

- Renorcer l’accessibilié des pôles de sané par les mobiliés aures que la voiure
- Créer des pôles de sané pour atrer les jeunes médecins
- Renorcer l’aracvié du errioire pour xer le personnel médical sur le errioire noammen des spécialises
-Anciper le déménagemen de l’hôpial de Lons-le-Saunier à Pannessières e la resrucuraon du sie laissé vacan

- Engager / Poursuivre la rénovaon énergéque des équipemens publics exisans e la ransormaon de cerains équipemens spors comme les errains
de ennis couvers sous ulisés
- Reconverr les église n’ayan pas d’inérê parimonial pour d’aures vocaons (logemens, hébergemens ourisques)
- Avoir une diversicaon des espaces publics enre communes pour avoir une ore complémenaire e non similaire enre communes
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Enjeux du PLUi-HM :
- Atrer les acs qualiés en développan une ore de logemen adapée à leurs besoins e aenes.
- Préserver une diversié de logemens pour répondre aux diérens parcours résidenels des habians.
- Promouvoir un équilibre enre les ores de logemens individuels, collecs e inermédiaires dans les nouvelles consrucons, an de répondre aux besoins variés de la
populaon.
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2.3. Des services et des équipements traduisant de l’armature urbaine

2.3.1. Une ore globalement complète et satisfaisante

Nombre 
d’équipements ECLA 

Nombre 
d’équipements 
Lons le Saunier

Part d’équipements 
à Lons le Saunier

(en %)

Taux d'équipements 
pour 1000 

hab sur ECLA 
Services aux 
particuliers

652 340 52 19,11

Commerces 267 184 69 7,83

Enseignement 54 32 59 1,58

Santé et action 
sociale

293 225 77 8,59

Transports et 
déplacements

11 4 36 0,32

Sports, loisirs et 
culture

135 47 35 3,96

Tourisme 25 16 64 0,73

ECLA es un errioire pluô bien pourvu en équipemens, noammen la ville de Lons-le-Saunier, qui dispose d’inrasrucures ayan parois une inuence même
au-delà de la communaué d’aggloméraon. La ville propose des services e des équipemens de qualié supérieure, els que l’adminisraon, les éablissemens
scolaires, e l’hôpial. ECLA ache un aux d’équipemen de 42 pour 1000 habians.

Le seceur le plus présen sur le errioire es celui des services aux parculiers, avec 652 éablissemens sur ECLA, don plus de la moié se rouven à Lons-le-
Saunier. Le deuxième seceur le plus représené es celui de la sané, suivi de près par le commerce.

Les équipemens e services les moins présens son ceux liés au ranspor e au ourisme.

TAUX D’ÉQUIPEMENT PAR CATÉGORIES
Sources : BPE INSEE 2020
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Le errioirecompe54éablissemensscolaires,principalemen
des écoles élémenaires classiques ou des regroupemens
pédagogiques, parois même exérieurs à ECLA (comme
Haueroche, qui regroupe les enans de l’es du errioire).
Ces éablissemens scolaires jouen un rôle crucial pour les
communes, car le mainen des écoles avorise l’insallaon de
jeunes ménages e le mainen des amilles sur le errioire.

Les équipemens scolaires son rès présens dans la ville
cenre ainsi que dans l’oues du errioire d’ECLA, andis
que les communes de l’es e du sud de la communaué
d’aggloméraon sonmoins pourvues en écoles.

Le errioire renconre des diculés en ermes de maillage
scolaire, avec des ermeures de classe, par exemple, liées au
vieillissemen de la populaon du errioire. L’enjeu majeur du
errioire es le risque de mainen de ceraines écoles si les
endances démographiques connuen dans cee direcon.

En ce qui concerne l’enseignemen secondaire (collège, lycée),
Lons-le-Saunier compe 4 collèges :

Collège Rouge de Lisle (public)
Collège Arisde-Briand (public)
Collège Sain-Exupéry (public)
Collège e Lycée Saine-Marie (privé)

Quan aux lycées, le errioire dispose de :

Lycée proessionnel/général privé Saine-Marie
Lycée proessionnel du bâmen Le Corbusier
Lycée proessionnel Monciel
Lycée Jean Michel
Lycée agricole de Lons-le-Saunier Mancy
École Terrade Lons-le-Saunier

ÉTABLISSEMENTS SCOLAIRES
Sources : BPE INSEE 2020

2.3.2. Une ore scolaire hétérogène selon le niveau d’études
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Cerains de ces lycées ou CFA proposen des ormaons pos-bac. Il es consaé que le déparemen, e en parculier le errioire, ore peu de ormaons pos-
bac e ne dispose pas d’un pôle universiaire, ce qui enraîne le dépar des jeunes du errioire pour poursuivre leurs éudes. Malheureusemen, il es observé que
ces jeunes ne reviennen pas oujours après avoir erminé leurs éudes.

Ceslièresd’enseignemen supérieurne sonpas oujours accompagnéesd’équipemens adapéspour accueillir ces éudians (résidences, resaurans, accessibilié
de ces éablissemens par rappor à la gare). L’enseignemen supérieur éan peu développé, cela pose un problème d’inadéquaon enre l’ore de ormaons e
l’ore d’emplois sur le marché économique du errioire. Les seceurs eraire e indusriel on des diculés à recruer noammen des emplois qualiés niveau
bac +3 ou +5.

La mise en place de Campus Connecé peu êre un moyen de pallier le manque
de ormaons supérieures, noammen des ormaons proessionnalisanes,
an de s’adaper à l’emploi présen sur le errioire. Le Campus Connecé
perme de suivre à disance une ormaon de l’enseignemen supérieur, ou en
garanssan la même reconnaissance e qualié de diplôme. Tous les diplômes
de l’enseignemen supérieur son accessibles : DAEU, BTS, licence (L1, L2, L3),
maser, ormaons en sané, diplômes universiaires, ormaons « à la care »,
ec. Les principaux champs disciplinaires son accessibles : droi, STAPS, sciences
humaines e sociales, ec.

Les éudians qui viennen éudier sur le errioire d’ECLA son principalemen
des éudians de Franche-Comé, noammen ceux de la Communaué
d’Aggloméraon du Grand Dole, de la Communaué de Communes Hau-Jura
Sain-Claude, de la Communaué de Communes Pore du Jura, de la Communaué
de Communes Terre d’Émeraude, ainsi que d’aures communaués de communes
voisines.

En ce qui concerne les déplacemens à l’inérieur d’ECLA, de nombreux éudians
se renden à Lons-le-Saunier. Il y a égalemen beaucoup d’échanges enre Lons-le-
Saunier eMonmoro. Un consa révèle qu’un nombre conséquen de ménages
ayan au moins un enan se déplacen hors de leur lieu de résidence pour se
rendre à la commune de Gevingey.
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MOBILITÉS SCOLAIRES : ENTREES SUR ECLA
Source : INSEE 2019
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Concernan les éudians qui
quien le errioire d’ECLA,
la majorié se dirigen vers
Besançon, andis qu’un
nombre moins imporan
choisissen de parr vers
Dijon, Lyon e Paris.

MOBILITÉS SCOLAIRES : SORTIES SUR ECLA
Source : INSEE 2019
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L’ore sporve e de loisirs es bien répare sur l’ensemble
d’ECLA. De nombreuses communes possèden une aire de
jeu, un ciy sade ou un errain de ooball, ce qui avorise
la vie de village e rend le cadre de vie des habians plus
agréable. Lons-le-Saunier dispose égalemen d’un cenre
nauque.

Pour ce qui es des équipemens culurels, ils son
principalemen siués à Lons-le-Saunier. La ville abrie
noammen le cenre culurel communauaire des
Cordeliers, qui regroupe une médiahèque e un cinéma
d’ar e d’essai, ainsi que le musée de Lons-le-Saunier. On y
rouve égalemen Jura Parc avec son espace événemenel,
e le Boeu sur le Toi qui propose diverses acviés, elles
qu’une salle de concer, une école de musique e une
ludohèque.

Inaugurée le 13 avril 2024, la Cié des Spors es un proje
visan à pallier la véusé des locaux spors siués dans
les anciens aeliers municipaux. La première ranche des
ravaux a concerné l’espace de gymnasque, avec des
espaces de rangemen, un bureau, des vesaires e des
douches. La deuxième phase, oponnelle, prévoi une salle
de ennis de able, un sand de r, une salle de danse e
d’évoluon, une salle de musculaon e de ness, ainsi
qu’une salle d’escrime.

En ce qui concerne les équipemens spors, ce qui ressor
des discussions avec les élus, c’es qu’il y a des diculés
liées aux créneaux disponibles en raison du ssu associa
dense. Bien que les équipemens spors dans les villages
soien susans, il serai peu-êre nécessaire de diversier
leur ypologie, car de nombreux ciy sades on éé
récemmen créés.

EQUIPEMENT DE LOISIRS SPORT ET CULTURE 
Source : BPE 2020

2.3.3. Une ore culturelle et sportive de qualité
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2.3.4. Un accès aux soins diciles
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Le nombre d’éablissemens de sané s’élève à 38 dans la
Communaué d’Aggloméraon, ce qui représene environ
1,1 éablissemen de sané pour 1000 habians, légèremen
supérieur à la moyenne du Jura.

L’ore de sané es principalemen concenrée dans la ville-
cenre de Lons-le-Saunier, où se rouve l’hôpial ainsi que la
plupar des médecins généralises.

Les équipemens de sané les plus présens son les pharmacies,
au nombre de 15. En deuxième posion, on rouve les
éablissemens psychiariques.

Le errioire dispose égalemen d’une maernié e de services
d’urgence. Acuellemen, l’ore en équipemens de sané es
sasaisane. Cependan, l’enjeu crucial réside dans le nombre
deproessionnelsmédicauxdisponibles sur le errioire, compe
enu d’une démographie médicale qui rese ragile. En ee, le
errioire es conroné au vieillissemen de ces proessionnels
de sané : 33 % des médecin son plus de 60 ans.

ÉQUIPEMENT DE SANTE ET ACTION SOCIAL
Source : BPE 2020

ÉQUIPEMENT DE SANTE PAR DISCIPLINE
Source : BPE 2020

NBR medecins 
généraliste pour 
1000 habitants

ECLA 0,8

Lons le Saunier 1,2

Pôle Urbain: Lons le 
Saunier/Perrigny/

Montmorot

1,1

Autres communes 0,4

Jura 0,8
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La proession médicale la plus représenée
sur le errioire d’ECLA es celle des
inrmiers, avec un oal de 32 praciens.
En revanche, on dénombre 28 médecins
généralises sur ECLA, don 20 son localisés
à Lons-le-Saunier. Les proessions les moins
présenes comprennen les orhopses,
les audioprohésises, les ergohérapeues
e les sages-emmes.

Le rao de médecins généralises pour 1
000 habians es de 0,8, similaire à celui du
Jura mais inérieur à la moyenne naonale
de 1,52 médecins généralises pour 1 000
habians. Acuellemen, l’accès aux soins
devien plus dicile sur le errioire. L’enjeu
pour ECLA es de reenir, d’atrer e de
remplacer les proessionnels de la sané,
car eux aussi subissen le vieillissemen de
la populaon. L’hôpial de Lons-le-Saunier
a du mal à atrer les jeunes inernes,
noammen en raison des condions de
logemen inadéquaes.

Il es crucial de permere un accès aux soins
de qualié an de répondre aux besoins de
la populaon e d’évier une désercaon
médicale qui pourrai aecer l’aracvié
du errioire. Par manque de médecins
généralises, beaucoup de personnes
d’ECLA se dirigen vers des médecins hors
du errioire communauaire, comme à
Bleerans.

ÉQUIPEMENT DE SANTE ET ACTION SOCIAL
Source : BPE 2020
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Nombre d'équipements 
de santé par commune

Nombre d'équipements 
de santé pour 1000 

habitants
ECLA 38 1,1

Lons le Saunier 32 1,9

Pôle Urbain: Lons/
Perrigny/Montmorot

35 1,7

Autres communes 3 0,2
Jura 221 0,9

EQUIPEMENT DE SANTE ET ACTION SOCIAL 
Source : BPE 2020

Face au consa du vieillissemen de
la populaon, la queson de l’ore de
sané devien un enjeu majeur pour
le développemen d’une réponse
adapée à cee populaon ainsi que
pour le mainen d’une ore de sané
adéquae e accessible sur le errioire.

Un proje de plaeorme pharmaco-
logisque es acuellemen en
discussion. Cee plaeorme servira
de base commune de sockage e de
préparaon de commandes pour les
acviés de magasin général e de
pharmacie, à l’échelle du Groupemen
Hospialier Terriorial du Jura.
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Les communes de la communaué
d’aggloméraon bénécien d’une bonne
couverure inerne, avec la généralisaon de la
4G. De plus, la bre opque esmajoriairemen
déployée dans ces communes.

Cee bonne couverure numérique représene
un vériable aou pour le errioire. Elle avorise
l’accueil de nouveaux ménages e d’enreprises,
ainsi que l’adapaon aux nouvelles ormes de
ravail elles que le éléravail. Elle améliore
égalemen l’accessibilié aux services qui on
migré vers le numérique.

COUVERTURE RESEAUX MOBILES
Source : ARIASE 2023

COUVERTURE FIBRE
Source :ARCEP 2023

2.3.5. Un bon déploiement des technologies de l’information et de la communication
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PARTIE 3 : UNE PLURALITE ET UNE 
COMPLEMENTARITE AU SERVICE DU 
TERRITOIRE
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ECLA, e plus spéciquemen
Lons-le-Saunier, jouen un rôle
moeuren ermesd’emploipour
une grande pare du Jura. En
ee, la zone d’emploi de Lons-
le-Saunier dépasse largemen
les limites intercommunales, ce
qui émoigne de l’imporance
de ce pôle d’emploi e des fux
domicile-ravail qu’il génère.
De plus, Lons-le-Saunier
éan la préecure du Jura,
abrie diverses enreprises
e insuons, noammen
dans les secteurs de la
sané, de l’éducaon e de
l’adminisraon,quiconribuen
à dynamiser l’économie locale.

3.1. Une stabilité de l’emploi avec une prédominance de l’Administration publique

ZONE D’EMPLOIS
Source : INSEE 
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Enre 2009 e 2020, le nombre d’emplois a connu une légère baisse, passan
de 20 976 à 20 629, soi une diminuon de 347 emplois, ce qui représene
une évoluon annuelle de -0.15 %. Cependan, une légère augmenaon du
nombre d’emplois a éé observée sur la période 2014-2020. Bien que cee
pere de dynamisme soimoins marquée que dans le rese du déparemen du
Jura (-0.34 %), la ville de Lons-le-Saunier a enregisré la plus grande diminuon
d’emplois enre 2009 e 2020 (-0.43 %).

La diminuon du nombre d’emplois dans la ville conribue à la dévialisaon
de son cenre, soulignan ainsi l’imporance cruciale d’un aménagemen
économique e résidenel cohéren dans le cadre du PLUiHM. Ceci vise à
prévenir la ragilisaon de la cenralié.

Parallèlemen, le nombre d’acs connaî égalemen une endance à la baisse,
en corrélaon avec la diminuon de l’emploi jusqu’en 2014.

Malgré cee endance, le errioire rese un imporan pôle d’emploi,
bénécian d’une proporon noable d’acs résidan sur place, ce qui consue
un avanage cerain. Cependan, cee siuaon pourrai évoluer en oncon
du mainen du dynamisme e de l’aracvié du errioire, noammen en ce
qui concerne la disponibilié e le coû des logemens, les équipemens, ainsi
que l’ore d’emplois. De plus, la diminuon du nombre d’acs peu égalemen
s’expliquer par le vieillissemen de la populaon acve, associé à une migraon
des jeunes acs vers les grandes aggloméraons voisines.

Ce consa révèle une ceraine ragilié du errioire en ermes d’arai pour les
jeunes acs, ainsi que les dés renconrés par les enreprises pour recruer.

Il es crucial, dans le cadreduPLUiHM,degaranr la pérenniédudynamisme
économique e résidenel an de reiner la pere d’emplois e d’acs sur le
errioire d’ECLA. Pour cela, il es essenel de avoriser le développemen
e l’insallaon des enreprises en leur oran les condions propices à leur
évoluon.

3.1.1 Un emploi qui évolue avec une concentration 
sur le pôle urbain

2009 2014 2020 Ev.annuelle 
2009-2020

ACTIFS ECLA 15898 15286 14760 -0,67

EMPLOIS ECLA 20976 20580 20629 -0,15

EMPLOIS LONS LE 
SAUNIER

15326 14803 14611 -0,43

EMPLOIS JURA 99411 96607 95732 -0,34

ÉVOLUTION DU NOMBRE TOTAL D’EMPLOIS DEPUIS 2009
Source : Insee

ÉVOLUTION DU NOMBRE TOTAL D’EMPLOIS DEPUIS 2009
Source : Insee

COMPARAISON DU NOMBRE D’ACTIFS ET D’EMPLOIS
Source : Insee
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Enre 1975 e 2020, la par des emplois dans le seceur produc* a diminué,
passan de 35 % à 28 %. Cee évoluon s’es produie au pro du seceur
présenel, qui occupe désormais 72 % des emplois. Cee ransion s’explique
en pare par le rôle de préecure de Lons-le-Saunier.

En ee, le seceur eraire représene 78.7 % des emplois, don 36 % dans
le domaine adminisra. Le commerce, les ranspors e les services divers
consuen le seceur le plus dominan sur le errioire, avec 42.7 % des emplois.
L’indusrie, quan à elle, représene 11.4 % des emplois sur le errioire.

* La partition de l'économie en deux sphères, présentielle et productive permet de mieux 
comprendre les logiques de spatialisation des activités et de mettre en évidence le 
degré d'ouverture des systèmes productifs locaux. Elle permet aussi de fournir une grille 
d'analyse des processus d'externalisation et autres mutations économiques à l'oeuvre 
dans les territoires.

Les activités présentielles sont les activités mises en oeuvre localement pour la production 
de biens et de services visant la satisfaction des besoins de personnes présentes dans la 
zone, qu'elles soient résidentes ou touristes.

Les activités productives sont déterminées par diérence. Il s'agit des activités qui 
produisent des biens majoritairement consommés hors de la zone et des activités de 
services tournées principalement vers les entreprises de cette sphère.

Emploi 
2020

Part du 
Productif 
en 2020

Part du 
productif 
en 1975

ECLA 20 723 28 % 35 %

LONS LE  SAUNIER 14 598 24 % 29.3 %

JURA 95 445 38.3 % 54.8 %

ÉVOLUTION DE L’EMPLOI DEPUIS 1975 (BASE 100 : 1975)
Source : Insee,

ÉVOLUTION DE LA PART DU PRODUCTIF DANS L’EMPLOIS
Source : INSEE,

L’EMPLOIS PAR CATEGORIES Source : INSEE

L’OBSERVATOIRE DES TERRITOIRES DE LA SPHÈRE PRÉSENTIELLE ET PRODUCTIVE
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Le aux de chômage rese relavemenmaîrisé sur le errioire d’ECLA. En 2020, le aux de chômage y éai de 10,9 %, supérieur à la moyenne du Jura (9,6 %),
mais inérieur à celle de la Bourgogne Franche-Comé (11,4 %) e de la France dans son ensemble (12,7 %). Cependan, ce aux aein des niveaux préoccupans
dans la ville de Lons-le-Saunier, où il s’éablissai à 14,3 % en 2020. Le chômage aece principalemen les jeunes, avec un aux de 20 % pour la ranche d’âge de
15 à 24 ans, qui son égalemen ouchés par la pauvreé.

Malgré cela, depuis 2009, le aux de chômage a diminué an pour ECLA que pour Lons-le-Saunier. En ee, une éude de France Travail indique qu’au quarième
rimesre de 2023, le aux de chômage pour la zone d’emploi de Lons-le-Saunier éai de 5 %, inérieur à celui du Jura (5,4 %) e de la région Bourgogne Franche-
Comé (6,6 %).

Taux de chômage 
en %

2009 2014 2020

 ECLA 11,0% 12,2% 10,9%

 LONS LE SAUNIER 15,9% 16,3% 14,3%

 JURA 9,5% 10,6% 9,6%

TAUX DE CHOMAGE
Source : INSEE 2020

STATISTIQUE ETUDES ET EVALUATION - BASSIN D’EMPLOI DE LONS LE SAUNIER AU 1ER TRIMESTRE 2024
Source : FRANCE TRAVAIL
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Cee éude indique un recul du nombre de demandeurs d’emploi
: n mars 2024, le bassin compe 3 025 demandeurs inscris en
caégorie A (demandeurs d’emploi sans aucune acvié), soi une
baisse de 1 % sur un an, correspondan à 34 individus en moins. La
siuaon s’améliore noammen pour les jeunes, avec une baisse
de 7 % pour les moins de 25 ans.

Pour les caégories B e C (demandeurs d’emploi avec acvié
réduie), l’éude signale égalemen une baisse, avec 3 457
demandeurs d’emploi enregisrés, soi une diminuon de 4 % sur
un an. On observe une baisse de 12 % chez les jeunes, mais une
hausse de 4 % chez les seniors.

Le aux d’emploi es un indicaeur mesuran la proporon de la
populaon en âge de ravailler ayan un emploi. Un aux d’emploi
élevé se siue généralemen enre 60 % e 70 % de la populaon en
âge de ravailler.

Sur le errioire d’ECLA, le aux d’emploi es de 65,34 %, ce qui
indique une ore proporon de personnes ayan un emploi
rémunéré. Ce aux es légèremen plus aible pour les communes
du Pôle urbain e plus élevé pour les aures communes du errioire
(72,6 %).

Il exise un besoin imporan en main-d’œuvre : 27 % des
éablissemens du bassin d’emplois envisagen de recruer en
2024. La par des projes de recruemen jugés diciles s’élève à
57,3 % pour Lons-le-Saunier. Parmi les méers les plus recherchés
par les employeurs, on rouve ceux de viculeur, arboriculeur,
aide-soignan, e serveur dans les caés e resaurans.

STATISTIQUE ÉTUDES ET ÉVALUATION - BASSIN D’EMPLOI DE LONS LE SAUNIER AU 1ER TRIMESTRE 2024
Source : FRANCE TRAVAIL

BESOINS EN MAIN D’ŒUVRE
STATISTIQUE ETUDES ET EVALUATION - BASSIN D’EMPLOI DE LONS LE 

SAUNIER AU 1ER TRIMESTRE 2024
Source : FRANCE TRAVAIL



 2009 2014 2020
Nombre d'emplois 20 976 20 580 20 629

Actifs ayant un emploi résidant sur 
ECLA

14 244 13 562 13 419

Indicateur de concentration 
d'emploi  *

147,3 151,7 153,7

Taux d'activité parmi les 15 ans ou 
plus en % 

54,8 53,1 52,0
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* L'indicateur de concentration d'emploi est égal au nombre d'emplois 
dans la zone pour 100 actifs ayant un emploi résidant dans la zone. 
Dans un pôle attractif (taux supérieur à 100%), le nombre d’emplois est 
supérieur à celui de ses actifs occupés.

Emploi et activité
SOURCE : INSEE

Le errioire d’ECLA ache un aux de concenraon de l’emploi élevé,
aeignan 153,7% en 2020, ce qui signie qu’il y a plus d’emplois disponibles
que d’acs occupés. Cee endance à la concenraon de l’emploi s’es
renorcée depuis 2009, en raison de la diminuon de la populaon acve.
D’après le diagnosc du SCoT du Pays Lédonnien, les aures communaués
de communes en dehors d’ECLA présenen des aux de concenraon de
l’emploi inérieurs à 100, ce qui indique une résidenalisaon des villages.
Ainsi, ECLA agi comme un pôle d’emploi pour ces communaués de
communes.

Il es indéniable que le pôle urbain consue le moeur essenel du
errioire. Il concenre une gamme éendue de services, qu’il s’agisse de la
sané, de l’acon sociale, des ranspors ou des divers services desnés à la
populaon. Cependan, il es inéressan de noer que chaque commune
dispose au moins d’un arsan du bâmen e de services publics de base.

Sur le plan géographique, le pôle urbain (composé de Lons-le-Saunier,
Monmoro e Perrigny), ainsi que des communes elles que Courlaoux,
Messia-sur-Sorne eVevy, présenenune ore concenraond’emplois. Une
grande pare de ces communes propose des zones d’acviés, avorisan
ainsi cee concenraon d’emplois. De surcroî, le pôle urbain ore une
variéé de services e consue l’un des principaux pôles ourisques
du errioire, noammen avec Lons-le-Saunier, en plus de concenrer les
acviés commerciales.

3.1.2. Les secteurs d’emplois



261

P
la
n
Lo
ca
ld
’U
rb
an
is
m
e
In
te
rc
o
m
m
u
n
al

EC
LA

.

Il es donc éviden que le pôle urbain
représene une cenralié armée du
errioire. Toueois, cete cenralié
es aaiblie par le développemen
périurbain des acviés commerciales e
économiques, qui semble encourager les
habians du errioire à délaisser cete
cenralié pour des zones périphériques
plus acilemen accessibles, noammen
le long des axes rouers. Cete dynamique
peu enraîner d’aures problémaques,
telles que l’étalement urbain et la
congeson.

Source : INSEE 2020
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Les oncons adminisraves e commerciales du errioire génèren principalemen
des emplois dans les caégories des employés, des proessions inermédiaires e,
parois, des cadres. Depuis 2009, on observe une augmenaon de la par des
proessions inermédiaires, des cadres, ainsi que celle des arsans, commerçans e
ches d’enreprises. En revanche, la proporon d’employés e d’ouvriers a diminué.

En 2009, la par des cadres dépassai lamoyenne déparemenale,mais en 2020, elle es
inérieure, avec 12,3 % pour ECLA conre 25,2 % pour le Jura. Lons-le-Saunier présene
une proporon plus élevée de cadres, avec 14,5 %. Ces caégories proessionnelles
on endance à privilégier les zones urbaines où les équipemens culurels son plus
abondans.

Près de la moié des poses d’ECLA se rouven dans le seceur public, représenan
44,3 % des poses occupés en 2021. Pour le déparemen, le commerce es le seceur
avec le plus grand nombre de poses, avec une proporon de 34,9 %, suivi de près par
l’adminisraon avec 34 %.

Ainsi, le errioire d’ECLA prédomine en ermes de poses dans le domaine public, suivi
par le seceur du commerce (36,8 %).
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SOURCE : INSEE
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Part des 
cadres

Part des 
professions 

intermédiaires

Part des 
employés

2009 2020 2009 2020 2009 2020

ECLA 11.8 % 12.3 % 26.9 % 29.6 % 31.5 % 27.4 %

LONS LE 
SAUNIER

13.8 % 14.5 % 29% 32.2 % 33.7 % 28.4 %

JURA 9.7 % 25.2 % 23 % 25.2 % 27.1 % 26.3 %

Nombre de postes salariés  n 2021 ECLA LONS LE 
SAUNIER

Part de postes salariés 
situés à Lons le Saunier sur 

la totalité d’ECLA en %
Ensemble 20936 14792 70,65

Agriculture, sylviculture et pêche 189 127 67,20

Industrie 2675 1434 53,61

Construction 1089 437 40,13

Commerce, transports, services divers 7698 4635 60,21

dont commerce et réparation automobile 2974 1389 46,70

Administration publique, enseignement, 
santé, action sociale

9285 8159 87,87

NOMBRE DE POSTES SALARIES FIN 2021
Source : INSEE 
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PART DES CADRES, PROFESSIONS INTERMÉDIAIRES ET EMPLOYÉS (%)
SOURCE : INSEE

Lons-le-Saunier concenre 70,6 % des poses salariés d’ECLA. Le seceur qui
compe le plus grand nombre de poses dans cee ville es l’adminisraon
publique, avec 87,87 % des poses d’ECLA siués à Lons-le-Saunier.

Ainsi, les poses son largemen, voire «hyper», concenrés dans le pôle
urbain de Lons-le-Saunier. Ce consa souligne le rôle prédominan de ce
espace en an que moeur économique du errioire. Le dynamisme de
l’ensemble du errioire es éroiemen lié à la capacié du pôle urbain à
orir des opporuniés d’emploi.

Cee hyper-cenralié pose des dés en ermes demobilié e de disponibilié
de logemens adapés, comme cela a éé souligné lors des enreens
communaux e des aeliers «Conversaons des Terrioires».
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L’emploi dans le seceur indusriel sur ECLA représene 13,4 % de
l’emploi oal en 2020, ce qui es légèremen inérieur aux chires
du déparemen du Jura e de la région Bourgogne Franche-Comé.

Enre 2009 e 2020, es observé une baisse de l’emploi indusriel
sur ECLA, bien que cee endance ne soi pas consaée pour la
commune de Perrigny.

D’aures emplois indusriels son présens dans les villages,
noammen avec l’enreprise Mons e Terroirs à Vevy. En 2020, la
commune compe 166 emplois dans le seceur indusriel, ce qui
représene 5,45 % des emplois indusriels du errioire d’ECLA.
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Les 10 méers les plus recherchés en 2020 éaien à bas niveau de qualicaon (bac ou moins). Le errioire observe des diculés à recruer des aides-
soignans e des viculeurs (emploi saisonnier).

L’éude précise aussi qu’il y a des diculés à recruer de la main d’œuvre qualiée dans le seceur de l’indusrie, des cadres (poses à hau niveau de
responsabilié), ainsi qu’atrer des sagiaires e des alernans. Ce dernier consa repose la queson de l’aracvié du errioire de açon générale, ainsi que
le logemen disponible pour ce ype de populaon.

L’éude préconise de lancer un ravail sur l’employabilié des personnes e la rapide mise en place de ormaon, développer l’aracvié pour les cadres (si
cee populaon consue une cible pour ECLA), ravailler sur la mobilié des personnes, leurs compéences numériques, le savoir-êre e accompagner les
enreprises sur l’accompagnemen de l’aracvié des enreprises exisanes sur les voles de l’inégraon des salariés, leur accueil e l’inégraon des nouveaux
modes de ravail.

Une éude de 2020 du bureau d’éude KATALYSE e de l’associaon TERRE D’AVANCE développai une analyse sur le bassin d’emploi de Lons-le-Saunier en 2020.
Cee éude soulignai les menaces suivanes :
• Un phénomène d’aracvié vers la Suisse, pour la pare es du errioire de la zone d’emploi
• Des ensions exisanes sur le marché de l’emploi noammen sur les emplois qualiés
• Un manque d’aracvié du errioire, noammen pour les emplois des conjoins qui on des poses qualiés



266

P
la
n
Lo
ca
ld
’U
rb
an
is
m
e
In
te
rc
o
m
m
u
n
al

EC
LA

.

Depuis les années 80-90, une endance à la erarisaon s’esmaniesée,
marquée par un déclin du seceur indusriel au pro des emplois relevan
de la sphère présenelle.

Sur l’ensemble du errioire, on recense un oal de 1678 éablissemens,
don 461 apparennen à la sphère producve ourner. Les 1217
éablissemens resans relèven de la sphère présenelle,

Lons-le-Saunier se démarque en an que principal cenre d’acvié,
abrian 1075 éablissemens à la n de 2021 (soi 64%des éablissemens
de ECLA). La ville accueille les principaux employeurs de la région,
noammen dans le domaine adminisra en an que Déparemen ,
ainsi que dans le seceur de la sané avec son hôpial.

Nombre 
d’établissements

%

Ensemble 1 678 100

Sphère productive 461 27.5

dont domaine public 3 0.2

Sphère présentielle 1217 72.5

dont domaine public 139 8.3

Établissements actifs employeurs selon les sphères de l’économie n 2021
Source : INSEE 

3.2 Un secteur industriel doté d’entreprises emblématiques qui contribuent à forger l’identité du 
territoire

3.2.1 Un tissu économique diversié et dynamique

ÉVOLUTION DE L’EFFECTIF SALARIÉ PRIVE DEPUIS 2006 (BASE 100 : 2006) Source : 
URSSAF, Données ACOSS

Les eecs du seceur privé on connu une baisse jusqu’en 2018, passan
de 13 827 en 2006 à 11 854 en 2018. Cependan, ces dernières années,
une endance à la hausse es observée, avec un eec de salariés privés
aeignan 12 065 en 2022.

Ces eecs son principalemen concenrés dans le seceur eraire, avec
27,8 % des salariés ravaillan dans d’aures services marchands, 22,3 %
dans les services non marchands e 16,4 % dans le commerce.
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2006 2007 2008 2009 2010 2011 2012 2013 2014 2015 2016 2017 2018 2019 2020 2021 2022

Effectifs salariés du secteur privé

(base 100: 2006)

ECLA JURA
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NOMBRE D’ÉTABLISSEMENTS PRIVES PAR SECTEUR en 2022
Source : URSSAF

NOMBRE D’ETABLISSEMENTS PRIVE PAR SECTEUR en 2022
Source : URSSAF
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en % Pas de
salariés

Moins
de 10
salariés

Entre
10 et 20
salariés

Entre 
20 à 50 
salariés

Plus de
50 
salariés

ECLA 7 72,1 8,8 7.5 4.6

Lons-le-
Saunier

6.6 71.6 9.1 7.7 4.9

Les principaux employeurs du errioire se concenren principalemen à Lons-le-
Saunier, ainsi que dans les cenres urbains e les zones d’acviés elles que Lons-
le-Saunier Perrigny, Monmoro e Messia-sur-Sorne. En raison de la naure de
leurs acviés, qu’elles soien indusrielles ou logisques, ces enreprises on des
besoins en oncier correspondan à leurs producons.

La communaué d’aggloméraon compe principalemen des enreprises de pee
aille, avec moins de 10 salariés représenan 72,1 % des enreprises du errioire.
Elles son répares de manière équilibrée sur l’ensemble du errioire, bien que
pôle urbain rese la principale zone d’accueil des enreprises.

Selon les analyses de la Chambre de Commerce e d’Indusrie (CCI) dans le cadre
de la révision du Schéma de Cohérence Terrioriale (SCoT) du Pays Lédonnien,
les PME (Pees e Moyennes Enreprises) connaissen une diminuon sur le
errioire depuis 2018.
Éan donné que 45 % de ces PME son localisées dans le pôle urbain de ECLA, il
convien de souligner qu’ECLA enregisre égalemen une diminuon du nombre
de PME.

En ce qui concerne les ETI (Enreprises de Taille Inermédiaire), qui emploien plus
de 250 salariés, oure le Déparemen, l’Hôpial e le service d’Aide à la Personne
Abrapa Jura, rois enreprises indusriellesmajeures sonprésenes sur le errioire.
Il s’agi de la Fromagerie Bel Producon France, de la sociéé Fromagerie de Lons-
le-Saunier e de SKF Aerospace France à Perrigny.

Pour les pes éablissemens (moins de 9 salaries) le nombre de poses salarié
le plus imporan se rouve dans le domaine du commerces avec (2632 poses
salariés), Pour ceux enre 50 a 99 salariés c’es le domaine dela consrucon qui
a le plus de poses salariés, e pour les eablissemen de 100 salariés ou plus
c’es l’adminisraon qui à le plus de pose salariés (5244 poses) e en deuxième
l’indusrie avec 1308 poses.

Établissements actifs 
employeurs en 

2021
0 salarié 117

1 à 9 salarié(s) 1209

10 à 19 salariés 148

20 à 49 salariés 126

50 salariés ou plus 78

ECLA 1678

NOMBRE D’ENTREPRISES EN FONCTION DU NOMBRE DE SALARIES
Source : INSEE 2021

RÉPARTITION DES ÉTABLISSEMENTS ACTIFS EMPLOYEURS PAR TAILLE FIN 2021
Source : INSEE 2021

Source : Diagnostic socio-éco de la Révision du SCoT du Pays Lédonnien- Fevrier 2023
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Postes salariés par secteur d'activité agrégé et taille

d'établissement fin 2021

Agriculture, sylviculture et pêche

Industrie

Construction

Commerce, transports, services
divers

dont commerce et réparation
automobile

Administration publique,
enseignement, santé, action sociale

 NOMBRE DE POSTES SALARIÉS PAR SECTEUR D’ACTIVITÉ AGRÉGÉ ET TAILLE 
D’ÉTABLISSEMENT FIN 2021

Source : INSEE 2021

LOCALISATION DES ÉTABLISSEMENTS ÉCONOMIQUES EN FONCTION DE LEUR TAILLE
Données URSSAF 2023

Source : Diagnostic socio-éco de la Révision du SCoT du Pays Lédonnien- Fevrier 2023
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Enre 2013 e 2022, ECLA a enregisré en moyenne environ 298
nouvelles créaons d’éablissemens par an.

Enre 2014 e 2021, le nombre de créaons d’enreprises
a connu une augmenaon consane, mais une baisse a éé
observée en 2022, probablemen en raison de la conjoncure
économique acuelle.

Les nouvelles enreprises se concenren principalemen dans
les seceurs du commerce, des ranspors, de la resauraon e
de l’hébergemen. Cependan, enre 2021 e 2022, une baisse
du nombre de créaons d’enreprises a éé consaée dans
presque ous les domaines, à l’excepon des aures acviés
de services.

Bien que le nombre de créaons d’enreprises indusrielles soi
moins élevé que celui du commerce, ce seceur a enregisré la
plus ore évoluon enre 2013 e 2022. Ces chires émoignen
de l’imporance hisorique du ssu indusriel d’ECLA e de la
voloné de le pérenniser.

ÉVOLUTION DES CRÉATIONS D’ÉTABLISSEMENTS PAR CATÉGORIE
Source : INSEE 2022

ÉVOLUTION DES CRÉATIONS D’ÉNTREPRISES
Source : INSEE 2022
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Le errioire d’ECLA compe 32 sies dédiés à des acviés économiques,
oalisan une supercie de 357 hecares de zones aménagées.

Dans le cadre de la révision du Schéma de Cohérence Terrioriale (SCoT) du
Pays Lédonien, un alas des zones d’acviés économiques a éé élaboré.
Cee éude me en évidence un poenel d’accueil d’environ 84 hecares
sur les zones d’acviés exisanes, don plus de 60 hecares son réservés à
l’exension (espaces non aménagés), oran ainsi des capaciés d’exension
considérables. À re illusra, la commune de Courlaoux déen un
poenel d’exension non aménagé de 52,32 hecares à elle seule. (Idené
comme une zone srucurane d’inérê régionale par le PAS du SCoT du
Pays Lédonien)

En ce qui concerne le poenel de densicaon, la Communaué
d’Aggloméraondispose de 12,75 hecares d’espaces pouvan êre densiés
au sein des zones déjà occupées.

Selon ces éudes ( alas de la consommaon oncière e de l’arcialisaon
/ Alas des ZAE (approche quanave e qualiave), sur la période
2010-2020, 49 hecares on éé aecés à des acviés économiques sur
l’ensemble du errioire d’ECLA, don 35,5 hecares on éé ulisés pour les
zones économiques.

En ce qui concerne le aux de vacance des zones économiques, il es esméà
environ 1 % selon l’alas, ce qui représene un niveau relavemen bas (son
considérées uniquemen les uniés oncières complèemen vacanes).

D’aures dés on éé idenés lors de l’analyse des Zones d’Acviés
Économiques (ZAE), comprenan noammen :

• L’amélioraon de la végéalisaon,
• Resaurer la Trame vere,
• La désimperméabilisaon des sols,
• L’amélioraon de la qualié paysagère e urbaine,
• Favoriser le développemen de soluons de mobilié mulmodales. ( à

mere à jour avec la révision en cours

3.2.2. Qualité et capacité des ZAE
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Source : Révision du SCOT du Pays Lédonien - Note de synthèse Atlas des Zones d’Activités Economiques – CA ECLA (Espace Communautaire Lons Agglomération)
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Source : Révision du SCoT du Pays Lédonien - Note de synthèse Atlas des Zones d’Activités Economiques – CA ECLA (Espace Communautaire Lons Agglomération)
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Enre 2012 e 2023, le errioire de la communaué d’aggloméraon a vu
débuer la consrucon de 144 124m² de suraces de plancher de locaux non
résidenels (PC oal). La surace oale des locaux à vocaon économique
a connu des ucuaons depuis 2012.

Les seceurs d’acvié les plus représenés sur ECLA son le commerce,
les services publics ou d’inérê collec. Les enrepôs occupen une par
imporane de 15 %, suivis de près par l’agriculure à 14 %. L’indusrie
représene quan à elle 11 % des suraces de locaux débués.

Les communes du pôle urbain, elles que Lons-le-Saunier, Perrigny e
Monmoro, son celles où les suraces des locaux en consrucon son les
plus imporanes.

Source : Sitadel, 2022

Somme de Surface de plancher de locaux non résidentiels 
nouvellement construit  (PC)  en m²

Chilly le Vignoble 24

Briod 33

Cesancey 169

Trenal 238

Le Pin 436

Macornay 444

Courbouzon 514

Montaigu 572

Chille 674

Publy 731

Verges 748

Frébuans 752

Baume les Messieurs 798

Gevingey 1216

L’Etoile 1269

Vernantois 1335

Geruge 1582

Bornay 1598

Pannesières 2882

Courlans 3147

Villeneuve sous Pymont 3473

Messia sur Sorne 6719

Vevy 7705

Courlaoux 7967

Montmorot 21709

Perrigny 23759

Lons le Saunier 53630
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Le errioire d’ECLA consue un cenre commercial, bien que de aille
réduie par rappor aux pôles commerciaux des méropoles siuées à
environ une heure de roue, comme Dijon, Bourg-en-Bresse, Besançon
e Mâcon. La concurrence commerciale es présene mais limiée, éan
donné que la disance impose oujours des achas de biens de première
nécessié au quodien. Cependan, pour les besoins occasionnels, les
méropoles demeuren des opons compéves.

Le pôle urbain de Lons-le-Saunier, Perrigny e Monmoro, en raison de
sa siuaon cenrale dans un errioire rural, atre les communes rurales
du errioire e des environs d’ECLA. La communaué d’aggloméraon
ore une gamme sasaisane pour les achas quodiens. Pendan les
«conversaons du errioire», les élus on noé que les commerces sur
ECLA son principalemen concenrés à l’oues du errioire, ce qui oblige
les communes de l’es à raverser le pôle urbain.

Selon la srucure commerciale du SCoT, le errioire dispose d’un pôle
majeur à Lons-Perrigny-Monmoro. Courlans eMacornay son des pôles
locaux, andis que Conliège es un pôle de commerce de proximié.

L’esmaon de la zone de chalandise du Pays Lédonien indique que
l’acvié commerciale repose sur les dépenses des résidens du errioire
du Pays Lédonien. Comme ECLA es le plus grand pôle commercial du Pays
Lédonien, il es raisonnable de supposer que la zone de chalandise es plus
ou moins similaire.

3.3. L’ore commerciale avec un centre-ville 
qui perd en dynamisme au prot des zones 
commerciales

3.3.1. l’organisation commerciale sur le 
territoire d’ECLA 

ESTIMATION DE LA ZONE DE 
CHALANDISE DU SCoT DU PAYS 
LEDONNIEN
Sources: AID/ SCoT du Pays Lédonien
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3.3.2. Les évolutions commerciales à accompagner
Le commerce le plus répandu sur le errioire de la communaué d’aggloméraon es
le commerce d’équipemen de la personne, représenan 32 % des commerces, suivi
par le commerce alimenaire, avec 24 %.

La densié de l’ore commerciale pour 1000 habians sur ECLA es sasaisane, avec
une densié oale de 1915m² d’ore commerciale pour 1000 habians en 2022 (soi
1315m²/1000 habians pour le commerce non-alimenaire e 600m²/1000 habians
pour le commerce alimenaire), comparée à la moyenne naonale de 1839m² / 1000
habians. L’ore commerciale en ermes de surace es donc adéquae.

Cerains seceurs commerciaux, comme l’équipemen de la personne, renconren
des diculés en raison d’une baisse de la consommaon des ménages, liée à
l’inaon e à la crise saniaire, enraînan une diminuon du pouvoir d’acha.

En revanche, l’ore de commerce alimenaire sur le errioire semble bien se porer,
comme en émoigne l’esmaon du chire d’aaires par commune dans le périmère
du SCoT du Pays Lédonien. Ce consa révèle un changemen dans les habiudes
de consommaon, avec une orienaon vers une consommaon alimenaire plus
responsable, locale e respecueuse de l’environnemen. D’aures évoluons de la
consommaon son égalemen observées, elles que la croissance du commerce
en ligne, qui conribue à aaiblir le dynamisme du commerce physique. (source:
diagnosc du SCoT du Pays Lédonien «Des seceurs d’acviés en sourance depuis
quelques années…»)

Un dé majeur pour le errioire en maère commerciale réside dans les évoluons
démographiques (ralenssemen de la croissance démographique, vieillissemen de
la populaon), qui modieron les prols des consommaeurs. Il sera donc nécessaire
d’adaper les praques commerciales à ces prols changeans.

Sources: BPE INSEE 2020

3

24

9

32

13

9

9

Type de commerces en %

Grande surface

Alimentation

Loisirs

Equipements de la
personne
Equipements de la
maison
Santé

Autre
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2023

Source : Diagnostic socio-éco de la Révision du SCoT du Pays Lédonnien- Fevrier 
2023
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Cependan, le errioire connaî une vacance commerciale,
avec 9 % pour la cenralié de Lons le Saunier e 14 % pour la
cenralié de Monmoro.

avec une endance croissane des commerces à se délocaliser du
cenre-ville vers les périphéries ou les zones de ux. Le SCoT du
Pays Lédonien encadre ce phénomène dans le DAAC en limian
l’exension des zones commerciales, en inerdisan l’insallaon
de commerces demoins de 300m² dans les zones commerciales
e les galeries marchandes, ainsi qu’en prohiban le commerce
de ux.

Cee vacance des locaux commerciaux peu engendrer une
dégradaon de la qualié d’Espace public en cenre-ville, avec
un manque de réhabiliaon des açades e des devanures, ce
qui alère l’image qualiave des bourgs-cenre e ne avorise
pas l’insallaon de nouveaux habians.,

Pour remédier à cee siuaon, Lons-le-Saunier a lancé le
Programme Acon Cœur de Ville, visan à redynamiser le
cenre-ville e son aracvié économique, à améliorer la
qualié de vie des habians par des opéraons de rénovaon e
de réhabiliaon de l’habia (subvenons e accompagnemen)
e à luer conre la vacance des logemens e des commerces.

Le cenre ville de Lons le Saunier es un pôle commercial à
mere en valeur.

Pendan les réunions de seceurs, les élus on éé inviés à
signaler les locaux commerciaux vacans dans leurs communes.

Source : Révision du SCoT du Pays Lédonien - AID

Arcades- Lons le Saunier
Source :Cittanova

Voici les reours :

• Monmoro : signalisaon des anciens
locaux de Conorama, du bâmen
Billon e de l’ancien Aldi.

• Messia-sur-Sorne : un local disponible
à la locaon.

• Cesancey : les serres le long de la RD
1083 son acuellemen en vene.

• Monaigu : plusieurs locaux vacans
on éé idenés.

• Courbouzon : deux bisros son
inoccupés.

• Conliège : un local es égalemen
vacan.

Total 
des 

cellules

Total des 
cellules 

de 
services

Total des 
commerces 

hors 
vacants

Taux de 
commercialité

Taux e 
locaux 
vacants

La ville est elle engagée dans le 
programme PVD ou dispositif 

régional ? 

Centralité Lons le Saunier 338 47 30 43 9 Action Coeur de Ville

Centralité Monmonrot 14 5 12 3 14 Non

Centralité Macornay 11 3 10 30 9 Non

Centralité Coulans 10 3 10 20 0 Non

Centralité Conliège 10 1 6 50 40 Non

Centralité de Messia-sur-Sorne 8 1 8 38 0 Non

Centralité Perrigny 6 2 6 50 0 Non

Centralité Courlaoux 5 0 5 40 0 Non
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ECLA recence 4 seceurs d’implanaons sraégiques (SIP) qui son sur les communes de Monmoro, Lons le Saunier e Perrigny.

L’évaluaon des invenaires des espaces économiques e commerciaux révèle une imporane capacié de densicaon oncière dans les zones de Lons Perrigny
e La Lieme à Perrigny.

Les zones commerciales, souven localisées aux enrées des villes ou des villages, revêen une imporance cruciale. Il es donc essenel d’analyser la qualié de
ces espaces, car elle inue à la ois sur le paysage e l’arai de ces zones.

L’appréciaon des Zones d’Acviés Économiques (ZAE) a pour bilan, un manque d’inégraon paysagère des zones, un aible développemen des modes de
déplacemen alernas à la voiure, un manque de végéalisaon, ainsi qu’une aible perormance énergéque des bâmens. Ce ravail sera à mener dans
le cadre du PLUiHM.

Source : Révision du SCoT du Pays Lédonien - AID

Valeur en m² Parcelles à usage
commerce

Parcelle
autree

occupations

Parcelles
libres

Parcelles en
friche

Total
parcelles

autre,
libre et en

friche

Total parcelles Taux de
commerces

Bâti
commerce

CES* sur parcelles
commerciales

SIP EN CHANTRANS 83 765 1 967 0 0 1 967 85 732 98% 33 218 40%

SIP EN CHANTRANS (2) 
MONTMOROT

44 681 59 810 0 9 764 59 810 116 255 41% 6 148 26%

SIP LES SALINES LONS 78 400 72 761 7 691 4 080 84 532 162 932 48% 29 282 37%

SIP PERRIGNY LONS 26 753 35 124 0 0 35 214 61 967 43% 6 885 26%

TOTAL 271 641 254 287 164 126 5 761 424 174 695 815 39% 93 973 34%
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Source : Révision du SCoT du Pays Lédonien - Note de synthèse Atlas des Zones d’Activités Economique – CA ECLA (Espace Communautaire Lons Agglomération)
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Ceraines zones d’acviés abrien une
diversié d’acviés, comprenan à la ois du
commerce, de l’indusrie e de l’arsana,
ce qui peu parois enraîner des conis
d’usage e de onconnemen. Pour les zones
en périphérie, l’accen es mis sur les zones
monospéciques.

Cependan, la mixié n’es pas nécessairemen
préjudiciable ; elle peu égalemen consuer
un aou pour le errioire en avorisan une
meilleureulisaondes sols, unemuualisaon
de l’accessibilié, une synergie économique e
une renabilié accrue des équipemens e des
services mis en place. Toueois, cee mixié
doi êre srucurée en oncon des diérens
lieux an de développer des cenraliés e de
srucurer le errioire de manière cohérene.

Source : Révision du SCoT du Pays Lédonien - Note de synthèse Atlas des Zones d’Activités Economiques – CA ECLA (Espace Communau-
taire Lons Agglomération)
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CONSTATS
- Un pôle urbain cenral qui concenre les acviés économiques, les services e les
commerces, oran ainsi un accès acile à un large évenail de ressources.

- Un ssu économique dynamique e arac, avorable au développemen des
enreprises e à la créaon d’emplois.

- Une sabilié de l’emploi, souenue noammen par un pôle adminisra qui
représene une par signicave des emplois sur le errioire.

- Une conribuon imporane du seceur adminisra à l’emploi local, assuran
une ceraine sabilié économique.

-Un aux de chômage aible, émoignan d’une relave bonne sané économique.

- La présence de grands employeurs dans les seceurs adminisra e indusriel,
oran des opporuniés proessionnelles variées.

-Une aible vacancedans les zones d’acviés économiques, reéanunedemande
souenue pour les espaces commerciaux e indusriels.

- Un poenel de densicaon des zones d’acvié, oran l’opporunié de
développer davanage les inrasrucures économiques

- Une diminuon du nombre d’acs, lié au vieillissemen de la populaon
suscepble d’enraîner des dés économiques e sociaux liés à la main-d’œuvre
disponible.

- Les acs résidan parois en dehors du errioire génèren d’imporans ux
domicile-ravail, souven en raison d’une ore de logemen plus arayane, an
en ermes de quané que de coû, dans des zones éloignées du principal pôle
d’emplois de Lons-le-Saunier.

- Les enreprises renconren des diculés de recruemen en raison, de méer
conraignan, d’une ormaon insusane sur le errioire, ainsi que d’une ore de
logemen parois inadapée aux prols des acs, els que les cadres avec amille.
Ces derniers préèren souven s’insaller dans les méropoles voisines oran des
logemens de gamme supérieure, ainsi qu’une plus grande variéé de services e

d’équipemens.

- Des diculés à pourvoir les poses d’emplois saisonniers,

- Un errioire pas oujours arac pour les jeunes, Un dé pour atrer les sagiaires
e alernans, essenels pour le renouvellemen des compéences e le dynamisme de
l’économie locale.

- Une diminuon de l’emploi indusriel e une baisse du nombre de PME, reéan des
changemens srucurels dans le ssu économique local e nécessian des mesures
d’adapaon e de diversicaon.

- Un déséquilibre entre l’ore de main-d’œuvre locale et les emplois disponibles, ce qui peut 
conduire à des dicultés de recrutement et à une stagnation économique.

- La pauvreé ouchan les jeunes populaons, illusran un décalage enre les ormaons
disponibles e les opporuniés d’emploi, compromean ainsi l’inseron proessionnelle
des jeunes.

- Une bonne accessibilié aux commerces de proximié, assuran un cadre de vie conorable
pour les habians.

- Un seceur eraire généraeur d’emplois en expansion, oran des perspecves de
croissance économique e de créaon d’emplois dans divers domaines els que les
services,les commerces.

- La ermeure des commerces en cenre-ville, au pro des zones périphériques ou des
zones à or ux, impacan négavemen l’aracvié e la vialié des cenres-villes.

- Une diminuon de la consommaon des ménages, suscepble de reiner la croissance

économique locale e d’aecer négavemen le seceur commercial e les services.



283

P
la
n
Lo
ca
ld
’U
rb
an
is
m
e
In
te
rc
o
m
m
u
n
al

EC
LA

.

EnjEux
SCoT du Pays Lédonien :

- Un errioire polarisé par le pôle d’emplois de Lons-le-Saunier, principal pôle d’emplois du Jura, ainsi que plusieurs pes pôles d’emplois locaux (les bourgs-cenres), rendan
le errioire relavemen auonome vis-à-vis des pôles exernes
- Un équilibre à mainenir enre nombre d’emplois e acs occupés, malgré une légère baisse du nombre d’emplois e de la populaon acve occupée.
- Un errioire aiblemen arac pour les jeunes acs
- Une bonne diversié du ssu économique local : un aou pour le bon onconnemen du errioire du ai d’une mulude de sources d’emplois e de richesses
- L’aménagemen économique : un enjeu imporan pour conserver le dynamisme des polariés urbaines e pour accueillir de nouvelles acviés e permere à celles présenes
de se développer
- Un poenel oncier (rop) imporan à requesonner dans le cadre de la révision du SCoT

- Un enjeu de qualié du développemen économique noammen en maère d’aménagemen pour mainenir une ceraine aracvié errioriale

Enjeux du PLUi-HM :

- Permere l’accessibilié à oues les zones d’acviés d’ECLA en proposan diérens modes de déplacemens
- Créer des espaces de coworking e éléravail pour répondre aux nouvelles ormes de ravail (atrer e xer de nouveaux résidens sur le errioire qui
ravaillen en dehors du errioire e limier leurs déplacemens)
- Veiller à la requalicaon, au renouvellemen ou à la reconversion des riches commerciales /indusrielles
- Mainenir l’aracvié économique du errioire pour conserver le sau de Préecure de déparemen à Lons-le-Saunier
-Densier les zones d’acviés économiques par la muualisaon du saonnemen
-Développer des commerces de proximié avec l’implanaon de commerces relais dans les villages (dépô de pharmacie, dépô de pain) pour limier les
déplacemens
-Diminuer la vacance commerciale en limian la délocalisaon des commerces des cenres-villes vis à vis des périphéries commerciales
-Un rééquilibrage des commerces sur le errioire enre l’oues bien pourvu e l’es beaucoup moins engendran des fux e du rac d’es en oues
-Penser une polique de développemen du ourisme en coordinaon avec les inercommunaliés limirophes
- Développer des locaux en réponse aux besoins des arsans
-Accompagner la délocalisaon de l’hôpial de Lons-le-Saunier
-Envisager le pôle d’innovaon echnologie (PIT) comme un réel proje de errioire
- Développer les ormaons proessionnelles pos bac
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L’ore ourisque sur le errioire d’ECLA se concenre
majoriairemen à Lons-le-Saunier e la visie du village de Baume-
les-Messieurs, inscri au label des « Plus beaux villages de France
» . Pour la première, son arai ourisque es principalemen dû
à son parimoine bâ, son cenre hisorique, ainsi que l’acvié
hermale, direcemen découlan des origines de la commune qui
re son nom d’une source d’eau salée (« ledo salinarius » : ville
du sel). Pour la seconde, le village es connu pour la présence du
sie Clunisien, les reculées, les 4 belvédères, les cascades de Tus,
l’abbaye impériale du XIIème siècle.

L’oce du ourisme du Jura (sie du déparemen) présene le
errioire de la manière suivane :

«Au cœurduVignoble, la « ville du sel » (ledo salinarius), Préecure
du Jura, es une ville qui invie à la ânerie : grandes places,
onaines, errasses e nombreuses bouques, rue du commerce
aux 146 arcades… De jour comme de nui, le cenre-ville es animé
e il y a largemen de quoi proer en amille ou enre amis. Une
visie guidée du Vieux Lons e de la Maison de la Vache qui ri
s’imposen ! A la croisée des chemins, enre le Vignoble, la Bresse,
le Pays des Lacs e le premier plaeau jurassien, Lons es un poin
de dépar idéal pour randonner e visier le Jura.»

Une image de convivialié, d’une ville où eau e parimoine se
mêlen, où l’acvié économique consue un élémenmoeur du
errioire, es paragée.
La ville de Lons-le-Saunier es aussi présenée comme le cenre
duquel les visieurs on la possibilié de rayonner sur oues les
acviés du errioire.

Un proje oenoourisque es égalemen en cours de concepon :
le errioire es alors une desnaon vicole idenée.

ÉQUIPEMENTS TOURISTIQUES
Source : BPE 2020

3.4. Une activité touristique à structurer

3.4.1.L’ore en activité touristique

MUSEE DE LA VACHE QUI RIT
Source : Orice du tourisme de Lons Le 

Saunier

GROTTE DE BAUME LES MES-
SIEURS

Source : Orice du tourisme de 
Lons Le Saunier
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Les voyageurs rançais passen en moyenne 6 nuis dans le Jura.
Ce chire es pluô sable avec une endance à la hausse de 2008-
2012. Une esmaon a éé donnée que pour 1€ inves pour
développer le ourisme, cela rapporai 78€ au errioire du Jura en
2022. Le pays es égalemen riche en appellaon : AOC L’Eoile e
des Côes du Jura pour le vin. Le Comé e le Morbier son classés
en AOP. En revanche, l’inercommunalié propose un romage
populaire : la Vache qui ri, généran de l’arai ourisque, don
un musée lui es dédié.

L’inérê ourisque du errioire se concenre sur la ville de Lons-
le-Saunier (ville d’eau, d’accueil de la résidence de naissance de
Rouge de l’Isle), un errioire possédan des produis de erroir el
que le romage e le vin. Enn, le villages de Baume-les-Messieurs
es aussi mis en avan grâce à l’obenon du label « Plus Beaux
Villages de France ».

La groe de Baume-les-Messieurs es le roisième lieu le plus
réquené du déparemen en 2022 (58000 visieurs), suivi
en sixième par le Musée de la Vache qui ri à Lons-le-Saunier
(43705 visieurs) e l’Abbaye de Baume-les-Messieurs en 17ème
posion (13567 visieurs). Tous ces sies son en augmenaon
de réquenaon par rappor à 2021 sur le déparemen
(respecvemen : 41977-36482-10295).

Le musée des beaux-ars de Lons-le-Saunier es aussi un sie
ourisque réquené dans le déparemen (8000 visieurs en
2022, en augmenaon (5929 en 2021).
Par ailleurs, l’acvié de randonnée es aussi promue, plus
largemen sur ou le errioire que couvre l’aggloméraon.

Le ourisme es idené comme un seceur à or poenel pour
le errioire. Dans le cadre de la réalisaon du PLUi-HM d’ECLA,
il sera nécessaire d’anciper les impacs que cee augmenaon
aura sur le cadre de vie des habians e enamer une réexion sur
l’aménagemen du errioire ace à ce phénomène. Le relevé des

FRÉQUENTATION DES SITES TOURISTIQUES
Source : Orice du tourisme du Jura
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projes de développemen ourisques e la véricaon de
la desnaon de leur emplacemen es un ravail essenel
qui sera eecuer plus en proondeur pendan la phase de
zonage.

Le errioire invesssai 5,2% dans le seceur du ourisme
en 2022 dans le oal des invesssemen ourisque du
déparemen du Jura. Les errioires alenours composans
le SCoT invesssaien 21,8%, 2,8% pour le errioire de
Bresse-Haue-Seille e celui de Pore du Jura ai pare des
aures EPCI du Jura qui oalise un invesssemen de 2,9%.
Le errioire de l’aggloméraon de Lons-le-Saunier possède
des aous cerains en ermes de richesse parimoniale,
naurelle e de erroir. En revanche, l’ore ourisque
es hyper-concenrée sur deux sies principaux : Baume-
les-Messieurs e Lons-le-Saunier. Il exise des seners de
randonnées e de VTT qui raversen le errioire, mais les
inormaons son regroupées uniquemen sur le sie du
Tourisme du Jura.

Si l’aracvié du errioire es un enjeu majeur, une
sraégie de valorisaon du parimoine, de la naure e des
acviés associées représenerai une opporunié pour le
développemen erriorial.

Dans cee opque, comme évoqué lors des discussions
des aeliers errioriaux, il es indispensable de srucurer
l’ore ourisque en proposan une gamme complèe
d’hébergemens e en mean en place un réseau de sies
permean des séjours prolongés.

Cee démarche émoigne de l’engagemen des aceurs
locaux dans le renorcemen de l’aracvié du errioire, où
le ourisme es idené comme un levier de développemen
économique. Par ailleurs, le PLUi-HM pourrai servir de
levier pour renorcer l’aracvié ourisque du errioire.

COMMUNE POINT D’INTERET DE L’OFFICE DU TOURISME

BAUME-LES-
MESSIEURS

cirque, abbaye, grottes.

BORNAY belvédère aménagé.

BRIOD aire de pique-nique aménagée, ermitage, chapelle Saint Étienne de Coldre, cimetière mérovingien, église
Saint Jérôme, base VTT – FC.

CESANCEY fontaine, lavoir.

CHILLE ontaine, lavoir, chapelle Saint Michel

CHILLY-LE-
VIGNOBLE

église Saint-Georges, maison Buffart, château d’Hannoville, maison Lebrun : rue de l’Hospital, maisons
vigneronnes.

CONDAMINE monument historique classé (ancienne borne frontière sur D30)

CONLIÈGE deux croix (dont croix pattée), oratoire, ermitage et porche église, fontaine, lavoir, quatre belvédères
aménagés, aire de pique-nique aménagée, aire de service camping-car, sentier de découverte et
interprétation.

COURBOUZON Montorient, château rue de la Cascade, fontaine, lavoir, belvédère aménagé et table de lecture.

COURLANS Aire de pique-nique aménagée, événement annuel du centre équestre La Jument Verte : « Rock’N Horses ».

COURLAOUX voie verte.

L’ÉTOILE fontaine, lavoir, châteaux privés, village viticole, maisons vigneronnes.

LE PIN château, donjon classé.

LONS-LE-
SAUNIER

théâtre, statue de Rouget de Lisle, église Saint-Désiré et sa crypte romane, hôtel d’honneur, tour de
l’horloge, Hôtel-Dieu et apothicairerie de l’Hôtel-Dieu, église des Cordeliers, arcades, thermes.

GERUGE chapelle et site de Montorient.

GEVINGEY porche d’entrée au château classé privé, belvédère, site de Montorient.

MACORNAY fontaine, lavoir, site d’escalade, réserve naturelle régionale (Plateau de Mancy).

MESSIA-SUR-
SORNE

fontaine, lavoir.

MOIRON fontaine, lavoir.

MONTAIGU village de Rouget de Lisle : maison familiale privée, jardin d’interprétation, village viticole (cave Pignier, cellier
Chartreux), église, belvédère.

MONTMOROT Foire annuelle, caves afnage Rivoire et Jacquemin, ruines du château, lycée agricole de renommée
nationale.
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La ville de Lons le Saunier de son nom lan inial «Ledo Solinarius» radui la présence de sel
dans les sous-sols de la ville. Il s’agissai alors d’une source d’eau salée «Lédonia» qui a donné le
nom à la ville.
Le puis-Salé, siué dans le pe parc au coeur du vieux Lons évoque le sie primi de la ville ou
on évapora la Saumure qui jaillissai naurellemen.
Si les Romains ulisaien cee source pour ses propriéés saniaires, Au moyen âge l’exploiaon
du sel appelé encore «or blanc» a ai la orune des amilles e a conribué à l’essor de la ville.
le seizième siècle lui a conéré un rôle marchand e producvise. don le porail des anciennes
salines naonales à Monmoro en pore aujourd’hui seulemen le souvenir de cee indusrie.

Cee ressource a jusé l’implanaon d’un éablissemen hermal en 1892 e a dirigé son usage
oriené vers le hermalisme. Cee acvié re alors sa ressource d’un capage d’eau naurel qui
sor à 17°C e don les propriéés son reconnues pour leurs bienais pour les problème de sané
lié aux rhumasmes.

Lons-le-Saunier ore plusieurs éablissemens hermaux modernes où les visieurs viennen
pour bénécier de raiemens variés comme la balnéohérapie, les soins eshéques, e la
rhumaologie.

Publy, hameau de Binans

Fontaine aux Daims ?

Lons-le-Saunier, thermes, site ociel de la commune de Lons-le-Saunier.

Le thermalisme

PANNESSIÈRES belvédère avec vue du château du Pin

PERRIGNY musée, église Saint Jean Baptiste, Espace de loisirs 1055, location vélos, voie verte PLM.

PUBLY chapelle de Binans, côte de l’Heute, ruines des châteaux de Binans et Beauregard.

REVIGNY monuments (oratoire Goyard, oratoire Convers-Deschamp, église de l’Assomption-de-Notre-Dame de
Revigny), voie verte PLM. Les fresques de l’église : trésor du XVe siècle découvert en 2013 suite à des travaux,
de magnifques resques représentant la passion du Christ sur trois murs du chœur en 17 scènes.

SAINT-DIDIER château.

TRENAL église

VERGES château, fermes jumelles, voie verte, événements culturels au château tout au long l’année.

VERNANTOIS golf, maisons vigneronnes.

VEVY voie verte

VILLENEUVE-
SOUS-PYMONT

site du château, chapelle
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Activité pleine nature

Le errioire d’ECLA ne possède pas d’inéraire inscri
au PDIPR.

Par ailleurs, il compe des inéraires de randonnées
recensés sur le sie «jura-oudoor» proposé par le
conseil déparemenal du Jura. Les inéraires son les
suivans :
• Le GR559
• La boucle de Monorien
• Balade à Monaigu
• Balade à L’Eoile
• Conliège-l’Ermiage
• L’Echappée jurassienne pédesre éape : Perrigny-

Challon

Par ailleurs, Baume-les-Messieurs possède son
propre réseau d’inéraires de randonnées promu par
l’associaon ViaCluny.

Il exise aussi des seners VTT recensés :
• 88b : Vignobles e châeaux à Lons-le-Saunier
• 11R : La Haue Roche à Briod
• L’Echappée jurassienne, Eape 4 : Perrigny-La-

Chaux-des-Croenay

Réseau de randonnée ou de voie verte Source: Oce du tourisme du Jura
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Le errioire es aussi parcouru par 3 voies veres :
• La voie Bressanne
• La Véloroue de la Vallière
• La voie PLM Perrigny-Challon

Les voies veres présenes sur le errioire d’ECLA oren un
poenel ourisque signica. Elles consuen un premier réseau
srucuran qui avorise une ulisaon quodienne du vélo.

De plus, ces voies veres atren une clienèle cyclo-ourisque
inéressane. Cependan, lors des conversaons du errioire
impliquan les élus locaux, il a éé souligné un manque
d’inrasrucures ourisques elles que des hébergemens, des
resaurans, ainsi que des équipemens dédiés à la praque du
vélo à proximié des voies. Cee clienèle représene pouran une
opporunié économique promeeuse pour le errioire.

Réseau de voies vertes 
Source: Oce du tourisme du Jura
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Nombre d'autres hébergements collectifs 
au 1er janvier 2024 (INSEE)

Nombre et capacité des campings au 1er 
janvier 2024 (INSEE)

Nombre et capacité des hôtels au 1er janvier 
2024 (INSEE)

Type d’hébergemen Nombre d’équipemens Nombre de lis

Aire pour camping-car 3 36

Camping 2 756

Chambre d'hôes 15 113

Gîe de séjour 1 14

Gîe d'éape e Reuges 4 41

Hôel 10 576

Hôel-resauran 1 80

Meublés e Gîes 166 631

Résidence hôelière 1 84

TOTAL 203 2331

HEBERGEMENTS TOURISTIQUES
Source : Orice du tourisme du Jura

3.4.2. L’ore et la fréquentation des hébergements touristiques

Nombre d'éoiles Hôels Chambres

Ensemble 11 326

1 éoile 0 0

2 éoiles 3 106

3 éoiles 6 191

4 éoiles 1 11

5 éoiles 0 0

Non classé 1 18

Nombre d'éoiles Terrains Emplacemens

Ensemble 2 254

1 éoile 0 0

2 éoiles 0 0

3 éoiles 0 0

4 éoiles 1 192

5 éoiles 0 0

Non classé 1 62

Type d'hébergemen Hébergemen Nombre de
places li (1)

Ensemble 2 260

Résidence de ourisme
e hébergemens
assimilés

1 114

Village vacances -
Maison amiliale

1 146

Auberge de jeunesse -
Cenre spor

0 0

Les ypes d’hébergemens ourisques les plus répandus sur le errioire d’ECLA son
les gîes, suivis des chambres d’hôes e des hôels. Les campings oren la plus grande
capacié d’accueil, suivis des gîes e des hôels.

En cequi concerne les hôels, parmi les 11 réperoriés par l’INSEE, 6 son classés 3 éoiles
e 3 son classés 2 éoiles. Aucun éablissemen hôelier n’a obenu la classicaon 1
éoile.

Pour ce qui es des campings, le camping de la Toupe à Baume-les-Messieurs e le
campingMarjorie, ce dernier éan classé 4 éoiles, oren des opons d’hébergemen.
L’ore en camping sur le errioire es jugée adéquae e diversiée.

Au cours des discussions dans le cadre des «conversaons du errioire», il a éé souligné
l’imporance de développer un ourisme hau de gamme axé sur le hermalisme.
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La réquenaon des nuiées ourisques sur le
errioire d’ECLA es plus imporane pendan les
mois d’éé. Le nombre oal de nuiées ourisques
exradéparemenales es de 607 000 en 2023 sur
ECLA. Les ourises proviennen principalemen
de Saône-e-Loire en première posion, du Rhône
en deuxième posion, e du Doubs en roisième
posion. Ce son donc principalemen des ourises
en provenance des déparemens limirophes.

En ce qui concerne les nuiées ourisques érangères,
qui oalisen 296 000 nuiées en 2023, ECLA accueille
principalemen des ourises en provenance de
Pologne en première posion, d’Allemagne en
deuxième posion e de Suisse en roisième posion.

FREQUENTATION 
TOURISTIQUES
Source : Orice du 
tourisme du Jura
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Concernan l’ore d’hébergemen sur les locaons saisonnières, elles qu’Abriel e Airbnb, les données de l’Oce du Tourisme du Jura indiquen qu’il y a 132
ores à Lons-le-Saunier. Lors des enreens avec les communes, ceraines on déclaré qu’elles possédaien égalemen des logemens Airbnb sur leur errioire.
Sur Airbnb des herbergemens son disponibles à Baume les Messieurs,Messia sur Sorne, Gevingey, Macornay, Moiron, Macornay, Cesancey, Conliège, Perrigny,
Briod, Frébuans, Monmoro, Villeneuve sous Pymon, Chille, Pannessières, Chilly-le-Vignoble, Sain-Didier, L’Eoile. par exemple.
En 2023, le aux d’occupaon moyen de ces biens es de 42,47 %, ce qui représene 5 385 nuiées. Le prix moyen d’une nuiée es de 69 euros.

HÉBERGEMENTS TOURISTIQUES - TYPE AIBNB ET ABRITEL
Source : Orice du tourisme du Jura
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L’éude de SOLIHA réalisée en 2020 dans le cadre de l’élaboraon de l’ORT aborde
le «phénomène Airbnb».

Le conenu analyse davanage son impac sur l’ore de logemen, e donne
égalemen des élémens à propos de l’ore ourisque.

En ee,les logemens proposés, don quelques-uns son localisés dans les endrois
les plus ourisques de l’inercommunalié, oren généralemen des sudio ou
des apparemens composés de deux pièces. D’un côé, cee ore pourrai êre
une réponse aux besoins en pe logemen du errioire. De l’aure, cee ore de
meublé ourisque perme de pallier le manque de lis ourisques souligné par les
élus lors des conversaons des errioires.

Les meublés de tourisme
Source: Airbnb

Les meublés de tourisme
Source: Chires cles du tourisme EDITION 
2023 du JURA -JURA TOURISME
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CONSTATS
- L’ore ourisque es principalemen concenrée sur Lons-le-Saunier e Baume-
les-Messieurs.

- Types de ourisme : Le errioire d’ECLA propose rois ypes de ourisme :

• Tourisme hermal : Cenré auour des hermes de Lons-le-Saunier e du
parimoine lié à l’hisoire du sel.

• Tourisme ver : Includivers chemins de randonnée, le sie naurel remarquable
de Baume-les-Messieurs (groes, cascades), e les diérenes voies veres.

• Tourisme vinicole e gasronomique : Ulise le vin e la gasronomie pour
découvrir la culure e l’hisoire locales, noammen avec le vin du Jura, le
Comé e la Vache qui ri.

- Tourisme de cour séjour, en raison d’un manque de mise en réseau des sies
ourisques. Majoriairemen composé de visieurs des régions limirophes,

- Il exise un déci d’aires d’accueil pour les camping-cars.

- Iniave à Baume-les-Messieurs : Lancemen de l’opéraon «Grand Sie» visan
à améliorer l’accueil du public.

- Acuellemen, l’ore Airbnb es maîrisée e n’a pas encore d’impac sur les
résidences principales.

- Des risques de ermeure d’hôels dans la décennie à venir pourraien enraîner
une sous-capacié hôelière sur le errioire.

- Deux campings son disponibles sur le errioire d’ECLA.

- Bien que les voies veres soien présenes, l’ore en équipemens annexes pour
le cycloourisme (hébergemen, resaurans, magasins de réparaon, ec.) n’es
pas susammen développée.
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EnjEux
SCoT du Pays Lédonien :

- Des sies ourisques majeurs à l’échelle du Pays Lédonien
- La réponse aux besoins d’aménagemen des diérenes lières ourisques (ourisme ver, parimonial, oenoourisque e gasronomique, hermal), pour accompagner les
poliques de développemen ourisque.
- La prise en compe du caracère saisonnier des réquenaons (éé e hiver pour le Hau Jura noammen), ou en renorçan la dimension de desnaon d’excursion plus
régulière e connue ou au long de l’année.
- L’évoluon de l’ore d’accueil e d’hébergemen qui suppose des aménagemens : développemen de l’ore moyen-hau de gamme (hébergemens, resauraon, culure-
loisirs), des hébergemens de groupes, agro-ourisme, hébergemens insolies, aires de camping-cars avec services à proximié des véloroues…
- La préservaon des sies naurels e paysagers sensibles, dans un conexe d’évoluon des réquenaons e d’accueil de projes d’aménagemen (par exemple, dans le
développemen de proje d’énergies renouvelables).
- Le mainen de la qualié des vallées, cours d’eau, lacs e éangs dans un conexe de dérèglemen climaque an de pérenniser à erme le ourisme lié à l’eau ainsi que les
acviés nauques e aquaques.
- L’ore en équipemens e sies de plein-air es dense e bien répare sur l’ensemble du errioire, ce qui parcipe à la qualié du cadre de vie du Pays Lédonien e de ce ai à

son aracvié

Enjeux du PLUi-HM :

- Augmener en nombre e en gamme les hôels pour accueillir plus de ourises mais aussi les spors lors de compéon sporve
- Développer le hermalisme e la lière bien-êre
- Développer une ore ourisque pouvan accueillir des groupes en proposan noammen des aires pour les campings-cars
- Encourager / permere la créaon de camping à la erme, de erme auberge sur le errioire d’ECLA
- Veiller à l’équilibre enre résidences principales e la locaon ourisque
- Développer les mobiliés ourisques pour atrer des visieurs vers les principaux sies ourisques e de loisirs
- Développer les équipemens liés à la praque du cycloourisme e du ourisme ver
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3.5 . Une agriculture reconnue à soutenir

3.5.1.Préambule : méthodologie employée pour le diagnostic agricole 
Le diagnosc agricole présené ci-après s’appuie sur des données :
• Quanaves :
- Données du recensemen agricole (RA) 2020, ainsi que des édions précédenes 2010 e 2000 : il s’agi de la seule source de données exhausve concernan
l’acvié agricole sur un errioire. La mise à jour des chires ous les 10 ans perme d’évaluer la dynamique agricole ;
- Enquêe réalisée auprès de l’ensemble des agriculeurs idenés sur les 32 communes composan Espace Communauaire Lons Aggloméraon ;

• Qualiaves : à ce ee, un groupe d’agriculeurs réérens a éé consué e réuni à deux reprises au cours du diagnosc :
- Au lancemen du diagnosc, an d’échanger sur les enjeux e perspecves de l’acvié agricole locale, ainsi que sur la prise en compe de cee acvié dans
le proje de PLUi-HM,
- à l’issue du recueil de données, an de valider les enjeux agricoles mis en évidence ainsi que l’éude de la valeur agronomique des sols, e de compléer le
recensemen des bâmens agricoles.

Les agriculeurs réérens on éé choisis du ai de leur représenavié géographique, leur connaissance de errain, leur acvié e les aures mandas qu’ils
remplissen leur donnan la légimié de représener leur proession (responsables syndicaux, présidens de coopéraves ou de groupes de développemen
agricole, maires/conseillers municipaux…). Une quinzaine d’agriculeurs a ainsi éé invié aux deux réunions, voici ceux ayan parcipé :

Agriculteurs référents ayant contribué au diagnostic
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Plusieurs conseillers e chargés de mission de la Chambre d’Agriculure du
Jura, disposan d’une bonne connaissance de ce seceur, on égalemen éé
inerrogés.

Une enquêe a éé réalisée débu 2024 auprès des agriculeurs du errioire
de la Communaué de communes. Au oal, 52 exploiaons sur les 114
exploiaons proessionnelles idenées (oues acviés conondues) sur le
errioire on répondu, soi un reour de 46 %. Le aux de reour es plus élevé
pour les éleveurs de bovins e les viculeurs.

• Pour les éleveurs de bovins, 43 agriculeurs (26 bovins lai > 5 êes, 16
bovins viande > 5 êes e 1 de génisses en pension > 30 êes) on éé
idenés selon le chier d’idencaon e de raçabilié des élevages,
pour un reour de 25 courriers, soi un aux de réponse de 58%. Le aux
de réponse es de 69% pour les éleveurs de vaches laières.

• Pour les viculeurs, 36 on éé idenés pour un reour de 17 courriers,
soi un aux de réponse de 47%.

Deux viculeurs ayan répondu on éé idenés comme non proessionnels.
15 personnes on apporé des précisions sur leur non-réponse, parmi lesquels
13 son aujourd’hui reraiés ou on cessé leur acvié. 2 exploians
possèden leur siège en dehors d’ECLA mais disposen de errains e de
bâmens à Monaigu e Cesancey (Leurs bâmens seron pris en compe
pour calculer les périmères de réciprociés).

Les données manquantes ont été complétées par des inormaons
disponibles dans les bases de données de la Chambre d’Agriculure (sies
d’exploiaon, parcellaire via le Regisre Parcellaire Graphique issu des
déclaraons PAC, données sur les produceurs…), ainsi que, à dire d’exper, par
le groupe d’agriculeurs réérens. Concernan la localisaon des bâmens e
sies d’exploiaon agricole, l’eor de recueil des données manquanes s’es
concenré sur les seceurs à enjeu, à savoir dans e à proximié des bourgs e
villages.

Les premiers paragraphes reposen sur les données chirées du Recensemen
Agricole. Ce dernier perme de collecer, sur un inervalle de 10 ans (2010-
2020 dans nore cas), de mulples inormaons relaves aux exploiaons
rançaises (Supercies, chepels, main d’œuvre…). Lorsqu’il perme de décrire
l’acvié agricole d’un errioire précis (EPCI, déparemen…), il se rappore
exclusivemenauxagriculeursdon le siègeesprésen sur cemême errioire.
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3.5.2. Les exploitations agricoles
3.5.2.1. Nombre, taille et structuration des exploitations agricoles 

Depuis le Recensemen Agricole de 2020, la dénion de
la aille d’exploiaon a éé modiée : elle n’es plus liée à
la supercie de l’exploiaon mais à la « Producon Brue
Sandard»,cequipermedecorriger lebiaisd’exploiaons
à ore valeur ajouée sur une pee surace, considérées
auparavan comme pees voir « micro ».

En 2020, 52% des exploiaons de l’Aggloméraon de
Lons-le-Saunier éaien classées comme « micros » ou «
pees » alors qu’elles ne couvraien que 18% de la SAU
de la oalié des exploiaons du errioire. 28% éaien
de ype « moyennes » e exploien 41 % de la SAU pour
un ers des ETP. Enn les « grandes » exploiaons,
plus rares (19%), couvraien une bonne par de SAU e
représenaien 47% des ETP.

Enre 2010 e 2020, le nombre d’exploiaon a diminué
de 40%, passan ainsi de 187 à 113. Cee endance a
commencé à s’insaller dans les années 1970. Dans la
même période, leur SAU oale a diminué de 404 ha*
pour ateindre désormais 6 824 ha, quand bien même
la SAU moyenne par exploiaon à presque doublée (de
38ha à 60 ha)

ZOOM        AGEC

La producon brue sandard décri un poenel de producon des exploiaons e
perme de classer les exploiaons selon leur dimension économique en « moyennes e
grandes exploiaons » ou « grandes exploiaons »
• « micro », les exploiaons don la PBS es inérieure à 25 000 euros ;
• « pee », celles don la PBS es comprise enre 25 000 e 100 000 euros ;
• « moyenne » celles avec une PBS comprise enre 100 000 e 250 000 euros ;
• « grande » celles de plus de 250 000 euros de PBS.

Evolution des exploitations (RA 2020)
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La pere de 404 ha de SAU se rappore aux exploians don le
siège es dans le périmère d’ECLA.
Elle s’explique par :
• Une pere légèremen supérieure à 100 ha (Selon ancienne

méhode SCoT du Pays lédonien) liée à l’arcialisaon des
sols,

• 296.4 ha (rerouvés à parr de l’enquêe auprès des
agriculeurs) on éé perdus suie à la reprise par d’aures
agriculeurs hors ECLA (pere de la richesse locale),

• Des parcelles ne sont plus déclarées sans que l’on puisse
l’expliquer e vice-versa,

• Phénomène d’enfrichement dicilemen quanable via le
RPG.

Elle peu égalemen êre biaisée selon les suraces à inégrer à la
PAC, qui changen parois selon les années.

Articialisation de terres déclarées à la 
PAC, de 2010 à 2023 - Courlaoux

Articialisation de terres déclarées à la PAC, de 2010 à 
2023 - Montmorot

En sus d’une nee diminuon des exploiaons e d’un déclin
plus léger de la SAU, le nombre d’ETP es passé de 242 à 204.

Bien que la par d’exploiaons individuelles ai diminué (-17
poins), elle rese relavemen élevée. Cee régression se ai
au pro des GAEC qui compen plusieurs associées : le nombre
de ches d’exploiaons a diminué moins rapidemen que le
nombre d’exploiaons. Par ailleurs, le recours à une main
d’œuvre salariée permanene s’accroi

Types d’exploitations (RA 2020)
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3.5.2.2. Population agricole active et emploi agricole

De plus, la composion de cee main d’œuvre a évolué, avec un léger déclin
du nombre de ches d’exploiaon, une chue de la main d’œuvre amiliale,
e en parallèle une légère augmenaon du salaria agricole.

Le nombre de saisonniers et salariés occasionnels diminue (-66%) bien
qu’elle ne représene que-32% en ETP. Ce ype de prol s’avère de plus en plus
dicile à recruer.

Selon les agriculeurs présens lors du premier « groupe de ravail »,
l’agriculure subi une crise de la main d’œuvre, qui pourrai mere en péril
l’avenir du modèle des exploiaons. Cee crise esmulacorielle :
• Une crise du logement, aussi bien pour des locaons occasionnels (ype

meublé pour un apprenouun saisonnier) quede longuedurée, pour loger
les salariés à proximié des exploiaons. Il audrai « presque envisager de
proposer des logemens sur place » pour rendre l’emploi plus arac,
ce qui ne semble pas compable avec la réglemenaon. « Le modèle du
jeune appren qui vivai avec la amille d’agriculeur » arrive au bou.

• Au sein de l’aggloméraon, une concurrence avec l’emploi indusriel en
ville, moins conraignan, plus simple pour se loger à proximié, moins de
disance à parcourir enre le domicile e le lieu de ravail…

• Une crise des vocaons ace à des emplois plus conraignans (ampliudes
des horaires, emps de ravail…), bien qu’aujourd’hui, les lières son assez
bien organisées e rémunérarices.

Ce manque demain d’œuvre, à long erme, pourrai aecer l’organisaon des
exploiaons :
• Enélevage, les srucures s’organiserondeplusenplusenGAECousociéés

e s’agrandiron modérémen. La lière es susammen organisée pour
s’adaper.

• En viculure, l’avenir esmoins cerain. Lemodèledespees exploiaons
amiliales (qui onconnen aujourd’hui rès bien) pourrai disparaire au
pro de grandes sociéés.
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Emploi partagé
Pour répondre aux exigences de main d’œuvre duran les pics de ravail saisonniers, ou pour pouvoir êre remplacés pour prendre des congés ou en cas
d’acciden/maladie, les agriculeurs se ournen de plus en plus vers l’emploi paragé.
En 2023, 19 agriculeurs ayan leur siège sur ECLA on ai appel à ce ype de main d’œuvre : 64 salariés on éé mobilisés sur l’année, pour générer 4 291
heures de ravail.
118 salariés résidan sur ECLA on ravaillé pour le groupemen d’employeurs de SOELIS. Ils on ravaillé sur la zone d’ECLA, mais aussi à l’exérieur du errioire
concerné. Ils on ravaillé précisémen pour 98 enreprises diérenes e on eecué 14 397 heures.

Emplois indirects
L’agriculure génère égalemen des emplois indirecs. De manière générale, selon le réseau des Chambres d’Agriculures, 1 emploi agricole sur un errioire
génère 4 à 5 emplois indirecs en amon e en aval de la producon. D’aures éudes plus resricves évaluen ce rao enre 1 e 2,5, à l’insar de L’Insu de
l’Elevage (l’IDELE) qui able sur des raos : de 1.07 pour 1 pour les élevages de bovins lai ; de 0.76 pour 1 pour les élevages de bovins viande, de 1.91 pour 1
pour les volailles de chair e lapin, sachan que l’élevage bovin esmajoriaire sur le errioire.
Pour ce qui concerne l’aval de la producon agricole, Espace Communauaire Lons le Saunier es doé de plus pes aeliers de ransormaon, à aille humaine,
e d’éablissemens agro-indusrielles ; il s’agi pour une pare d’enreprises de producon ou de sockage de romages, de orme arsanale ou indusrielle
(jusqu’à 200 emplois sur le sie de Mons-e-Terroirs à Vevy, un peu moins d’une cenaine pour le sie de Bel à Lons-le-Saunier, environ 350 pour le sie de
Lacalis à Lons le Saunier) e du côé de Perrigny, des éablissemens de découpe e de préparaon de viande (noammen lié à la présence de l’abaoir). Ces
ouls seron déaillés dans le paragraphe consacré aux lières ci-après.

3.5.2.3. Orientation technico économique des exploitations 
Les exploiaons son classées selon leur spécialisaon : l’orienaon echnico économique (OTEX). Une exploiaon es spécialisée dans un domaine si la PBS
de la ou des producons concernées dépasse deux ers du oal. Espace Communauaire Lons Aggloméraon esmarqué par la diversié de ses exploiaons :
• Le premier plaeau (de Beaume-les-Messieurs à Publy) es pluô ourné vers la producon de « bovin lai » qui se srucure auour de la producon de lai à

comé.
• Un deuxième espace correspond à l’aire d’AOP vicole, comprenan les deux AOC géographiques de l’Éoile e Côe du Jura.
• Sur le rese de l’aggloméraon, les ypes de producons son pluô disparaes, noammen en zone périurbaine avec la présence d’exploiaons ournées

vers la producon de « bovin viande ou mixe », de « grande culure », ou le « maraichage » …

L’enquêe réalisée auprès des exploians agricoles n’a pas pu permere d’idener de manière exhausve l’orienaon echnico-économique des exploiaons.
La réparon proposée provien de aco des données du recensemen agricole 2020.
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À noer qu’enre 2010 e 2020, la par d’exploians orienés « viculure
» décline légèremen, quand celle des « aures grandes culures » e du
bovin (Lai, viande, polyculure élevage…) connue de croire.

Répartition des Orientations technico économique des exploitations (RA 2020)

Orientations technico économique des exploitations (RA 2020)

Le nombre d’éleveurs bovins es esmé auour de 41, quand le
Recensemen agricole de 2020 en donnai 51.
Le consa es idenque pour les viculeurs, même s’il es compliqué de
recenser les pees insallaons récenes. On esme qu’il y a environ 32
viculeurs sur ECLA, parois en double acvié.
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Exploitations selon l’OTEX d’après le recensement agricole de 2020
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3.5.2.4. Renouvellement des générations

Age des exploitants (RA 2020)

Les chires du recensemen agricole monren d’une par une augmenaon
de l’âge moyen des ches d’exploiaon sur le errioire, avec une classe d’âge
majoriaire en 2010 enre 50 e 55 ans, qui se décale logiquemen en 2020 sur
la ranche d’âge 55-60 ans.

D’aure par on consae un bon renouvellemen des généraons, avec des
classes d’âge enre 25 e 35 ans qui resen à un niveau équivalen enre 2010
e 2020, conrman l’aracvié du errioire.

Le recensemen agricole de 2020 donne une indicaon sur le devenir de
des exploiaons dans le cas où le che d’exploiaon, ou le plus âgé des
exploians, a plus de 60 ans. Au sein de l’aggloméraon, elles éaien 39 à
êre concernées. Parmi elles, 14 exploians ne souhaiaien pas prendre leur
reraie immédiaemen, 8 prévoyaien une reprise par un coexploian ou un
membre de la amille e 16 ne savaien pas.

Le « groupe de ravail » réuni le 26 évrier a apporé des précisions sur ce suje :
• Une bonne dynamique de reprise dans l’élevage, noammen sur le seceur plaeau avec la producon de lai à comé.
• Une rès bonne reprise des exploiaons vicoles lors d’un dépar à la reraie. Toueois, au momen de la vene, la vigne es souven dissociée du bâmen

d’exploiaon. On consae égalemen une ore concurrence avec les propriéaires bourguignons sur les erres en AOC, surou sur les plus grandes suraces
rendues inaccessibles pour les plus pes poreurs de proje.

• Quelques communes où il audra anciper les ransmissions e rendre possible la consrucon de bâmens agricoles à l’exérieur du bourg pour s’adaper
e conorer l’acvié agricole : Publy, Revigny e Gevingey on éé ciées.
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3.5.2.5. Dynamique des exploitations

Parmi les 52 réponses aux enquêes agriculeurs e viculeurs :

• 17 son en développemen (majorié en bovin lai e viculure),
• 24 son en viesse de croisière (7 en viculure, 5 en polyculure-élevage, 4 en

bovin laier e 4 en bovin viande)
• 4 son en phase de désinvesssemen, don un seul prévoi la reprise par un jeune

agriculeur (exploiaon laière).

Ces résulas conoren l’idée d’une agriculure dynamique dans les lières bovines
e la viculure. Toueois, le aible aux de réponses dans les aures lières, e les
quelques résulas obenus lors de l’enquêe laisse paraire une diculé à se
diversier.

Au oal,
• 12 agriculeurs on un proje d’agrandissemen de l’exploiaon, don 3 qui

souhaien resrucurer l’exisan,
• 1 agriculeur souhaie resrucurer son exploiaon,
• 4 viculeurs souhaien aménager de nouveaux bâmens.

La lise des projes gurera sur la care des sies.

Dynamique des exploitations (Enquête PLUi 2024, CA39)
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3.5.2.6. Dicultés rencontrées par les agriculteurs

Problèmes rencontrés (Enquête PLUi 2024, CA39)

Enjeux agricoles, (GT, Enquête PLUi 2024, CA39)
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3.5.3. Les espaces agricoles

Lorsque l’on regarde l’évoluon de l’occupaon des sols du errioire on consae
que :

• La SAU en prairies a augmené de 2%quand bienmême sa surace a diminué
de 191 ha enre 2010 e 2020. La prairie représene 5 731 ha, soi 84 % de
la SAU oale du errioire. De manière générale, les prairies permanenes
représenen environ 90% des prairies présenen sur ECLA.

• La SAU en céréales a diminué de 231 ha passan de 12% à 10% de la SAU
oale. En observan l’assolemen 2022 (Regisre Parcellaire Graphique), on
rerouve quelques culures de prinemps (orge, avoine) e d’hiver (ricale,
blé endre, orge). Les principales culures son le blé endre, l’orge e le maïs.

• La producon d’oléo-proéagineux a augmené de 86 ha, soi une évoluon
de 132%. On rerouve essenellemen du soja, ournesol e colza.

• Le maraichage e la producon de ruis ou eurs progressen lenemen.
• Concernan la SAU consacrée à la vigne, le RPG ne perme pas d’idener

ces dernières de manière exhausve. Le recensemen Agricole ai éa
d’une pere de 34 Ha pour les exploians don le siège es sur ECLA. A priori,
la surace couvere par des vignes n’a pas an diminué sur la période 2010-
2020. Elle radui pluô le racha du vignoble par des exploians exérieurs
au errioire, parois siués sur d’aures déparemens

À ce propos, l’enquêe n’a pas permis de recueillir des données exhausves
relaves aux viculeurs sur le errioire d’ECLA. Le rappor « L’agriculure
du Jura » paru en évrier 2021 perme d’en dire davanage sur cee lière
dans le déparemen. Le vignoble jurassien se mainen sur 80 km le long du
Piémon. Il représene 2 149 ha e a permis de produire 53 000 Hecolires
en 2019. Cee acvié représene 23% de valeurajoué dans l’agriculure du
département, pour 0.4% de la SAU. On compai 671 exploians vicoles en
2010, majoriairemen de pee aille. Seulemen 5 domaines compaien plus
de 10 salariés.

3.5.3.1. Surface Agricole Utile (SAU) et occupation du sol

Répartition de la SAU (RA 2020)
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3.5.3.2. L’organisation paysagère
L’occupaon du sol a éé déerminée à parr du RPG (Regisre Parcellaire
Graphique) de 2022, élaboré à parr des déclaraons PAC des agriculeurs.
Elle perme de spaaliser la diversié végéale culvée.

Les aides de la PAC son plus raremen solliciées en viculure, les parcelles
concernées son donc peu représenées dans ce chier. Elles se concenren
en majorié sur les communes de l’Éoile, Gevingey e Cesancey qui
apparennen au seceur d’AOP vicole.
Les prairies permanenes son largemen prédominanes sur l’ensemble du
errioire, mais beaucoup plus présenes à l’es.
Du premier plaeau jusqu’à Bornay en pee monagne, où les orienaons
son pluô ournées vers la producon de lai à comé, on consae une
mosaïque de « Prairies permanenes », d’aures « suraces ourragères » e
dans une moindre mesure « de grandes culures ».
A l’oues, la par de la SAU desnée à la producon de « grandes culures
» es légèremen plus imporane. Conrairemen au rese du errioire, la
producon d’Oléo-proéagineux s’y développe.

3.5.3.3. Typologie des parcelles
La aille des parcelles es un levier imporan dans la proecon de la
biodiversié. Des éudes récenes on monré que réduire la aille des
parcelles de 5 à 2.8 ha avai un impac comparable à la mise en place d’une
proporon de srucures semi-naurelles de 0.5 à 11% e ceci, même en
l’absence de végéaon semi-naurelle enre les parcelles.

Sur le errioire d’ECLA, on compe 2 804 parcelles (RPG 2022) ; les parcelles
on en moyenne 3.04 ha avec un maximum à 60 ha. Si on classe les
parcelles selon leur aille, les grandes parcelles de plus de 10 ha son rès
peu représenées par rappor aux pees parcelles de 2.8 ha ou moins. On
compe 153 parcelles de 10 ha ou plus, soimoins de 5.5 % des parcelles. 83%
de la SAU es composée de pee parcelle de moins de 5 ha, ce qui es rès
avorable à la préservaon de la biodiversié. Il conviendra de rouver le bon
équilibre de taille, car des parcelles rop pees son parois dicilemen
mécanisables (Groupe de Travail 2, 2024).

Occupation du sol selon déclaration PAC (RPG 2022)

RPG 2022
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3.5.3.4. Valeur agronomique des sols

Aptitude agronomique des sols. Sources : CA39, Typologie des sols 1993 GRAPE, RRP. UFC INRAE 2023
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Petites Régions Agricoles (FRAAF BFC)

3.5.3.5. Les typologies d’espaces agricoles
Le errioire d’Espace Communauaire Lons Aggloméraon es découpé en 4 « Pees Régions Agricoles », qui corresponden quasimen exacemen aux sous-
uniés paysagères (excepé Baume-les-Messieurs qui se rouve à la ois dans la région « Premier plaeau » e l’unié paysagère « Vignoble e Revermon ») issues
de l’alas des paysages de Franche-Comé. Ce découpage es représena des acviés que l’on rerouve sur le errioire :

Le premier plaeau : Cee unié, à l’exrême es du errioire, comprend les communes de Briod, Vevy, Verges e Publy, on parle alors du plaeau lédonien. Elle
esmarquée par une couverure oresère de euillus, du ai de son alude, e par une mosaïque alernan pes bois e prairies. Le réseau de haies y es pluô
éoé.
On y rouve des sols de capacié agronomique variée, e des exploiaons agricoles d’assez grande aille, majoriairemen en élevage, pluô oriené vers la
producon de lai à comé.

Le Vignoble e Revermon : Cee unié raverse de par e d’aure l’Aggloméraon d’ECLA, du nord au sud. Elle es caracérisée la présence de barres rocheuses
e de orês le hau des versans. En conre-bas, le long des basses penes, les sols son composés de marnes e de caillous calcaires, propice à la culure de la
vigne e qui caracérise ce seceur en AOC vicole.
En réalié, cee unié es occupée en majorié par des culures e prairies, donnan lieu à un paysage plus diversié, mêlan vignobles, culures e composanes
urbaines.
Elle es par ailleurs marquée par des paysages de reculées, composés de alaises, de penes boisées e de onds de vallées pâurés comme en émoigne la
commune de Baume-les-messieurs.
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La pee monagne : Seules 2 communes plus au sud son concernées par cee unié paysagère (Géruge e Bornay). La « Pee Monagne se raache au vase
ensemble des premiers plaeaux mais elle présene une opographie beaucoup plus complexe ». De manière générale, les prairies occupen les zones de basses
penes. Du ai d’une pression insusane des roupeaux, ces espaces on endance à s’enricher e ce ermen pe à pe.

La bresse jurassienne : Plus à l’Oues de l’aggloméraon, la Bresse du Jura es un espace conjuguan de nombreuses zones humides e d’éangs, de suraces
boisées, quoi que moins éoées sur nore errioire d’éude e de prairies bocagères. Les culures son plus diversiées que sur le rese de l’aggloméraon :
producon de céréales (Blé endre, maïs, orge…) e d’oléagineux, en parculier le soja. On rerouve égalemen des éleveurs de bovins e de volaille. En ee, ce
seceur es compris dans les aires d’AOC volaille de Bresse, comé, morbier e beurre de Bresse.

Atlas des paysages (CAUE 39)
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3.5.3.6. Enjeux liés à l’environnment

De manière générale, les exploiaons agricoles du errioire classés en « ICPE » on l’obligaon réglemenaire de disposer d’un plan d’épandage pour la geson
e la valorisaon de leurs efuens.

Les cheptels ont plutôt eu tendance à diminuer enre 2010 e 2020, quelques soien les espèces. Le nombre de bovins es passé de 6 475 êes à 5 543 e
concerne égalemen les vaches laières (passan de 1 743 êes à 1 647). De plus, l’acvié agricole principale du errioire, l’élevage qui plus es relavemen
exensi en lien avec l’AOP Comé, occasionne un impacmodéré sur son environnemen.
Malgré cee diminuon, des problémaques poncuelles d’épandages enmauvaises condions peuven oueois occasionner des uies vers les eaux souerraines
e les cours d’eau.
La préservaon de la biodiversié es un aure dé que l’agriculure doi relever. Les principaux zonages sur le errioire concernen des suraces rès parculières
: Les reculées de Baume-les-Messieurs ou Revigny, la Réserve Naurelle Régionale de la côe de Mancy (enre Macornay e Lons-le-Saunier) ou d’aures espaces
boisés. À la marge, ces zonages peuven recouper des seceurs agricoles comme à Trenal ou Courlaoux. La préservaon e la resauraon de la biodiversié, en
dehors de ces zonages ou aussi imporane.

La préservaon des acviés agricoles dans les reculées es un vériable enjeu pour le
errioire. Oure la possibilié de rerouver de la SAU e de valoriser de nouveaux espaces
pour se diversier, elle permerai de luter conre l’enrichemen des paysages e de
avoriser la biodiversié. C’es d’ailleurs l’un des objecs xés par l’associaon de «
Déense de la Vallée de la Vallière », acve sur les communes de Revigny, Conliège,
Monaigu e Perrigny, malgré ceraines diculés déjà bien ciblées : En vallée, une
opographie des lieux qui rend ceraines parcelles peu accessibles, un morcellemen
parcellaire imporan qui rend dicile l’insallaon de nouvelles acviés, une diculé
à l’idencaon des propriéaires onciers, un Plan de Prévenon des Risques Naurels
mouvemen de errain sur les haueurs e des risques d’inondaon

Vignobles à Cesancey, CA39
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Photo aérienne, 2001-2023, enfrichichement à Beaume-les-Messieurs village

Photo aérienne, 2001-2023, enfrichement à Beaume-les-Messieurs 

Photo aérienne, 2001-2023, enfrichement à Revigny 
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Photo aérienne, 2001-2023, enfrichement à Montaigu 

Si la problémaque es bien idenée dans les communes précédemmen illusrées, les suraces en cours de ransormaon son dicilemen quanables.
Les données issues du RPG permeen d’idener des suraces uniquemen déclarées à la PAC. Or, ces dernières ne l’éaien pas orcémen. La phoo
aérienne perme oueois de prendre conscience du phénomène.
Ces espaces en déprise pourron poenellemen êre revaloriser à ravers des projes de diversicaon à l’heure où le oncier se ai de plus en plus rare.

Enjeux de biodiversité (Scan 25, INPN, Natura 2000)

Côé viculure, les cahiers des charges en AOC enden vers des praques
plus verueuses pour la biodiversié, mais égalemen en limian les risques
d’érosion des sols : limiaon de l’appor d’azoe minéral de synhèse,
mairise de la végéaon par des moyens mécaniques pour les parcelles en
pene, bandes e ournières enherbées, Limie de la longueur des rangs en
oncon de l’inclinaison des vignes…
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3.5.3.7. Les signes de qualité

Le errioire du PLU inercommunal es concerné par :

- 2 AOP romagères : Comé, Morbier (couvre ou le Jura),
- 4 AOP vicoles : Côe du Jura, Créman e Macvin e l’Éoile (sur 2
communes)
- AOP crème e beurre de Bresse,
- AOC Volaille de Bresse ou poule de Bresse
- IGP Volaille de Bourgogne,
- 2 IGP : romagères (Emmenal Français e Gruyère),
- 3 IGP:porcsdeFrancheComé,saucissesdeMoreauedeMonbéliard,
- 10 IGP : vins e crémans de Franche Comé.

Selon l’annuaire bio (source : annuaire bio de l’Agence Bio) en 2022, 34
exploiaons du errioire d’Espace Communauaire Lons Aggloméraon son
engagées en Agriculure Biologique, don 7 engagés depuis moins d’un an (19
compabilisés au recensemen Agricole de 2020).
Les suraces culvées en Agriculure Biologique e en conversion on augmené
de 547 ha en 5 ans. Au oal, la par des suraces concernées représenen
17.5%. Les culures les plus représenées son les prairies e suraces
ourragères e la vigne. 5 exploiaons son engagées dans la producon de
légumes en agriculure biologique.

Cee évoluon coïncide avec la voloné du Pays Lédonien de développer
la lière AB sur son errioire, noammen à ravers le porage du Proje
Alimenaire Terriorial bio e l’émergence de la SCIC Ensemble Bi’eau don
le bu es de srucurer la lière AB. Elle réuni aujourd’hui des produceurs
bio, les Communaués de Communes e aceurs du errioire, elle alimene la
cuisine cenrale e commercialise ses produis sous la marque « Jura Sain ».

Signes de qualité (RA 2020)

Auvude la conjoncureacuelleedesélémens apporéspar lesproessionnels
inviés au « Groupe de Travail », la producon en Agriculure biologique
semble ateindre un plaeau. Ces élémens seron déaillés ulérieuremen.

Si le nombre d’exploiaons qui vend en circui cour à considérablemen
augmené, passan de 28 à 47 (hors vin) enre 2010 e 2020, la vene en direc
a quan à elle diminuée (20 à 18). Un apiculeur es labelisé « Bienvenue à la
erme ». Une exploiaon à Bornay s’es ournée vers le ourisme à la erme.
Côé vin, une majorié des exploians semblen se ourner vers la vene
directe (8 sur 12 répondans à cee queson lors de l’enquêe).
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INAO, Périmètre AOC côte du Jura INAO, Périmètre AOC l’Etoile INAO, Périmètre AOC Volaille de Bresse

INAO, Périmètre AOC comté
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3.5.4. Les lières agricoles

Espace Communauaire Lons Aggloméraon a la parcularié d’accueillir le
lycée d’enseignemen général e echnologique agricole (LEGTA) Edgar Faure
sur la commune de Monmoro. Composé du lycée, du CFA, du CFPPA e d’une
exploiaon, elle compe environ 1000 élèves. L’exploiaon es un suppor
pédagogique pour les éudians e perme d’éudier diérens domaines :
producon de lai à comé, de viande bovine, de volaille, de vigne e de la
ransormaon en vin…
La producon de lai AOP, porée par la lière Comé, es largemenmajoriaire
sur le errioire.
La viculure es ensuie rès présene e orme le deuxième pilier du errioire
D’aures acviés d’élevage son présenes andis que les producons végéales
son rès minoriaires, en lien avec le poenel pédo-climaque du errioire.
Les acviés de ype équesre son bien représenées, avec quelques élevages
de chevaux pour le spor/loisir e surou plusieurs cenres équesres.

La producon de lai AOP Comé es soumise à un cahier des charges rès
sric garanssan la qualié du produi e des condions de son élaboraon.
Ce cahier des charges es en cours de révision, une nouvelle version sera
prochainemen applicable. Parmi les disposions de ce cahier des charges,
celles qui pourraien avoir un lien direc ou indirec avec le PLUi en cours
d’élaboraon son noammen :
• la limiaon de producon de lai à 4 600 l / ha de surace ourragère / an,
• au moins 1,3 ha de surace ourragère par vache laière,
• au moins 50 ares de pâurages par vache laière disponibles dans un rayon

de 1,5km auour du poin de raie.

Ces mesures visen à limier une rop ore augmenaon de la aille des ermes
e une inensicaon de la producon ; on consae que l’accès au oncier e
surou le mainen de la supercie exploiée son des enjeux ors pour les
produceurs, an de respecer ce cahier des charges. Ainsi, oue pere de
oncier peu ragiliser une exploiaon, noammen lorsqu’elle es déjà rès
proche des seuils xés par l’AOP.

A l’échelle de l’aire d’appellaon, la producon de Comé es en consane
augmenaon, passan de 53 800  en 2009 à 67 900  en 2019 (source CIGC).
S’il éai prévu sur la période 2021-2024 une ouverure de 2% (soi 1 500 
supplémenaires / an), la réalié es ou aure : Le comié inerproessionnel de
geson du comé (CIGC) a ai le choix d’abaisser les drois à produire alloués
aux ruières pour la campagne 2023-2024 de 4 %, dans le cadre des règles de
régulaon de l’ore (ROR) de l’AOP (appellaon d’origine proégée).
D’ailleurs, le devenir dumodèle de croissancede l’AOPComéesun sujedepuis
longemps. En 2017, la Direcon Régionale de l’Alimenaon, de l’Agriculure e
de la Forê de Bourgogne-Franche-Comé avai lancé, en parenaria avec le
CIGC, une réexion sur les uurs possibles de la producon laière en zone
AOP du massi jurassien d’ici à 2030, décliné sous 5 scénarios poenels.
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La ransormaon :

On rouve sur le errioire 2 aeliers de abricaon apparenan à la coopérave
Sodiaal :
• Sociéé romagère de Courlaoux – Mons-e-Terroirs – (ruière à comé),
• Mons-e-Terroirs à Vevy (AOP Morbier, romages ransormés).

Sinon, une pare des agriculeurs ravaillen avec la ruière de Lavigny, siué
aux pores d’ECLA, e celle de « la Vallée du Hérisson » à Doucier.

Un éablissemen spécialisé dans l’anage :
• Cave d’anage à comé Rivoire-Jacquemin à Monmoro

E deux sies indusriels laiers :
• Sociéé Fromagère de Lons-le-Saunier (Groupe Lacalis),
• Groupe BEL à Lons-le-Saunier (producon de la Vache Qui Ri).

Un agriculeur à Revigny déclare ransormer son lai e aire de la vene
direce de romages (en agriculure biologique).

La viculure, porée par l’AOC l’Éoile e les aures appellaons, onconne
rès bien aujourd’hui. Si le modèle repose beaucoup sur de pees uniés de
producons, sous orme d’exploiaon amiliale, on consae l’apparion de
plus gros exploians venan d’ailleurs.
Une ruière vinicole, appelée aussi coopérave vinicole, es un groupemen
de viculeurs coopéraeurs e adhérens : Celle de Voieur en compe environ
55 e le Caveau des Byards au Vernois en compe 17. L’engagemen esmuuel
dans la mesure ou le viculeur s’engage à livrer sa vendange, andis que la
coopérave s’engage à vinier e commercialiser la producon.

Deux répondans (sur 14 réponses) à l’enquêe indique êre adhéren à la
coopérave de Voieur. Les proessionnels réunis lors du premier « Groupe de
Travail » indiquaien déjà une ceraine diculé à renouveler les généraons
au sein du sysème de coopérave.
3 aures répondans indiquen avoir ravaillé avec la maison du Vigneron
siué à Cranço. Ce dernier ravail avec des vignerons apporeurs de raisins e

assuren l’aval de la producon. Le sysème de négoce vicole semble bien se
porer à l’image de la maison du vigneron à Haueroche.

8 viculeurs annoncen vendre en direc leur producon.
Parmi les aures répondans, 2 son à la reraie e culven encore de aibles
supercies pour leur consommaon personnelle. Une aure réponse concerne
l’enreprise Jacquier qui es un ransormaeur.

L’enquêe n’a pas permis de dénir plus précisémen le prol des viculeurs.
La SAU moyenne des viculeurs ayan répondu es de 8.46 ha, la quasi-
oalié ayan plus d’un hecare. Seulemen deux on une SAU inérieure
à 1ha, l’un es reraié, l’aure développe son acvié. Il semblerai que les
plus pes exploians, a priori majoriaires, n’aien pas souhaié répondre au
quesonnaire.

La producon de viande bovine, bien qu’elle ne soi pas l’acvié principale,
elle repose sur la présence de l’abaoir localisé à Perrigny. Ce abaoir es un
oul de proximié, spécialisé dans l’abaage des animaux de boucherie. Il es
exploié dans le cadre d’une délégaon de service public par la sociéé Gexal.
Une nouvelle DSP permera la ransion enre la n de vie de ce équipemen,
e la consrucon d’un nouveau bâmen : ce premier ne répondan plus aux
normes liées aux condions de ravail e au bien-êre animale. Les coûs de
rénovaon esmés pour remere aux normes le bâmen acuel seraien
rop élevés en comparaison d’un proje neu.

Il y a égalemen un inérê à conorer ce équipemen, indispensable au
Proje Alimenaire Terriorial poré par le Pays Lédonien e la SCIC Ensemble
Bi’eau, mais égalemen au niveau déparemenal. 1 éleveur de bovin ayan
répondu à l’enquêe passe par cee lière pour la vene de viande.

Aussi, un aure agriculeur propose des caissees de viandes en direc.

D’aures débouchés on éé ciés pour la lière de producon de viande bovine
: « Franche-Comé élevage » à Sain-Germain-les-Arlay, « Parma Charolais
Bigard » à Curbigny, « Devron Frères Tropal » à Sain-Lupice-des-Rivoires e
d’aures négocians en besaux.
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Sur le errioire, on compe deux origines pour la producon de viande
bovine : les élevages de race à viande e les vaches à lai de réorme. Cee
concurrence avec la vache de réorme peu enrainer une ceraine diculé
vis-à-vis des éleveurs pour développer e pérenniser la lière allaiane.

Diversicaon : Si la pression oncière enre les 2 AOC vicoles e AOP Comé
rend la diversicaon plus compliquée, on dénombre néanmoins la présence
de :
• Quelques apiculeurs proessionnels (qui peuven renconrer de plus en

plus de diculés à vendre leur sock, en pare liée à la concurrence avec
les miels érangers…),

• Une acvié maraichère e horcole qui progresse, mais lenemen.
On compe par exemple 5 maraichers proessionnels (3 en AB) sur les
communes deMonmoro (2),Monaigu (2), Publy. L’une des exploiaons
de Monaigu es avan ou une pépinière e propose des producons
horcoles. On rerouve égalemen les Serres de Courlans e les Pépinières
de Gevingey pour la producon horcole e 2 aures produceurs de
planes aromaques e/ou cosméque sur Publy e Lons-le-Saunier. Les
deux horculeurs ayan répondu à l’enquêe on de la vene direce, un
se ourne par ailleurs auprès de Biocoop.
S’il semble y avoir un marché pour la producon maraichère, rouver du
oncier disponible pour y développer cee acvié es un rein. À ce re,
un appel à candidaure pour l’insallaon d’un maraicher bio en « Espace
Tes Agricole » a éé lancé dès 2022 à côé de l’aérodrome de Courlaoux.
À ce sade, aucun candida ne s’es ai connaire. La localisaon du sie
pourrai égalemen êre un rein à ce ype d’insallaon.

• On dénombre un seul produceur de volaille de Bresse en AOC (le
périmère d’AOC volaille de Bresse se superpose à l’AOC Côe du Jura,
l’AOC Morbier e l’AOP comé, sur la pare Bresse Jurassienne) mais qui
semble rès bien onconner.

On rouve égalemen plusieurs cenres équesres :

Les Ecuries en Verbonne COURLANS

Les Ecuries des vignes FREBUANS

Ferme équestre de Mancy LONS LE SAUNIER

Haras de Sorne MOIRON

Centre équestre de la Jument Verte COURLANS

Ecurie Fontanelle MONTMOROT

Ecuries Jonell TRENAL
Liste des activités équestres répertoriées (CA39 et IFCE)

Un seul exploian a déclaré êre spécialisé en culure, il ravaille avec la
coopérave « Bourgogne du Sud ». Un deuxième déclare aire de la vene
direce de oin. Quelques aures répondan en polyculure – élevage on
égalemen indiqué s’êre ournés auprès de « Terre Comoise » e « Inerval ».
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3.5.5. Prise en compte de l’agriculture dans le PLUi
3.5.5.1. Atouts, contraintes, perspectives de l’agriculture du territoire

Un éa des lieux qualia de l’agriculure du errioire a éé posé avec le groupe d’agriculeurs réérens sous orme d’une marice AFOM (Aous / Faiblesses /
Opporuniés / Menaces) don la synhèse gure ci-dessous :

ATOUTS FAIBLESSES
• AOP comé e AOC vicoles : 2 lières poreuses pour le errioire,
• Des acviés bien srucurées au pro des errioires (ruières,

commerces, indusries agro-alimenaire…)
• Une agriculure pourvoyeuse d’emplois,
• Bonne dynamique de reprise des exploiaons,
• Un oncier encore abordable.

• Concurrence enre les 2 lières AOC e AOP sur le Revermon qui enraine une
spéculaon oncière // peu de place pour la diversicaon,

• Exploiaons dans le périurbain aecées par la consommaon oncière,
• Accessibiliédesvillages/ InerdicondecirculaondesPoids-Lourds (noammen

D1083)
• Crise de la main d’œuvre (liée au logemen e concurrence avec emplois en ville),
• Déprise agricole des reculées,
• Conraines réglemenaires pour les nouvelles insallaons,
• Pression des propriéaires bourguignons sur le vignoble,
• Séparaon du bâ e de la vigne au momen d’une vene.

OPPORTUNITES MENACES
• Planicaon de l’urbanisaon, préservaon du parcellaire agricole e

de la orme des îlos avec le PLUi,
• Ulisaon des eaux de pluie pour aire ace aux conséquences du

réchauemen climaque (plus compliqué en élevage pour des
conraines saniaires),

• Des lières organisées e verueuses, avec des cahiers des charges
srices, mais rémunérarices,

• Une acvié agricole de qualié e rémunérarice,
• Éan en zone péri-urbaine, il y a un marché imporan pour les

produceurs,

• Quelques communes où l’acvié agricole es en recul (Publy, Revigny e
Gevingey). Aenon au renouvellemen des exploiaons e rendre possible le
déplacemen des bâmens agricoles à l’exérieur des bourgs,

• La sécurisaon de l’accès à l’eau pour l’élevage,
• Une diculé à recruer de lamain d’œuvre e qui pourraimodier l’organisaon

des exploiaons,
• Coni d’usage des chemins enre agriculeurs, riverain e promeneurs e

inerace habiaons/suraces agricoles,
• Pression sociéale (nuisances sonores, raiemens phyos, polluon…) // Une

sgmasaon des praques liée à une mauvaise connaissance des raiemens,
• Une diculé à renouveler les adhérens des sysèmes en « coopérave » pour

la viculure.
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Les perspecves de cee agriculure à 10-15 ans on égalemen éé ravaillées
avec le groupe. Si la lière « lai à comé » semble pouvoir s’adaper, Il en
ressor des incerudes pour la lière vicole e les producons en Agriculure
Biologique :

Idée 1 : L’évoluon de l’agriculure biologique :
• La producon en Agriculure Biologique a aein son pic e devrai endre

vers une baisse. En AOP comé, dans les 5 prochaines années, il ne devrai
y avoir aucune conversion en bio, car pas de débouché. L’objec es
pluô de conorer les acviés déjà converes. On esme aujourd’hui à
20% la quané de lai (AB) déclassée en convenonnel. Le sysème des
ruières perme de rémunérer les produceurs en AB à leur juse valeur,
mais pendan combien de emps ?

• En viculure, l’insallaon en AB ne renconre pas les mêmes diculés.
Cependan, quelques problèmes de renabilié, même si le produi es
bien valorisé.

• En céréales, la endance es pluô à la déconversion.

Idée 2 : L’AOP comé devrai se consolider avec le emps. Les volumes de
producon seron cadrés (nouvelle baisse de la producon prévue pour
2024). Il y aura un besoin demise aux normes e de nouveaux aménagemens
de sockage pour avoriser l’auonomie alimenaire, e les projecons liées au
changemen climaque envisagen une baisse des eecs de bovins.

Idée3 :Enviculure, lesexploiaonssondepee aille,avecunemajoriéde
vins en appellaon e un cahier des charges srice. On voi néanmoins arriver
de nouveaux propriéaires venan de l’exérieur ou de pes exploians qui
s’éloignen des sysèmes coopéras : craine d’une sore lene e progressive
des producons en AOC. Pour l’insan, ce phénomène n’es pas si alarman,
mais rese à voir commen cela pourra évoluer à l’avenir.

Idée 4 : Une dominance des AOC vicoles e de l’AOP comé qui limie la
diversicaon. Si l’on voi émerger quelques projes de maraichage, on sen
bien la diculé à rouver des erres abordables e de qualié pour ce ype
d’acvié e rouver des poreurs de projes (La diculé à aire sorr un
proje de la « parcelle es » à Courlaoux corrobore cee idée).

Idée 5 : Des viculeurs envisagende proposer une presaond’hébergemen
à la erme, là où la vene direce es déjà praquée.

Le changemen climaque représene égalemen un dé majeur pour
l’agriculure aujourd’hui, avec la nécessié de s’y adaper mais aussi de
conribuer à son aénuaon.

La endance es à l’augmenaon globale des empéraures, avec des vagues
de chaleur qui seron de plus en plus réquenes l’éé, e des précipiaons
don le volume global pourrai êre en légère diminuon, mais surou
répares de manière diérene avec généralisaon des sécheresses esvales.

L’impac sera visible sur la pousse de l’herbe, qui représene la principale
ressource en producon de lai AOP :

lLes sols superciels e séchans seron oremen impacés, andis que les
sols hydromorphes préseneron probablemen davanage d’inérê dans ce
conexe.

Les animaux son égalemen direcemen concernés puisque des signes de
sress hermique apparaissen dès 22,5 °C à 50% d’humidié chez les bovins :
baisse de l’immunié e augmenaon de la pression pahogène, augmenaon
de la moralié, besoins d’abreuvemen en hausse. La producon laière es
direcemen aecée avec des baisses signicaves lors de ores chaleurs.
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Diérenes pises d’adapaon à ces changemens son éudiées e d’ores e déjà mises enœuvre, mais la diminuon aendue de la ressource ourragère conduira
probablemen ceraines exploiaons à diminuer légèremen le chepel, e/ou à acceper une producon laière moins imporane par vache.

Quan à l’aénuaon du changemen climaque, elle passera essenellemen par le mainen des prairies (qui son un rès bon oul de capage du CO2), e par
des adapaons possibles de praques. A ce re, l’élevage e plus parculièremen la producon de lai AOP basée essenellemen sur la ressource ourragère,
son des acviés pluô verueuses.

Par ailleurs, l’impac auprès des viculeurs se radui par :
• Avec les hivers de plus en plus doux, le cycle de la vigne commence précocemen, les planes débourren de plus en plus ô e son sujees aux gelées

prinanières, causan de nombreuses peres. La récurrence des événemens es d’auan plus inquiéane pour la proession après les épisodes de 2017, 2019,
2021 e 2024.

• Avec une augmenaon des empéraures e de l’évaporanspiraon, les planes connaissen des épisodes de sress hydrique prolongés.
• Si la hausse des empéraures a pu êre bénéque sur la qualié du raisin pendan des années, il semble que ce ne soi plus ou à ai le cas aujourd’hui.

Auour d’ECLA, un ravail imporan a éé ai sur la préservaon de la ressource en eau (qualiavemen e quanavemen), noammen auour du capage de
Villevieux. Les années 2000 onmarqué un ournan dans le Jura, avec un ravail imporan de diagnosc à la parcelle e la mise en place d’un plan d’acons dans
le bu de limier les polluons liées aux produis phyosaniaires. Pour limier l’usage du réseau poable, les viculeurs se ournen égalemen vers la récupéraon
des eaux pluviales pour les raiemens e le neoyage des pulvérisaeurs.

3.5.5.2. Les espaces agricoles stratégiques 

Le groupe d’agriculeurs réérens ainsi que les agriculeurs ayan répondus à l’enquêe on émis un cerain nombre de poins de vigilance, croisés avec les
recommandaons de la Chambre d’Agriculure pour assurer une bonne prise en compe de l’acvié agricole dans le PLUi. Ceux relas aux bâmens seron repris
dans le paragraphe suivan. Pour ce qui concerne les espaces agricoles :

• Les suraces pâurables siuées à proximié des bâmens d’élevage doiven au maximum êre préservées an de garanr le respec des nouvelles clauses de
l’AOP Comé,

• Les parcelles vicoles sous appellaon doiven êre préservées de oue urbanisaon : l’acvié éan déjà en concurrence avec l’AOP comé e la présence de
nouveaux poreurs de projes vicoles exérieurs à la zone géographique.

• De manière générale, la consommaon de oncier doi êre opmisée en ravaillan sur les ormes (limier les zones de non-raiemen) e limiée auan
que possible an de préserver les suraces noammen ourragères e donc l’auonomie des exploiaons, dans un conexe climaque évolu. En zone
périurbaine, il audra s’assurer de la possibilié d’assurer le mainen des exploiaons en place, noammen lors de projes d’ampleur.

• Les sols de bonne qualié agronomique doiven auan que possible êre préservés de l’urbanisaon e réservés à l’acvié agricole,
• L’éalemen urbain doi êre évié e les zones d’inerace enre espaces urbains e agricoles limiés au maximum : l’acvié agricole peu occasionner des

nuisances pouvan conduire à des conis de voisinage, e es soumise à des disances de recul par rappor aux ers pour ceraines acviés (épandage…),
•
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• Rendre possible le déplacemen des bâmens agricoles e vicoles à l’exérieur des villages pour acilier la reprise des exploiaons e limier les nuisances.
• Concernan la circulaon : l’accès aux parcelles doi êre préservé lorsqu’il y a exension d’urbanisaon ; des chemins de conournemen des villages e en

parallèle des roues peuven êre insaurés pour le déplacemen des roupeaux. Ceraines raversées de roue gagneraien à êre davanage sécurisées. Une
bonne signaléque, permerai égalemen de rappeler aux promeneurs les règles de bonne conduies e la présence d’engins agricoles duran ceraines
plages horaires.

La endance acuelle au développemen d’acviés agricoles diversiées, souven conronées à une diculé d’accès au oncier, peu aussi êre ancipée. Le
règlemen associé au zonage du PLUi s’aachera à rendre ces projes d’insallaon possibles : implanaon des bâmens / inrasrucures nécessaires, ulisaon
des sols…
De manière générale, la cohabiaon enre les diérenes acviés sur le errioire (agriculure / habia / économie / ourisme e loisirs…) devra êre organisée
de manière concerée pour préserver les enjeux e inérês de chacun.

3.5.5.3. Prise en compte du bâti agricole 
Les bâmens agricoles, leurs périmères de proecon e les zones de projes on éé recensés e carographiés sur le errioire.

Pour cee éude, un quesonnaire a éé envoyé aux agriculeurs du errioire an :
• de localiser les bâmens agricoles, leurs annexes e les projes de bâmens;
• de connaîre l’ulisaon de chaque bâmen ;
• d’idener les régimes réglemenaires associés.

Des périmères de proecon sricemen réglemenaires (e hors dérogaons possibles) on éé dénis lorsque les inormaons collecées éaien susanes.

Pour les exploiaons n’ayan pas reourné leur quesonnaire, les périmères de proecon on éé dénis à dire d’expers (ournées de errains, connaissance
du errioire par les conseillers de la Chambre d’agriculure e par le groupe d’agriculeurs réérens). Dans ce cas, les périmères dénis peuven s’avérer moins
précis : il es parois dicile de dénir avec précision si cerains des bâmens son suscepbles d’accueillir des animaux.

Lors du zonage du PLUi, les siuaons pourron êre éudiées au cas par cas, en oncon de la siuaon e des enjeux propres à chaque exploiaon, pour appliquer
des périmères sricemen réglemenaires, des périmères éendus ou déroger aux règles des disance.
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Pour assurer la pérennié de l’acvié agricole du seceur, une aenon
parculière doi êre porée à la proecon des bâmens agricoles e à
l’applicaon du principe de réciprocié des disances . Des aciliés d’exension,
demodernisaonoumêmededélocalisaondoivenêre prévuesnoammen
au regard des projes de développemen des exploiaons.

Hors enveloppe déjà urbanisée, les bâmens agricoles e le parcellaire
aenan devron êre classés en zone A an d’auoriser les exensions ou la
consrucon de nouveaux bâmens agricoles (c. projes recensés lors des
enquêes). En zone urbaine, le périmère de proecon, déni auour de
l’exploiaon agricole, n’es pas nécessairemen une zone inconsrucble.
Il consue une serviude emporaire d’inconsrucbilié liée à la présence
d’une acvié généran le principe de réciprocié. Cee serviude peu devenir
caduque suie à la disparion de l’acvié agricole. Remarque : de même que
les projes des agriculeurs, les projes de développemen des coopéraves
romagères seron à prendre en compe via un zonage / règlemen adapé
permean leur réalisaon.

Une aenon parculière devra êre porée aux sies agricoles ayan déjà
éé délocalisés en dehors des villages, mais qui, au gré de l’urbanisaon, se
rerouven aujourd’hui « rarapés » par le développemen de ces villages.
Dans cerains cas, il sera pernen de se poser la queson de l’exension d’un
bourg au-delà de ceraines limies, surou lorsque cee exension risque
de pénaliser des projes de développemen d’une exploiaon agricole. Au-
delà des périmères réglemenaires de 50 ou 100m auour des bâmens
agricoles, des périmères de principe, plus éendus (jusqu’à 150m), pourron
êre dénis au cas par cas.

Hors acvié d’élevage, e hors ICPE, les bâmens agricoles ne on l’obje
d’aucun périmère réglemenaire. Toueois, il peu s’avérer pernen de
préserver des espaces auour de ces bâmens, lorsqu’ils son siués dans
les villages, car les nuisances sonores vis-à-vis du voisinage son bel e bien
présenes (circulaon d’engins, venlaeurs de séchage…).

Lors des enquêes, quelques bâmens agricoles désaecés ou n’ayan
quasimen plus d’usage agricole on pu êre idenés au cœur des villages

ou à l’exérieur. Ce repérage n’es pas exhaus, mais il es pernen de se
poser la queson du devenir à moyen erme de ces bâmens, e de leur
revalorisaon évenuelle pour de l’habia ou de l’acvié économique, qui
pourrai évier une consommaon de oncier liée à de nouvelles consrucons.
En zone urbanisée, la résidence de l’exploian e les anciens corps de erme
ne consuan parois que l’origine de l’exploiaon après délocalisaon en
zone agricole pourron êre classés de préérence en zone U pluô qu’en zone
A. Ce classemen aura vocaon à limier l’apparion de riches agricoles en
cenre-bourg e de développer l’habia. Aussi, la zone Urbanisée doi pouvoir
accueillir des acviés agricoles non règlemenées e compables avec les
zones habiées. Elle permera de valoriser des projes de diversicaon e
de avoriser le développemen d’acviés exisanes (noammen dans le
domaine de la viculure ou le maraichage). Enn, les zones d’AOC vicoles
non planées, noammen le long des ranges urbaines, ne doiven pas
sysémaquemen êre mises sous cloche. Dans cerains cas, il ne audrai
pas s’inerdire la possibilié d’une Zone Agricole Consrucble an de
acilier l’insallaon d’un chai de vinicaon par exemple.

À l’exérieur des bourgs, en zone agricole ou naurelle, il es possible de
désigner les anciens bâmens agricoles qui peuven aire l’obje d’une
ransormaon d’usage (Arcle L15111), dès lors que l’acvié agricole
n’es pas compromise e qu’il y a un inérê parimonial.
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CONSTATS
Exploiaons

• Une diminuon de la SAU (siège sur ECLA) principalemen liée au racha
par des exploitants en dehors du territoire, dans une moindre mesure
par l’urbanisaon e de manière plus anecdoque e localisée par
l’enrichemen.

• Des srucures qui s’agrandissen e unemuaon de l’emploi agricole
: une plus grande diculé à recruer. Une dynamique de reprise
sasaisanemais un poin de vigilance pour quelques communes.

• Une pression oncière renorcée par l’imporance des AOC vicoles e
l’AOP comé qui peuven aire de l’ombre aux projes de diversicaon.

Environnemen e biodiversié

• Un enjeu or auour de la sécurisaon de l’approvisionnemen en eau,
aussi bien sur la quané que la qualié (enjeu auour des capages).

• L’élevage comme acvié dominane : une endance à la diminuon des
chepels, une majorié de la SAU couvere par des prairies…

• Phénomène d’enrichemen lié à la déprise agricole, en parculier
dans les reculées, mais qui consue un vivier pour des projes de
diversicaon.

Signes de qualié e lières

• Une diversié des lières e des appellaons qui on la orce du
errioire.

• Unemarge de progression pour la diversicaon qui repose sur l’accès
au oncier.

• Une ore progression de l’Agriculture Biologique jusque-là, mais qui
aein un plafond.

Agriculure e urbanisme

• Un besoin de conorer l’accès aux exploiaons e acilier la circulaon dans
les villages (adaper les équipemens…).

• Préserver les surfaces agricoles de bonne qualié agronomique, à proximié
des sies agricoles, sous appellaon…

• Limier l’éalemen urbain e le miage, préserver les ormes compaces des
errains agricoles.

• Conserver des espaces agricoles consrucbles (acilier les exensions ou
déplacemen d’exploiaons, conorer les acviés exisanes, rendre possible
l’insallaon de serres pour le maraichage…).

EnjEux

Enjeux du PLUi-HM :

- Proèger le oncier agricole e limier la pression oncière sur les pees
exploiaons
- Encourager la diversicaon des culures ou en préservan les spéciciés des
AOC et AOP, atouts du territoires
- Mainenir une dynamique de reprise des exploiaons e souenir l’emploi
agricole local
- Valoriser la présence de l’eau e limier les risques associés
- Sécuriser l’approvisionnemen en eau e en assurer la qualié
- Adaper les équipemens publics pour acilier le quodien des exploians
agricoles
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ANNEXES 1 Réglemenaon concernan les périmères de proecon des
bâmens agricoles
D’une manière générale, les exploiaons agricoles doiven êre proégées
pour assurer leur pérennié dans les communes e leur permere de remplir
leurs oncons économiques, sociales e environnemenales. Des aciliés
d’exension, de modernisaon ou même de délocalisaon doiven êre
prévues.

L’arcle L111-3 du Code rural insaure le principe de réciprocié des disances.
Ainsi, lorsque que la réglemenaon saniaire, don relève l’exploiaon
agricole (RSD ou ICPE ), impose une disance d’éloignemen vis à vis des
consrucons habiuellemen occupées par des ers, la même disance
d’éloignemen s’applique aux nouvelles consrucons vis à vis des bâmens
agricoles.

Tous les bâmens renerman des animaux, à déau d’êre déclarés
comme des insallaons classées, son soumis à la réglemenaon saniaire
déparemenale.

Cas des exploiaons soumises au règlemen saniaire déparemenal ou
RSD (élevages non soumis à la réglemenaon ICPE) :

Le principe de réciprocié repose sur les disances d’éloignemen imposées
par l’arcle 153-4 du RSD.

« Sans préjudice de l’applicaon des documens d’urbanisme exisan dans
la commune ou de cahiers des charges de lossemen, l’implanaon des
bâmens renerman des animaux doi respecer les règles suivanes :
• les élevages porcins à lisier ne peuven êre implanés à moins de 100

mères des immeubles habiés ou habiuellemen occupés par des ers,
des zones de loisirs e de ou éablissemen recevan du public ;

• les aures élevages, à l’excepon des élevages de ype amilial e de moins
de cinq porcs e de ceux de volailles e de lapins, ne peuven êre implanés
à moins de 50 mères des immeubles habiés ou habiuellemen occupés
par des ers, des zones de loisirs e de ou éablissemen recevan du
public à l’excepon des insallaons de camping à la erme ;

• les élevages de porcs comprenan moins de dix animaux, y compris les
élevages de ype amilial de plus de cinq porcs, ne peuven êre implanés
à moins de 25 mères des immeubles habiés ou habiuellemen occupés
par des ers, des zones de loisirs ou de ou éablissemen recevan du
public à l’excepon des insallaons de camping à la erme ;

• les élevages de volailles e de lapins ne peuven êre implanés à une
disance inérieure à 25 mères pour les élevages renerman plus
de 50 animaux de plus de 30 jours e, à 50 mères, pour les élevages
renerman plus de 500 animaux de plus de 30 jours, des immeubles
habiés ou habiuellemen occupés par des ers, des zones de loisirs ou
de ou éablissemen recevan du public, à l’excepon des insallaons de
camping à la erme ;

• sabulaon libres : les aires de couchage des sabulaons libres ne peuven
êre implanées à moins de 50 mères d’une par, les aires d’exercice e le
bâmen de sockage de ourrage ne peuven êre implanés à moins de
35mères d’aure par, des immeubles habiés ou habiuellemen occupés
par des ers, des zones de loisirs ou de ou éablissemen recevan du
public, à l’excepon des insallaons de camping à la erme. Un sockage
indépendan d’une sabulaon libre n’es pas réglemené.

A l’excepon des éablissemens d’élevage de volailles ou de lapins (de ype
amilial), l’implanaon des bâmens d’élevage ou d’engraissemen, dans la
pare agglomérée des communes urbaines, es inerdie ».

Les ouvrages de sockage d’efuens (umières e osses) doiven êre éablis à
une disance d’au moins 50 mères des immeubles habiés ou habiuellemen
occupés par des ers, des zones de loisirs ou de ou éablissemen recevan
du public.

Les silos (ensilage) ne peuven êre implanés à moins :
• de 25 mères des immeubles habiés ou occupés habiuellemen par des

ers, des zones de loisirs ou de ou éablissemen recevan du public.
• 5 mères de l’emprise des voies de communicaon.
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Cas des exploiaons soumises à la réglemenaon des Insallaons
Classées pour la Proecon de l’Environnemen (ICPE) :

Il exise 4 niveaux de réglemenaon selon les arrêés du 27/12/2013. Les
élevages ICPE peuven êre soumis :
• à déclaraon,
• à déclaraon avec conrôle périodique,
• à enregisremen,
• à auorisaon.

Pour les ICPE soumises à déclaraon e à conrôle périodique, la disance
minimale d’implanaon des bâmens d’élevage e de leurs annexes es de :
• 100mères des habiaons ou locaux habiuellemenoccupés par desers

(à l’excepon des logemens occupés par des personnels de l’insallaon,
des hébergemens e locaons don l’exploian a la jouissance e des
logemens occupés par les anciens exploians), des sades ou des errains
de camping agréés (à l’excepon des errains de camping à la erme) ainsi
que des zones desnées à l’habiaon par des documens d’urbanisme
opposables aux ers ; cee disance es réduie à :

• 50 mères lorsqu’il s’agi de bâmens mobiles d’élevage de volailles
aisan l’obje d’un déplacemen d’au moins 100 mères à chaque bande ;

• 50 mères lorsqu’il s’agi de bâmens d’élevage de bovins inégralemen
sur lière accumulée ;

• 25 mères lorsqu’il s’agi d’une insallaon siuée en zone de monagne,
dénie en applicaon de l’arcle R. 113-14 du code rural e de la pêche
marime ;

• 15 mères lorsqu’il s’agi d’équipemens de sockage de paille e de
ourrage ;

• 50 mères pour les élevages de porcs en plein air.

Des disposions parculières s’appliquen pour les élevages de volaille en
plein air, les volières, enclos e parcours.

Pour les ICPE soumises à enregisremen ou à auorisaon, les disances ne
son pas réduies pour les bâmens d’élevage de bovins sur lière accumulée
ou siuées en zone de monagne.

Cas des acviés d’élevage de loisirs ou non proessionnelles :

Ces élevages relèven en principe du RSD dès lors que des animaux resen
dans un bâmen clos. Le périmère de proecon es alors de 50 mères. Les
abris de pâure sous lesquels les animaux peuven aller e venir libremen ne
son pas réglemenés e ne peuven aire l’obje d’une proecon.

Cas des exploiaons agricoles non soumises à une réglemenaon
saniaire (absence d’acvié d’élevage) :

Les exploiaons spécialisées en grandes culures, viculure, maraîchage,
horculure, ec. ne son pas soumises à une réglemenaon saniaire
spécique imposan des disances d’éloignemen pour leurs bâmens. En
conséquence, le principe de réciprocié des disances prévues par l’arcle
L111-3 du code rural ne peu êre appliqué. Ces acviés ne peuven êre
réglemenairemen proégées mais, compe enu des nuisances possibles à
ceraines périodes, il es nécessaire d’évier une urbanisaon rop rapprochée
de ces exploiaons.
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ANNEXES 1
La valeur agronomique des sols dans une région donnée, dépend de la naure
e de la qualié des sols présens, mais égalemen des condions climaques
locales, e des producons agricoles du seceur éudié (en général adapées
au conexe agro-climaque).

La valeur agronomique es donc considérée par rappor à sa réponse aux
besoins de l’agriculure locale.

On présene donc successivemen :
• Les crières généraux liés au milieu physique e au sol, qui déerminen le

poenel agronomique,
• La présenaon du cadre physique e climaque du errioire concerné,

pour applicaon des crières de poenel agronomique
• Les producons agricoles du errioire de la CC e leurs besoins,
• Les diérens ypes de sols présens sur le errioire, e le croisemen de

leurs caracérisques, pour abour à la valeur agronomique des sols de
la CC.

1. Crières de déerminaon du poenel agronomqiue d’un sol

L’évaluaon de la qualié d’un sol es basée sur diérenes composanes :
physique, chimique e biologique.

Pour une mise en valeur agricole, les conraines d’imporance majeure son
essenellemen physiques e son noammen liées à :
• La pente
Les ravaux agricoles son oremen conrains par le relie, qui peu générer
égalemen de l’érosion.

• La proondeur de sol ule
La proondeur du sol, exploiable par les racines, peu êre limiée par un
cerain nombre de caracérisques : nappe perchée (horizon imperméable à
l’eau e aux racines), roche mère à aible proondeur...
Un sol peu proond limie son ulisaon.
Onconsidèreun sol proond, d’unpoindevueagronomique,quand il présene

une proondeur ule supérieure à 60 cm (ou ype de lière de producon es
alors réalisable : pâurage, maraichage e culures).
La réserve hydrique du sol dépend principalemen de sa proondeur e de sa
exure.

• L’engorgement du sol
L’excès d’eau ou engorgemen prolongé provoque une asphyxie des racines e
rédui la période d’ulisaon possible des sols e les ypes de culures possibles.

• La texture du sol
La exure d’un sol condionne sa sabilié srucurale e sa capacié à reenir
l’eau, la maère organique (e les engrais apporés). On éudie la exure par
analyse granulomérique : qui consise à classer les élémens du sol d’après leur
grosseur e à déerminer le pourcenage de chaque racon (argile, sable ou
limons, …).
Il exise des conraines culurales ores pour les sols ayanmoins de 10% d’argile
(sols sableux, non-réenon de l’eau e de la MO) ou plus de 40% d’argile (sol
argileux, sauraon en eau).

Les paramères chimiques e biologiques cidessous son imporans mais
peuven êre modiés e améliorés :
• La eneur en maère organique
Elémen essenel de la erlié, elle ourni l’azoe pour les planes e conen
une bonne par des caons échangeables e du phosphore. Elle améliore la
srucure e perme l’aéraon des sols. Elle joue égalemen un rôle ondamenal
pour le mainen de sols vivans à long erme. Un aux demaère organique élevé
avorise le développemen des micro-organismes e de la aune des sols.
On considère une eneur sasaisane en maère organique quand celle-ci es
supérieure à 2.4 % (à ajuser suivan la exure).

• Le pH
Le pH du sol perme de mesurer en parculier l’acidié qui peu êre un signe de
dégradaon du sol.
Il espossiblede recerenpareunpHacideparduchaulage. Le onconnemen
du sol esmeilleur à un Ph proche de la neuralié (7).
Par ailleurs, ceraines planes présenen des olérances au pH, qui es une
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caracérisque propre à ces espèces (planes acidophiles ou basophiles).

• Le onconnemen biologique du sol
L’acvié biologique perme la nurion des planes e la conservaon
du sol. Les observaons peuven êre direces ou basées sur l’analyse de
bioindicaeurs (mesure des principales oncons microbiennes).

2. Eude du milieu physique
Géographie et relief
Le errioire se raache aux pees régions agricoles du premier plaeau, de la
Pee Monagne, du Vignoble, e de la Bresse Jurassienne.
Le errioire es donc diversié sur le plan paysager e agricole dans un
périmère cependan assez resrein puisque la surace globale es d’environ
20000 ha.

Le relie es principalemenmarqué par les bordures du Premier Plaeau.
Le errioire présene les marques caracérisques de l’érosion des roches
calcaires par l’eau avec ses reculées, bues émoins, vallons marneux érodés
e vallées.

Les massis oresers ne son pasmajoriaires e occupen les zones de penes
ores ou quelques ensembles sur le premier plaeau (Perrigny, Baume les
Messieurs, Vevy, Publy).

Le poin culminandu errioire es siuéàPubly auniveaude la Côede l’Heue
à 669 m e le poin bas dans la vallée de la Vallière à 200 m. (Condamine).

L’espace urbain de Lons le Saunier occupe le cenre du errioire.

Climat
• Les uniés climaques
Le clima es conrasé enre le plaeau e la plaine avec une diérence
d’alude voisine de 250 m sur une coure disance.
Les 2 saons climaques de réérence son :
• Monmoro pour la pare plaine e revermon,
• Besain-Sup ou Clairvaux pour le Premier Plaeau,

Dans les 2 saons Le clima esmarqué par une pluviomérie assez abondane
à abondane (1100 à 1400 mm enmoyenne), assez répare sur oue l’année.

Les empéraures son relavemen roides à roides sur le premier plaeau
qui ore un ne conrase avec la plaine.
L’exposion des versans (adre ou ubac) avec une durée plus oumoins longue
d’ensoleillemen, joue égalemen un rôle dans les empéraures ressenes au
sol. Ces aspecs es rès imporan pour la zone du Vignoble.
Ce clima a une incidence sur les sysèmes agricoles qui se son adapés e
son majoriairemen basés sur l’élevage e les prairies, sur le plaeau, le
vignoble e les culures dans la plaine (échanges radionnels).

L’élevage es égalemen présen en plaine avec la zone comé qui s’éend sur
ou le errioire.

Evoluon, dérèglemen climaque
Le seceur es aecé par le changemen climaque, avec un impac sur
la producon herbagère, sur la sylviculure e sur la viculure. Les sols
superciels nombreux sur le premier plaeau, ne permeen plus une
alimenaon hydrique susane des planes en période esvale. (Baisse de
leur valeur agronomique)
Le programme « Resysh » (PRDA 2019-2021), condui par les chambres
d’agriculure concernées par le massi du Jura, éudie les évoluons de la
producon d’herbe sur le massi, dans le conexe du changemen climaque.

Photo CA39. Pâture en période de sécheresse. Eté 2020
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Courbe d’évolution des périodes de croissance de l’herbe. 
Prospection vers 2050 CLIMAT 21

D’après le programme Resysth sur lemassif du Jura (2019-
2021)

La zone vicole es égalemen impacée par les épisodes de sécheresse, e par
les gels ardis sur unevégéaonqui a endanceàdémarrer plus précocemen.
En zone oresère, le dépérissemen de ceraines essences es accenué par
les périodes de sécheresse e les ores empéraures.

Géologie

Les sols son ormés par l’aléraon des ormaons géologiques sous l’ee du
clima e de l’acvié biologique.
La naure e les consuans des roches on une inuence sur la naure e la
proondeur des sols.

La care géologique simpliée du Jura perme de disnguer les principales
ormaons présenes (care 1 ci-dessous).

Le errioire se compose de plusieurs comparmens avec d’Es en Oues :
• Le premier plaeau sur les calcaires durs du Jurassiquemoyen, limié par la

zone plissée de la côe de l’Heue sur la bordure Es e une zone égalemen
plissée dans la pare sud (Pee Monagne), avec l’afeuremen de
quelques zones marneuses du Jurassique Supérieur dans les 2 cas.

• La zone plissée e aillée du vignoble au cenre, avec une succession de
calcaires marneux du Trias au Jurassique Inérieur, e plusieurs bues
émoins du Jurassique Moyen. Cee zone apparaî oremen érodée, par

sa siuaon en bordure du plaeau e par les nombreux cours d’eau
qui la raversen.

• La zone oues se raache à la Bresse. On y renconre des sédimens
anciens don l’origine vien de l’érosion du plaeau e des sédimens
(argiles e sables) qui corresponden aux alluvions anciennes de la
Bresse. Les sous-sols imperméables son à l’origine de la présence
de plusieurs éangs.

Les cours d’eau qui prennen leur origine dans les résurgences du
premier plaeau raversen les diérens espaces e déposen des
alluvions récenes. Des éboulis son égalemen présens au pied de
ceraines alaises
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La naure des ormaons géologiques va condionner les sols qui von se développer par aléraon des roches.
Les calcaires durs on un aible résidu insoluble. Les sols von demeurer superciels
Les calcaires marneux donnen naissance à des sols proonds par aléraon.
Le schéma de care géologique simpliée e cours d’eau(care2), monre les ees de l’érosion par les cours d’eau sur la bordure du premier plaeau e les bues
émoins résiduelles de son exension dans le passé géologique.

Schéma géologique simplié et cours d’eau
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3. Données agricoles e apudes agronomiques

Les sysèmes agricoles

Le errioire comprend des communes apparenan à plusieurs pees régions
agricoles : Bresse, Vignoble, Pee Monagne, Premier Plaeau.
Les sysèmes agricoles son diversiés : bovin-lai, bovin-viande, viculure,
maraîchage, pes élevages. Plusieurs AOP son présenes (AOP Comé-
Morbier, AOP des vins côes du Jura e l’Eoile, volaille de Bresse ).
Ces sysèmes son basés sur une ceraine radion e se son développés en
suivan les apudes agronomiques des sols.

Sysèmes agricoles
présents

Praques agricoles

Sysème laier : bovin,
caprin

Prairies auche,
pâurs, culures
d’auoconsommaon e
de vene

Par de culures plus
imporanes dans la
plaine

Sols assez proonds,
Peu penus(auche)
Conraine si sols
hydromorphes ou rès
superciels

Sysème viande: bovin,
ovin, aures...

Prairies auche,
pâures, culures rares

Idem ci-dessus

Cenre équesres Valorisaon possible de
sols superciels

Sysèmes végéal :
maraîchage, céréales

Culure, ravail du sol,
plusieurs cycles par an

Sols proonds non
hydromorphes+
bonne exposion+ eau
disponible

Viculure Culure de la vigne Périmère de l’AOP,
versans marneux bien
exposés

Pour répondre aux besoins de l’agriculure locale, la valeur agronomique des
sols dépendra des 4 crières suivans :
• proondeur des sols : (mécanisaon, producvié e réserve en eau),
• qualié des sols : (exure, acidié, baance, maère organique)
• hydromorphie des sols (porance, pracabilié, baisses de rendemens).
• pene : Le pourcenage de pene inue sur ceraines praques agricoles.

Sur ce errioire, la pene ne sera pas globalemen un crière déavorable
en raison de la valorisaon des versans par le vignoble.

Les crières de proximié au siège d’exploiaon ne son pas pris en compe
dans cee carographie, de même que les crières de orme des parcelles. Ils
son cependan rès imporans pour les exploiaons agricoles.

Types de sols e classes d’apudes agronomiques

Cee phase d’éude s’es appuyée au préalable sur la collece e l’analyse des
données pédologiques déjà exisanes sur la zone :
• Plans d’épandage individuels des exploiaons agricoles (Chambre

d’Agriculure du Jura),
• Typologie des sols e des climas du JURA- GRAPE/Chambres d’agriculure

de Franche Comé- 1993.
• Réérenel Régional Pédologique (RRP). Universié de ranche-Comé-

INRAE.2023.

La synhèse de ces documens nous perme de réaliser une care des grands
ypes de sols présens sur le errioire.
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Les sols renconrés sur le errioire apparennen à 3 domaines :

Caracères généraux

Sols de plaeaux Sols renconrés sur les calcaires durs
du plaeau e des bues émoins, en
général peu proonds sau dans quelques
combes. Le sol 5 es siué dans la Combe
d’Ain (Publy).

1 à 5

Sols de versans Sols souven proonds, rès diversiés
sur versans de calcaires marneux, e
proonds parois hydromorphes par la
présence de sources, ou en bas de pene

6 à 9

Sols de vallées Sols alluviaux des pees vallées du
Revermon ou de la plaine alluviale de
la Vallière e sols hydromorphes sur
alluvions anciennes de la Bresse

10 à 13

Le ableau ci-après présene la synhèse des 13 ypes de sols présens sur le
errioire. Leurs descripons e leurs aceurs limians son indiqués dans les
ableaux.

Il leur a éé aribué une apude agronomique d’après les crières reenus
(lien avec les sysèmes agricoles locaux).

Cinq classes d’apude agronomique on éé consuées :
1- Très bonne
2- Bonne
3- Moyenne
4- Faible
5- Très aible.

Dans chaque caégorie il subsiseune ceraine héérogénéié e variabiliéqu’il
n’a pas éé possible de représener à cee échelle (édion au 1/60 000ème).
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4. Conclusions

L’éude me en évidence la diversié e le poenel agricole du errioire.
L’écar climaque enre le plaeau e la plaine se radui dans les daes de
semis e récoles. Le changemen climaque perme à présen de réaliser la
plupar des culures sur le plaeau si les sols son assez proonds.

Les sols les plus superciels des relies calcaires on déjà éé en pare
délaissés par l’agriculure. Leur poenel devien rès aible dans le cadre
du changemen climaque. Leur poenel oreser es égalemen aible, ils
présenen un inérê environnemenal (environ 10% de la surace).

Les sols à ores conraines (valeur agronomique aible à rès aible) : penes
ores, sols hydromorphes, e sols rès superciels, représenen des zones à
enjeux paysagers e de biodiversié imporans. Leurmainen en zone agricole
présene un inérê pour le errioire.
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PARTIE 4 : Mobilité, accessibilité et cadre de vie : le nécessaire 
maintien de dynamisme du territoire pour assurer sa durabilité, ses 
fonctions et préparer son avenir
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4.1. Introduction 

4.1.1. Contexte
Le lancemen de l’éude du PLUI-HM dans Espace Communauaire de Lons Aggloméraon (ECLA) inervien dans un conexe où les zones peu denses révèlen des
enjeux signicas en maère de mobilié e d’environnemen. Des chires récens issus d’éudes menées par l’ATEC e le Séna meen en lumière la réalié de
ces dés : une grande pare de la populaon rançaise réside dans des zones peu urbanisées, où la voiure rese le principal moyen de déplacemen, engendran
ainsi des impacs sur l’environnemen e la qualié de vie. Dans les consas du errioire du SCoT du Pays Lédonien, cee prépondérance de la voiure dans les
déplacemens domicile-ravail souligne la nécessié d’adoper des soluons de mobilié alernaves e durables, ce qui peu représener un réel dé en milieu
peu dense.
Les enjeux echniques e poliques de l’éude incluen la prise en compe des spéciciés locales e des besoins de déplacemen, avec une approche solidaire
avorisan le covoiurage, les modes acs e l’inermodalié. Cee démarche vise égalemen à luer conre l’isolemen social e à préserver l’environnemen, en
avorisan des soluons de mobilié durables e inclusives, an de renorcer la cohésion sociale e de réduire les émissions de gaz à ee de serre.
En somme, le lancemen de cee éude du PLUI-HM à ECLA s’inscri dans une démarche proacve visan à repenser les modes de déplacemen e l’aménagemen
du errioire dans une perspecve de développemen durable e de qualié de vie pour ous les habians.

4.1.2. La mobilité durable
La mobilié es un droi premier qui se déni par le degré de sasacon d’un besoin d’accès physique aux services e acviés de base. C’es donc la conséquence
du développemen erriorial e des acviés socio-économiques. Elle se complèe par la noon d’accessibilié, qui es la capacié ou la acilié avec laquelle un
lieu ou un service peu êre aein, ou à parr duquel d’aures lieux ou services peuven êre aeins. Ainsi, les enjeux relas à la mobilié durable son divers :
• Des enjeux sociaux : problémaques d’accessibilié, d’égalié enre les errioires ou enre les individus, d’accès à l’emploi, aux soins e aux services du

quodien ;
• Des enjeux économiques : la dépendance à la voiure individuellemoorisée, l’augmenaon des coûs du carburan, la précarié énergéque liée aux ranspors

;
• Des enjeux environnemenaux : émissions de co2 (le seceur des ranspors es le 1er émeeur de co2), la qualié de l’air e la sané.

4.1.3. Cadre général
Le PLUi-HM es un documen unique de planicaon sraégique. Il réglemene l’occupaon des sols du errioire à ravers des règles de consrucons applicables
à chaque parcelle, pour oues les communes du errioire. Son objec es de répondre aux besoins des communes e de leurs habians, ou en garanssan
un développemen du errioire cohéren, mairisé e harmonieux. Il se base sur les 5 orienaons sraégiques suivanes : conorer l’aracvié du errioire,
noammen sur le plan économique, prendre soin de l’Homme, prendre soin de la naure e du vivan, prendre soin de la ville, des communes e de la ruralié e
conorer la gouvernance en réseau du errioire.
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Le volemobilié du PLUi-HM équivau à un Plan de mobilié qui :
• Déermine les principes régissan l’organisaonde lamobilié des personnes edu ranspor desmarchandises sur le ressor erriorial de l’auorié organisarice

de la mobilié, ici la Communaué d’aggloméraon de Lons-le-Saunier (ECLA) ;
• Déni la sraégie en ermes de mobilié visan à équilibrer le développemen d’une ore e services accessibles à ous en accord avec les principes urbains

de limiaon de l’éalemen urbain e de proecon de l’environnemen ;
• Inervien sur l’ensemble des modes de déplacemens (marche, vélo, ranspors en commun, voiure…) an sur une organisaon de l’ore, de sa qualié

(sécurié rouère, perormance), que sur l’inuence e sa pernence vis-à-vis des besoins de mobiliés des habians e des usagers du errioire (managemen
de la mobilié).

4.1.4. La démarche PLUi-HM - mettre en place le comité des partenaires
Le diagnosc erriorial consue la première éape de ce documen. Son objec es de comprendre le onconnemen du errioire, idener ses aous e dénir
les besoins pour l’avenir. Pour cela, une démarche parenariale es nécessaire, an de croiser les visions, les ressens e les aendus de l’ensemble des aceurs
qui viven e ravaillen sur le errioire. Ainsi, ou au long du proje, des renconres on éé organisées avec l’ensemble des aceurs du errioire sous orme de :
• Quesonnaires – Adressés à l’ensemble des maires des communes ;
• Aeliers – Mulhémaque « conversaons du errioire », en présence des élus e des aceurs du errioire ;
• Enreens – Avec les aceurs du errioire.

Au erme du diagnosc, des échanges on éé réalisés avec :
• Les élus d’Espace Communauaire de Lons Aggloméraon (ECLA) ;
• Les élus des communes ;
• Les services de la Communaué d’aggloméraon de Lons le Saunier : service espaces publics emobilié ;
• Le Conseil Déparemenal du Jura : agence rouère e poliques rouères ;
• Les services de l’Ea : Direcon Déparemenale des Terrioires (DDT39) ;
• Le délégaaire du réseau de ranspors en commun (Keolis) ;
• La Fédéraon Naonale des Associaons d’Usagers des Transpors (FNAUT) de Bourgogne-Franche-Comé ;
• L’associaon Vélo Qui Ri.

L’élaboraon du diagnosc du PLUI-HM repose égalemen sur une phase imporane de recueil de données. Ces données on éé récupérées auprès des aceurs
du errioire, des collecviés, des élus e égalemen grâce à des visies de errain.
Le diagnosc pourra êre compléé à la récepon des données concernan les hémaques covoiurage, ranspors inerurbains e ranspor erroviaire.
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4.2. Un territoire dominé par les déplacements motorisés 

4.2.1. Un territoire polarisé

La Communaué d’Aggloméraon de Lons-le-Saunier es caracérisée par
une ore polarisaon, principalemen cenrée auour de sa ville principale.
Environ 50% de la populaon de l’ECLA réside à Lons-le-Saunier, andis que
70% des emplois y son localisés.
De plus, la ville cenre concenre une grande majorié des équipemens e
services, qui s’éenden égalemen sur les communes voisines de Monmoro
e Perrigny.

Commune Populaon (en 2020) Emplois

LonsleSaunier 17 100 14 600

Monmoro 3 100 1 800

Perrigny 1 500 1 350

Total ECLA 34 100 20 650

Population et emplois du pôle urbain d’ECLA (INSEE 
2020)

Equipements et services (OpenStreetMap 2023)
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Equipements et services - Zoom sur le pôle urbain  (OpenStreetMap 2023)

Densité d’activités humaines (Population + emplois, INSEE 2023)

Cee conguraon morphologique avorise une concenraon signicave des besoins de mobilié en lien avec Lons-le-Saunier, comme conrmé dans la suie
des analyses. La care ci-dessous monre la concenraon à la ois des habiaons e des emplois au niveau du pôle urbain d’ECLA.
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4.2.2. Un territoire générateur de nombreux ux internes
4.2.2.1. Mobilités professionnelles
Le errioire de l’ECLA présene une aracvié marquée :
• 80% des résidens (10 500) ravaillen égalemen au sein du errioire, ce

qui émoigne d’un or ancrage local.
• Un volume équivalen de naveeurs (10 200) provien de l’exérieur de la

communaué d’aggloméraon.
• Lons-le-Saunier concenre 70% des emplois du errioire.

Ces données révèlen une proporon noable de ux provenan de zones
peu denses à l’exérieur de la communaué, ce qui nécessie des soluons
de mobilié mul parenariales prenan en compe la aible densié habia/
emploi observée.

Les déplacemens inra-communaux représenen20%du oal des déplacemens
proessionnels. À l’inérieur de Lons-le-Saunier, la marche es ulisée dans 35%
des cas. En revanche, l’ulisaon des ranspors en commun rese aible sau
pour les personnes qui résiden à Lons-le-Saunier e ravaillen dans une aure
commune d’ECLA (10% de parmodale en ranspor en commun).

Mobilités professionnelles en lien avec l’ECLA (INSEE 2020)

Flux domicile-travail (SCoT Pays Lédonien)
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La majorié des emplois (85%) éan regroupée dans le pôle urbain, le graphique
suivan déaille la srucure des déplacemens proessionnels en lien avec les
communes de Lons-le-Saunier, Monmoro e Perrigny :

Zoom sur les mobilités professionnelles internes à l’ECLA (INSEE 2020)

Déplacements professionnels enb lien avec le pôle urbain (INSEE 2020)
Il ressor de cee analyse :
• la ore proporon de naveeurs résidan dans le Jura (hors ECLA) ;
• la par imporane de déplacemens inernes au pôle urbain, pour lesquels

le développemen e l’inciaon à l’usage des alernaves à la voiure
individuelle son les plus pernens.

Par ailleurs, les pars modales des déplacemens domicile-ravail inernes au pôle
urbain on connu une diminuon de 7 poins de la place de la voiure au pro
des modes doux (marche noammen) depuis 2014 (analyses eecuées dans le
SCOT du Pays Lédonien).

Comparaison des parts modales des déplacements domicile-travail internes au 
pôle urbain entre 2014 et 2020 (SCoT Pays Lédonien, INSEE)  
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De plus, les lieux de résidence des individus ravaillan dans le pôle urbain on éé éudiés, les analyses conrmen le rôle prépondéran du pôle urbain (environ 6 000
naveeurs ravaillen e résiden dans ces rois communes) e donc le besoin de développemen d’alernaves modales en priorié sur ces rois communes.

Enn, le pôle urbain atre des naveeurs résidans à l’exérieur d’ECLA, les communes de résidence de ces individus son variées. Au oal, 14 communes son concernées
par un nombre de naveeurs quodiens supérieur à 100

Principales communes de résidence dans ECLA 
(≥100 navetteurs quotidiens)

Principales communes de résidence dans le Jura 
hors ECLA (≥100 navetteurs quotidiens) 
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Projes / iniaves locales : Un Plan de Déplacemen Iner-Enreprises es en cours de réalisaon à l’échelle d’ECLA.

Un plan de déplacemen iner-enreprises (PDIE) es un oul visan à avoriser une mobilié durable, il es élaboré en collaboraon enre plusieurs enreprises ou
éablissemens siués dans une même zone géographique. L’objec principal d’un PDIE es de réduire les impacs environnemenaux, els que les émissions de gaz à ee
de serre e la congeson rouère, ou en amélioran la qualié de vie des employés e en opmisan les déplacemens proessionnels. Pour ce aire, le plan peu inclure
diverses mesures elles que l’encouragemen du covoiurage, le développemen des ranspors en commun, la promoon du vélo ou de la marche, la mise en place du
éléravail, ou encore la geson des horaires de ravail pour réduire les pics de circulaon.

A ce sade, les analyses e conceraons menées dans le cadre de cee éude on permis l’élaboraon du plan d’acons suivan :

Plan d’actions issu du Plan de Déplacement Inter Entreprises (PDIE ECLA Octobre 2023)

Enjeux résulan de cee analyse :
• Enjeu lié à la réducon des nuisances causées par les déplacemens pendulaires aux heures de poine découlan de la ore polarisaon du errioire.
• Enjeu de développemen des mobiliés douces, parculièremen adapées aux déplacemens inra-communaux



345

P
la
n
Lo
ca
ld
’U
rb
an
is
m
e
In
te
rc
o
m
m
u
n
al

EC
LA

.

4.2.2.1. Mobilités scolaires
Lesdéplacemens scolaires représenen30%du oal des déplacemens pendulaires quodiens (proessionnels e scolaires car absencededonnéespour les déplacemens
loisirs/achas). De manière similaire aux déplacemens proessionnels, ECLA atre les scolaires, avec seulemen 10% des déplacemens se dirigean vers l’exérieur du
errioire. Parmi ces déplacemens scolaires, 32% son inra-communaux. Les réparons modales concernan les mobiliés scolaires ne son pas connues. (Ces analyses
concernen uniquemen les migraons scolaire quodiennes. Elles ne reèen donc pas les dépars vers les aggloméraons voisines (Besançon, Dijon, Lyon…), dans le
cadre noammen des éudes supérieures, comme évoqué dans le diagnosc socio-économique.)

Mobilités scolaires en lien avec ECLA (INSEE 2020)

Projes / iniaves locales : Un Plan de Déplacemen des Eablissemens Scolaires es en cours de réalisaon à l’échelle d’ECLA.

Les aceurs locaux souhaien éudier l’opporunié de mise en place de « rues apaisées » devan les écoles (ermées au momen des heures d’enrée e de sore des
écoles).

Un Plan deDéplacemendes Eablissemens Scolaires (PDES) vise à améliorer la sécurié des déplacemens auour des éablissemens scolaires, à réduire les emboueillages
aux abords des écoles, à promouvoir l’acvié physique chez les élèves, ou en conribuan à la réducon des émissions de gaz à ee de serre e à la préservaon de
l’environnemen

Enjeux résulan de cee analyse :
• Enjeu en lien avec les déplacemens inernes au errioire (16 100 déplacemens quodiens) représenan 50% des déplacemens proessionnels e scolaires (34 200

déplacemens quodiens).
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4.2.3. Des déplacements majoritairement motorisés 
L’usage prédominan de la voiure es largemen aribuable au caracère rural
qui caracérise la majeure pare du errioire. À Lons-le-Saunier, une par
signicave des déplacemens s’eecue à pied, en raison du volume imporan
de déplacemens inernes e de la proximié des services. En revanche, l’ulisaon
du vélo rese aible, ce qui peu êre aribué à la présence de relies auour du
cenre-ville. Par ailleurs, l’ulisaon des ranspors en commun demeure rès
aible en raison de la aible aracvié du réseau. (Pour ces analyses, le mode de
ranspormajoriaire au cours d’un déplacemen es pris en compe.)

Enn, la place imporane de la voiure se radui égalemen par la moorisaon
des ménages. A l’échelle du errioire, plus de 80 % des ménages possèden au
moins 1 véhicule. Des dispariés locales exisen évidemmen, compe enu de
la densié de services e équipemens à proximié. Ainsi, Lons-le-Saunier es la
commune où le aux demoorisaon es le plus aible, avec seulemen 3ménages
sur 4 qui possèden au moins un véhicule. Les aures communes présenen
quan à elle un aux d’équipemen en véhicule supérieur à 90%.

Enjeux résulan de cee analyse :
• Enjeu de développemen des modes acs (marche e vélo) du ai de la proporon imporane de déplacemens inernes au errioire.
• Enjeu de développemen du covoiurage e de l’auoparage pour les communes rurales an de réduire la présence auomobile (noammen la possession d’un second

véhicule par oyer).

Mobilités scolaires en lien a Parts modales des migrations domicile-travail émises en direction 
d’ECLA (INSEE, 2020 vec ECLA (INSEE 2020)

Taux de motorisation = part des foyers disposant d’au moins un véhicule (INSEE 2020)

Taux d’équipement = nombre de véhicule possédé par foyer (INSEE 2020)
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4.2.4. Conséquences sur les ménages de la dépendance à la voiture
La ore dépendance du errioire à l’auomobile le rend parculièremen
vulnérable aux hausses ariaires du carburan. Cee dépendance es
parculièremen préoccupane dans les communes les plus excenrées de
l’espace communauaire, elles que Publy, Bornay, Condamine, ec., où la par
des déplacemens domicile-ravail sur le budge des oyers aein 10%.

Les récenes hausses des prix des carburans on suscié une demande croissane
de aciliaon du covoiurage.

4.2.5. Un territoire valonné
Le errioire d’ECLA es soumis à d’imporanes conraines opographiques. Cependan, le cenre-ville de Lons-le-Saunier se disngue par sa relave plaude e
sa concenraon spaale, acilian ainsi la praque des modes acs els que la marche e le vélo pour les déplacemens quodiens. Néanmoins, les ores penes
environnanes représenen une conraine majeure pour le développemen des inéraires cyclables e la dessere des poids lourds.

Taux d’eort énergétique des déplacements domicile-travail (INSEE 2020)

Enjeux résulan de cee analyse :
• Enjeu de développemen du covoiurage, à planier avec les errioires voisins qui son soumis aux mêmes conraines e problémaques (en cohérence avec le SCoT

du Pays Lédonien
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Courbes de niveau (IGN)

Ces conraines opographiques limien le poenel d’ulisaon des modes de
ranspor doux radionnels à plus large échelle. Dans ce conexe, l’adopon
de vélos élecriques se révèle pernene, oran une soluon adapée aux dés
posés par le relie e avorisan une mobilié plus durable.
Oure le ai qu’elles enraven le développemen des modes de ranspor acs,
les penes prononcées présenen égalemen des risques en ermes de sécurié
rouère, noammen pour les poids lourds qui son parculièremen exposés aux
risques de reinage, de surchaue des reins e aux condions mééorologiques
rendan la chaussée glissane.

Projes / iniaves locales : Réaménagemen de la descene de Monaigu an de
l’adaper à la circulaon des poids lourds e de diminuer le rac dans la vallée de
la Vallière (Revigny, Conliège, Perrigny).

Enjeux résulan de cee analyse :
• Enjeu de développemen des modes doux adapé aux conraines du errioire (vélo à assisance élecrique, alernaves à l’auosolisme).

4.2.6. Mobilités touristiques
La mobilié ourisque représene un enjeu majeur sur le errioire, en parculier en relaon avec les seners de randonnée e le cycloourisme. En 2021, le errioire
d’ECLA compai près de 22 km de voies veres, comprenan la Voie PLM de Perrigny à Revigny, la vélo roue de la Vallière, la Voie bressane de Lons-le-Saunier à Courlaoux
en direcon de la Saône-e-Loire, e la Voie de la Bresse Jurassienne enre Dole e Lons-le-Saunier. De plus, il dispose de 277 km de chemins de randonnée inscris au
PDIPR, don 53 km son des chemins de grande randonnée (GR).
Cependan, cerains pôles ourisques, comme le village de Baume-les-Messieurs, son éloignés de la ville-cenre e bénécien donc d’une accessibiliémulmodale rès
limiée, excluan l’usage d’aures moyens de ranspor que la voiure (ravail mené dans le cadre de l’Opéraon Grand Sie de France par la Communaué de Communes
Bresse Haue-Seille).

Dans ce conexe, la gare de Lons-le-Saunier représene un aou à valoriser pour améliorer l’accessibilié depuis les grandes aggloméraons voisines elles que Lyon e
Besançon.
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Aménagements et pôles touristiques (OpenStreetMap)

Projes / iniaves locales : Des ravaux de renorcemen du réseau de voie vere
son prévus sur le errioire :

• D’après le SCoT du Pays Lédonien, «l’aggloméraon de Lons-le-Saunier es
le seul seceur du errioire à porer (bien qu’encore incomple) un réseau
d’aménagemens cyclables. Au oal, il s’agi de 39 km de pises ou bandes
cyclable aménagées sur 340 km de voirie que compe les 11 communes de
l’unié urbaine de Lons-le-Saunier».

• Voie douce relianMessia-sur-Sorne à Gevingey ;
• Voie vere de la Vallière permean de relier Revigny à Lons-le-Saunier ;
• Aménagemen au nord de Lons-le-Saunier.
• Développemen d’abris vélos sécurisés (Aqua’ReL, rue Paseur e maison

commune de Lons-le-Saunier)

Enjeux résulan de cee analyse :

• Enjeu de dessere des inéraires de randonnée (pédesre e à vélo) e des pôles ourisques (Baume-les-Messieurs, Région des Lacs…) depuis la gare de Lons-le-
Saunier.

• Enjeu de développemen des aménagemens cyclables enre les cœurs de village e le pôle urbain (muualisaon des acons pour les déplacemens ourisques/
quodiens en veillan à ne pas déconnecer les inéraires des voies principales).
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4.2.7. Synthèse - Un territoire dominé par les déplacements motorisés
ATOUTS

Plusieurs projes e iniaves d’aménagemen (voies veres, plans de
déplacemen iner-enreprises e des éablissemens scolaires, ec.) pour
répondre aux enjeux de mobilié e orir des soluons alernaves à
l’usage de la voiure

FAIBLESSES

- Prédominance des déplacemens moorisés, principalemen due au
caracère rural du errioire.
- Fore dépendance à la voiure, avec plus de 80% des ménages possédan
au moins un véhicule.
- Faible ulisaon des lignes régulières de ranspors en commun, en pare
à cause du manque d’aracvié des réseaux / aménagemens (le ranspor
à la demande es quan à lui oremen sollicié).
- Topographie vallonnée limian le développemendu vélo,mais à relaviser
vu l’essor du vélo à assisance élecrique

OPPORTUNITES

- Fore polarisaon auour du pôle urbain (c. armaure du SCoT : Lons-le-
Saunier, Perrigny, Monmoro) avec une concenraon signicave de la
populaon, des emplois, des équipemens e des services.
- Imporance des mobiliés ourisques, noammen liées aux mobiliés
douces (seners de randonnée e cycloourisme), e synergies à développer
avec les errioires voisins (Région des Lacs, Bresse Haue Seille avec Châeau
Chalon...)
- Demande croissane de aciliaon du covoiurage e des modes alernas
à l’auosolisme.

MENACES

- Vulnérabilié aux hausses des prix des carburans, parculièremen dans
les zones rurales
- Des ux imporans de naveeurs, à la ois locaux e venan de l’exérieur
de la communaué d’aggloméraon, nécessian des soluons de mobilié
adapées.

ENJEUX

- Orir des alernaves à l’auomobile pour la dessere des sies ourisques, en développan une signaléque adapée permean de se rendre aisémen
dans les lieux ourisques (noammen l’Opéraon Grand Sie à Baume les Messieurs e la Région des Lacs depuis Lons-le-Saunier)
- Favoriser la proximié enre habia e emplois pour noammen acilier la muualisaon des services de mobilié (saonnemen, ore de ranspor
public)
- Manager les praques des usagers (par le biais d’ouls com me les PDIE/PDES) an d’adaper l’ore proposée
- Coordonner les poliques de mobilié à l’échelle du bassin de vie
- Garanr une ore de mobilié diversiée pour ou ype d’usagers (vulnérables ou non, caps ou non) pour la dessere des équipemens
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4.3. Un réseau routier de grande capacité et peu lisible

4.3.1. Hiérarchie du réseau routier et accidentologie
Le réseau rouer es consrui majoriairemen en éoile auour de Lons-le-Saunier. Deux roues déparemenales, la D678 e la D1083E1, raversen la ville de Lons-
le-Saunier à proximié immédiae des commerces e des services. La raversée du cenre-ville, noammen les avenues Thurel e Camille Pros, es le lieu de nombreux
accidens. En ee, ce inéraire d’hypercenre es oremen empruné e raverse de nombreux carreours manquan de lisibilié, ce qui conribue à accroîre les risques
d’accidens.

Sur le rese du errioire, la D1083 conourne le pôle urbain de Lons-le-Saunier e l’A39 raverse l’exrémié oues du errioire.

Suivi des accidents corporels impliquant au moins un piéton, un cycliste ou un utilisateur d’engin de 
déplacement personnel  et hiérarchisation du réseau viaire (ONISR Open Data)
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Suivi du nombre d’accident corporels par type de véhicule impliqué (ONISR Open Data)

Suivi du nombre d’accidents corporels impliquant au moins un cycliste ou un piéton (ONISR Open Data)

ECLA (e en parculier la ville de Lons-le-Saunier) possède un imporan linéaire
de voirie soumis à des conraines mééorologiques signicaves (viabilié
hivernale) résulan d’un poids imporan dans les dépenses d’exploiaon e
d’enreen de la commune.
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Enjeux résulan de cee analyse :
• Enjeu d’apaisemen du rac en cenre-ville.

Projes / iniaves locales : Proje de requalicaon de la rocade (D678) en cours de réfexion an d’améliorer son inégraon au milieu urbain e quesonnemen sur le
changemen de domanialié de la D678 e D1083E1. Aménagemen de la côe de Monaigu (D52) pour permere aux poids lourds de descendre e d’évier le passage
par la vallée de la Vallière (D678).

4.3.2. Lisibilité du réseau viaire
Le réseau viaire es rès perméable dans le cenre-ville, en parculier pour la raversée es <-> oues, ce qui mainen une circulaon signicave à ravers la ville. En
2015, la mise en place du conournemen oues (D1083) a apporé un soulagemen signica à l’aggloméraon lédonienne en réduisan une pare du rac de ransi
sur la D678 e la D1083E1. Cee mesure a eu pour ee bénéque de diminuer la nuisance sonore, d’augmener les espaces dédiés aux modes de circulaon doux en
ville e de réduire la polluon.

Cependan, malgré la créaon du conournemen oues, le ransi par l’Avenue Camille Pros demeure arac en raison de la direcvié de ce inéraire, ce qui limie
son ee dissuasi. Ce inéraire es cependan le plus long en heure de poine avec un emps de parcours de 10 minues.

Dans une moindre mesure, la raversée nord <-> sud de la ville peu égalemen êre reporée sur le boulevard de l’Europe (même emps de parcours que par l’Avenue
Seguin e la Roue de Besançon).

Temps de parcours des itinéraires de transit (GoogleMaps)

Enjeux résulan de cee analyse :
• Enjeu de diminuon du ransi par le cenre-ville de Lons-le-Saunier en

incian au repor d’inéraire sur les conournemens.
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4.3.3. Volumes de trac
Malgré la diminuon du rac en cenre-ville, noammen sur les avenues Thurel e Jean-Moulin, consécuve à l’ouverure du conournemen oues, les charges de
rac demeuren inadapées aux ypologies de voiries e à la densié urbaine. Les volumes de rac observés laissen présager d’une ulisaon encore imporane de
ce inéraire pour le ransi. En parculier, la RD678, siuée rès près de la cenralié de Lons-le-Saunier avec la gare e les commerces à proximié, enregisre un rac
dépassan 13 000 véhicules par jour, dépassan ainsi celui du conournemen oues. Par ailleurs, cerains cœurs de villages son raversés par des roues déparemenales
à or rac (Courlaoux e Courlans noammen son exposés à un rac imporan sur la RD678, ayan augmené depuis la créaon du conournemen en 2015) ce qui
peu poser des problèmes de sécurié e de qualié de vie pour les habians.

Comptages voiries départementales ECLA (CD39) Zoom charges de trac centre-ville 2016 (Etude circulation Axurban)

Cerains axes son réquenés par un grand nombre de poids-lourds :
• RD 1083 (15 à 25 % de poids-lourds) : axe de ransi Nord-Sud, parallèle à l’A39
• RD 678 (jusqu’à 30% pour la raversée de Revigny e Conliège ) : le or rac poids-lourds dans la vallée de la Vallière s’explique par une réglemenaon de circulaon

dans la descene de Monaigu (inerdie si > 19 onnes). Un proje d’aménagemen de cee poron es à l’éude par le Déparemen du Jura an de l’ouvrir au
ranspor de marchandises. (associaon Dé Vallée de la Vallière consuée en réponse aux enjeux de la RD678).

Ce rac conséquen, y-compris sur des roues secondaires pose des quesons de sécurié e de nuisances (sonore e qualié de l’air).
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Enjeux résulan de cee analyse :
• Enjeu d’apaisemen des circulaons dans le cenre-ville.
• Enjeu d’apaisemen des raversées de village.
• Enjeu d’inégraon de la RD678 au ssu urbain en lien avec la proximié de la gare e du cenre-ville de Lons-le-Saunier.
• Enjeu d’apaisemen du rac poids-lourds dans le pôle urbain e les bourgs.

4.3.4. Un territoire peu congestionné
Le rès aible niveau de congeson observé sur le errioire indique que le réseau rouer es généralemen surdimensionné par rappor à la demande acuelle. Ce
consa rend dicile la réducon de la place de la voiure, car peu de conraines s’appliquen. De plus, il y a peu de conraines au ransi en cœur de ville, ce qui rend
les inéraires raversan le cenre aracs pour le rac. Cependan, les aures modes de déplacemen renconren des diculés à êre valorisés, car ils ne son pas
compés en ermes de emps de raje par rappor à la voiure. Enn, il exise des possibiliés de récupéraon de capacié de voirie qui pourraien êre réaecées en
aveur des modes de déplacemen doux (RD 678 en priorié e voiries locales rop capaciaires, mais l’idencaon de ces marges de manœuvre doi enir compe en
premier lieu des besoins recensés).
Pendan les heures de poine du man, le rac es souven ralen aux quelques carreours d’enrée de ville e assez dense en hyper cenre :

Congestion du trac à l’heure de pointe du matin (Google Maps)

HPM - 7h30

Congestion du trac à l’heure de pointe du soir (Google Maps)

HPS - 17h

Enjeux résulan de cee analyse :
• Enjeu de diminuon de la place accordée à la voiure au pro des modes doux e des ranspors en commun ou paragés.

Le soir, peu de diculés de circulaon son relevées :
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4.3.5. Une circulation routière source de nuisances 
A l’échelle d’ECLA, des nuisances son observées en raison des raversées de cœur de village par des roues déparemenales à or rac (Pannessières, Courlaoux,
Courlans...). Du poin de vue urbain, ces raversées peuven représener une réelle coupure urbaine en cas de diculé de ranchissemen (cas de Courlans e Courlaoux
noammen).
Quan à l’échelle de Lons-le-Saunier, les avenues Camille Pros, Thurel e de la Marseillaise son parculièremen ouchées par des niveaux de brui conséquens.

Densité de population traversée par le réseau routier (INSEE 2020) Nuisances sonores liées aux axes routiers départementaux (Département du Jura)

Projes / iniaves locales : Un Plan de Prévenon du Brui dans l’Environnemen (PPBE) a éé acualisé en 2019 par ECLA. Les cenres-villes de Lons-le-Saunier e
Monmoro son passées en zone 30 ou zone de renconre localemen (limiaon à 20 km/h) an de limier les nuisances liées aux circulaons moorisées. Enn, des
aménagemens de maîrise du rac (ralensseurs) à la raversée de Courlans peuven servir d’exemple pour l’apaisemen des aures raversées de villages

Enjeux résulan de cee analyse :
• Enjeu d’apaisemen des nuisances (sonores, polluon, sécurié) liées à la raversée du pôle urbain e de cerains cœurs de villages (Courlans, Courlaoux…) par des

pénéranes à or
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4.3.6. Transports de marchandises et logistique urbaine
Absence de données concernan la logisque urbaine à l’échelle d’ECLA.

Le périmère d’éude es parculièremen aecé par les nuisances
générées par la circulaon des véhicules de livraison, en raison de la
concenraon imporane de zones indusrielles e commerciales dans
le pôle urbain, avec peu de zones similaires auour. De plus, en cenre-
ville de Lons-le-Saunier, la présence de nombreux commerces e services,
du cenre hospialier e des enreprise Jura Transpors e romageries Bel
enraîne égalemen un rac de poids-lourds noable. La concenraon
d’acviés, généran des besoins réguliers en approvisionnemen, ore un
poenel pour développer une logisque urbaine durable ondée sur la
muualisaon e la décarbonaon des ranspors. Cependan, les données
acuellemen disponibles resen insusanes pour évaluer précisémen
ce poenel : en plus de la localisaon e des ypes de marchandises, il es
crucial de disposer d’inormaons sur les capaciés, inéraires e horaires
de livraison. Cee démarche implique égalemen une collaboraon éroie
avec les aceurs locaux. Le plan d’acons pourra inégrer des mesures
elles que la conceraon, l’analyse des ux logisques e le lancemen de
projes piloes pour répondre à ce enjeu.

Par ailleurs, la circulaon des poids-lourds es égalemen conronée aux
conraines opographiques du errioire, elles que les penes (Monée de
Monaigu), ainsi qu’aux conraines physiques, comme la double coupure
ormée par la rocade e les voies errées.

Enn, l’accessibilié des véhicules agricoles es un enjeu supplémenaire
de logisque à l’échelle d’ECLA (par exemple, prise en compe de l’accès
au parcellaire agricole lors de la créaon de nouveaux inéraires cyclables)
. A re d’illusraon, la viculure es concernée par des livraisons de
ourniures avec des camions de 19 onnes e de l’expor avec des cuves
pouvan êre diciles car des arrêés de resricon ou d’inerdicon
exisen à l’échelle locale (noammen sur la D1083).

Itinéraires poids-lourds et zones commerciales / industrielles (OpenStreetMap) 

• Réseaux rouers 1TE e 2TE48 : Réseaux naonaux hisoriques ouvers aux
convois dis de caégorie 1 e 2 e de moins de 48 onnes ;
• Réseaux rouers TE72, TE 94 e TE120 : Réseaux ouvers aux convois
respecvemen, de moins de 72, 94 e 120 onnes, e respecan des crières de
charge à l’essieu e de disance iner-essieux.
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Un DAACL (Documen d’Aménagemen Arsanal, Commercial e Logisque) es en cours d’élaboraon à l’échelle du SCoT du Pays Lédonien. Ce documen vise à planier
e encadrer le développemen des acviés commerciales, arsanales e logisques au sein d’une collecvié errioriale. Il a plusieurs objecs :

• Organiser l’urbanisme commercial : Équilibrer le développemen commercial sur le errioire pour évier la désercaon des cenres-villes e prévenir l’éalemen
urbain désordonné.

• Favoriser la mixié des usages : Inégrer les acviés arsanales, commerciales e logisques dans les plans d’urbanisme pour assurer une cohabiaon harmonieuse
avec les aures ypes d’usages (résidenels, indusriels, ec.).

• Souenir le commerce de proximié : Encourager e proéger les commerces locaux, souven essenels à la vie des quarers e des zones rurales.
• Réguler les implanaons commerciales : Prévoir les zones où les grandes suraces e aures éablissemens commerciaux peuven s’implaner, en enan compe de

l’impac sur l’environnemen e le ssu économique local.
• Promouvoir une logisque urbaine durable : Opmiser la logisque des livraisons en ville pour réduire les nuisances e les émissions de gaz à ee de serre.

Les principaux consas e enjeux du SCoT du Pays Lédonien en maère de logisque commerciale son les suivans :

• Le errioire du SCoT Pays Lédonien es un errioire à aible enjeux en maère de développemen logisque : les acviés logisques son liées à l’acvié indusrielle
e aux besoins de la populaon locale (logisque endogène).

• Il ne s’agi pas d’un errioire sraégique en maère d’implanaon de grandes plaes-ormes logisque servan à la logisque die « exogène » au service de réseaux
d’approvisionnemen ou de disribuon sur une vase aire géographique.

• Les errioires voisins en parculier l’axe Saône/A6, auour des aggloméraons de Dijon, de Macon, ou de Chalon-sur-Saône, disposen de bases logisques qui
desserven les errioires du Jura.

Enjeux résulan de cee analyse :
• Enjeu de muualisaon e de logisque du dernier kilomère an de réduire le rac gênan.
• Enjeu d’apaisemen du cenre du pôle urbain e des raversées de village.
• Enjeu d’accessibilié des engins agricoles.
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4.3.7. Développement des alternatives permettant la réduction des nuisances liées à la 
voiture individuelle

4.3.7.1. Electromobilité
Le réseau de borne de recharges élecriques es peu développé dans la
communaué d’aggloméraon e concenré sur Lons-le-Saunier. Deux saons
GPL son disponibles dans le pôle urbain.

Bornes de recharge électrique (ECLA)

4.3.7.2. Mobilité partagée
Le covoiurage es égalemen peu développé à l’échelle des déplacemens
inernes à ECLA (pas d’iniaves connues). Des iniaves on en revanche éé
développées à l’échelle du déparemen : réalisaon du schéma déparemenal
de covoiurage qui avai pour objec la réalisaon d’une cenaine d’aires
aménagées en parenaria avec les inercommunaliés e mise en place d’une
plaeorme inerne « JuraCovoi » (abandonnée depuis aue de résulas). En
plus du covoiurage, l’auoparage e les parkings de délesage son égalemen
des soluons adapées au errioire d’ECLA (dominane rurale e ore aracvié
du pôle urbain). Le développemen de els services perme d’apporer une
réponse à l’enjeu de diminuon du second véhicule du oyer.

Projes / iniaves locales : La démarche de PDIE évoquée précédemmen s’inscri dans la lignée du développemen des alernaves à la voiure individuelle en
avorisan la communicaon e l’accompagnemen dans le cadre des srucures d’emplois. Une réfexion es égalemen en cours concernan des lignes de covoiurage a
éablir avec la Région (en lien avec Champagnole, S Claude, Besançon, Louhans e Bourg en Bresse).

Enjeux résulan de cee analyse :
• Enjeu de sensibilisaon / communicaon au sein des enreprises, des nouveaux arrivans e des publics scolaires.
• Enjeu de coordinaon (région, déparemen, communes e plaeormes naonales ype blablacar) pour maximiser les poenels de covoiurage.
• Enjeu d’adapaon du réseau élecrique e des nouvelles consrucons (normes PLUi).
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4.3.8. Stationnement à Lons-le-Saunier
L’enjeu de la réglemenaon e de la planicaon du saonnemen es primordial
pour agir en aveur des mobiliés durables. En ee, le saonnemen occupe une
place imporane de la voirie publique à déau de la place accordée aux modes
acs. De plus, l’absence de diculés à saonner sa voiure ne pousse pas à
l’ulisaon des modes alernas à l’auosolisme.

La commune compe près de 4 000 places de saonnemen, hors celles réservées
aux cliens, don 75% ne son pas réglemenées. Le saonnemen es payan de
9h à 12h e de 14h à 19h, sans possibilié d’abonnemen pour les résidens ou
les commerçans sur la voirie. Ces saonnemens son principalemen siués en
surace, ce qui enraîne une ore occupaon de l’espace public.

Le rao de places de saonnemen par habian es relavemen élevé par
rappor à des zones similaires, ce qui souligne une opporunié de réaecer de
l’espace public en aveur d’aures modes de ranspor plus verueux.

Comparaison des ratios de places de stationnement par habitant (sites internet des communes)

Le parking Richebourg, payan e équipé de barrières, es aiblemen réquené
malgré sa proximié du cenre-ville (moins de 10 minues à pied). Cela émoigne
d’un manque de lisibilié e de jalonnemen de l’ore en lien avec le cenre-
ville e vien conorer l’hypohèse d’une ore en saonnemen excédenaire
(noammen sur voirie).

Ore en stationnement à Lons-le-Saunier (ECLA)
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Parkings à Lons-le-Saunier (ECLA)

Enjeux résulan de cee analyse :
• Enjeu de jalonnemen du saonnemen aux enrées de ville pour évier les nuisances liées à la recherche de places e permere la suppression de saonnemen sur

voirie au pro d’espace pour les modes acs e la végéalisaon.
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ATOUTS
- Plusieurs projes e iniaves d’aménagemen (voies veres, plans de
déplacemen iner-enreprises e des éablissemens scolaires, ec.) pour
répondre aux enjeux de mobilié

FAIBLESSES
- Le réseau rouer es majoriairemen consrui en éoile auour de Lons-
le-Saunier, avec des roues déparemenales raversan les cenres-bourgs
e la cenralié du pôle urbain, ce qui es source de nuisances. Des projes de
requalicaon de ceraines roues son en cours pour améliorer la sécurié.
- Les zones indusrielles e commerciales génèren un rac imporan
de véhicules de livraison, ce qui pose des problèmes de circulaon e de
nuisances sonores. Il y a un besoin de muualiser la logisque du dernier
kilomère.

OPPORTUNITES
- Des iniaves pour développer les soluons de mobiliés alernaves à
l’usage de la voiure hermique, commencen à se développer (réseau de
bornes de recharges, plans de déplacemens, schéma déparemenal de
covoiurage, ec.).
- Des marges de manoeuvre exisen en ermes de réglemenaon e
de planicaon du saonnemen, élémen essenel pour encourager
l’ulisaon des modes de déplacemens alernas.

MENACES
- L’absence de conraines à l’ulisaon de la voiure individuelle, elles
que les aibles congesons e les aciliés de saonnemen, couplée
aux conraines géographiques du errioire consue un obsacle au
développemen des modes de ranspor alernas (modes doux, ranspor
collec, covoiurage...).
- L’exemple de l’Avenue Camille Pros, où le rac rese imporan malgré
la créaon d’un conournemen oues en 2015, illusre le ai que des
conraines son nécessaires pour réduire le rac moorisé e changer les
comporemens.

ENJEUX
- Limier, si possible e en s’appuyan sur le réseau viaire exisan, les racs (donc les nuisances) en raversée de bourgs e du coeur urbain. A déau,
raier au minimum les viesses excessives par des aménagemens idoines
- Privilégier des implanaons d’acviés généraeurs de poids lourds dans des seceurs à aible densié d’habia.
- Apaiser (viesse, volume) les circulaons dans les cenraliés, noammen le coeur de Lons-le-Saunier. En parculier requalier la RD678 en y réservan
plus de places pour les ranspors en commun e les modes doux
- Mere en oeuvre des soluons de logisque urbaine an de limier les ux de poids-lourds (plaeorme logisque, vélo-cargos…)
- Créer des pôles inermodaux en zones peu denses cumulan si possible les oncons de parking relais ou de délesage+vélo e de ranspor en commun
- Idener e mere en place des soluons de saonnemen adapées aux logemens anciens réhabiliés (ex : saonnemen résiden sur voirie, droi
d’usage dans des parkings, …)
- Revoir les plans de saonnemen : dimensionnemen emodes de geson adapés aux usages recherchés, localisaon privilégian les zones à moindre
enjeux d’espace public
- Encourager le développemen de l’élecromobilié an sur l’espace public que privé ( Bornes de recharge pour les véhicules)
- Poursuivre l’amélioraon des condions d’inermodalié après mise en oeuvre du nouveau pôle d’échange e de la maison des mobiliés (ex : raiemen
du parvis sud, raiemen de la RD678).

4.3.9. Synthèse - Un réseau routier capacitaire et peu lisible 
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4.4. Qualité de la desserte en transports collectifs

4.4.1. Organisation du réseau de transport collectif routier

ECLA propose le réseau Tallis, comprenan 3 lignes régulières desservan les
communes du pôle urbain selon l’armaure du SCoT du Pays Lédonien (Lons-
le-Saunier, Monmoro e Perrigny) du lundi au samedi de 6h30 à 19h30,
avec une réquence d’1 heure, sau pour la ligne 1 en heure de poine qui
a une réquence de 30 minues. En complémen, 3 navees son mises en
place pour relier les Toupes, les Pendans e Mancy avec le cenre-ville ou
diérens éablissemens scolaires aux momens les plus denses de la journée
en semaine. De plus, le réseau comprend 11 lignes Tallis’Ecole réservées
aux scolaires (du premier e du second degrés, de leur commune à leur
éablissemen scolaire sur ou le errioire d’ECLA).

Par ailleurs, un service de ranspor à la demande (TAD) appelé Tallis’Malis
es disponible sur réservaon du lundi au samedi, oue l’année, de 8h à 12h
e de 13h30 à 17h30. Il desser l’ensemble des 32 communes (à l’adresse
souhaiée hors Lons-le-Saunier) e dispose de 36 arrês à Lons-le-Saunier. La
réservaon doi s’eecuer au plus ard avan 11h pour l’après-midi e avan
17h30 pour le lendemain. D’après les reours de l’exploian, ce service es
rès demandé (aussi par le public scolaire car les horaires son plus souples)
e se doi parois de reuser cerains rajes.
En ce qui concerne le réseau régional, Mobigo propose une ore adapée
principalemen au public scolaire (aible réquence adapées aux horaires
des éablissemens scolaires), mais ouvere à ous. Il comprend 8 lignes
inerurbaines desservan Lons-le-Saunier.

Plan du réseau urbain de Lons-le-Saunier (site internet Tallis)

Projes / iniaves locales : Le renouvellemen de la délégaon de service public du réseau Tallis’Mallis es prévu en 2024 an d’adaper le réseau aux besoins /
moyens du errioire.
La créaon de lamaison de lamobilié e du pôle d’échangemulmodal sur la commune de Lons-le-Saunier perme unemeilleure visibilié e avorise l’inermodalié.
De plus, les connexions inermodales son en cours de renorcemen avec la mise en place de navees enre la gare e la ZI de Perrigny le man.

L’uniormié des porails d’accès e de la billetque enre le réseau urbain eMOBIGO joue égalemen en aveur de l’inermodalié.
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4.4.1.1. Réseau urbain - Tallis
Le réseau de ranspors en commun es globalemen peu arac e donc peu réquené en raison de plusieurs aceurs. Tou d’abord, aucun service n’es proposé
en soirée, ce qui limie son accessibilié pour les usagers. De plus, les réquences de passage des véhicules son rop aibles, ce qui peu décourager les ulisaeurs
poenels.

Le réseau soure égalemen d’un manque de lisibilié du ai d’inéraires orueux, de dissociaon d’inéraire selon le sens de la ligne e de la diversié des
appellaons ulisées (navees, lignes a e b, dessere à cerains momens de la journée, ec.).

Les analyses de la billetque révèlen une ulisaon des ranspors en commun concernan principalemen des usagers caps. En ee, 80% des voyages réalisés
avec un abonnemen don 97% son des pass ari rédui, solidarié ou jeune, ce qui suggère que ces abonnemens son largemen ulisés par des personnes
dépendanes des ranspors en commun pour leurs déplacemens quodiens.

Par ailleurs, le réseau s’appuie oremen sur le ranspor à la demande pour compléer son ore. En ee, la oalié des communes es desservie par le service
de ranspor à la demande (TAD), ce qui perme de pallier en pare les lacunes de l’ore de ranspor régulier.

Enjeux résulan de cee analyse :
• Enjeu de lisibilié du réseau (inéraires dédoublés, aible réquence) e d’amélioraon de l’aracvié (réseau non concurrenel à la voiure).
• Enjeu de développemen raonnel du réseau TC.

Lignes régulières du réseau urbain de Lons-le-Saunier (site internet Tallis)
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4.4.1.2. Réseau urbain - Tallis
ligne ECLA es desservi par 8 lignes régulières du réseau MOBIGO :
• LR 300 : Lons-le-Saunier <> Dijon
• LR 301 : Lons-le-Saunier <> Dole Express
• LR 302 : Lons-le-Saunier <> Dole
• LR 303 : Bourg-en-Bresse <> Lons-le-Saunier
• LR 307 : S-Claude <> Lons-le-Saunier
• LR 308 : Sain-Julien <> Lons-le-Saunier
• LR 309 : Lons-le-Saunier <> Morez
• LR 315 : Champagnole <> Lons-le-Saunier
• LR 317 : Chaussin <> Lons-le-Saunier
• LR 319 : Voieur <> Lons-le-Saunier
• LR 717 : Lons-le-Saunier <> Louhans
•
Ces lignes manquen cependan d’aracvié du poin de vue des horaires e des réquences de passage ce qui rend leur usage inadapé à la majorié du public
malgré un ari avanageux à 1,50€.

4.4.2. Desserte ferroviaire
4.4.2.1. Un niveau de service en diminution
ECLA es raversé par la ligne du Revermon (liaison Nord-Sud de Bourg-en-Bresse à Besançon). Cee ligne à vocaon voyageurs n’es pas adapée au re en raison
de penes rop imporanes e d’un racé sinueux.

Des lignes régulières vers plusieurs desnaons son proposées :
• Belor-ville : avec 5 allers-reours de 5h45 à 18h30 (20h00 le week-end e lundi vers Belor), le raje dure environ 2h30.
• Besançon-Vioe (Ligne du Revermon) : avec 13 allers-reours de 5h45 à 19h50, le raje dure environ 1h (ce qui es rès compé par rappor à la voiure).
• Bourg-en-Bresse : avec 9 allers-reours de 6h à 20h40 (e jusqu’à 22h30 le vendredi vers Lons-le-Saunier), le raje dure environ 40 minues.
• Lyon Par Dieu : avec 5 allers-reours de 6h à 18h30 (e jusqu’à 21h30 le vendredi vers Lons-le-Saunier), le raje dure environ 1h30.
•
De plus, des TGV pour Paris son disponibles au dépar de Dole ou de Bourg-en-Bresse e la liaison Lons-le-Saunier <> Dole es assurée par des auocars Mobigo.
Ce inéraire ai cependan l’obje de nombreuses remonées négaves (conversaons du errioire) car la réquence des TGV depuis Dole diminue e la liaison
vers Dole ne peu pas êre réservée en même emps que le bille de rain. A re d’exemple, la réquenaon de la gare (un lundi) en auomne 2022 éai de 607
monées e 474 descenes, ce qui représene une aible par des naveeurs quodiens (34 000 pour les mobiliés scolaires e proessionnelles).
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Itinéraires ferrés (OpenStreetMap)

Le rela éloignemen de Lons-le-Saunier aux aures communes urbaines
(Dole, Chalon-sur-Saône, Bourg-en-Bresse…) ai du rain un moyen de
ranspor adapé aux déplacemens d’une elle disance. Le rôle de la gare
es acuellemen limié à cause du nombre de cadencemens en baisse e
du manque de cohérence des liaisons rain-rain e bus-rain (par exemple
rupure de 30 minues à Bourg-en-Bresse pour la liaison Lons-le-Saunier <>
Lyon). La gare représene cependan un aoumajeur e un enjeu à développer
(aracvié e valorisaon) pour les déplacemens du quodien permean
de limier le recours à la voiure individuelle.

4.4.2.2. Franchissement des passages à niveau

Il s’agi de passages à niveau de classe 17 (passage à niveau public pour voiures avec barrières ou 1/2 barrières non gardé à SAL 2). Ce ype de passages à niveau à
signalisaon auomaque lumineuse es le plus répandu. Il es employé sur ous les ypes de roues. Sa signalisaon de posion se compose de eux rouers rouges
clignoans (deux par sens de circulaon rouère) appelés R24, d’un signal sonore e de deux demi-barrières barran chacune la moié droie de la chaussée. Ces
4 passages à niveau son siués sur des axes à aible rac moorisé, e n’inègren pas d’aménagemens de ranchissemen pour les cyclises, les piéons e les
véhicules de ranspor scolaires (non concernés). Acuellemen, ces raversées son peu emprunées par les modes acs en raison de l’absence d’aménagemens
spéciques. Cependan, leur réaménagemen devra aire l’obje d’une aenon parculière si ces axes son inégrés aux proposions d’aménagemen prévues
dans le cadre du schéma direceur cyclable. A ce sade, ils ne son a priori pas concernés.

ECLA compe 4 passages à niveau sur son errioire :
• Gevingey – Rue le Carrouge ;
• Courbouzon – Roue de Courbouzon ;
• Monmoro – Avenue de Monciel ;
• Pannessières – Prés Thomas.
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Passages à niveau sur le territoire d’ECLA (de gauche à droite et de haut en bas : Gevingey - Rue le Carrouge, Courbouzon - 
Route de Courbouzon, Montmorot - Avenue de Montciel, Pannessièrères - Prés Thomas)

Projes / iniaves locales : Mise en place d’un pôle d’échange mulmodal e de la maison de la mobilié (à accompagner par des services avorisan
l’inermodalié : aménagemens cyclables, cohérence des horaires, aire de covoiurage…).

Enjeux résulan de cee analyse :
• Enjeu de valorisaon de l’ore erroviaire, y-compris pour les mobiliés ourisques.
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ATOUTS
- Lons Aggloméraon propose le réseau Tallis pour les ranspors en
commun, avec des lignes régulières, des navees e un service de
ranspor à la demande.

FAIBLESSES
- Les ranspors en commun son peu aracs (en comparaison des réseaux
similaires en Bourgogne-Franche-Comé, FNAUT) en raison de l’absence de
service en soirée e de réquences rop aibles.
- La geson inermodale enre les diérens réseaux (ECLA,MOBIGO, réseau
erré) es insusane, ce qui rend les rajes complexes e peu arayans
pour les usagers. De même, il n’y a pas de coordinaon du réseau avec les
horaires des éablissemens scolaires e des enreprises, ce qui limie son
ulisaon par ces populaons.
- La communicaon e la lisibilié auour du réseau son insusanes, ce qui
rend son ulisaon peu inuive pour les usagers poenels.

OPPORTUNITES
- Une amélioraon de la dessere modes acs de la gare permerai
d’élargir l’aire d’aracon des ranspors en commun e en avoriser l’usage.
-La mise en réseau des lieux oursques de la communaué d’aggloméraon
e des collecviés voisines consue une opporunié inéressane pour
développer le ourisme régional ou en réduisan le rac moorisé.

MENACES
- La aible réquenaon des ranspors en commun es égalemen due à la
prédominance de l’usage de la voiure individuelle, aciliée par l’absence
de conraines.

ENJEUX
- Améliorer les perormances des lignes de bus régulières dans les communes du pôle urbain (emps de parcours, régularié) e s’appuyer en priorié sur
le ranspor à la demande ailleurs
- Faire du rain une vraie alernave sur la ligne du Revermon (réquence à accroîre)
- Développer les connexions enre la gare de Lons-le-Saunier e les lieux ourisques du errioire

4.4.3. Synthèse - Qualité de la desserte en transports collectifs

Noe : Les analyses concernan le réseau inerurbain e erroviaire ne son pas réalisées par manque de données.
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4.5. Place allouée aux vélos

4.5.1. Maillage du réseau cyclable
Les aménagemens cyclables son principalemen concenrés dans le pôle
urbain, couvran des zones elles que Lons-le-Saunier, Monmoro, Messia-
sur-Sorne e Perrigny. En dehors de ces zones, le rese du errioire compe
uniquemen sur les voies veres pour les déplacemens du quodien à vélo.

Les pôles généraeurs els que les gares, les éablissemens scolaires, les zones
indusrielles e commerciales ne bénécien pas d’une dessere adapée en
ermes d’aménagemens cyclables.

Il exise de nombreuses disconnuiés dans le maillage des aménagemens
cyclables, avec peu d’aménagemens séparés de la circulaon rouère
(problémaques raiées par le Schéma Direceur). De plus, les carreours de
grand gabari ne son pas adapés aux modes doux, ce qui crée des obsacles
pour les cyclises (le plus complexe éan le carreour de la Libéraon).
Ces diérens poins durs pour la circulaon des cyclises on noammen éé
idenés dans le cadre du Schéma Direceur Cyclable.

A l’échelle des grands aménagemens ourisques, des disconnuiés exisen
égalemen e le manque de liaison enre les voies veres es une problémaque
décrie à plusieurs reprises lors des enreens.

Enn, les inéraires cyclables acuels son peu lisibles, ce qui rend la praque du
vélo hosle aux nouveaux usagers e limie le développemen de l’usage du vélo
comme mode de déplacemen alerna.

Réseau d’aménagements cyclables (ECLA, Géoportail)
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Cartographie des points durs du réseau cyclable – Révision du Schéma Directeur Cyclable (document 
provisoire – commission de mobilité Novembre 2024)

•L’enrée Es de la ville par l’Avenue Camille Pros (double
giraoire)
•L’enrée Oues de la ville par la RD678 e la Rue de la
Vallière
•Le débouché de la Voie Vere PLM à Perrigny
•Au Nord Es de la ville, les carreours de la Rue du Levan,
Rue Vicor Puiseux e Rue du Dr Georges Camuse
•Dans le cenre, le Boulevard Jules Ferry (e le carreour
Bd. Des Salines / Bd Jules Ferry), l’Avenue Thurel e la Rue
Jean Jaurès
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Zoom sur les aménagements cyclables à Lons-le-Saunier (ECLA, Géoportail)

A l’échelle déparemenale, des iniaves de déparemens voisins semblen
pernenes pour le errioire d’ECLA mais ne son acuellemen pas porées
par le déparemen du Jura :
• Le déparemen du Doubs a mis en place un disposi de poin-nœuds qui

perme de consruire son circui ;
• Le déparemen de Haue-Saône a créé des circuis vélo sur des roues

déparemenales peu réquenées.

Projes / iniaves locales : Le Schéma Direceur des Déplacemens Cyclables es en cours d’acualisaon pour répondre aux besoins acuels des usagers e aux
évoluons du errioire. Cee démarche vise à améliorer e à éendre les inrasrucures cyclables an de avoriser l’usage du vélo comme mode de déplacemen.
Le public scolaire devrai égalemen êre sensibilisé dans le cadre du plan de déplacemens.

Parallèlemen, un service de locaon longue durée de vélos à assisance élecrique (20 vélos sur 3 ou 6 mois) es proposé par ECLA pour encourager l’adopon de
ce mode de ranspor écologique e adapé aux conraines opographiques du errioire.

En oure, des abris vélo sécurisés son insallés à la gare, à Aqua’ReL e à proximié de la maison commune pour orir aux usagers un lieu de saonnemen sûr e
proégé. Des arceaux son égalemen répars dans le cenre-ville pour encourager les déplacemens à vélo. Ces iniaves visen à promouvoir l’ulisaon du vélo
comme moyen de ranspor quodien e à améliorer les condions de saonnemen pour les cyclises.

Enjeux résulan de cee analyse :
• Enjeu d’adapaon des aménagemens cyclables pour les déplacemens du quodien comme pour les loisirs (valorisaon e inerconnexions des voies veres, connuié

des aménagemens, jalonnemen des inéraires…).
• Enjeu d’adapaon des inéraires cyclables aux conraines du errioire (opographie, ranchissemen des voies errées…).
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4.5.2. Potentiel de desserte cyclable
Malgré les dés liés à la opographie, Lons-le-Saunier présene un poenel signica pour promouvoir l’ulisaon du vélo commemode de déplacemen. En ee,
la commune dans son ensemble es accessible en moins de 15 minues de vélo depuis la gare, oran ainsi une accessibilié inéressane pour les cyclises. Bien
que la pare es du errioire soi plus dicile d’accès en raison des conraines opographiques, cela n’enrave pas le poenel global pour le développemen du
vélo. En parculier, il exise un or poenel pour les déplacemens du quodien, car une par imporane des déplacemens son inra-communaux, noammen
pour les rajes proessionnels e scolaires.

De plus, des exemples d’aménagemens de la voirie réussis, els que ceux observés dans l’avenue Paul Seguin e la rue Georges Trouillo, démonren la aisabilié
de développer plus largemen ces iniaves à ravers oue la ville an de avoriser la praque du vélo e d’améliorer les condions de circulaon pour les cyclises.

Isochrones temps de trajet à vélo depuis la place de la Liberté (Targomo)
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Aménagements cyclables qualitatifs Route de Besançon (Google Maps) Aménagements cyclables qualitatifs Avenue Paul Seguin (Google Maps)

Enjeux résulan de cee analyse :
• Enjeu de sensibilisaon à la praque du vélo auprès des plus jeunes, des enreprises e des nouveaux résidens.
• Enjeu d’amélioraon de la lisibilié e de la communicaon auour des aménagemens cyclables exisans.
• Enjeu d’idencaon des aménagemens à poursuivre / réaliser en priorié.
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4.5.3. Synthèse - Place allouée aux vélos

ATOUTS
- Malgré les dés de la opographie, Lons-le-Saunier présene un poenel
pour promouvoir l’usage du vélo, noammen pour les déplacemens du
quodien, en raison d’une ore concenraon d’emplois e de populaons.

FAIBLESSES
- Le réseaucyclableesconcenrédans lepôleurbain,avecdesdisconnuiés,
des carreours peu adapés aux cyclises e un manque de lisibilié pour les
inéraires.
- Des roues à ro rac (noammen PL) nécessien des eors / ravaux
imporans pour la sécurisaon des cyclises.

OPPORTUNITES
- La ore aracvié du cycloourisme sur le errioire es une opporunié
de muualisaon des aménagemens loisir, ourisme e déplacemens du
quodien.
- Le développemen de l’usage du vélo de loisirs, perme égalemen de
avoriser les changemens de comporemen pour les déplacemens du
quodien.
- Ceraines voiries, surdimensionnées par rappor au rac (noammen à
Lons) permeen l’inseron d’aménagemens cyclables qualias.

MENACES
- La aible réquenaon des ranspors en commun es égalemen due à la
prédominance de l’usage de la voiure individuelle, aciliée par l’absence
de conraines.

ENJEUX
- Disposer de services exhauss e aracs auour de la praque du vélo loisirs (logemen, réparaon/enreen, resauraon, saonnemen …)
- Traier (conor, sécurié, lisibilié) les coupures acuelles dans le réseau vélo par des aménagemens dédiés ou de la mixié d’usage à viesse réduie
- Développer des cheminemens piéons/vélos enre les bourgs e les quarers environnans
- Développer une ore de saonnemen vélo sécurisée/adapée aux condions hivernales sur ou équipemen généran des ux
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4.6. Place allouée aux piétons et personnes à mobilité réduite

4.6.1. Cheminements piétons
Dans le conexe urbain de Lons-le-Saunier, la marche émerge comme un
mode de déplacemen verueux, souenu par plusieurs caracérisques
qui renden la ville propice à cee praque. Le cœur de ville de Lons-le-
Saunier se disngue par son calme rela e sa compacié, oran ainsi
un environnemen avorable à la marche, comme en émoignen les pars
modales de déplacemen observées (35% des déplacemens domicile-ravail
inernes à Lons-le-Saunier).

En oure, lamajoriédes parkings enpériphérie du cenre-ville son accessibles
en moins de 10 minues de marche, oran ainsi la possibilié de promouvoir
le saonnemen en périphérie e les déplacemens à pied dans la zone
cenrale de la ville.

Isochrones temps de trajet à pied depuis la place de la Liberté (Targomo)

Bien que cerains aménagemens de qualié en aveur des piéons aien éé
réalisés sur ceraines rues hyper-cenrales de Lons-le-Saunier (elle que la rue
Jean Jaurès), les condions de déplacemen des piéons e l’accessibilié des
personnes à mobilié réduie demeuren encore médiocres e peu sécurisées
dans d’aures rues e dans les aures communes de l’inercommunalié. En
ee, ceraines arères à or rac, noammen celles desservan des pôles
généraeurs comme la zone commerciale de Monmoro, ne son pas doées
de rooirs, ce qui peu compromere la sécurié des piéons.

Photographie des aménagements piétons rue Jean-Jaurès (GoogleMaps)

Deplus, lescheminemens laérauxsonsouvenmalrevêuse insusammen
larges (devan respecer un minimum de 1,40 m). De plus, le saonnemen
sur les rooirs dans ceraines rues ainsi que le rac imporan aux heures de
poine sur les axes principaux renden les raversées piéonnes diciles. Les
véhicules, noammen ceux en ransi, circulen à des viesses élevées, ce qui
accenue les risques pour les piéons.
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Enn, les carreours en enrée de ville à Lons-le-Saunier (carreour Bd. Des Salines / Bd Jules Ferry e carreour de la Libéraon) occupen une emprise imporane
e ne son pas conorables pour les piéons, ce qui peu consuer un obsacle à la marche.

Photo de l’emprise du carrefour de la Libération (Géoportail)Photo de l’emprise du carrefour Bd. Des 
Salines / Bd Jules Ferry (Géoportail)

En dehors du pôle urbain, le manque d’aménagemens dédiés aux piéons a égalemen éé relevé principalemen au niveau des cenraliés des bourgs (absence
de rooirs ou saonnemen illicie). Cependan, le volume de piéons conséquen dans le pôle urbain rend prioriaire l’amélioraon de la connuié, la sécurié
e la lisibilié des cheminemens piéons.

Projes / iniaves locales : Par ailleurs, des mesures d’apaisemen du rac on éé mises en place dans le pôle urbain e les cenres des bourgs (Lons-le-Saunier,
Monmoro, Courlans…), elles que les zones 30, les zones de renconres e les ralensseurs, avorisan ainsi la coexisence avec les modes de déplacemen doux.

Enjeux résulan de cee analyse :
• Enjeu d’amélioraon, des cheminemens piéons (végéalisaon, perméabilié, accessibilié…) e d’augmenaon de leur place dans l’espace public en lien avec une

parmodale de la marche élevée dans le pôle urbain e de nombreux déplacemens inra-communaux.
• Enjeu d’amélioraon de l’accessibilié PMR (bordures de rooirs, raversée de carreours, ranspors en commun…).
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4.6.2. Accessibilité
ECLA a réalisé un Schéma Direceur d’Accessibilié des ranspors en
commun (SDAP) en 2019. Les objecs du Schéma Direceur d’Accessibilié
son d’améliorer l’accessibilié des ranspors en commun dans une chaîne
de déplacemen en capacié de sasaire aux aenes des usagers auour
d’une ore de services cohérene, d’aires d’aene aménagées, de véhicules
adapés, d’un accès sasaisan à l’inormaon. Dans le cadre de cee éude,
la lise des arrês non accessibles e leur éa de priorié avai éé éablie. Sur
les 162 arrês du réseau, 47 on éé idenés comme prioriaires pour la mise
en accessibilié.

De plus, l’exploian du réseau es engagé dans une polique d’accessibilié du
service de elle sore que :
• La bouque Mobilié es accessible de plain-pied, elles es égalemen

munie d’un guiche abaissé e d’une boucle magnéque pour les
malenendans.

• Les arrês du réseau enden à êre aménagés pour acilier la monée
dans les bus e la descene. Chaque arrê es idené par un nom e par
les numéros de lignes qui y ransien an de acilier l’orienaon. De plus,
les horaires son indiqués e des inormaons son menonnées, elles
que les conacs. Enn, 32 arrês son surélevés pour un meilleur accès e
des bornes podoacles son présenes.

• Les véhicules son à plancher bas an de acilier lamonée e la descene :
ainsi bus e rooirs son aumêmeniveau. Des rampes d’accès, disponibles
dans chaque véhicule, permeen de avoriser la monée e la descene
pour ls personnes à mobilié réduie. Des annonces vocales e visuelles
son diusées à l’inérieur comme à l’exérieur des bus.

Cartographie du niveau d’accessibilité des arrêts du réseau Tallis (SDAP ECLA Mars 2019)

Projes / iniaves locales : Dans le cadre de l’amélioraon de l’accessibilié
des ranspors en commun, des eors son déployés pour rendre les arrês
de ranspors collecs e le maériel roulan accessibles aux personnes à
mobilié réduie (PMR). Cee démarche vise à garanr l’inclusion de ous les
usagers, noammen les personnes en siuaon de handicap, dans le sysème
de ranspor public. Dans cee opque, les réfexions du schéma direceur
cyclable inègren égalemen les besoins spéciques des PMR, en envisagean

par exemple la créaon de pises bidireconnelles permean le passage
des aueuils roulans. Ce souci d’inégraon avorise une approche globale
de la mobilié, qui prend en compe les diérens modes de déplacemen e
les spéciciés de chaque ulisaeur, dans le bu de consruire un réseau de
ranspor inclusi e accessible à ous.

Enjeux résulan de cee analyse :
• Enjeu d’amélioraon de l’accessibilié PMR (bordures de rooirs, raversée

de carreours, réseau de ranspors en commun…).
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4.6.3. Synthèse - Place allouée aux piétons et personnes à mobilité réduite

ATOUTS
- La ville de Lons-le-Saunier ore un environnemen avorable à la marche,
ce qui se radui par une praque imporan (35% de parmodale).

FAIBLESSES
- Les cheminemens piéons son peu développés en dehors des cenres du
pôle urbain, avec des rooirs non conormes e peu qualias car encore
rès minéralisés e des raversées de carreours diciles, mais la ville de
Lons-le-Saunier ore un environnemen avorable à la marche.

OPPORTUNITES
- Des iniaves son en cours pour rendre les ranspors collecs accessibles
aux personnes à mobilié réduie, des amélioraons son nécessaires
concernan la prise en compe de l’accessibilié PMR dans l’espace public.

MENACES

ENJEUX
- Disposer de cheminemens piéons/PMR conorables e sécurisés en parculier dans le cenre de Lons-le-Saunier (riangle d’Or), dans les bourgs, sur
e en direcon des pôles généraeurs siués à disance admissible pour la marche à pied
- Apporer un soin parculier au raiemen de nombreuses inersecons à gabari exisan rès rouer
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4.7. Conclusion

4.7.1. Constats à retenir pour la suite de la démarche
• Le errioire auour de la ville cenre es caracérisé par une aible densié e une ore polarisaon vers le pôle urbain, enraînan de nombreux déplacemens

principalemeneecués en voiure. Bienque cemodede ranspor soi adapéauxbesoins e conraines du errioire, sonulisaon soulèvedes inerrogaons
dans le conexe acuel marqué par l’inaon e la crise énergéque.

• Il exise une voloné paragée par l’ensemble des aceurs de réduire la place des véhicules moorisés dans le pôle urbain, mais les mesures dissuasives son
rares en raison de la aible congeson, de l’ore imporane de saonnemen e du plan de circulaon direc.

• Lemanque de lisibilié, de communicaon e de cohérence dans l’ore demobilié, noammen en ce qui concerne l’inermodalié, es un démajeur à relever
pour avoriser les modes de déplacemen alernas à la voiure individuelle.

• Bien que la dessere en ranspors collecs couvre l’ensemble des 32 communes grâce au ranspor à la demande e au réseau régional, elle manque
d’aracvié (réquence, ampliude…) pour les déplacemens du quodien, en dehors des rajes scolaires.

• Il es nécessaire de muualiser e de promouvoir l’ulisaon des modes doux, an pour les déplacemens quodiens que pour les loisirs e le ourisme, en
impliquan les grandes srucures locales e les errioires voisins.

• Le manque d’inerconnexions enre les principaux pôles généraeurs d’emplois, d’équipemens publics e d’habiaons consue égalemen un dé à relever
pour améliorer la uidié des déplacemens, noammen pour les piéons, les cyclises e les usagers des ranspors en commun.

• Enn, il es impéra de mere en place une planicaon ecace concernan la logisque urbaine e les alernaves à la voiure individuelle, elles que
l’auoparage, les parkings de délesage e le covoiurage, an de répondre aux enjeux de mobilié durable e de geson ecace des déplacemens sur le
errioire.

4.7.2. Lien avec les politiques d’Urbanisme
Pour avoriser les alernaves à la voiure individuelle hermique de manière pernene e ecace, il es essenel de mere en place des orienaons urbaines
de qualié visan à créer une ville plus durable e conviviale :
• La recherche de connuié urbaine (en harmonie avec les enjeux de rame vere / bleue) consue un élémen essenel pour avoriser l’ulisaon des modes

de déplacemen alernas. Cela implique la créaon d’aménagemens urbains avorables à la marche, au vélo e aux ranspors en commun, en veillan à ce
que les rajes soien uides e connus. La recherche de connuiés urbaines peu nécessier la réservaon d’espaces spéciques, noammen pour créer
des voies réservées aux piéons e aux cyclises. Cependan, cee approche doi êre ciblée e inégrée dans une sraégie plus large visan à redisribuer
ecacemen les espaces publics exisans.

• La densicaon urbaine es égalemen un moyen ecace de avoriser les modes de déplacemen alernas. En concenran les habiaons, les commerces
e les services, les disances à parcourir son réduies e les déplacemens à pied, à vélo ou en ranspors en commun rendus plus arayans.

• La promoon de la mixié urbaine es essenelle pour avoriser les déplacemens de proximié. En regroupan diérens ypes d’acviés (résidenelles,
commerciales, proessionnelles) dans un même quarer, les habians son encouragés à eecuer leurs déplacemens à pied ou à vélo, conribuan ainsi à
réduire la dépendance à la voiure.

• La réservaon d’espaces de saonnemen en périphérie du cœur de ville, ou en réduisan parellemen les espaces acuellemen dédiés à cela en cenre-
ville (diminuer l’emprise sur l’espace public en aveur du saonnemen privé lorsque cela es possible), avorise une redisribuon des espaces publics en
aveur des modes de déplacemen alernas. Cee démarche vise à rendre les déplacemens à pied e à vélo plus sécurisés e agréables en cenre-ville.
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4.7.3. Ambitions des acteurs locaux
Il exise une voloné commune de réduire la prépondérance de la voiure individuelle e les nuisances qui en découlen en avorisan le développemen des modes
de déplacemen alernas. Cee démarche comprend plusieurs axes d’acon :
• Améliorer l’aracvié e la lisibilié du réseau de ranspors en commun exisan, an d’encourager davanage de personnes à oper pour ce mode de

déplacemen.
• Renorcer la lisibilié, la connuié e la communicaon auour des inéraires cyclables, en parculier en sensibilisan les grandes srucures elles que les

enreprises e les éablissemens scolaires à l’ulisaon du vélo comme moyen de ranspor.
• Promouvoir les usages paragés de la voiure dans les communes rurales, dans le bu de réduire la dépendance à la voiure individuelle au sein des oyers e

ainsi diminuer le nombre de véhicules en circulaon.
• Adaper le développemen urbain, noammen en ce qui concerne les habiaons, les emplois, les commerces e les services, à la dessere en ranspor en

commun, avorisan ainsi une meilleure accessibilié sans recourir sysémaquemen à la voiure.
• Réduire l’emprise de la voiure sur la voirie en allouan davanage d’espace aux aménagemens pour les modes de déplacemen doux, els que les pises

cyclables e les rooirs élargis.
• Cee dynamique es souenue par de nombreuses iniaves e projes sur le errioire, émoignan d’une voloné paragée par l’ensemble des aceurs locaux

de promouvoir des modes de déplacemen plus durables e respecueux de l’environnemen.

Retours questionnaires élus



381

P
la
n
Lo
ca
ld
’U
rb
an
is
m
e
In
te
rc
o
m
m
u
n
al

EC
LA

.

La ville de Lons-le-Saunier a enrepris une éude pour idener le poenel de
végéalisaon de la ville.

Cee éudeme en évidence plusieurs opporuniés, noammen le développemende
parcs publics, l’aménagemen de nouveaux espaces «mobilisables» e la renauraon
des cours d’école, auan d’iniaves que le PLUi-HM pourra inégrer dans la phase de
règlemen graphique.

L’éude révèle que 57% de la surace de la commune es végéalisée ou non
imperméabilisée. Les seceurs les plus arcialisés son la ZA de Lons-Perrigny e le
cenre-ville hisorique (les Salines, le cenre-ville), avec des aux d’arcialisaon de
60% e 73% respecvemen.

L’éude déni égalemen des enjeux e des objecs, els que la créaon de nouveaux
lieux conviviaux e de proximié, la mise en valeur des élémens végéaux exisans,
le mainen e le renorcemen des connuiés écologiques, la réinégraon visuelle
de l’eau en ville, la connexion des rames veres, bleues e de mobilié, ainsi que le
développemen de la naure en ville e la réalisaon de projes d’équipemens publics
exemplaires.

Les recommandaons de cee éude soulignen déjà ceraines problémaques e
acons à enreprendre pour assurer la végéalisaon de la ville. Dans le cadre du PLUi-
HM, il serai pernen d’élargir ces objecs à l’ensemble d’Espace communauaire an
de répondre à l’objec de développemen durable du errioire. Cela conribuerai
égalemen à rendre le errioire plus résilien ace aux impacs du dérèglemen
climaque, noammen en réduisan les îlos de chaleur urbains. Ces objecs
s’inscriven dans une perspecve à long erme, jusqu’en 2050.

LONS, VILLE NATURE

Coecient de surchaue urbaine de la ville de Lons le Saunier: Source diagnostic Lons 
ville Nature


